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MONTRÉAL (caNADA) 


PROTESTATION 


Pour nous conformer au décret d'Urbain VI!I, du 
13 mars 1625, nous déclarons, en ce qui concerne les 
miracles, révélations et autres faits rapportés dans ce 
Manuel ainsi que les titres donnés à des serviteurs de 
Dieu non ericore canonisés, que nous n’entendons leur 
attribuer qu'une autorité purement humaine, sauf ce qui 
a été confirmé par la sainte Eglise Romaine et par le 
Saint-Siège Apostolique. Les décisions suprèmes du Chef 
visible et infaillible de cette sainte Eglise seront toujours 
la règle invariable de notre foi. 
————— 
NIHIL OBSTAT 
Montréal, 18 août 1912. 
Fr. M.-RAYMOND SIFANTUS, 
0. f. m., cen. del. 
IMPRIMATUR 
Montréal, 18 août 1912. 
Fr. ANGE-M. HiRAL, o. f. m. 


vic. prov. 
mené 


NIHIL OBSTAT 
21 februarii 1913. 
CAROLUS LECOQ, 
censor librorum. Vi 
IMPRIMATUR | | 
Montréal, 21 février 1913. 
>k PAUL, 
Archevéque de Montréal. 
ae 
EEEEEEEEEEE————_— 
On trouve ce Manuel 
avec tous les objets relatifs au Tiers-Ordre 
dans les Maisons du Tiers-Ordre : 
29, Avenue Seymour, Montréal. 
777, Rue Lagauchetière Est, Montréal. 
271, Rue Saint-Hubert, Montréal. 
105, Rue des Stigmates, Ville-Montcalm, Québec. 
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Nous présentons avec confiance à nos Frères et 
Sœurs du Tiers-Ordre cette nouvelle édition de 
leur Manuel, que nous nous sommes efforcés de 
rendre aussi pratique, intéressant et édifiaut qu'il 
était possible sans en modifier trop considérable- 
ment le volume et le format. 

Pour la substance, nous avons donc gardé le 
Manuel du R. P. Désiré, qui depuis plus de vingt 
ans a formé à la vie et à la dévotion franciscaines 
des milliers de Tertiaires Canadiens. On retrouvera 
dans cette nouvelle édition sa complète et si claire 
Exposition de la Sainte Règle mise au courant des 
décisions récentes des Congrégations Romaines. 

Les notions sur les indulgences, que le même 
R. P. a remaniées selon la législation actuelle 
en vue de cette édition, donneront à nos lecteurs 
des renseignements clairs et précis sur le gain des 
indulgences. Le calendrier — qu'il nous soit 
permis d’en remercier ici sa bienveillance — a été 
dressé par M. l'Abbé Saint-Denis, calendariste de 
l'Archidiocèse de Montréal. Tertiaire lui-même, 
sa grande compétence nous assure de l’exactitude 
de son œuvre. L’exactitude, qu’on pourrait appeler 
la première et principale qualité d’un catalogue de 
ce genre. n’en est cependant point la qualité com- 
mune, et il y a à cela de recevables excuses. La 
meilleure est sans doute la profusion avec laquelle 
les indulgences ont été départies aux Tertiaires. 

L'une des améliorations qui, nous l’espérons, 
sera des plus goûtées, est la tradu-tion en langue 
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française du Cérémonial. Les prières qui le compo- 
sent sont très belles et pieuses, mais peu de per- 
sonnes en pouvaient profiter. Nos chers Tertiaires 
trouveront désormais plus d'intérêt à la longueur 
des cérémonies. Dans l'espoir fondé que la récita- | 
tion du Petit Office de la T, S. V. Marie en devien- 
drait plus commune, nous avons aussi donné la 
traduction de ces prières si chères aux générations 
chrétiennes. 

La magistrale Introduction, la traduction du 
Cérémonial et q'elques autres améliorations ont 
été empruntées au Manuel édité par nos Pères de 
France. Un autre emprunt, ou plus exactement la 
reprise d’un bien de famille, nous a également 
permis de compléter notre Manuel par un Abrégé 
de la vie des Saints des Trois Ordres. Nos lecteurs 
en sentiront tout l'attrait. 

Daigne notre Père saint François bénir cette 
nouvelle édition comme il a béni les précédentes, 
pour la gloire de Dieu, l'honneur de son propre 
nom, et la diffusion du Tiers-Ordre. 


PREMIERE PARTIE 


| I. Introduction. Le Tiers-Ordre et |$ 
ä| sa Règle. : 
IL. Explication de la Règle, 
III. Cérémonial. 

IV. Calendrier des Indulgences. 
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INTRODUCTION 


LE TIERS-ORDRE ET SA RÈGLE 


Ce nouveau Manuel a pour but de faire 
mieux connaître et pratiquer la Règle du Tiers- 
Ordre de saint François d’Assise: son ambition 
est d'amener un grand nombre de fidèles à 
l'imitation de celui qui a été envoyé de Dieu, 
sur la terre, comme un modèle parfait du divin 
Sauveur pour ranimer la foi et ramener les 
chrétiens à la pratique de l'Evangile. Il est bon, 
avant d'aborder le thème principal qu'il doit ex- 
poser, de dire, en quelques lignes, au lecteur 
bienveillant ce qu'est le Tiers-Ordre. C'est ce 
que nous allons faire en résumant quelques 
pensées empruntées à diverses brochures et ma- 
nuels publiés sur ce sujet, et exposées dans les 
lignes suivantes. 
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Origine et nature du Tiers-Ordre 
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Tiers-Ordre est la même chose que troisième 
Ordre. Le Tiers-Ordre de saint François est, en 
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effet, le troisième Ordre institué par ce Saint 
admirable, qui remplit le XIIIe siècle de son 
nom et de ses œuvres. 

Voici ce qui se passait, vers l'an 1209, dans 
une petite ville d'Italie, à Assise, en Ombrie. Un 
jeune homme se rencontrait, ardent et impé- 
tueux, libéral et magnifique, cœur aimant et 
passionné, avide de gloire et de plaisir. On 
le surnommait, à Assise, La fleur de la jeu- 
nesse. Tout à coup ce jeune homme ne semble 
plus lui-même. On le voit se montrer sous une 
bure grossière, ceint d'une corde, tête et pieds 
nus, modeste et recueilli, ne parlant que pour 
prêcher la pénitence ou demander l'aumône 
pour l'amour de Dieu. D'abord, on le traite 
d'insensé; puis on s'étonne, on l'admire on le 
vénère, on écoute religieusement ses conseils, 
on l'imite et on se met sous sa conduite. Ce 
fut le commencement de l'Ordre des Frères. 
Mineurs ou du premier Ordre. À 

Peu de temps après, en 1212, saint François | 
instituait le second Ordre composé de vierges | 
chrétiennes qu'il nomma Dames de la Pau- 
vreté; on les appelle aussi Clarisses, du nom de | 
sainte Claire d'Assise, leur fondatrice. 

Enfin le troisième Ordre, celui dont nous par- 
lons ici, commença en 1221, sous le nom de 
Tiers-Ordre de la Pénitence. 

Comment, et à quelle occasion, saint Fran. 
çois fonda-til ce troisième Ordre? C'est ce que 
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nous allons dire: £n 1221, le bon Saint obéis- 
sant à une inspiration divine, évangélisait les 
environs d'Assise, où il avait fondé ses deux 
premiers Ordres. 

Sa prédication était si entraïnante, son zèle 
si ardent pour exciter dans les cœurs de ses 
auditeurs la haine du péché et le désir d'une 
vie pénitente, que la plupart d’entre eux ré- 
solurent de renoncer à leurs biens et de s'at- 
tacher à sa suite. Ils voulaient se mettre sous 
sa direction, pour recevoir ses conseils et imiter 
ses exemples, les hommes, en entrant dans les 
couvents du premier Ordre, les femmes, dans 
ceux di second. Mais saint François, éclairé 
intérieurement, ne voulut point condescendre 
tout à fait aux désirs de leurs cœurs; néan- 
moins, il les adopta pour ses enfants spirituels, 
et leur promit qu'après avoir terminé le cours 
de ses missions apostoliques en Toscane, il re 
viendrait au milieu d’eux, et leur donnerait 
une règle de vie nouvelle, adaptée à l'état 
et condition de chacun; de telle sorte que, sans 
s’enfermer dans un cloître, ils seraient pourtant 
semblables aux Religieux et participeraient à 
tous les mérites que lui et les siens pourraien: 
acquérir dans les exercices de la vie religieuse. 

Ce problème difficile, François le résolut en 
instituant le troisième Ordre. 

Le marchand Luchésius et son épouse furent 
les premiers Tertiaires franciscains. Le fonda- 
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teur leur fit prendre un habit simple et mo- 
deste, de couleur cendrée, avec une corde à 
plusieurs nœuds pour ceinture, et leur prescrivit 
la pratique de plusieurs exercices de piété, en 
attendant une Règle spéciale. I] la composa l'an. 
née suivante, et un grard nombre de laïques 
fervents s'inscrivirent parmi ses religieux ob- 
servateurs. 

Approuvé d'abord verbalement par le pape 
Honorius III, le Tiers-Ordre reçut de ce même 
Pontife une approbation solennelle qui combla 
de joie saint François. Dès lors, sans se dé- 
tourner de sa vie de continuelle oraison, et des 
soins que réclamaient le premier et le second 
Ordres, il s'employa a,ec zèle, jusqu’ à la fin de 
sa vie, à développer et à affermir ce grand 
œuvre. Il formait aux vertus de leur nouvel 
état les Frères et les Sœurs, déjà revêtus du 
saint habit tertiaire ; il les réunissait et présidait 
leurs assemblées, et les confondait dans une 
même affection avec les nombreux disciples 
que Dieu lui avait donnés dans ses deux 
premiers Ordres. Au milieu des nombreuses 
souffrances et des angoisses de ses longues 
maladies, il les recommandait au Seigneur, et, 
à l'exemple de Jésus-Christ, son modèle, :il 
priait avec la tendresse d'un père, non seule. 
ment pour jes Tertiaires, ses contemporains, 
mais aussi pour tous ceux qui, dans la suite 
des siècles, viendraient prendre place au sein 
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de l’innombrable famille dont il était le patriar- 
che. Nicolas IV à confirmé cette règle. 

Le Tiers-Ordre Franciscain n'est donc pas, 
comme le croient beaucour de personnes pieu- 
ses, une simple association, une congrégation, 
une confrérie, pas même une archiconfrérie. 
C'est beaucoup plus que tout cela: c'est un 
ORDRE VERITABLE, ainsi que l'a formel- 
lement déclaré le Saint-Siège: « Nous statuons et 
déclarons, a dit le pape Benoît XIII, que le 
Tiers-Ordre est wraiment et proprement un Ordre 
renfermant dans son unité des séculiers répan 
dus sur toute la terre.…., puisqu'il a sa Règle 
spéciale, approuvée par le Saint-Siège, son no- 
viciat, sa profession, et un habit de matière 
et de forme déterminées.» Ces paroles ont 
encore été solennellement confirmées par Pie IX, 
dans sa bulle du 7 Juillet 1848: «Le Tiers- 
Ordre, dit ce grand Pape, est non seulevient 
saint, méritoire, conforme à la perfecticx chré- 
tienne, mais, de plus, il forme un Ordre véri- 
tablement et proprement dit, entièremei.: dis- 
tinct de toute autre association. » Quelques-un: 
ont pensé que Léon XI! avait voulu ramener 
le Tiers-Ordre à l’état d'une simple confrérie 
ou association. Le grand pape, dans une au- 
dience donnée le 7 juillet 1883 aux Supérieurs 
de l'Ordre des Frères Mineurs, déclare que 1a 
constitution Misericors n'a pas changé la na- 
ture et l'essence du Tiers-Ordre qui reste, dit:il, 
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un Ordre véritable. Dans la Constitution elle- 
même il dit: «Rien n'est enlevé à la nature 
intime de l'Ordre que nous voulons garder dans 
son intégrité et sans altération. » 


Le but du Tiers-Ordre 


Tous ceux qui ont reçu le baptême et qui ont 
le bonheur d’avoir la foi, devraient aussi mettre 
en pratique les commandements de Dieu et de 
l'Eglise; mais, hélas! ils sont nombreux ceux 
qui oublient leurs devoirs religieux ou ne Jes 
accomplissent qu'imparfaitement, et qui, par là, 
entraînent un grand nombre de chrétiens à mar- 
cher sur leurs traces; les mauvais exemples, 
les mauvaises compagnies, conversations ou lec- 
tures, etc., font tous les jours des victimes. — 
De leur côté, les apostats, les incrédules et les 
impies pratiquent le mal avec ostentation, font 
une guerre acharnée à l'Eglise et progagent 
avec ardeur leurs funestes doctrines par leurs 
paroles, leurs érrits et leurs exemples. Pour 
centupler leurs forces de destruction, ils forment 
entre eux des associations secrètes ou publi- 
ques. Toutes les œuvres du mal fortement h- 
guées ensemble, sous la direction d: la franc- 
maçonnerie, combattent l'Eglise. Ne faut:l pas 
Opposer aux catholiques lâches et tièdes des 
catholiques fervents? aux francs-macons des 
francs-chrétiens? Par quels moyens? Par l'as. 
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sociation et l'apostolat. Les bons doivent s’unir 
ensemble pour s’encov:ager mutuellement au 
bien, pour se prémunir contre la contagion si 
pernicieuse du mal, et pour devenir des apôtres 
rar le bon exemple, la prière et l'action auprès 
de ceux qui ne pratiquent pas ou même ne 
croient pas la vérité. Agir ainsi, c'est imiter 
Jésus-Christ qui fonda l'Eglise ou l'association 
des fidèles, et convertit le monde par douze 
Apôtres. «Je suis venu, disait:il, pour qu'ils 
aient la vie, et une vie abondante. » C'est 
aussi ce qu'a fait saint François en fondant son 
Tiers-Ordre. — Une multitude de ligues et 
d'associations ont été fondées dans l'Eglise pour 
développer la vie chrétienne dans les âmes; 
la plus efficace d’après l'enseignement des sou- 
verains pontifes est le Tiers-Ordre Franciscain. 
Ses membres ne font aucun vœu, mais ils s'en- 
gagent d’une manière spéciale à observer tous 
les commandements de Dieu et de l'Eglise. Le 
Tiers-Ordre, c'est l'association des francs-chré- 
tiens, c'est la franc-maçonnerie du bien ayissant 
a ciel vuvert. «Il est à l'Eglise, a dit Mgr de 
Ségur, ce que la franc-maçonnerie est à la 
révolution.» Aussi l'Eglise a-t-elle toujours re- 
commandé le Tiers-Ordre comme l'armée du 
Christ, la ligue catholique par excellence, qui 
doit unir les bons contre les impies. Deux 
conciles généraux, plus de quarante papes l'ont 
protégé, défendu et enrichi de privilères et 
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d'indulgences. A partir de 1221 jusqu'en 1500, 
on compte plus de cent neuf bulles données en 
sa faveur, et, depuis, le nombre s'en est accru 
considérablernent, surtout, sous les pontificats 
de Pie IX, de Léon XIII et de Pie X, tous 
trois tertiaires de saint F rançois. 

Et depuis sa fondation, le Tiers-Ordre a été 
un moyen sûr de salut et de sanctification pour 
une multitude de chrétiens. 

Il peut présenter à l'admiration de tous une 
phalange nombreuse de saints pris dans toutes 
les classes de la société. 

Il exerça au XIII siècle et aux siècles sui- 
vants une action religieuse et sociale très salu- 
taire, en mettant au service de l'Eglise des 
légions de défenseurs. C’est ainsi que firent 
partie du Tiers-Ordre plus de quatre-vingt-dix 
saints ou bienheureux dont on célèbre la fête, 
par exemple saint Louis, roi de France, sainte 
Élisabeth de Hongr':, saint Ferdinand de Cas- 
tille, sainte Jeanne de Valois, saint Yves, saint 
Roch, le bienheureux Henri, roi de Danemark, 
le bienheureux Curé d'Ars, saint Philippe de 
Néri, saint François de Paule, saint Paul de 
la Croix, saint Camille de Lellis, saint Jérôme 
Emilien, saint François de Sales, le vénérable 
Eudes; quarante-cinq martyrs, environ deux 
cents Confesseurs, vierges ou veuves en posses- 
sion du titre de bienheureux: plusieurs papes; 
des fondateurs de congrégations religieuses, tels 
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que sainte Angèle de Mérici,fondatrice des Ursu- 
lines, sainte Rose de Viterbe, bienheureuse An- 
gèle de Foligno, sainte Marguerite de Cortone, 
saint Ignace de Loyola, saint Vincent de Paul, 
saint François de Sales, Jeanne d'Arc, Tho- 
mas Morus, M. Olier, le cardinal de Bérulle : 
plus de cent trente rois ou reines : :des écri- 
vains et des personnages illustres, tels que 
Dante, Lope de Véga, Le Tasse, Raphaël, 
Michel-Ange, Giotto, Murillo, Cimabué, Pales- 
trina, Galilée, Galvani, Volta, Christophe Co- 
lomb, Charles-Quint, Vasco de Gama, Silvio 
Pellico, ‘Garcia Moreno, de Pimodan, Dom 
Bosco, Anne d'Autriche, Marie-Thérèse, épouse 
de Louis XIV, etc. 

Le but du Tiers-Ordre est donc de faire de 
vrais chrétiens, des saints cherchant avant tout 
Dieu et la gloire de Dieu. 


Le Tiers-Ordre est un remède social 


Il réforme la sociité en réformant 
les individus. 


Le Tiers-Ordre est un remède efficace pour 
les sociétés malades comme la nôtre, parce 
qu'il peut les ramener à Dieu. Les catholi- 
ques travailleront donc utilement et sérieuse- 
ment à guérir la société contemporaine des 
maux dont elle souffre en aidant au Tiers- 
Ordre à se multiplier. La société n’est en effet 
malade que pour s'être éloignée de Dieu et 
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de la religion. Or, le Tiers-Ordre a précisément 
pour but le rapprochement de Dieu et la pra 
tique des vertus chrétiennes. 

Le Tiers-Ordre est en effet un moyen infail- 
lible de restaurer l'équilibre social en ramenant 
la société à la pratique des vertus évangéli- 
ques et des devoirs chrétiens qui renferment en 


eux toute justice et, par la justice, l'harmonie 


entre les diverses classes de la société. Les trou- 
bles sociaux sont la conséquence nécessaire de 
la disparition des sentiments religieux, parce que 
la société n'est pas fondée sur le principe de 
légale répartition des avantages et des biens 
terrestres, mais plutôt sur la pratique des 
préceptes évangéliques. Si chacun veut et sait 
faire son devoir, il n'y aura plus d2 ques- 
tion sociale. Mais faire son devoir, ce n'est 
pas autre chose que s'acquitter des obligations 
permanentes et récipro” :es qui nous incombent 
envers Dieu, euvers nos semblables, envers 
nous-mêmes. D'un mot, faire son devoir, c'est 
pratiquer tout le Décalogue et, par conséquent, 
posséder la vertu et l'effort chrétien qui sont 
la base de l'élévation sociale. Beaucoup ne con- 
naissent plus Dieu et ses commandements, ils 
négligent les devoirs envers le prochain, et l’é- 
goïisme semble être le seul mobile des actions 
du grand nombre. D'autres ont encore la con- 
naissance de Dieu et des devoirs qui leur in- 
combent, mais ils méprisent Dieu, leurs devoirs 
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et toute autorité établie. De là, les grands 
maux qui désolent la société. Le mépris et l'i- 
gnorance ont donné naissance aux doctrines fu- 
nestes du rationalisme, du naturalisme et du 
faux libéralisme. C'est seulement après avoir ex- 
clu Jésus-Christ de la pensée des hommes, de la 
vie et des mœurs des peuples, que ces doctri- 
nes néfastes ont pu unir leurs efforts pour 
saper les fondements les plus profonds de la 
société humaine. Et bien! voilà justement ce 
que le Tiers-Ordre est appelé à combattre de 
toutes ses forces. Il doit travailler à la ré- 
forme sociale, en faisant de bons catholiques 
et en les unissant dans une vaste association 
qui embrasse l'ensemble des points à observer 
dans la vie chrétienne. 

I] doit ramener l'esprit chrétien dans tous 
les individus, aussi bien dans les classes su- 
périeures que dans les classes moyennes et in- 
férieures. C’est par là qu'il est, à proprement 
parler, une force sociale, et travaille à infuser 
dans tous les cœurs cette vie chrétienne qui 
trop souvent nous manque et qui amène cette 
absence d'initiative que nous rencontrons la 
plupart du temps dans les classes dirigeantes. 

Considéré à ce point de vue, le Tiers-Ordre 
n'est pas seulement une association d'âmes dé- 
votes qui savourent en paix les douceurs de Îa 
piété. Il est pour beaucoup le pivot de l'activité 
chrétienne; il est le soutien de ceux qui veu- 
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lent se dévouer aux bonnes œuvres de 12 cha:- 
rité. L'homme qui n'établit pas son travail sur 
la base fondamentale de la piété est un banc 
de sable que le vent de la contradiction a bien- 
tôt fini de disperser. Il faut toujours se défier 
un peu des hommes d'œuvres quand ils ne 
sont pas en même temps des hommes de piété; 
ils n'offrent aucune force de résistance, et, 
n'ayant pas une conviction chrétienne suffisante, 
is ne seront jamais capables de grandes en:- 
treprises. 

Dans le Tiers-Ordre, on apprend à devenir 
un homme de piété, un homme de Dieu; et 
par là un homme d'action. Le Tiers-Ordre est 
incontestablement un Ordre actif et militant. 
Après avoir travaillé sur lui-même, le Tertiaire 
doit agir sur les autres. Après avoir triomphé 
de ses propres penchants, il doit porter la guerre 
au dehors et combattre les ennemis de l'Eglise 
et de la société. «Les Tertiaires, disait Gré- 
goire IX, sont les soldats du Christ et de nou- 
veaux Machabées. Leurs armes. sont la Règle 
de saint François qu'ils doivent porter d'une 
main et le crucifix de l'autre.» 

Le naturalisme, comme le socialisme, peut 
se résumer en quatre négations radicales: néga:- 
tions de Dieu, de la famille, de la propriété 
et de l'autorité. 

C'est contre ces négations que le Tiers-Or- 
dre est un rempart infranchissable par les prin- 
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cipes Chrétiens dont il est la meilleure sauve- 
garde. Les Tertiaires doivent marcher en rangs 
serrés pour les combattre, non pas en portant 
partout la guerre et la révolte, mais en sachant 
souffrir tout en soutenant les droits de la jus- 
ce, en s’efforçant de pratiquer les vertus qui 
par le bon exemple toucheront et convertiront 
leurs ennemis. 

c'est là ce que faisaient les premiers 
chreuiens. comme le fait remarquer M. Paul 
Allard, dans son Histoire des Persécutions. Les 
premieits chrétiens étaient passifs vis-à-vis des 
lois existantes. Ils priaient, ils se sanctifiaient 
et ils savaient souffrir; mais ils étaient actifs 
pour répandre l'Evangile, et quand ils l'eurent 
suffisamment répandu, grâce à l'ascendant de 
leur sainteté et des secours surnaturels divins, 
le monde se réveilla chrétien. 

Au xiHe siècle, François et ses disciples -:2 
Hirent pas autrement. Aidés des premiers Ter- 
lares qu'ils avaient recrutés dans une société 

orrompue, ils commencèrent par répandre le 
liers-Ordre et quand, à un moment donné, 

Tertiaires se trouvèrent en nombre, la so- 
‘ité fut forcément transformée. 

Cinquante ans après l'établissement des Fra- 
tcrnités, les Tertiaires étaient si nombreux dans 
la péninsule italique qu'ils ébranlèrent le pouvoir 
de l'empereur d'Allemagne Frédéric II, l’un des 
ennemis les plus redoutables et les plus per- 
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fides que l'Eglise ait jamais rencontrés. Les 
partisans de ce prince se plaignaient même dans 
une lettre que la nouvelle association de saint 
François a été aussi désastreuse pour la cause 
impériale dans le Milanais que plusieurs dé:- 
faites sur le champ de bataille. 

Eh bien! aujourd'hui comme autrefois le Tiers- 
Ordre est appelé À avoir sa part d'action dans 
la réforme sociale, et il l’aura si les pasteurs 
des âmes entendent la voix du Vicaire de Jésus- 
Christ et si les Tertiaires deviennent de plus 
en plus nombreux. Il l'aura, si les Tertiaires 
s'appliquent à faire revivre en eux ce qui consti- 
tue l'esprit de saint François: il leur faut unir 
à l'amour des pauvres, des souffrants et des 
petits, les vertus de pauvreté, de pénitence ct 
d'humilité. Alors, à la sainteté joignant l’act'on. 
les Tertiaires lutteront victorieusement contre 
les ennemis qu'ils ont à combattre. 

Pour cela ils doivent s’efforcer d'aider les 
prêtres et les curés et agir toujours sous leur 
direction en entrant dans toutes les bonnes œu- 
vres, qu'eiles s'appellent Société de Saint-Vin- 
cent de Paul, la Bonne Presse, l'Œuvre du 
repos du dimanche, le Catéchisme ou le Patro- 
HAage rer. etc. 

Toutes ces œuvres, le troisième Ordre de 
saint François ne veut point les supplanter, 
mais bien les unir entre elles pour marcher à 
la conquête des âmes. 
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Son action s'étend plus loin que chacune d’el- 
les: car les œuvres catholiques quelles qu'elles 
soient ne peuvent atteindre chacune qu'une 
classe déterminée d'hommes, de femmes ou d’en- 
fants. Le Tiers-Ordre atteint toutes les classes, 
la famille et la société, le soldat comme le sé- 
minariste et le prêtre, le célibataire, la jeune 
fille et la mère, le fils et le père de famille, 
celui qui n'est pas dans les œuvres comme celui 
qui en fait partie, celui qui demeure à la cam- 
pagne comme celui qui habite la ville. Par sa 
nature même, il a prise sur toutes les bonnes 
volontés et ÿ fait de tous les honnêtes gens une 
vaste association catholique dont le but est la res- 
tauration chrétienne de la société. 

Au système bien connu: diviser pour régner, 
il oppose l'union et l'entente fraternelie de 
tous les catholiques, chose aujourd'hui si dési- 
rable et qui seule peut nous donner de lutter 
avec avantage contre les ennemis de Dieu, de 
la société et de la patrie. 

D'ailleurs le Tiers-Ordre ne se contente pas 
de cimenter et d'unifier pour ainsi dire les œu- 
res catholiques, mais il marche encore à 
conquête des indifférents et des impies. Le ter- 
tiaire, dans la conversation et par le bon exem- 
ple, doit s’efforcer d'amener à la bonne cause 
tous ceux avec lesquels il est en rapport. 

En dehors de toute pensée politique, il a le 
devoir de défendre par ses paroles, ses écrits 
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et ses actes, la liberté religieuse, la famille, 
la propriété, la patrie. Il doit entrer dans les 
œuvres de bienfaisance, pour y apporter l'es- 
prit d'abnégation et de charité: il doit être apè- 
tre dans son pays et dans sa famille, et deve- 
nir le modèle de ses enfants, de ses serviteurs. 
de ses ouvriers et de to:5 ses concitoyens. Le 
Tiers-Ordre lui fournit tous les moyens néces- 
saires pour arriver à ces fins. 

Léon XIII disait aux pèlerins qui, en 1882, 
se rendaient à Assise au centenaire de saint 
François: 

« Misérable et méprisé, dépourvu de l'appui 
du savoir humain et de la sagesse d'ici-bas, 
saint François a pu faire revivre, dans une 
grande partie du monde corrompu et plein d'’er- 
reurs, l'esprit de Jésus-Christ, qui l'avait pré- 
destiné dès le début à de grandes entreprises : 
à la différence du violent perturbateur de Bres 
cia, qui l'avait précédé de peu de temps, il 
n'a pas suscité de discordes civiles, mais pré- 
ché toujours la paix; il n’a pas excité les es- 
prits à la haine, mais leur a toujours inculqué 
l'oubli des injures; il n’a pas entraîné le peu- 
ple à la rébellion, mais cherché à le maintenir 
toujours, par ses paroles et par son exemple, 
dans la plus parfaite soumission à l'autorité: il 
ne s'est pas adonné à propager des doctrines 
dangereuses, mais, fils dévoué de l'Eglise, il 
s'est toujours efforcé de faire connaître et aimer 
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l'Evangile ; il aimait d’un amour sincère cons- 
tant et actif, le peuple, dont il ne flattait ja- 
mais les passions; et loin d'attaquer le Pon- 
tificat comme Arnauld, il n'osa point entre- 
prendre la mission qui lui avait été confiée par 
la Providence sans avoir reçu la bénédiction du 
Vicaire de Jésus-Christ. En François d'Assise 
se trouvent réunis, dans une admirable harmonie, 
le dévouement à l'Eglise, l'amour du prochain 
et l’amour de la patrie. Il a été l'ami sincère des 
pauvres et des opprimés, dont il a toujours 
cherché à adoucir Île sort sans violer jes droits 
de personne. 

« [Inspirez-vous, très chers Fils, d’un si haut 
exemple, et lorsque vous serez à Assise, auprès 
de sa tombe vénérée, recommandez-lui ardem- 
ment l'Eglise ; recommandez-lui aussi Notre hum- 
ble personne, appelée à la gouverner dans des 
temps si calamiteux, afin que, par son irt-ces- 
sion, les discordes et les dangers disparaissent, 
et que l'Eglise puisse de nouveau se réjouir des 
fruits précieux de la paix chrétienne. » 

Le Tiers-Ordre a donc sa place marquée au 
mieu de toutes les œuvres qui déjà existent et 
font le bien. Il doit grouper, pour leur donner 
plus de force, toutes les bonnes volontés. C'est 
en vain que l’on cherchera une solution à la 
question sociale en dehors de l'Evangile. Le 
liers-Ordre qui est la pratique de l'Evangile 
donne cette solution. En faisant de chacun un 
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bon chrétien, il réforme les individus qui com: 
posent la famille, la paroisse, la commune et 
la société. Lorsque toutes les familles, les pa- 
roisses et les communes auront été réformées 
par le retour des individus à la pratique de 
l'Evangile, la question sociale sera résolue, toute 
la société sera réformée et la paix et le bonheur 
régneront partout avec la justice et la charité. 
Cherchons donc à répandre le Tiers-Ordre 
pour atteindre ce but, c’est ce que voulait 
Léon XIII. Il nous le dit dans la Constitution 
Misericors: « Nous avons écrit l’'Encyclique Aus- 
picalo dans le désir et l'unique intention d’ap- 
peler par notre invitation le plus d'âmes pos- 
sible à l'acquisition de la sainteté chrétienne. 
Les hommes ne sauraient porter remède aux 
maux qui nous accablent et détourner les pé- 
rils qui nous menacent qu'à la condition de 
hâter le retour des individus et de la société 
vers Jésus-Christ, qui peut toujours sauver ceux 
qui ont recours à Dieu par Lui. (Heb. 7-25.)» 
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Le Souverain Pontife Léon XIII, dans sa 
Constitution Misericors, tout en déclarant que 
la Règle du Tiers-Ordre, approuvée et confir- 
mée par Nicolas IV, ne répond plus tout à fail 
aux mœurs et aux temps présents, recommande 
cependant (Chapitre II, $ 4) la pratique de cer- 
taines prescriptions de la Règle. De plus, par 
l'acte de profession, on s'engage à observer. la 
Règle du Tiers-Ordre instituée par le B. P. 
S. François et confirmée par les Souverains Pon- 
tifes Nicolas IV et Léon XIII. Pour que les pos- 
tulants n'ignorent pas ces prescriptions et pour 
montrer l'esprit séraphique qui doit animer les 
Tertiaires, nous donnons d'abord la RÈGLE DE 
SAINT FRANÇOIS, promulguée par le Pape Ni- 
colas IV, et ensuite la Constitution de Léon XIII 
qui modifie cette Règle. C'est cette Règle ainsi 
modifiée que nous nous réservons de faire sui- 
vre de quelques courtes explications. 


: 
È 
Ë 
: 


nn pans pr 


pnstmnélrncntentaesétaqle cuis des LR 


28 LE TIERS-ORDRE ET SA RÈGLE 


CONSTITUTION 


dans laquelle le Pape Nicolas IV 
confirme 
la Règle donnée par N. S. P. S. François 


AUX 


Frères et aux Sœurs de la Pénitence, en y ajou- 
tant certaines choses en rapport avec le temps 
et les personnes. 


NICOLAS, ÉVÊQUE, 
SERVITEUR DES SERVITEURS DE DIEU, 


A nos bien-aimés Fils et à nos bien-aimées 
Filles en Jésus-Christ, les Frères el les Sœurs 
de l'Ordre de la Pénitence, tant présents qu'à 
venir, à perpéluilté, 


Salut et Bénédiction apostolique. 


Aucune tourmente ne saurait secouer, ni au- 
cune tempête ébranler les solides fondements 
de la Religion chrétienne qui reposent sur la 
montagne de la Foi catholique. Or, cette Foi, 
que les disciples du Christ embrasés du feu de 
l'amour divin ont prêchée avec zèle aux nations 
qui vivaient dans les ténèbres, l'Eglise Ro- 
maine la possède et la conserve fidèlement. 
Elle est, en effet, la foi droite et véritable 
sans laquelle personne ne peut être agréable au 
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Très-Haut, ni trouver grâce devant ses yeux. 
C'est elle qui prépare les voies du salut et qui 
promet les récompenses et les joies de la béa:- 
titude éternelle. C’est pourquoi le glorieux con- 
fesseur de Jésus-Christ, le bienheureux Tran- 
çois, le fondateur de cet Ordre, montrant par 
ses paroles, aussi bien que par ses exemples, 
le moyen de s'élever à Dieu, a instruit ses en- 
fants dans la pureté de cette foi; il a voulu 
qu'ils la professent hautement, qu'ils la con- 
servent fidèlement et qu'ils la mettent en pra:- 
tique, afin que, après avoir marché dans ses 
sentiers salutaires, ils méritent, au sortir de la 
prison de cette vie, d'entrer en possession de 
la bienheureuse éternité. 


CHAPITRE I 


De la manière d'examiner ceux qui veulent 
entrer dans l'Ordre. 


C'est pourquoi, voulant accorder à cet Ordr«* 
des faveurs toutes spéciales et dans le but de 
favoriser son accroissement, nous statuons (1): 

Que tous ceux qui seront admis à garder cette 
forme de vie soient, avant leur admission ou 
réception, soumis à un examen attentif sur la 
foi catholique et leur obéissance à 1 Egl'se Ro 
maine: et, si l’on reconnaît qu'ils font une 
PEU PR Re CE PRET Re ET 

r. Ici commence la Règle composée par saint François. 
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profession sincère et constante de cette foi et 
de cette obéissance, on pourra les recevoir sans 
crainte. 

On doit toutefois veiller avec sollicitude à 
ne jamais admettre dans ce genre de vie une 
personne hérétique, ou suspecte d'hérésie, ou 
même celle qui est malfamée. Et s'il arrivait 
qu'on en eût admis quelqu'une, il faudrait la 
dénoncer au plus tôt aux Inquisiteurs de l'’hé- 
résie, afin qu'elle soit punie. 


CHAPITRE 1] 


De la manière de recevoir ceux qui veulent 
entrer dans l'Ordre. 


Lorsque quelqu'un se présentera pour entrer 
dans cette Fraternité, les Ministres chargés des 
réceptions s'informeront avec soin de son em- 
ploi, de son état et de sa condition; ils lui ex- 
poseront clairement les obligations de la Règle, 
et surtout la nécessité de restituer le bien 
d'autrui. 

Après cela, s'il persiste dans son désir, on 
lui donnera l'habit à la manière ordinaire, et 
il devra avec soin, s’il est détenteur du bien 
d'autrui, satisfaire à sa dette, soit en numéraire, 
soit en donnant un gage équivalent; 1il aura 
soin également de se réconcilier avec le pro- 
chain. 

Après avoir rempli toutes ces obligations, et 
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l'année du Noviciat étant achevée, si les Frères 
Discrets le jugent digne d’être admis dans 
l'Ordre, il fera profession en promettant de 
garder tous les Commandements de Dieu et de 
satisfaire comme il convient, selon la volonté 
du Visiteur, pour les transgressions dont 1 
aurait pu se rendre coupable contre la Règle. 
Lorsqu'il aura fait cette promesse, l'acte en 
sera rédigé par une personne publique. Per- 
sonne ne pourra être reçu d'une autre manière 
par les Supérieurs, à moins que, après une 
müre délibération, il ne leur paraisse plus con- 
venable d'en agir autrement, en considération 
du rang de la personne et de ses instances. 

De plus, Nous ordonnons et statuons que 
personne, après son en*‘-ée dans cette Frater- 
nité, ne puisse en sortir pour retourner au 
siècle. Il sera cependant permis de passer dans 
une autre Rreligion approuvée. 

Quant aux femmes mariées, elles ne pourront 
être admises dans cet Ordre sans la permission 
et le consentement de leurs maris. 


CHAPITRE II] 
De la forme et de la qualité des Vêtements. 


Il faut, de plus, que les Frères de cet Or- 
dre soient ordinairement vêtus d’étoffes hum- 
bles pour le prix et pour la couleur, qui ne 
sera ni entièrement blanche, ni tout à fait noire, 
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à, moins que, pour quelques causes légitimes et 
manifestes, le Visiteur, de l'avis du Ministre, 
n'ait accordé une dispense temporaire pour la 
modicité du prix. Leurs manteaux et fourrures 
seront sans collet, fendus ou non, mais agrafés 
et ron ouverts, comme la bienséance l'exige; 
leurs manches seront fermées. 

Les Sœurs porteront aussi un manteau et une 
tunique d'étoffe d'un prix modique: ou qu'elles 
aient, du moins, avec le manteau, une jupe 
de couleur blanche ou noire, ou bien une 
robe ample de chanvre ou de lin cousue sans 
aucun froncis. 

Pour ce qui concerne néanmoins la qualité du 
vêtement et des fourrures des Sœurs, on pourra 
leur accorder des dispenses selon la condition 
de chacune et la coutume des lieux. 

Elles ne feront usage ni de ruban, ni de 
cordon de soie. Les Frères et les Sœurs n’auront 
que des fourrures de laine, des bourses de 
cuir et des cordons simples et sans aucune 
soie, renonçant, selon le salutaire conseil de 
saint Pierre, prince des Apôtres, à tous les 
autres vains ornements de ce siècle. 


CHAPITRE IV 
Que les Frères et les Sœurs évitent les festins 


licencieux et les spectacles, et qu’ils ne 
donnent rien aux histrions. 


Les repas licencieux, les spectacles, les jeux 
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publics et les danses leur sont absolument :1n- 
terdits. Ils ne donneront rien aux histrions ni 
pour de vaines frivolités, et ils auront soin 
d'empêcher les membres de leur famille de rien 


donner pour ce sujet. 
CHAPITRE V 
Ne l'abstinence et du jeûne. 


Les Frères et les Sœurs s'abstiendront de 
l'usage de la viande les lundis, mercredis, ven- 
dredis et samedis, à moins que la maladie ou 
la faiblesse du tempérament n'exige le con- 
traire. Ceux qui auront été saignés pourront 
en manger trois jours de suite; on ne l'inter- 
dira pas non plus à ceux qui voyagent. L'usage 
de la viande sera également permis à tous aux 
jours de solennité, où l’ancien usage le permet 
aux autres chrétiens. Ils pourront user des œufs 
et du fromage tous les autres jours où l'on 
ne jeûne pas. Mais lorsqu'ils se trouveront 
avec d'autres religieux dans leurs couvents, il 
leur sera permis de manger ce qu'on leur 
présentera: qu'ils se contentent du dîner et du 
souper, à moins qu'ils ne soient d'une faible 
complexion, ou malades, ou en voyage. 

Ceux qui se portent bien doivent être sobres 
dans le boire et dans le manger, selon qu'il 
est écrixù dans l'Evangile: Que vos cœurs ne 
s'appe.antissent pas par l'excès du boire el du 
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manger. Ils réciteront une fois l’'Oraison domi- 
nicale avant le diner et avant le souper; après 
le repas, ils la réciteront de nouveau en y 
ajoutant Deo gratias. S'il arrive qu'ils y aient 
manqué, ils diront trois fois le Pater noster. 

Les Frères et les Sœurs jeûneront tous les 
vendredis de l’année, à moins qu'ils n'en soient 
dispensés par la maladie ou toute autre cause 
légitime ou que la fûte de Noël ne se célèbre 
en ce jour. Mais ils jeüneront tous les mer- 
credis et vendredis, depuis la fête de la Tous- 
saint jusqu'à Pâques: ils observeront pareil- 
lement les autres jeûnes établis par l'Eglise, 
et ceux qui seront prescrits par l'Ordinaire pour 
quelque cause d'utilité publique. Pendant le 
carême de la Saint-Martin jusqu'à Noël, et 
pendant le grand Carême qui cominencera le 
dimanche de la Quinquagésime jusqu'à Pâques, 
ils devront jeûner tous les jours, le din:ancke 
excepté, à moins que la maladie ou quelque 
autre nécessité ne les en dispense. 

Les personnes enceintes pourront, si elles le 
veulent, s'abstenir de toute austérité corporelle, 
à la réserve des prières, jusqu'au jour de leurs 
relevailles. Ceux qui travaillent pourront, à rai- 
son de leurs fatigues incessantes, faire trois re- 
pas. les jours où ils travaillent, depuis le di- 
manche de Pâques Jusqu'à la fête de saint Fran- 
çois (1). Lorsqu'il leur arrivera de travailler chez 


1. Ces mots #squ'à la fêie de saint François ont été substitués 
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les autres, il leur sera permis de manger de 
tout ce qui leur sera présenté, excepté le ven- 
dredi ou tout autre jour de jeûne que l'on 
sait être généralement prescrit par l'Eglise. 


CHAPITRE VI 


Combien de fois par an ils doivent 
se confesser et de communier. 


Chacun des Frères et des Sœurs ne man- 
quera pas de confesser ses péchés et de re 
cevoir dévotement le sacrement de l'Eucha- 
ristie trois fois l'an, savoir: aux fêtes de Noël, 
de Pâques et de la Pentecôte; mais, auparavant, 
ls se réconcilieront avec le nrochain et recti 
tueront le bien d'autrui. 


CHAPITRE VII 


Que les Frères ne portent point d'armes 
offensives. 


Les Frères ne porteront point sur eux d'ar- 
mes ofiensives, à moins que ce ne soit pour 
la défense de l'Eglise Romaine, ou de la foi 
chrétienne, ou de leur propre pays, ou bien 
encore avec la permission de leurs supérieurs. 


par le pape Nicolas IV à ceux-ci: Jusqu'à la fête de sant Michel 
que saint François avait mis dans la Règle. 


; 
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CHAPITRE VIII 
De la récitation des Heures canoniales, 


Que tous récitent chaque jour les sept heures 
canoniales, à savoir: Matines, Prime, Tierce, 
Sexte, None, Vêpres et Complies. Les Clercs, 
c'est-à-dire ceux qui savent le Psautier, diront 
pour Prime Deus in nomine tuo, Beati Imma- 
culati jusqu'à Legem pone, et les autres Psau- 
mes des Heures avec le Gloria Patri, selon le 
rit des Clercs. Lorsqu'ils ne se rendront pas à 
l'église, ils auront soin de dire pour Matines les 
Psaumes que récitent les Clercs, ou ceux que 
l'on dit dans l'église cathédrale; ou tout au 
moins, ils ne manqueront pas de réciter comme 
ceux qui ne savent pas lire, douze fois le 
Pater avec le Gloria Patri pour Matines, sept 
fois pour chacune des autres Heures avec le 
Gloria Patri. 

Ils ajouteront aux heures de Prime et de 
Complies le petit Symbole (1) et le Miserere 
mei Deus, s'ils le savent; s'il leur arrivait de 
l'omettre, ils réciteraient trois fois le Pater 
noster. 

Les malades pourront se dispenser, s'ils le 
veulent, de réciter les Heures canoniales. 

Pendant le Carême de la Saint-Martin et pen- 
dant le grand Carême, ils auront soin d'assister 
mm 

« Le Symbole des Apôtres, 
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aux Matines qui se récitent dans leurs paroisses, 
à moins qu'ils n'en =ncni dispensés pour une 
cause légitime. 


CHAPITRE TX 


Que tous ceux qui en ont le droit fassent 
leur testament. 


Tous ceux à qui la loi le permet doivent faire 
leur testament, ordonnant et disposant de leurs 
biens dans les trois mois qui suivent immédiate 
ment leur entrée dans l'Ordre, afin que nul 
d'entre eux ne soit exposé à mourir intestat. 


CHAPITRE X 


De la paix à rétablir entre les Frères 
et les étrangers. 


S'il arrive quelque division entre les Frères 
ou les Sœurs, ou même avec d’autres person- 
nes étrangères à l'Ordre, on rétablira la paix, 
comme les ministres jugeront à propos de le 
faire, en ayant même recours pour cela, si.c'est 
possible, aux conseils de l'Evêque dincésain. 


CHAPITRE XI 


Quelle doit être leur conduite,lorsqu'on blesse 
leurs droits et leurs privilèges. 


Si les Frères ou les Sœurs sont attaqués dans 
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leurs droits ou leurs privilèges par les auto- 
rités civiles ou ecclésiastiques des lieux qu'ils 
habitent, les Ministres du lieu auront soin de 
recourir à l'Evêque et aux autres Ordinaires, 
afin d'agir en ces circonstances d'après leurs 
conseils et leurs instructions. 


CHAPITRE XII 


Qu'ils s’abstiennent autant que possible 
des serments solennels. 


Que les Frères et les Sœurs s'abstiennent de 
tout serment solennel, à moins de quelque grave 
nécessité, dans les cas permis par le Saint Sèze, 
c'est-à-dire pour rétablir la paix, pour justifier 
leur foi, pour confondre la calomnie, confirmer 
un témoignage, et pour sceller un contrat de 
vente, d'achat ou de donation, lorsqu'on le 
croira nécessaire. 

Dans les conversations ordinaires, ils éviteront 
les serments avec le plus grand soin, et si par- 
fois quelqu'un d'entre eux laissait échapper un 
jurement par inadvertance, ainsi que cela arrive 
à ceux qui parlent beaucoup, le soir du même 
jour, au moment où il doit faire son examen 
de conscience, il dira trois fois l’Oraison domi. 
nicale pour expier ces jurements irréfléchis. 

Enfin, que chacun se souvienne d'exhorter sa 
propre famille à bien servir Dieu. 
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CHAPITRE XIII 


De l'audition de la Messe et de la tenue 
des Assemblées. 


Que tous les Frères et les Sœurs entendent 
la messe tous les jours, s'ils le peuvent commo: 
dément. 

Ils se réuniront chaque mois dans l'église ou 
dans la chapelle désignée par les Ministres pour 
y assister au saint Sacrifice. 

Chacun d'eux donnera un denier de la mon- 
naie courante au Trésorier, qui recueillera cet 
argent et le distribuera, selon l'avis des Minis- 
tres, aux Frères et aux Sœurs qui se trouvent 
dans l'indigence, et surtout aux infirmes et à 
ceux qu'on sait n'avoir pas de quoi payer leurs 
funérailles : le reste sera donné aux autres pau- 
vres selon leurs besoins. 

On prendra aussi sur cet argent pour une of- 
frande à l'église où l'on se réunit. 

Ils feront en sorte, s'ils le peuvent commo- 
dément, de se procurer pour ces Assemblées un 
religieux capable d'annoncer la parole de Dieu, 
afin qu'il les exhorte avec zèle à la pénitence 
et à la pratique des œuvres de miséricorde, en 
les aidant de ses avis et de ses conseils. 

Que chacun garde exactement le silence durant 
la célébration des Saints Mystères et la prédica- 
tion. Que chacun soit attentif à la prière et à 
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me 


l'office, à moins qu'il n’en soit détourné pour 
le bien commun de la Fraternité. 


CHAPITRE XIV 
Des Frères malades et défunts. 


Si quelqu'un des Frères tombe malade, les 
Ministres, si le malade les fait prévenir de son 
état, seront obligés de le visiter eux-mêmes, ou 
de le faire visiter par un ou plusieurs Frères, 
au moins une fois la semaine. Ils l'exhorteront, 
selon qu'il leur paraîtra plus à propos, à recevoir 
le Sacrement de Pénitence, et, s’il est dans le 
besoin, ils l'assisteront des deniers communs. 

Si ce malade vient à décéder, on en donnera 
avis aux Frères et aux Sœurs de la ville ou 
du lieu où il est mort, afin qu'ils assistent en 
personne à ses funérailles. Ils ne se retireront 
qu'après la célébration de la Messe et l'inhu- 
mation. 

Nous voulons que tout cela soit également 
observé à l'égard des Sœurs malades ou dé- 
cédées. 

De plus, dans les huit jours qui suivront im- 
médiatement le décès, les Frères qui sont prêtres 
diront chacun une messe pour l'âme du défunt ; 
ceux des Frères et des Sœurs qui savent le 
Psautier diront chacun cinquante Psaumes, ceux 

qui ne le savent pas réciteront le même nombre 


Jour 
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de Pater noster, et ajouteront le Requiem æter- 
nam à la fin de chaque Pater. 

Après cela, dans le courant de l'année, ils 
feront célébrer trois messes pour le salut des 
Frères et des Sœurs, tant vivants que défunts. 
Ceux qui savent le Psautier le diront une fois 
l'an pour la même intention, et les autres ne 
manqueront pas de réciter cent fois l'Oraison 
dominicale, en y ajoutant chaque fois le kRe- 
quiem ætlernam. 


CHAPITRE XV 
Des Ministres. 


Quant aux ministères et aux offices indiqués 
dans le texte de cette Règle, chacun acceptera 
avec dévouement ceux qui lui seront imposés, 
et s'efforcera de les remplir avec fidélité. Tout 
office sera limité dans sa durée. Aucun des Mi- 
nistres ne sera institué à vie, mais seulement 
pour un temps déterminé. 


CHAPITRE XVI 
De la visite et de la correction des coupables. 


Les Ministres, les Frères et les Sœurs de cha- 
que localité s'assembleront, pour la visite géné- 
raie, dans un oratoire ou dans une église lorsqu'il 
n'y aura point de local spécialement affecté à 
cela: ils auront pour Visiteur un prêtre appar- 
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tenant à un Ordre religieux approuvé, lequel] 
imposera une pénitence salutaire à ceux qui au- 
ront commis quelque faute notable. Aucun autre 
ne pourra exercer auprès d'eux cet office de Vi- 
siteur. 

Mais comme cette forme de vie a été instituéa 
par le B. François, nous leur conseillons de 
prendre pour Visiteurs des religieux de l'Ordre 
des Frères-Mineurs, que ies Custodes ou les 
Gardiens de cet Ordre leur assigneront, quand 
ils çn seront requis Nous ne voulons pas 
néanmoins que ces Congrégations soient visitées 
par un laïque (1. 

Cette visite se fera une fois l'an, à moins 
que cette nécessité ne demande qu'on la fasse 
plus souvent. Les incorrigibles et les désobéis- 
sants seront avertis trois fois, et s'ils ne s’ef- 
forcent pas de se corriger, qu'ils soient. de l'avis 


du Discrétoire, définitivement retranchés de 
l'Ordre. 
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CHAPITRE XVII 


De la fuite des procès entre eux 
et avec d’autres. 


Que les Frères et les Sœurs évitent, en outre, 
selon leur pouvoir, les procès entre eux; Si on |! 
leur en suscite, qu'ils s'efforcent de les ter. : 
miner à l'amiable, et s'ils ne peuvent y réussir, ! 


fé AS a été ajouté par Nicolas IV. 
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qu'ils aient recours au juge qui a le droit d'en 
connaître. 


CHAPITRE XVIII 


Comment et par qui peuvent être accordées 
les äispenses de l’: \stinence. 


Les Ordinaires des lieux ou le Visiteur pour- 
ront dispenser les Frères et les Sœurs des 
abstinences, des jeûnes et des autres austérités 
de la Règle, pour une cause légitime, quand 
ils le jugerort opportun. 


CHAPITRE XIX 


Que les Ministres dénoncent au Visiteur 
les fautes publiques des Frères et des Sœurs. 


Les Ministres doivent dénoncer au Visiteur les 
fautes publiques des Frères et des Sœurs qui 
méritent une pénitence. Et s'il s'en trouve quel- 
qu'un qui soit incorrigible, les Ministres, aprè° 
trois monitions, prendront l'avis du Discrétoire 
et le dénonceront au Visiteur, afin qu'il soit ex- 
pulsé par lui de la Fraternité, et que son 
exclusion soit prononcée à l'assemblée suivante. 


CHAPITRE XX 


Comment, en cette Règle, personne 
n'est obligé sous peine de péché mortel. 


Du reste, nous ne voulons pas que les Frè- 
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res et les Sœurs de cet Ordre soient obligés 
sous peine de péché mortel, à l'observance des 
choses contenues dans cette Règle, à moins qu'ils 
n'y soient tenus d’ailleurs en vertu des com- 
mandements de Dieu ou de l'Eglise; mais ils 
devront accepter avec une sincère humilité et 
accomplir efficacement la pénitence qui leur 


a été imposée, selon la gravité de leurs trans- 
gressions. 


Conclusion de la Bulle de Nicolas IV. 


Qu'il ne soit donc permis à qui que ce soit 
d'enfreindre la teneur de notre Statut et Or 
donnance ou d'y contredire par une téméraire 
entreprise; et si quelqu'un osait le tenter, qu'il 
Sache qu'il encourra l'indignation de Dieu et de 
ses bienheureux apôtres saint Pierre et saint 
Paul. 

Donné à Riéti, le 16° jour des calendes de 
septembre, la seconde année de notre Pontificat. 


— (L'an de Notre-Seigneur 1289, et le 17 du 
mois d'août.) 
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Le grand tertiaire Léon XIII a recommandé le 
Ticrs-Ordre dans une multitude d’allocutions 
et dans quatre encycliques adressées aux évê:- 
ques et aux fidèles du monde entier. 

1. Encyclique Auspicato, 17 septembre 1882, 
où il montre dans le Tiers-Ordre le remède aux 
maux présents. « Nous exhortons vivement les 
chrétiens, dit le Pape, à ne pas refuser de se 
faire inscrire dans cette sainte milice de Jésus- 
Christ... » 

2. Encyclique-Constitution Misericors, 930 mai 
1883, par laquelle Léon XIII recommande de 
nouveau le Tiers-Ordre, modifie et adoucit la 
Règle primitive pour mieux l'adapter aux be- 
soins de la société actuelle et la rendre accessible 
à toutes les personnes de bonne volonté. « Le 
Tiers-Ordre, dit-il, a été institué et disposé pour 
la multitude. » 
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3. Encyclique Humanum genus, 20 avril 1884, 
contre Ja franc-maçonnerie, où il dévoile cette 
secte perverse et lui oppose le Tiers-Ordre, 


véritable école de liberté, d'égalité et de fra: 
ternité chrétiennes. 


4. Encyclique Quod Auctoritate, 22 décem- 
bre 1885, annonçant un Jubilé extraordinaire. Le 
Pape rappelle la nécessité de la pénitence, et 
signale encore le Tiers-Ordre comme moyen 
«de mettre cette vertu sous la garde d’une insti- 
tution stable ». 


— «On ne peut rien nous faire de plus 
agréable que de Propager le plus possible la 
sainte milice 4 Tiers-Ordre. » (Lettre du 28 oc- 
tobre 1882.) 


— «Travailler à répandre comme il faut le 
Tiers-Ordre, c’est accomplir l'œuvre de Notre- 


Seigneur Jésus-Christ, » (Audience du 3 octo- 
bre 1882.) 


— «Une inspiration divine nous poussa à pro- 
clamer saint François comme protecteur dans 
les calamités et Jes malheurs présents, et à 
Montrer dans le Tiers-Ordre la régénération de 


la société chrétienne. » (Audience du 18 décembre 
1884.) 


— «Ah! le Tiers-Ordre Franciscain! Vous 
Savez combien je désire son extension. J'y re. 


viens toujours. J’e parle dans toutes les occa- 
sions.» (Audience du 12 mars 1886.) 
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— «Répétez partout que c'est par le Tiers- 
Ordre que je veux relever la , rance: propagez 
beaucoup cette institution.» (Audience de mai 
1886.) 

— «Travaillez activement à la diffusion du 
Tiers-Ordre: c'est lui qui doit régénérer le monde. » 
(Audience du 5 octobre 1891.) 

— « Nous avons toujours reconnu dans cette 
institution un des secours les plus efficaces four- 
nis par la Providence, afin que les chrétiens, tout 
en vivant au milieu du monde, puissent se pré- 
server de ses corruptions. » (Discours du 12 avril 
1893 aux cinq mille Tertiaires venus à Rome 
de divers pays pour le Jubilé épiscopal.) 

S'adressant au Ministre Général des Frères- 
Mineurs, il lui écrivait, 1: 25 novembre 1898: 
: Le Tiers-Ordre Franciscain peut rendre à la 
société les plus grands services. S'il a jadis 
ranimé les cœurs chrétiens, fortifié en divers 
lieux la piété et l'amour de la vertu; si, sou- 
vent, à des époques troublées, il à puissamment 
contribué à faire régner le calme et la concorde, 
pourquoi ne ferait-il pas renaître en abondance 
des biens semblables? Assurément il excitera 
bien plus qu'autrefois le zèle des chrétiens, s’il 
compte un plus grand nombre de chefs et d’auxi- 
laires actifs qui s’efforceront de répandre cette 
association et de mettre en lumière sa nature 
et les benifaits qu'on doit cspérer d'elle, qui 
emploieraient à cette fin, la prédication, les 
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écrits, les réunions, en un mot tous les moyens 
qui leur paraîtront efficaces. » 

La dernière page de l'Encyclique Auspicato 
dit combien vif était le désir du grand Pape 
de voir les fidèles entrer nombreux dans le 
Tiers-Ordre. Citons:la: 

«Au milieu de tant et de si grands périls, 
vous comprenez sans doute, Vénérables Frères, 
qu'il y a lieu d'espérer beaucoup des institu- 
tions franciscaines, ramenées à leur état pri- 
mitif. Si elles florissaient, la foi, la piété et 
l'honnêteté des mœurs chrétiennes fleuriraient 
aussi; cet appétit désordonné des choses péris- 
sables serait réprimé ; et il n’en coûterait pas de 
dompter ses passions par la vertu, sacrifice 
que la plupart des hommes considèrent aujour- 
d'hui comme le plus lourd et le plus insup- 
portable des jougs. Les chrétiens, unis par les 
iiens de la fraternité, s'aimeraient entre eux et ils 
auraient pour les pauvres et les indigents, qui 
sont l'image de Jésus-Christ, le respect con- 
venable. En outre, ceux qui sont vraiment pé- 
nétrés de la religion chrétienne, saviat de source 
certaine que c'est un devoir de conscience d'’o- 
béir aux autorités légitimes, et de ne léser qui 
que ce soit en aucune chose. Rien n'est plus 
efficace que cette disposition d'esprit pour ex- 
tirper . ut genre de vice à sa racine; pour 
arrêter la violence, l'injustice, l'esprit de ré- 
volution et l'envie entre les diverses classes de la 
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 socicté, toutes choses qui constituent les prin- 
“ cipes et les éléments du socialisme. Enfin la 
© question des rapports du riche et du pauvre, 
} question qui préoccupe tant les économistes, sera 
parfaitement réglée par cela même qu'il sera 
bien établi et avéré que la pauvreté ne marn- 
que pas de dignité; que le riche doit être misé- 
ricordieux et généreux, le pauvre content de son 
sort et de son travail: puisque ni l'un ni l'au- 
tre n'est né pour ces biens périssables, et que 
l'un doit aller au “el par la patience, l’autre 
par la libéruiité. 

Telles sont les raisons pci quelles Nous 
avons eu depuis longtemps fort a cœur de voir 
chacun se proposer, autant qu'il le pourra, l'imi- 
tation de saint François d'Assise. Et parce 
que jadis Nous avons toujours porté un inté- 
rêt particulier au Tiers-Ordre des Franciscains, 
aujourd'hui que Nous avons été appelé par la 
souveraine bonté de Dieu au Souverain Ponti- 
ficat, Nous saisissons l'occasion favorable, pour 
exhorter vivement les chrétiens à ne pas refu- 
ser de se faire inscrire dans cette sainte milice 
de Jésus-Christ. On compte de tous côtés un 
grand nombre de personnes de l’un et l'au- 
tre sexe qui marchent généreusement sur les 
traces du Père Séraphique. Nous louons et Nous 
approuvons vivement leur zèle, mais Nous dési.. 
rons que leur nombre augmente et se multiplie, 
srâce surtout à vos efforts, Vénérables Frères. 


Manuel du Tiers-Ordre. 4 
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Le point principal de Notre recommandation, 
c'est que ceux qui auront revêtu les insignes de 
la Pénitence, aient les yeux fixés sur leur très 
saint Instituteur et s’attachent à l'imiter; sans 
quoi tout ce qu’on attend de bon des associés 
se réduirait à rien. Appliquez-vous donc à faire 
connaître et estimer le Tiers-Ordre, comme il 
mérite réellement; veillez à ce que ceux qui 
ont la charge des âmes enseignent soigneuse- 
ment ce qu'il est, combien il est accessible à 
chacun, de quels privilèges il jouit pour le salut 
des âmes, et combien d'avantages il promet à 
la famille et à la société. Ce zèle est d'autant 
plus opportun, que les Religieux Franciscains du 
premier Ordre souffrent en ce moment davan- 
tage de l’indigne persécution qui les a frappés. 

Plaise à Dieu que, par la protection d: leur 
Père, ils sortent bientôt de la tempête plus 
vigoureux et plus florissants! Plaise à Dieu que 
les populations chrétiennes s'empressent d’'em- 
brasser la Règle du Tiers-Ordre, avec autant 
d'ardeur et en aussi grand nombre qu'elles af- 
fluaient autrefois à l’envi auprès de François 
lui-même! Nous le demandons surtout avec plus 
de raisons aux Italiens, que le lien d'une même 
patrie et l'abondance particulière des bienfaits 
reçus obligent à plus de dévotion pour saint 
François et à plus de reconnaissance. Ainsi, 
après sept siècles, l'Italie et le monde chré- 
tien tout. entier se verraient ramenés du üésor- 
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dre à la paix et de la perdition au salut, par 
le bienfait du Pauvre d'Assise. Demandons cette 
grâce, dans une prière unanime, en ces jours 
surtout, à saint François lui-même; demandons 
la même grâce à la Vierge Marie, Mère de 
Dieu, qui a toujours récompensé la piété et 
la foi de son serviteur par la protection d'en 
haut et par les dons particuliers. » 

Afin de voir les foules répondre à son appel, 
Léon XIII diminua les rigueurs, les obliga- 
tions de la Règle du Tiers-Ordre pour la ren- 
dre accessible à tous. Dans la Constitution 
Misericors Dei Filius, il donne une nouvelle 
Règle qui, sans détruire l’ancienne toujours re- 
commandée aux âmes de bonne volonté, offre 
à tous les fidèles de pouvoir devenir de véri- 
tables tertiaires en l'observant. 


Pie X et le Tiers-Ordre. 


Après avoir entendu la voix de Léon XIII, 
écoutons maintenant celle du Pape Pie X, au 
zèle ardent comme le feu. 

Cette voix il l’a fait entendre dans une cir- 
constance solennelle: A l'occasion du VIIe cen- 
tenaire du Premier Ordre franciscain, il écrivait, 
résumant l'œuvre de S. François: 

« Enfin parut un Troisième Ordre merveilleu- 
sement adapté à la restauration des saintes 
mœurs dans le monde chrétien, puisque 7 -ce- 
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vant les deux sexes, il n'exclut aucun état de 
vie, aucune condition: heureusement offert à & 
tous ceux qui ne pourraient, n'y étant pas # 
appelés de Dieu, suivre François dans ses cloi- # 
tres, et qui voudraient cependant à sa suite, 
par la pratique de leurs devoirs d'état, mar- » 
cher vers le ciel. Et en effet, aussitôt que cet | 
institut se fut répandu dans l'Italie et les ré- 
gions voisines, renaquit aussi le culte public et 
privé des vertus chrétiennes; et par la suite où À 
qu'il ait fleuri, il a porté les mêmes fruits. Si 4 
bien que si François n'eût pas fait autre chose 
dans l'Eglise, pour celle-là seule il aurait le 
droit d'êtr: compté parmi les hommes qui ont 
le mieux mérité d'Elle. 

Aussi nous souhaitons de Dieu et nous lui 
demandons qu'il daigne rendre fructueuses pour | 
toute ia race du Patriarche d'Assise les pro- 
chaines fêtes séculaires, et nous avons confiance 
que nos désirs et nos vœux, par l'intercession 
de saint François, seront exaucés; mais sur 
tout nous lui demandons que ces solennités aient 
pour résultat d'accroître le nombre des Tertiaires ; 
car, quoi de plus désirable, aux temps où nous 
sommes, alors que dans la vie familiale dans 
les rapports des citoyens et dans l'administration 
des choses publiques, l'oubli et le mépris des 
institutions chrétiennes vont croissant, quoi de 
plus désirable, disons-nous, que croisse en pro- 
portion cet Ordre qui dans toutes les classes de 
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la société infusera l'esprit chrétien de sagesse 
et de discipline? 
C'est donc à bon droit que notre Prédéces- 


% sur, Léon XIII, d'heureuse mémoire, a ap- 


porté tant de soin et de diligence à la restau- 
ration du Tiers-Ordre Franciscain dont il a 
même sagement tempéré les lois. Et nous, sai- 
sissant cette excellente occasion, nous reprenons 
avec plus d'insistance ce projet de notre Prédé- 
cesseur: Tous, tant que vous êtes qui avez à 
cœur la gloire de François et le salut des âmes, 
nous vous exhortons avec instance d'avoir beau- 
coup de zèle pour que le grand nombre s’enrôle 
dans le Tiers-Ordre, et pour que ceux qui y 
sont se montrent vrais disciples d'un tel maître. » 
Non seulement Pie À ne pense pas autre- 
ment que son Prédécesseur, mais | veut re- 
prendre avec plus d'insistance son mot d'ordre fa- 
meux: FAITES DES TERTIAIRES. 
Dans cette même occasion, Pie X établit en 
faveur des Tertiaires, comme gage de ses dis- 
sitions à leur égard, une pleine communica- 
on de privilèges et indulgences avec les mem- 
res des Premier et Second Ordres franciscains. 
Ce rescrit était accompagné d'une LETTRE 
SUR LE TIERS-ORDRE, qui contenait entre 
autres ces graves paroles: 
Faites bien comprendre que rien ne nous 
sera plus doux ni plus agréable que de les sa- 
voir exacts observateurs des règles de leur 
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Ordre: car par là ils apporteront un précieux 
appui à cette restauration de toutes choses dans 
le Christ, qui est, depuis les débuts de notre 
Pontificat, notre constante préoccupation. » 

Et plus loin: « Qu'ils s'appliquent à remplir 
leurs devoirs avec le zèle que réclament les 
circonstances; et qu'ainsi un pas soit fait vers 
l'heureuse transformation tant désirée de toutes 
choses. C'est pour cela, c'est parce qu'il Èen 
espérait ce fruit de bien commun, q 2 notre illus- 
tre Prédécesseur a restauré le Tiers-Ordre fran- 
ciscain. Et nous, héritier de cette espérance, nous 
sommes convaincu que ce qu'il a établi mérite 
d'être développé par tous les moyens. » 

Nous pourrions encore citer bien des actes 
et des paroles du glorieux et diligent Pontife, 
et notamment son récent discours aux Ter- 
tiaires du Latium, qui lui furent présentés par 
le Cardinal Vivès en juin 1912. 

Mais nous conclurons par cette parole main- 
tenant bien connue de Mgr Delamaire: 

« Je connais la pensée intime de Pie X, comme 
j'ai connu celle de Léon XIII; pour l'un com- 
me pour l’autre, dans le T.-0. est le germe 
du relèvement, de la rénovation, de la réscr- 
rection de l’ordre social. » 
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FU Constitution sur la Règle 

ite du Tiers-Ordre séculier de saint François 

Le Donnée par Notre Saint-Père Léon XIII, 

fe, Pape par la Divine Providence. 

'er- 

ar Le miséricordieux Fils de Dieu, qui, impo- 

| sant aux hommes un joug suave et un fardeau 

in- léger, pourvoit à la vie et au salut de tous, 
à laissé l'Eglise fondée par lui héritière, non 

me seulement de son pouvoir, mais aussi de sa 

M miséricorde, afin que les bienfaits acquis par 
lui soient perpétués dans tous les siècles avec 

me PF#3 | 

ur. la même charité. C’est pourquoi, de même que 


dans les actes et dans les préceptes de Notre- 
Seigneur Jésus-Christ, et dans toute sa vie mor- 
e, ont brillé cette douce sagesse et cette 
grandeur d'invincible bonté de même aussi 
dans ‘outes ies institutions de la république 
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chrétienne on remarque une admurabie indul- 
gence et douceur, de sorte qu’en cela même 
l'Eglise paraît reproduire exactement la res- 
semblance de Dieu qui est charité (1 Joan. 
IV 26 

Le caractère de cette bonté maternelle est 
d'accommoder sagement, autant que possible, 
les lois aux temps, aux mœurs, et de garder 
toujours une souveraine équit’ dans les pré- 
ceptes et dans les obligations. Cette charité 
constante, unie à la sagesse, permet à l'Eglise 
d'allier l'immutabilité absolue et éternelle de 
la doctrine avec des changements prudents dans 
la discipline. 

Réglant Notre esprit et Notre âme sur ces 
principes dans l'exercice du Pontificat, Nous re- 
gardons comme de Notre devoir de porter un 
jugement droit sur la nature des temps, de peser 
toutes les circonstances afin que personne ne 
soit détourné par les difficultés de la pratique 
des vertus utiles. Il Nous a plu, aujourd'hui, 
de soumettre à cette loi l'association des Fran- 
ciscains du Tierg-Ordre séculier, et de décider 
avec soin s'il fallait en adoucir les prescriptions 
à cause de la différence des temps. 

Nous avons chaleureusement recommandé cet 
Institut du Patriarche François dans la Lettre 
Encyclique Auspicato, donnée le 17 septembre 
de l'année dernière. Nous l'avons écrite dans 
le désir et l'unique intention d'appeler à propos, 
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par Notre invitation, le plus d âmes possible 
à l'acquisition de la sainteté chrétienne. En 
effet, la source principale des maux qui nous 
accablent et des périls qui nous menacent, est 
la négligence des vertus chrétiennes ; les hom- 
mes ne sauraient porter remède aux uns et dé- 
tourner les autres, qu'à la condition de hâter le 
retour des individus et de la société vers Jésus- 
Christ, qui peut toujours sauver ceux qui ont 
recours à Dieu par lui (Hebr., XII, 25). 

Toutes les règles franciscaines visent précisé- 
ment à l'observance des préceptes de jésus- 
Christ, car leur saint Instituteur s’est unique- 
ment proposé de faire de ce genre de vie une 
école où l'on s'exercerait avec soin à la pra- 
tique des grandes vertus chrétiennes. Assuré- 
ment les deux premiers Ordres Franciscains, 
voués à la pratique des grandes vertus, pour- 
suivent un but plus parfait et plus divin; mais 
ces deux Ordres sont accessibles au petit nom- 
bre de ceux à qui la grâce de Dieu a permis 
de tendre à la sainteté des prescriptions évan- 
séliques avec une spéciale ardeur. Le Tiers- 
Ordre, au contraire, a été institué et disposé 
pour la multitude. Les monuments du passé et 
l'expérience du présent témoignent de sa puis- 
sance pour rendre les mœurs pures, intègres et 
religieuses. 

Nous devons rendre grâce à Dieu, auteur et 
soutien des bons conseils, de ce que les oreilles 
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du peuple chrétien ne se sont pas fermées à 
nos exhortations. Bien plus, de nombreux pays, 
on nous informe du progrès de la piété envers 
“'rançois d'Assise et de l'accroissement du nom- 
bre de ceux qui demandent à entrer dans le 
Tiers-Ordre. C'est donc pour exciter encore ce 
mouvement que Nous avons décidé de diriger 
Notre pensée vers les motifs qui pourraient 
empêcher ou retarder ce salutaire élan des 
âmes. Tout d'abord, Nous avons considéré que 
la Règle du Tiers-Ordre, approuvée et confir- 
mée par notre prédécesseur Nicolas IV dans sa 
Constitution apostolique Supra Montem du 18 
août 1289, ne répond pas tout À fait aux 
mœurs et aux temps présents. Aussi, comme on 
ne peut en accomplir les prescriptions sans 
peine et sans difficulté, atil fallu jusqu'ici, 
sur la demande des Tertiaires, dispenser de Ja 
plupart des règles les plus importantes: ce qui, 
on le comprend sans peine, ne peut se faire 
qu’au détriment de la discipline commune. 

Il y avait encore, relativement à cette so: 
ciété, une autre question qui réclamait notre 
sollicitude. Nos prédécesseurs, les Pontifes Ro- 
mains, dans la souveraine bienveillance avec 
laquelle ïls avaient accueilli le Tiers-Ordre dès 
son origine, ont accordé à ses membres de 
grandes et nombreuses Induigences pour l'ex- 
piation de leurs péchés. Dans le cours des 
années, le caractère et le motif de ces Indul. 
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gences donnèrent lieu à des questions perplexes, 
et l'on discutait souvent si, dans tel cas, l'indult 
pontifical était certain, et dans quel temps et 
dans quelle mesure il était permis d'en user. 
Ce n'est pas certes, que la prévoyance du Siège 
apostolique ait laissé à désirer dans ces cir- 
constances, et le pape Benoît XIV, notamment; 
dans sa Constitution Ad Romanum Pontificem 
du 15 mars 1751, mit fin aux doutes antérieurs; 
mais, depuis, d’autres sont survenus en grand 
nombre. 

Aussi la pensée de ces inconvénients Nous 
a conduit à désigner, dans la Congrégation 
des Indulgences et saintes Reliques, quelques 
Eminentissimes Cardinaux pour vérifier avec 
soin l’ancienne législation des Tertiaires, pour 
examiner aussi les Indulgences et privilèges et 
Nous en faire un rapport motivé; et pour Nous 
signaler ensuite après un mûr examen les points 
à conserver et à modifier, eu égard à la dif- 
férence des temps. Après avoir exécuté Nos 
Ordres, ces Cardinaux Nous proposèrent de. 
faire fléchir les lois anciennes, de les adapter 
aux habitudes de la vie actuelle, en modifiant 
quelques chapitres. Au sujet des Indulgences, 
afin qu'il n'y ait plus de doute possible, et 
pour éviter le danger de rien faire d'irrégulier, 
iis ont pensé quà l'exemple de Benoît XIV, 
Nous fericens sagement et utilement de rap- 
porter et d'abroger toutes les Induigences jus- 
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qu'ici accordées, et d'en décréter d'autres par 
une concession nouvelle pour les membres de 
cette société. 

Donc, pour le bien et l'avantage de l'avenir, 
pour l'accroissement de ja gloire de Dieu, l'en- 
Couragement de la piété et du zèle pour toutes 
les vertus, par les présentes Lettres, en vertu 
de Notre Autorité apostolique, Nous renouve- 
lons et sanctionnons, comme il a été dit plus 
haut, la Règle du Tiers-Ordre franciscain sé- 
culier. Qu'on ne croie pas cependant que rien 
soit enlevé à sa nature intime que Nous voulons 
garder dans son intégrité et sans altération. 
Nous voulons, en outre, et ordonnons que tous 
les Tertiaires jouissent des Induigences et pri- 
vilèges qui sont énumérés dans le catalogue 
ci-dessous, en supprimant toutes les Indulgences 
et privilèges que le Siège apostolique, en tout 
temps, sous quelque nom et quelque forme 
que cé soit, avait accordés jusqu'ici à cette 
société. 


Règle du Tiers-Ordre Séculier 
de Saint François. 


CHAPITRE I 
De l'admission, du noviciat et de la 
profession. 


1. Personne ne doit être admis avant l'âge de 
14 ans accomplis: les conditions requises sont 
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les bonnes mœurs, un caractère ami de la con- 
corde, la fidélité à la Foi catholique et la sou- 
mission envers l'Eglise romaine et le Siège 
apostolique. 

2. Les femmes mariées ne peuvent être ad. 
mises à l'insu ni sans le consentement de leur 
mari, excepté le cas où leur confesseur en juge- 
rait autrement. 

3. Les membres du Tiers-Ordre porteront, 
suivant l'usage, le petit scapulaire ainsi que le 
cordon: sinon ils seront privés des privilèges et 
des droits accordés. 

4. Ceux ou celles qui entreront dans le Tiers- 
Ordre feront une année de noviciat; puis, ad- 
mis à la profession, suivant l'usage, ils promet- 
tront d'observer les commandements de Dier et 
d'obéir à l'Eglise, et d'accomplir la satisfaction 
requise, s'ils manquent à quelque point de leur 
profession. 

CHAPITRE II 


De la manière de vivre. 


1. Les membres du Tiers-Ordre 5 abstiendront 
dans leur habillement de tout ce qu ressent le 
luxe et l'élégance mndaine, et observeront, cha- 
cun suivant sa cunuition, les règles de la mo: 
destie. 

2. Iis devront fuir avec la plus grande vigi- 
lance les bals et les spectacles dangereux, et 
les repas licencieux. 
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3. Is ob-erveront Ja frugalité dans le boire 
et le manger; avant et après le repas ils invoque 
ront Dieu avec piété et reconnaissance. 

4. Ils jeûreront la veille de l’Immaculée Con. 
ception e: du Patriarche saint François, et ils 
auront en ctire Ur, grand mérite si, d'après J’an 
cienne discipline des lertiaires, ils jeûnent le 
vendredi et ‘ont maigre le mercredi. 

5. Ils confessc-ont jeurs péchés chaïue mois 
et ils s'’approcheront aussi chaque mois de Ja 
Sainte Table. 

6. Les Tertiaires clercs, qui récitent l'office 
divin tous les jours, n+ sont pas obligés de ré- 
citer un autre office. Les laïques qui ne disent 
ni l'office canonial, ni le petit office de la sairte 
Vierge, devront dire chaque jou: douze Pater, 
Ave, Gloria, À moins qu'ils n’en soient empêchés 
par l'infirmité. 

7. Ceux que la loi autorise à faire un testa 
ment doivent le faire à temps. 

8. Dans leur famille. + lertiaires s’appii 
ront à donner le bon exemple, à se livre: x 
exercices de piété et aux bonnes œuvres. Il: ne 
laisseront pas entrer dans leur maison les !:--es 
et les journaux qui peuvent porter quelqu àat- 
teinte à la vertu, et ils en interdiront la lect re 
à leurs subordonnés. 

9. Ils auront soin de maintenir entre eux 
avec les autres la charité et I: bienveillance. Ii: 
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s'applic:eront, selon ieur pouvoir, à apaiser par- 
tout les discordes. 

10. Ils ne prêter amais serment, sin 1 pa: 
nécessité. Ils éviteront les paroles déshonnêtes, 
les plaisanter:es bouffonnes. Qu'!s s’examinent 


le soir pour vi sil. ont commis quelque { ute 
de ce g-nre; s:ls se ent coupables, 
u'iis 56 rrigci pa pertir. 

11. Ceux qui E it imodément ass 

ont chacue jour à 16 Ils e rendror: 
aux assenbées mens » £ érieur leur 
aura in 5. 

1 Iis®# ont con aiun, chacun suivant ses 
res urcé nme d'argent, pour venir en 
ide aux plus ‘vres des Frères, surtout en 


de maladie ou pour le service et la die 


E s Mi >s iront visiter le Frère mai 


u ils env pr : de lui quelquun pour 
complir ce ir d: charité. En cas de malau 


xrrave ils dc neront les conseils et les avertis- 
men. nécessaires, afin que le malade reçoive 
er »s les derniers sacrements. 

;, es Tertiaires de la loct!ité et les étran- 
pré -nts assisteront aux obsèques des Frè- 
déiu s +: réciteront pour le soulagement 

de son 4: le tiers du Rosaire institué par le Pa- 
triarche saint Dominique. Les prêtres, pendant 
la messe, et les laïques aussi, pendant la sainte 
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Communion qu'ils feront, s'ils le peuvent, prie- 
ront pour le repos éternel du défunt. 


CHAPITRE TITI 


Des offices, de la visite et de la 
Règle elle-même. 


1. Les offices ou emplois seront conférés dans 
l'assemblée des Tertiaires. Ces offices dureront 
trois ans. On ne doit pas les refuser sans juste 
motif, et il ne faut point les exercer avec négli- 
gence:. 

2. Le Visiteur s'informera soigneusement si la 
Règle est bien observée. Il doit donc visiter d'of. 
fice les Congrégations chaque année et plus sou- 
vent s’il est besoin; il convoquera en assemblée 
générale les Ministres et tous les Frères. Si le 
Visiteur rappelle un Tertiaire à son devoir par 
voie de monition ou d'injonction, ou bien s'il 
lui inflige une peine salutaire, le coupable de- 
vra se soumettre avec docilité et re pas refuser 
la pénitence. 

3. Les Visiteurs seront choisis dans le premier 
Ordre de saint François, ou dans le Tiers-Ordre 
régulier et désignés par les Custodes ou Gar- 
diens qui en seront priés. L'office de Visiteur 
est interdit aux laïques. 

4. Les ‘Tertiaires insubordonnés et scanda- 
leux recevront trois avertissements et, s'ils ne se 
soumettent pas, ils seront exclus de l'Ordre. 
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5. Qu'on sache bien que les infractions à cette 
Règle ne sont pas des piéchés, pourvu qu'elles ne 
soient point d’ailleurs des transgressions contre 
les commandements de Dieu et de l'Eglise. 

6. Si une cause grave et légitime empêche un 
Tertiaire d'observer quelques prescriptions de 
cette Règle, la disperse ou la commutaton pru- 
dente de ces préceptes pourra lui être accordée. 
_ Les supérieurs ordinaires des Franciica ns du 
premier et du troisième Ordre et les Visiteurs 
ci-dessus mentionnés auront plein pouvoir d'ac- 
corder ces dispenses. 


(Ici est placé dans la CONSTITUTION le som- 


maire des induigences et d2s privilèges du Tiers- 
Ordre. Et comme depuis lors sont intervenues 
d'autres concessions, nous avons indiqué pour la 
commodité des Tertiaires toutes ces indu/gences 
dans le calendrier perpétuel, page 256.) 


Et nous voulons que toutes et chacune de ces 
choses, telles qu'elles sont ci-dessus décrétées, 
restent À perpétuité ‘tablies, confirmées et rati- 
fiées, nonobstant toutes constitutions, lettres 
apostoliques, statuts, coutumes, privilèges et au- 
tres règles tant de Nous que de la chancellerie 
apostolique et toutes autres choses contraires. 
Qu'il ne soit donc permis à personne de violer 
en aucune façon ou en aucune partie Nos let- 
tres apostoliques. Mais si quelqu'un osait les 
attaquer en quelque manière, qu'il sache qu'il 
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encourra l'indignation d2 Die Tout Puissan: et 
de ses bienheureux Apôtre:s Pierre et Paul. 
Donné à Rome, près Saint-Pierre, l'an d2 
l'Incarnation du Seignezr, mil huit cent quatre- 
vingt trois, le troisième: jour des calendes de 
juin (!), la s'xième année de Notre pontificat. 


C. Card. SACCONI, prodatair:, 
Th. Card. MERTEL. 


Visa de la curie: I. Vicomte D'A JUILA. 


Lieu du + sceau. 


Enregistré à la secréta rerie d25 Breïs. 


I. GUGNONI. 
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1. Le 3o mai. 
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EXPLICATION DE LA RÈGLE 


Nous avons pensé que les Tertiaires préféreraient avoir 
l'explication de leur Règle sous forme de catéchisme et 
nous la donnons par demandes et réponses aussi brères 
que possible. 


INTRODUCTION. 


Notions générales sur les Ordres 
de saint François. 


D. Qu'est-ce que l'Ordre de la Pénitence ? 

R. L'Ordre de la Pénitence est une for- 
me de vie établie par saint François, pour 
donner aux personnes qui vivent dans le 
menc les moyens de faire plus sûrement 
leur -:::, et de tendre à la perfection, par 
la rei 1euse observance des préceptes et 
de l'esprit de l'Evangile. 
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D. Quand et par qui a été fondé cet Ordre ? 

R. Cet Ordre a été fondé par saint Fran- 
çois d'Assise, en 1221. 

D. Qui lui a donné le nom d'Ordre de la Péni- 
tence ? 

KR. C'est le nom que lui donna saint Fran- 
çois, et qui lui a été conservé par les Sou- 
verains Pontifes. 

D. Quand et par qui a été promulguée la Règle 
de cet Ordre 

KR. La Règle de cet Ordre, composée par 
saint François sous l'inspiration. de Dieu, 
reçut aussitôt l'approbation du Pape Gré- 
goire IX et de ses successeurs: mais ce 
n'est qu'en 1289 que le Pape Nicolas IV 
donna une bulle pour approuver solennel- 
lement cette Règle. Le 30 mai 1883, Léon 
XIII, afin de la mettre plus à la portée 
de tous les fidèles qu'il invitait à s'enrôler 
dans le Tiers-Ordre, la modifia, sans ce- 
pendant rien changer ni à sa nature ni à 
son esprit. 

D. Cette forme de vie constitue-t-elle un Ordre 
véritable ? 

R. D'après le Pape Benoît XIII, c'est un 
Ordre véritable et proprement dit parce qu'il 
a ce qui est l'essentiel d'un Ordre, c'est-à- 
dire une Règle approuvée par l'Eglise, un 
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temps de noviciat, une profession, un ha- 
bit, etc. Léon XIII, dans une audience 
accordée aux Généraux des Franciscains, 
des Conventuels et des. Capucins, le 7 juil- 
let 1883, disait: « Le Tiers-Ordre n'est pas 
une simple Congrégation, c'est un O©.dre 
véritable, » On ne peut cependant l'appeler 
un Ordre religieux proprement dit, parce 
qu'il n’a pas les trois vœux essentiels d'o- 
béissance, de pauvreté et de chasteté, et 
qu'il n'a pas non plus la vie commune; 
mais on peut l'appeler à juste titre la vie 
religieuse dans le monde. 

D. Pourquoi appelle-t-on cet institut TIiERS- 
ORDRE ou troisième Ordre ! 

KR. Parce que c'est le troisième fondé par 
saint François. 

D. Saint François avait donc fondé deux autres 
Ordres ? 

R. Oui, saint François avait déjà fondé 
l'Ordre des Frères-Mineurs en 1203 et ce- 
lui des Clarisses, qui est le second, en 
1272. 

D. L'Ordre des Frères Mineurs n'a-t-il pas 
subi des divisions, au cours des siècles ! 

R. Oui, et de no5 jours, outre les Frè- 
res-Mineurs connus sous le nom générique 
de Franciscains, il y a les Frères-Mineurs 
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Conventuels et les Frères-Mineurs Capucins. 

D. Quelle a été l'origine des Conventuels ? 

R. Du vivant même de saint François, 
la pauvreté, telle que l'entendait le saint 
Fondateur, rencontra de l'opposition chez 
un certain nombre de ses disciples. Cette 
opposition créa peu à peu dans l'Ordre deux 
courants: l’un, des observants qui n'usaient 
point de dispenses quant à la rauvreté: 
l'autre, des mitigés, qui observant tout le 
reste de la Règle, ne pratiquaient cepen- 
dant que la Pauvreté religieuse ordinaire, 
var dispense des Souverains Pontifes. Les 
partisans de ces deux tendances vécurent 
sous l'autorité du même Ministre Général. 
ne faisant qu'un seul Ordre, jusqu'en 1517. 
À cette date, après avoir vainement essayé 
de ramener les deux groupes à une obser- 
vance unique, le Pape Léon X sépara les 
mitigés qui s'appelèrent les Frères Mineurs 
Conventuels. Plus tard ils obtinrent eux- 
mêmes un Ministre Général indépendant, 
et formèrent dans l'Ordre une branche au- 
rtonome, 

D. Quelle a été l'origine des Capucins ? 

R. En 1528, alors que florissait l'Ob- 
servance, un religieux, le P. Mathieu Ba: 
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schi, quitta les Frères Mineurs pour se re- 
tirer dans la solitude, dans le but d imiter 
surtout la vie érémitique de saint Fran- 
çois. Des disciples se joignirent à lui. Le 
P. Mathieu revint mourir chez les Frères 
Mineurs, en odeur de sainteté. Son œuvre 
resta, elle obtint l'approbation du Saint 
Siège et fut soumise à l'Ordre des Frères: 
Mineurs Conventuels. En 1619, ellz fut cons 
tituée en Ordre distinct avec un Général 
indépendant par le Pape Paul V. — Les 
membres de cet Ordre s'appelèrent tout 
d'abord: Les Ermites de saint François. Ils 
ne sont plus connus depuis longtemps que 
sous le nom de Capucins, venu de la 
forme spéciale de leur grand capuce, qui 
leur a été imposé, avec l'obligaiton de por. 
ter la barbe, par la bulle du Pape approu- 
vant leur Ordre. 


Avec le temps, ils ont quitté le genre 
de vie érémitique qui était leur raison d être, 
pour revenir à la pratique d2: la Règle, 
telle que l'observent les Franciscains. Ils 
jorment eux aussi dans l'Ordre une branche 
autonome; ils ont rendu et rendent encore 
de grands services à l'Eglise et à la so. 
cicté, 
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D. W'y a-til pas eu d'autres dénominations 
admises dans l'Ordre aux temps passés ! 

R. Oui, il y a eu en particulier les Ré- 
collets, premiers missionnaires du Canada, 
les Réformés et les Alcantarins, dont les 
Constitutions ajoutaient encore aux rigueurs 
de la Règle, mais ces groupements relevant 
tous du même Ministre Général n'ont pas 
brisé l'unité substantielle de l'Ordre. Com- 
me ces dénominations variées étaient ce- 
pendant pour l'Ordre des Frères-Mineurs 
une cause d'affaiblissement, et pour le gou- 
vernement une source de difficultés, Léon 
XIII les a supprimées par la Bulle Felicitate 
quadam et à rétabli l'unité parfaite de l'Or- 
dre des Frères-Mineurs, telle que l'avait 
voulue saint François. 

D. Peut-on dire que les trois Ordres : des Fran- 
aiscains, des Conventuels et des Cafucins sont 
également institués par saint François et qu'ils 
Jorment ensemble le premier Ordre ? 

R. Au sens canonique, tel que l’a défini 
la constitution Septimo jam pleno du 4 oc- 
tobre 1909, oui. Toutefois. le Saint-°'ège 
a donné au Général des Franciscains l'u- 
sage de ‘antique sceau de l'Ordre, et à la 
famille dont il est le chef la préséance sur 
les deux autres. 


ons 
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D. L'Ordre de la Pénitence ( Tiers-Ordre ) est-il 
lui aussi divisé en plusieurs classes ? 

R. Oui, l'Ordre de la Pénitence, bien 
qu'unique en lui-même. se divise en plu- 
sieurs classes, savoir: 1° Les Tertiaires ré- 
guliers vivant en communauté, sous la Rè- 
gle du Tiers-Ordre modifiée par Léon X 
et faisant les trois vœux de religion: à 
cette classe se rattachent les nombreux Insti- 
tuts de Sœurs Franciscaines connues dans 
le monde entier; 2° Les Tertiaires qui vi. 
vent dans les Communautés du premier 
et du second Ordre; 3° Enfin les Tertiaires 
séculiers vivant au milieu du monde. 

D. Zes Tertiaires relevant des diverses familles 
du premier Ordre forment-ils plusieurs Tiers- 
Ordres ? 

R. Non, il n'y a qu'un seul et même 
Tiers-Ordre; mais les Tertiaires appartien- 
nent à la famille qui les a reçus, comme 
ceux qui ont été admis par les Tertiaires 
réguliers appartiennent à ces derniers. Cha- 
que famille est indépendante dans la di- 
rection de ses membres. Léon XIII l’a for- 
mellement déclaré. 

D. Zes trois Ordres de saint François ont-ils 
produit un grand nombre de Saints ? 

R. Le premier Ordre compte plus de 150 
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Saints ou Bienheureux dont on célèbre la 
fête, près de sept mille martyrs ou con- 
fesseurs ayant le titre de bienheureux dans 
l'Ordre, deux cents dont le corps se con- 
serve en tout ou en partie sans corrup- 
tion. Le deuxième Ordre a 23 Saintes ou 
Bienheureuses honorées d'un culte public. 
Le troisième Ordre se glorifie d'avoir 95 
Saints ou Bienheureux dont on célèbre la 
fête, 45 martyrs et pius de deux cents con- 
fesseurs, vierges ou veuves, en légitime pos- 
session du titre de Bienheureux, sans par- 
ler des nombreux saints fondateurs d'Oidres 
religieux. 


CHAPITRE PREMIER 


De l’admission du Noviciat et de la 
Profession. 


$I. — DES QUALITÉS DE CEUX QUI VEU- 
LENT ENTRER DANS L'ORDRE. 


IT est interdit d'admettre au Tivrs-Ordre une personne 
qui n'aurait pas quatorie ans accomplis, qui re serait 
pas de hunne rie et mœurs, amie de la coneurde et ne se 
Pie pas remarquer par l'exarte pratique de lu Foi 
catholique et une soumission éproutée enrers L'Église 
Romaine et le Siège apostolique. 


on ne 
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D. Sur quels points doit-on examiner un sujet 
avant de l’admettre ? 

R. Avant d'admettre quelqu'un dans le 
Tiers-Ordre, on doit examiner: 1° S'il a 
une foi pure, la connaissance des vertus 
de la religion et une piété intelligente et 
éclairée; 20 S'il est bien soumis à l'Eglise 
romaine; 3° S'il a une vie régulière, une 
réputation intacte et des habitudes reli- 
vieuses,. 

D. Pour admettre quelqu'un dans une frater- 
nité, sont-ce là les seules conditions exigées ? 

R. Non, car une personne médisante, celle 
qui a un esprit bizarre, un jugement étroit, 
une humeur fâcheuse, un caractère altier, 
trop susceptible et brouillon, ou encore 1l:s 
personnes qui ont des dettes criardes ou 
des inimitiés, en un mot toutes les per- 
sonnes dont la présence pourrait jeter le 
moindre discrédit sur le Tiers-Ordre ne peu- 
vent et ne doivent être admises dans une 
Fraternité. 

D. Mais ne peut-on pas recevoir dans le Tiers- 
Ordre isolé et même dans une Fraternité une per- 
sonne qui aurait autrefois donné du scandale ? 

R. Oui, ces personnes peuvent être ad. 
mises si leur conversion a été éclatante ou 
bien éprouvée. 
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D. Doit-on considérer, ans ceux qui se présen- 
lent, leur état et leur pusiiion dans le monde ? 

R. Notre séraphique Père saint Fran- 
Çois, qui voulait des âmes avant tout, n'ex- 
clut personne de son troisième Ordre pour- 
vu qu'on ait une profession honnête. Les 
Statuts d'Innocent IX  :igent pourtant que 
le postulant puisse vivre convenablement 
de son emploi, de son travail, ou de son 
métier. 

D. Za condition de mendiant est-elle un obstacle 
insurmontable à l'admission dans le Tiers-Ordre ? 

R. Recevoir dans une Fraternité une per- 
sonne qui ne peut suffire à sa subsistance 
par un travail honnête ou une personne 
sans domicile fixe, serait de nature à jeter 
le discrédit sur la Fraternité et à favoriser 
la paresse, en faisant escompter les aumô- 
nes du Tiers-Ordre, qui n’est pas une so- 
ciété de secours mutuels. Si cependant un 
mendiant se faisait remarquer par une gran- 
de vertu, il pourrait être recu comme Ter- 
tiaire isolé. Il en est de même des per- 
sonnes de vertu dont la famille n'aurait 
pas toute l’honorabilité voulue. 


D. Doit-on examiner tous ceux qui se présen- 
tent? 


EN1- 
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R. On peut dispenser de l'examen un 
sujet bien connu par sa foi et sa bonne 
conduite. | 

D. Pourquoi la Règle exige-t-elle au moins l'âge 
de quatorze ans pour la réception dans le Tiers- 
Ordre ? 

R. C'est afin de s'assurer des garanties 
de persévérance qu'ur :-e plus tendre pour- 
rait donner moins surement. En cela, le 
Tiers-Ordre suit de près la Règle des Insti- 
tuts religieux qui n’admettent pas de novices 
avant l’âge de quinze ans. 


$ II. — DES FEMMES MARIÉES. 

Les femmes mariées ne pe? être vecnes 4 l'insu du 
mari et sans son consentement. 4 4e cu: sù leur con- 
Jesseur jugerait à propos d'agi: © er nt, 

1). Pourg'oi la Règle ex +.’ !'e le consentemer 


des maris pour l'admission des femmes mariées : 

R. C'est afin de maintenir la loi natu- 
relle et la loi divine dans ‘oute leur ri- 
gueur, en rappelant aux fs'nmes qu'elles 
doivent obéir à leurs maris. C'est aussi 
afin d'assurer aux femmes la plus grande 
tranquillité dans l'observance d: leur Rè- 
gle, puisque ieurs maris, en leu: accor- 
dant leur plein consentement, se uésistent 
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en 
en quelque sorte de leur autorité et de 
leur droit à l'obéissance d2 ja part de leurs 


femmes en tout ce qui serait contraire à 
cette Règle. 


D. Zes femmes mariées ne Peuvent donc faire 
Aucu4 acte extérieur de religion qu'avec le consen- 
tement de leurs maris ? 


R. Une femme mariée n'a pas besoin 
du consentement de Son mari pour accom- 


plir les Commandements de Dieu et de l'E- 
glise; bien plus, 


généralement par- 
lant, toute femme mariée doit suivre Ja 
ans les pratiques de 
piété qui ne SOnt pas indispensables au 
salut; elle doit préférer la paix du ménage 
à ces œuvres de Surérogation. Cependant 
si un mari refusait sans raison ou par mé. 
pris de Ja religion, son épouse bénéficie- 
rait de Ja Concession faite par la Règle. 
en se passant de son consentement, sur l'a. 
vis de son confesseur, parce que les obli- 
gations imposées par le Tiers-Ordre ne sont 
que l'accomplissement plus parfait ds com- 
mandements de Dieu et de l'Eglise, 
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$ III. — DE LA FORME ET DE LA QUALITÉ 
DU SCAPULAIRE ET DU CORDON. 


Les membres du Tiers- Ordre porteront, suirant l'habi- 
tude, le petit SCAPULAIRE ainsi que le cordon; sinon, ils 
seront prirés des privilèges et droits accordés. 


D. Quel était l'habit primitif des Tertiaires ? 

R. L'habit primitif des Tertiaires con- 
sistait en une grande robe de gros drap 
cendré, sans taille, retenue par une corde 
qui ceignait les reins. Les Sœurs portaient 
en outre un voile noir. 

D. N'y eut-il pas de modification dans la suite? 

R. Oui, à cause du refroidissement de 
la ferveur, on fit plus tard des modifica- 
tions; on porta d'abord la grande tunique 
sous les habits séculiers, puis on la di- 
minua peu à peu. Cependant beaucoup de 
Tertiaires continuent encore aujourd'hui à 
porter la grande tunique en laine ou en 
flanelle de laine grise ou brune sous leurs 
habits ordinaires, et il serait à souhaiter 
que leur nombre s'augmentât. 

D. Qui a autorisé Le petit habit ou scapulaire 
usité aujourd’ ui ? 

R. C'est Jules II et Léon XIII qui ont 
autorisé le scapulaire à la place du grand 
habit. 


D. Quelles dimensions doit avoir le ScaPulaire ? 
KR. Le SCapulaire, d'après le pape Jules II. 
doit être assez long devant et derrière, pour 
qu'on puisse ceindre la corde par dessus, 
et les bandes qui passent sur les 
doivent avoir Quatre doigts de largeur. 


ore, même de fa- 
ÇOn à ce qu'on ne Puisse ceindre la corde 


par-dessus, mais Sans désapprouver néan- 
moins la louable Coutume du scapulaire 
de Jules II, Puisqu'il déclare dignes de 
louange tous ceux qui, le Pouvant, obser- 
vent l'ancienne Règle. Le Scapulaire, mé- 
me ie plus petit, doit descendre des épaules 
sur la poitrine et sur le dos. 
D. De quelle étofe doit être Le Scapulaire ? 
Le scapulaire doit être d'étoffe tis- 
sée, de laine pure, de couleur brune ou 
cendrée, selon Ja tradition de l'Ordre. 


D. De quelle matière et 
doit être la corde ? 


R. La corde peut être faite de fil de 
chanvre, de lin, ou de laine: sa grosseur 
doit être à peu près d'un demi-doigt: à 
la rigueur, il suffit qu'elle ceigne les reins, 
mais ordinairement on la porte double et 


de Quelles dimensions 
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l'une des extrémités qui tombe au côté 
droit a trois nœuds. 

D. Comment se portent le scapulatre et la corde! 

R. On peut les porter soit immédiatement 
sur Je corps, soit sur les vêtements de des- 
sous: la liberté est laissée à chacun en 
cela. 

D. Quand une personne cppartient déjà à L Ar- 
chiconfrérie du Cordon séraphique, doit.elle encore 
recevoir la corde pour être Tertiaire ? 

R. Oui, car ce sont deux associations dif- 
férentes. De même, le Tertiaire qui à reçu 
le scapulaire et la corde n'est pas pour 
cela Cordigère; il doit se faire recevoir 
Spécialement. Cependant toute personne qui 
est Cordigère et Tertiaire en r.ême temps 
nest tenue à porter qu'un seul cordori. 

D. Æsti7 nécessaire de Jaire bénir de nouveau 
Son Scapulatre et son cordon quand on Les lave ou 
ou qu'on les renouvelle ? 

R. Non; il suffit que le premier scapu- 
laire et le premier cordon aient été bénits. 

D. Quelle est la Signification de l'habit ? 

R. Le saint habit, par sa couleur sombre, 
est l'emblème de l'humilité et rappelle, par 
la grossièreté de son tissu, l'esprit de mor 
Ufication et de pauvreté. 

D. Quelle est la signification de La corde ? 


Manuel du Tiers-Ordre. 
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R. La corde, selon le cérémoniai. sym- 
bolise l'esprit de pureté. On peut y voir 
aussi les liens de Jésus dans sa Passion. 
Les trois nœuds peuvent rappeler les trois 
Fersonnes de la sainte Trinité ou les trois 
“ertus du Tiers-Ordre-: la charité, la pé- 
nitence et le détachement. 

D. Doit-on foujours porter le saint habit ? 

R. Les Tertiaires doivent Porter nuit et 
jour le saint habit sous peine de ne plus 
jouir des privilèges attachés à l'Ordre, On 
Peut cependant, en cas de nécessité, de 
maladie ou de travail éch 
Pour peu de temps, 
Visiteur et, à son défaut, du Directeur, 
Sans perdre ces privilèges. Le Tertiaire. 
qui est en même temps membre de 


me étoffe et de 
10 Juin 1886). Le Scapulaire 
rait cependant être retenu 
Cordons que celui du Tiers- 
être complètement attaché 
D. Z eut-on, à notre 
rement le saint habit ? 


R. Les Te 


du Carmel pour- 
par les mêmes 
Ordre, mais sans 
à ce Scapulaire. 
époque, revétir eXtérieu- 


rtiaires le Peuvent: 1o Dans 
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les assemblées des Fraternités; 2° aux pro- 
cessions, aux enterrements et autres céré: 
monies religieuses auxquelles ils assistent 
en corps; 3° dans Ja vie commune, avec 
l'autorisation spéciale de 1 Ordinaire et de: 
Supérieurs du premier Ordre; 4> enfin après 
leur mort, pour être ensevelis. L'usage de 
se revêtir du grand habit pour certaines 
cérémonies existe dans un grand nombre 
de Fraternités, et il serait à souhaiter quil 
se répandiît partout, mais toujours avec le 
consentement des Directeurs. Les Tertiai- 


res qui, pour quelques raisons particulières, 
ne pourraient se revêtir de temps en temps 
de leur grand habit, devraient au moins 
le tenir en réserve pour se faire ensevelir. 


ÿ IV. — DE LA MANIÈRE DE RECEVOIR 
CEUX QUI VEULENT ENTRER DANS 
L'ORDRE. 


Ceux où celles qui entreront dans le Tiers-Ordre fervnt 
“ne année de Noriciat : puis, admis à la profession, sui- 
ant Uusage, ils promettront d'observer les comman- 
dements de Dieu, d'obéir à l'Eglise, et s'ils manquent à 
quelque point de ieur profession, d'accomplir la satis- 
‘action requise, 


D. Quels sont les devoirs des Supérieurs lorsque 
Juju un demande à entrer dans l'Ordre ? 
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om ee 

k. Les Supérieurs doive 
soin de l'emploi du post 
ractère, de son état et 
ciale, ainsi que des 
mérées plus haut, 


nt s'informer avec 
ulant, de son ca 


de sa position so- 
autres conditions énu- 
et lui faire connaître la 


D. Quels sont Les devoirs qu Postulant ? 


R. Le postulant doit sans retard 
concilier avec le 


bien d'autrui, 
moins donner 


se ré- 


prochain et restituer le 


diatement La demande ? 


R. L'admission 
diatement ] 
que le postul 
Ou {rois mois, 


s'il en est détenteur, ou du 
des garanties. 
D. L'admission au Tiers-Ordre 


suit-elle impmné- 


peut ne pas suivre immé- 


a demande: il 


ant se préparât pendant deux 
s'il est possible. 


D. Qui peut recevoir dans le 


R. Les Pères du pre 
prêtre qui aura reçu de 
ciscains, des Conv 
depuis que le 
miers tout d'a 


niers. 


D), OQuest-ce que Le 


R. Le 
depuis 1 


bord ont é 


NVoviciat ? 


Noviciat est le temps qui s'écoule 
a prise d'habit jusqu'à la Profes. 


mier Ordre, ou tout 
S pouvoirs des Fran- 
entuels ou des Capucins, 
S Pouvoirs exclusifs aux pre- 
té étendus aux der- 


serait très utile 


Ziers-Ordre ? 
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sion et pendant lequel on s'exerce à l'es- 
prit, aux vertus propres à l'Ordre et aux 
prescriptions de la Règle. 

D. Quelle est la durée du Noviciat ? 

R. Elle est d'une année complète. Ce 
temps ne peut être abrégé qu'en cas de 
danger de mort, et alors encore cette Pro- 
fession anticipée doit être renouvelée si le 
novice revient à la santé. 

D. Peut-on prolonger indéfiniment le temps du 
Vovicialt ? 

R. Dans les Ordres religieux, les Supé- 
rieurs ne peuvent permettre une prolon- 
zation au-delà de cinq mois, pour les su- 
jets ayant plus de vingt-cinq ans, et tou- 
Jours avec des raisons graves. Il serait à 
souhaiter que semblable règle fût appliquée 
au Tiers-Ordre; si un sujet ne se montre 
pas suffisamment digne, il vaut mieux le 
renvoyer; s'il ne sait à quoi se décider, :l 
est bien à craindre qu'il ne soit de carac- 
‘ère à ne le savoir jamais. 

D. Peut-on prendre un nom nouveau en entrant 
{ans de Tiers-Ordre ? 

R. Oui. on peut prendre le nom d'un 
Saint ou d'une Sainte, que l'on choisit com- 
me protecteur spécial. 
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re 


D. Zes Novices 'ouissent-ils des Privilèges de 
l'Ordre ? 


R. Oui, 
de l'Ordre, jouissent de tous les 


een 


—___—. 


; cel est 
encore vrai quand leur Profession est dif. 
férée pour motif légitime. 


D. Quand un Novice mérile-til d'être admis à 
la Profession ? 

R. Un Novice peut être admis à Ja Pro- 
fession, s'il a accompli l'année da Novi- 
ciat, s'il a Contracté l'habitude des pres- 
criptions de la Règle, s'il s'est exercé à la 
Pratique des vertus séraphiques, et s'il per- 
sévère dans la bonne volonté de se sanc- 
tifier. 

D. Qu'est-ce que la Profession ? 

R. La Profession dans l'Ordre de la Pé- 
nitence est un acte religieux par lequel 
On se consacre À Dieu en lui promettan: 
entre les mains des Supérieurs, comme déi- 
légués de l'Eglise, de bien observer toute 
Sa vie les commandements de Dieu. 

D. Quelle valeur à La Profession dans Le T: 
Ordre ? 

R. La Profession dans le Tiers-Ordre quo:- 
que différente de la Profession religieuse. 
est un puissant moyen de perfection. elle 


Ps- 
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produit aux yeux de l'Eglise des effets 
réels, elle impose des devoirs et donne des 
privilèges. 

D. Quel engagement prend-on à la Profession ? 

R. Par la Profession, on s'engage à ob- 
server les commandements de Dieu et les 
prescriptions de la Règle qui se résument 
dans le renoncement à l'esprit du monde 
et dans la pratique de la pénitence, ou à 
subir la peine méritée par ses transgres- 
sions en accomplissant la pénitence imposée 
par le Visiteur. 


D. Zn quoi consiste ce renoncement au monde ? 

R. Ce renoncement au monde consiste 
a s'interdire le luxe, la vanité et les di- 
vertissements dangereux des enfants du 
siècle. 


D. Æn quoi consiste cette pénitence ? 

R. Elle consiste à se pénétrer de l'es- 
prit d’abnégation tant recommandé dans 
l'Evangile et à faire quelques jeûnes spé- 
ClaUx. 

D. Quels avantages procure aux Tertiaires La 
Profession dans le Tiers-Ordre ? 

R. 1° Elle leur fournit des moyens par- 
uculiers pour s'exercer à la pratique des 
vertus, en leur indiquant la manière de 
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vivre saintement: 2 Elle en fait des dé- 
légués pour prier au nom de l'Eglise. 
3° Elle les fait pariiciper à toutes les mes- 
ses, prières, offices, jeûnes, veilles, péni- 
tences, disciplines et autres bonnes œuvres 
qui se font dans les trois Ordres; 4 Elle 
fait des Tertiaires des enfants de saint 
François et leur assure la protection spé- 
ciale de ce grand Saint; 5° Enfin, elle les 
rend participants des grâces spéciales que 
NS. promit à ce Saint d'accorder à ses 
enfants. 


CHAPITRE II 


De la manière de vivre. 


$ I. — Du LUXE. 


Les membres du Tiers.t rdre s'abstiendront de tout ce 
qui ressent le luxe et les recherches de l'élégance et vbser- 
reront, chacun suirant sa condition, les règles de la 
modestie, 


D. Æsti permis aux Zertiaires de suivre toutes 
les modes, dès qu'elles ne sont Pas indécentes ! 

R. La Règle le leur défend bien claire- 
ment, la seule exception se trouve dans la 
nécessité de suivre certaines exigences, non 
du monde, mais de Sa condition. 
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D. Que signifient ces mots “ chacun suivant sa 
condition ” ? 

R. La Règle reconnaît par là les diver- 
ses positions sociales qui réclament une dif- 
férence dans le maintien extérieur. Ainsi il 
ne serait pas bon que le maître parût moins 
avantageusement que son ouvrier; un mMa- 
gistrat doit être distingué d’un homme du 
peuple; une femme mariée doit se con- 
former aux goûts de son mari, s'il n'y a 
pas d'excès. Chaque Tertiaire doit donc, 
dans ce qui concerne son entretien parti- 
culier et celui de sa maison, se laisser di- 
riger par les exigences de sa situation so- 
ciale, tout en s'abstenant de ce qui pour- 
rait blesser la modestie chrétienne et mon- 
trer une somptuosité et un bien être exces- 
sifs de nature à scandaliser les pauvres. 

D. Zes Zertiaires peuvent-ils porter des vétements 
de sorte, des bi‘oux d'or, des pierres précieuses, etc. ? 

R. Anciennement, la Règle le défencait 
positivement. Elle le défend encore assez 
clairement, quand elle prescrit de fuir le 
luxe et l'élégance mondaine; à moins, en- 
core une fois, que les exigences de la con- 
dition ne le réclament dans certains cas 
particuliers. 
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$ II. — DES BALS, DES SPECTACLES 
DANGEREUX ET DES REPAS LICENCIEUX. 


ls derront fuir avec la vlus grande rigilunce tes bals, 
les spectacles dungereur et les repas livcencieur. 


D. Quels sont Les Plaisirs mondains défendus 
Par la Règle ? 

KR. La Règle défend de prendre part aux 
festins licencieux, aux bals, aux spectacles 
dangereux, parce que: 1° tous les chrétiens 
Sont tenus d'éviter le péché, les OCCasions 
du péché et généralement tout ce qu! peut 
en eux porter atteinte à l'esprit évangélique ; 
2° de plus, les Tertiaires ont renoncé aux 
vains amusemen:s du monde. Ce que les 
Tertiaires ne peuvent se permettre à eux. 
mêmes, ils ne doivent pas non plus le tolérer 
dans leurs maisons ni le permet re à leurs 
enfants ou à leurs Subordonnés quand ils 
en ont la latitude. 

D. Toute danse est-elle tnlerdite aux Tertiaires ? 

R. L'ancienne Règle défendait absolument 
toute danse et la nouvelle Règle ne semble 
pas différer à cet égard. De l'avis de tous 
les directeurs d'âmes, les danses, même 
honnêtes, entre personnes de différent sexe 
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sont généralement une occasion prochaine 
sinon de péché, au moins de tentations 
graves et, comme telles, doivent être in- 
terdites. Les Tertiaires, par l'obligation qu'ils 
ont assumée de donner le bon exemple, 
ont un motif de plus de s’en abstenir. Si 
parfois ils étaient obligés par certaines exi 
gences ou convenances de leur situation, 
ils devraient prendre conseil d'un prêtre 
prudent, spécialement du Directeur. 

D. Tout plaisir est-il donc interdit aux Ter- 
liatres ? 

R. Non, les Tertiaires peuvent se récréer 
honnêtement, assister aux représentations in- 
nocentes et religieuses, aux assemblées de 
leurs parents, aux réunions de famille, aux 
repas de noces, en s’en tenant aux sages 
conseils du Directeur. Ils feraient même une 
œuvre méritoire en favorisant, suivant leur 
pouvoir, d’honnêtes divertissements qui em- 
pêcheraient la jeunesse d'en chercher de 
dangereux, car, en agissant ainsi, ils se- 
conderaient bien souvent les efforts de leurs 
pasteurs. 
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$ III. — DE LA FRUGALITÉ, DES PRIÈRES 
AVANT ET APRÈS LES REPAS. 


Zls observeront la Jrugalité dans ies aliments et la 
boisson ; avant et « près les repas, ils invoqueront Dieu 
atec piété et reconnaissance, 


D. Æstil défendu aux Zertiaires de prendre du 
Vin où d’autres boissons fermentées ? 

R. 1° Il n'y a aucune loi qui défend aux 
Tertiaires, pas plus qu'aux autres chrétiens, 
l'usage modéré de vin, de bière, ou boissons 
fortes en cas de nécessité, pourvu qu'il n'y 
ait pas d'excès; 20 Cependant les Tertiaires. 
étant tenus plus spécialement à pratiquer 
la mortification et à donner le bon exem- 
ple, se feront un devoir d'entrer dans les 
Sociétés de Tempérance et d'en observer 
fidèlement le règlement. 


D. £stil permis aux Tertiaires de fréquenter 
les hôtels et les auberges ? 


R. Rien ne S'oppose à ce que les Ter- 
tiaires, tout comme les bons chrétiens, profi- 
tent de ces maisons, du moins en voyage. Ce- 
pendant personne n'ignore qu'un Tertiaire se 
ferait mal noter par le public, si on le 
voyait habituellement dans ces lieux. 

D. Quelles sont Les Prescriptions de la Règle 
concernant les prières avant et après les repas ? 
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ÈRES R. La Règle prescrit simplement d'in. 
voquer Dieu avant et après le repas. On 
peut donc se contenter de dire les prières 


je la ordinaires. Cependant il est bien d'ajouter 

gs à ces prières un Pater, selon la prescrip- 

tion de l'ancienne Règle. On pourrait donc 

re du se contenter de dire un Pater avant et après 

les repas, avec le Deo Gratias à la fin. Les 

a Tertiaires doivent s'efforcer d'entretenir 

ne dans leurs familles l'usage si éminemment 
> 


: chrétien de la prière en commun au com- 


+ mencement et à la fin des repas. 

res, 

uer à 7 

; $ IV. — JEUNES ET ABSTINENCES. 

em- 

les Ils jeäneront la veille de lu fête de l'Immaculée Con- 

ver ception et de la fête du Patriarche St François ; ils seront 
très louables si en outre, suivant l’ancienne discipline des 
Tertiaires, ils jeûnent le vendredi et Jont maigre le 

1ler mercredi, 

‘er- D. Quelles étaient Les abstinences imposées par 

)f1- la première Règle ? 

ee. Li R. Les Tertiaires devaient s'abstenir de 

se viande tous les jours de jeûne de l'Eglise 

le et de la Règle, tous les lundis, mercredis, 


vendredis et samedis de l'année. 
D. Quels étaient les jours du jeñne ? 
R. 1° Tous les jours prescrits par l'Eglise, 
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tn commençant le Carême le Dimanche 
de la Quinquagésime : 2° Tous les ven- 
dredis de l'année; 30 Tous les mercredis 
depuis la Toussaint jusqu'à Pâques: 40 Tous 
les jours depuis la Saint-Martin jusqu'à Noël. 

D. Quelles sont Les Pénitences imposées Par la 
Règle modifiée par Léon XI] 7? 

KR. Outre les jeûnes et abstinences de 
l'Egl'-e, les Tertiaires doivent jeûner et 
s'abstenir de manger de la viande la veille 
de la fête de saint François, c'est-à-dire le 
3 octobre, et la veille de l'Immaculée Con: 
ception, c'est-à dire le 7 décembre, À moins 
que ces fêtes ne ivmbent un lundi: dans 
C& cas le jeûne se ferait le samedi précé: 
dent. Ce sont là Les seules pénitences stric- 
tement imposées par la Règle actuelle, 

D. Peut-on obtenir une dispense de ces jeñnes ? 

R. Oui, les Tertiaires qui par leur travail 
et leur état de santé seraient empêchés 
de jeûner et de faire abstinence peuvent 
obtenir une dispense des Supérieurs ecclé- 
siastiques pour les Jeûnes de l'Eglise, et 
des Supérieurs de l'Ordre, c'est-à-dire du 
Directeur ou du Visiteur, pour les deux 
autres jeûnes. 

D. Les Zertiaires L'euvent-ils, pour leurs jeûnes 
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de règle, user des dispenses accordées par l’Ordi- 
natre pour les jeñnes et les abstinences de / "Eglise. 

R. Oui, ils peuvent user de toutes les 
dispenses données par l'évêque du diocèse 
où ils se trouvent. 

D. Quelles bonnes pratiques les Tertiaires pour- 
raient-1ls prendre pour entretenir en eux / esprit 
de mortification ? 

R. La ncuvelle Règle loue e: encouraze 
ceux qui continuent à faire maigre le mer- 
credi et à jeûner le vendredi. Les Tertiaires 
peuvent aussi s'abstenir de manger et d2 
boire en dehors des repas ordinaires. à 
moins d’une véritable nécessité; ils pourront 
toujours mortifier leur goût en se privant 
de ce qui pourrait leur être plus agréable 
dans les repas et en prenant ce qui leur 
plai’ait moins sans nuire à leur si "té. 


$ V. — DE LA FRÉQUENTATION 
DES SACREMENTS. 


Lis confesseront leurs péchés chaque mois et aussi s'ap- 
Procheront charne mois de la sainte tal'e. 


D. Quelles sont les prescriptions de la ÆRègle 
relativement à la fréquentation des Sacrements ? 

KR. La Règle prescrit de se confesser et 
de communier une fois Chaque mois. et 
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recorimande de faire la communion à la 
mort d'un Tertiaire de la F raternité. 

D. Zes Tertiaires Peuvent-ils s'en tenir à La 
communion mensuelle ? 

R. Oui, absolument parlant, ils observe- 
ront la Règle: mais ils communieront plus 
Souvent s'ils se souviennent du désir for- 
mel de Pie X et de l'Eglise qui serait 
de voir tous les fidèles communier chaque 
jour. Ils doivent aussi penser à bénéficier 
de toutes les Indulge:.ces plénières qui leur 
sont accordées et qui requièrent la con- 
fession et la communiôn. 


S VÉLceUtE L'OFFICE DIVIN. 


Les Tertiaires qui récitent l'ofhice divin chaque jour, 
ont pus d'autre obligation à ce titre, Les laïques qui ne 
disent ni l'ofiite canoniat ni le petit ofnce de l4 sainte 
Vierge, derront dire Por jour deute PATER. AVE. GLORIA, 
& Moins qu'ils re soient empêchés par la maladie. 


D). Quel Office Prescrit la Aègle ? 

R. Les Tertiaires qui sont dans les ordres 
sacrés satisiont à la Règle en récitant le 
bréviaire romain ou, s'ils le veulent, le bré- 
viaire franciscain: les T ertiaires laïques doi- 
vent réciter le bréviaire 0% le petit office de 
la sainte Vierge, ow dire douze Pater, Ave 
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et Gloria, à moins qu'ils ne soient empêchés 
par la maladie. 

D. Zes clercs peuvent-ils nommer S. François 
dans l'oraison À cunctis, au suffrage des Saints ? 

R. Oui, il est très louable qu'ils ajou- 
tent son nom après celui des apôtres S. 
Pierre et S. Paul lorsque les rubriques or- 
donnent de réciter le suffrage. 

D. Æstil mieux de réciter Le petit Office de la 
sainte Vier°? 

R. Sans aucun doute, car cet office se 
rapproche davantage du bréviaire qui est 
la prière officielle de l'Eglise et la Règle 
semble l'indiquer. Un grand nombre de 
Tertiaires laïques qui lc peuvent, suivent 
cette louable habitude. 

D. Zeut-on réciter L Office + © Us ? 

KR. On peut réciter L'(:: des Pater en 
français, et l'Office de ia sainte Vierge 
également, pourvu que la traduction soit 
approuvée par l'Ordinaire et qu'il ne soit 
question que de la récitation privée. 

D. Comtien a-t-on de femps pour réciter l'Office ? 

R. On a l'intervalle de vingt-quatre heu. 
res, C.-à d. de minuit à minuit. On peut aussi 
dès la veille au soir, à partir de deux heures, 
dire Matines et Laudes du lendemain, même 
dans l'Office des Pater. 


Manuel du Tiers-Ordre. 
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D. Peut-on dire tout l'Office à la fois ? 

R. Oui. si l'on ne peut faire autrement. 
Pour ce qui est de l'Office des Pater, on 
peut le dire à l'heure que l'on veut: mais 
les Tertiaires qui en ont la facilité agiront 
mieux selon l'esprit de l'Eglise en les dis- 
tribuant aux diverses heures de la jour- 
née: cinq pour Matines, et un pour chacune 
des autres heures, Laudes. Prime, Tierce, 
Sexte, None, Vêpres et Complies. Cette ma- 
nière d'agir leur fournira le moyen de penser 
à Dieu de temps en temps et de sanctifier 
leurs occupations. 

D. Doiton préférer la récitation de 1 "Office, 
méme des Pater, à toute autre prière? P 

R. Oui, parce que l'Office imposé par 
la Règle est. non seulement un devoir d'état, 
mais aussi la prière publique de l'Eglise ; 
et en la récitant, on est délégué de l'Eglise 
et on prie en son nom tout aussi bien que 
les prêtres et les religieux. 


$ VII. — DU TESTAMENT. 
Ceur qui peurent faire leur testament duirent le faire 
en temps utile, 
D. Que signifie ce Paragraphe ? 
R. Il recommande aux Tertiaires, qui en 


uire 


en 
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ont le droit et la facilité. de faire leur 
testament dès qu'ils le pourront. afin d'être 
dégagés de toute préoccupation et de vaquer 
plus librement au soin de leur âme. Cette 
prescription a aussi Pour but de prévenir 
toutes ces chicanes qui causent souvent tant 
de trouble et d'inimitiés dans les famil es 
a la mort de quelqu'un qui n'a pas fait 
son testament. 

D. Cette Prescription n'a-telle fas encore un 
autre but? 

R. Elle à encore pour but de faire pen- 
ser à la mort, afin de s'y préparer et de 
faire prendre les dispositions nécessaires 
pour s'assurer le secours de bonne: œuvr®s. 
telles que messes, aumônes, etc. 

D. Faut-il remettre / ‘acquiltement de ces bonnes 
ŒUUTES Après sa mort ? 

R. Il est sans contredit louable et pru- 
dent de remettre un certain nombre de ces 
bonnes œuvres Pour après sa mort, Ceper: 
dant, outre la certitude que l’on à qu'elles 
Seront faites si on les fait soi-même. l'ersei- 
£snement de l'Eglise est que les œuvres 
faites par un vivant à ses propres intentions 
sont d'une application plus certaine que 
celles qui sont faites pour un défunt. Elles 
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ont dans un sens un plus grand mérite. 
celui du sacrifice puisque celui qui les fait 
durant sa vie, se dépouille volontairement; 
celui qui n'applique que ce dont il sera dé: 
pouillé par la mort, semble ne pas agir 
aussi généreusement. 


$ VIII. — DE LA MANIÈRE DE VIVRE 
DES TERTIAIRES 
ET DES MAUVAISES LECTURES, 

Duns leurs familles les Tertiaires s'appliqueront à 
donner le bon eremple, à se Licrer aux exercices de piété 
et auc bonnes œuvres. Ils ne laisseront pus entrer dans 
leur maison les Livres et les journauæ qui peuvent porter 
atteinte à la rertu, et ils en interdiront la lecture à leurs 
subordonnes. 


D. Quelle doit être en général la vie des Ter- 
liaires dans le monde ? 

R. Les Tertiaires doivent mener une vie 
solidement chrétienne dans tous ses prin- 
cipes et son application. Ils doivent éviter 
de se faire remarquer par des pratiques 
extravagantes ou incompatibles avec leur 
condition. Leur attention doit se porter avant 
tout sur la fidélité à leurs devoirs d'état. 
Iis doivent toujours donner le bon exemple, 
mais sans affectation: ils s'exerceront à 
une grande charité, toujours pleine de dé: 
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licatesse, entre eux et envers tout le monde; 
ils soutiendront avec zèle et suivant leur 
pouvoir les œuvres de piété et de charité, 
surtout celles de leur Fraternité et de leurs 
paroisses ; ils professeront une grarde obéis- 
sance et un grand dévouement aux pré- 
tres, pour les seconder de tout leur pou- 
voir, sans jamais sortir de leur condixion 
de simples fidèles; enfin, ils montreront 
une grande humilité dans toutes leurs ma- 
nières et leurs paroles. 

D. Qwentend-on par mauvaises lectures ? 

R. On entend tout livre, ou Journal, ou 
écrit quelconque contenant quelque chose 
de contraire à la foi ou aux mœurs, c'est- 
à-dire tout ce qui serait de nature à don- 
ner des doutes contre la foi, contre l'auto- 
rité de l'Eglise et des pensées ou des ten- 
tations contre la vertu, en un mot, à faire 
perdre l'esprit chrétien. Les Tertiaires, non 
seulement doivent éviter la lecture de tels 
écrits, mais même les bannir de leur maison 
et les enlever des mains et de la portée 
de leurs enfants et de toutes les personnes 
sur lesquelles ils exercent quelque influence, 


D. Æstil défendu de lire toutes sortes de feujl- 
letons et de romans ? 
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R. Ces ouvrages n'étant pas tous mauvais 
de leur nature, la lecture ne saurait en être 
défendue indistinctement. Remarquons tou- 
tefois que de nos jours la plupart de ces 
écrits sont entachés, sinon d'impiété et d'im- 
pureté, du moins de l'esprit pervers du 
monde, et que même la lecture assidue des 
bons romans ne paraît pas inoffensive, en 
ce qu'elle accoutume à vivre d'émotions 
factices et de sentiments imaginaires. 

D. feut-on lire tous les écrits qui ne sont pas 
défendus par l'Eglise ! 

R. Ce n'est pas la sanction de l'Eglise 
qui fait qu'un écrit est mauvais et inter- 
dit, c'est sa nature même. Chacun doit 
suivre sa conscience, en évitant de se faire 
illusion. Dans le doute. il faut consulter un 
confesseur éclairé. 

D. feut-on conserver chez soi x'importe quelles 
gravures ! 

R. Quoique le mal soit moins dangereux 
en peinture qu'en réalité, il doit répugner 
à tout chrétien vertueux. et à plus forte 
raison à tout Tertiaire. de laisser exposés 
à la vue de tout venant des tableaux im- 
modestes, Ces tableaux ont envahi les mai- 
sons les plus pauvres et s'ils ont cessé de 
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faire rougir, il est bien à craindre que ce ne 
soit que parce qu'ils ont gâté le cœur. 
Enfin, il faut rémMmarquer que les écrits ou 
les tableaux que l'on reconnaît comme mau- 
vais pour les enfants ou les étrangers ne 
sauraient passer comme bons pour soi-même, 

D. Cela doit-il s'entendre aussi des objets d'art? 

R. L'art ne peut jamais être un pré- 
texte légitime pour empoisonner les âmes, 
puisque l'art véritable ne Saurait être in- 
dépendant de la loi morale. 


S IX, — DE LA PAIX A CONSERVER AVEC 
TOUT LE MONDE. 


Lis auront soin de maintenir entre eux et les autres 
l« charité et lu bienveillance. Lis s'appliqueront à apai- 
ser Les discordes partout vu ils pourront, 


D. Tout procès est-i! interdit aux Tertiaires ? 
KR. Non, un Tertiaire, après avoir em- 
bloyé tous les moyens de conc liation, peut, 
POuT une affaire grave, Poursuivre en jus- 
ice, après avoir consulté le Directeur. 

D. ais, en cette circonstance, quels doivent être 
Ses sentiments ? 

R. Le Tertiaire doit conserver les sen 
Uments de la modération et de la man 
suctude chrétienne, 
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$ X. — DES SERMENTS, 
DES BOUFFONNERIES 
ET DE L'EXAMEN DE CONSCIENCE. 

Us ne  préteront jamais serment, sinon en cas de 
nécessité, Ils ériteront les puroles déshonnêtes, les plai- 
santeries bouffonnes, Ils feront l'eramen de conscience le 
soir, pour voir s'ils ont commis quelque faute de ce genre; 
s'ils se trourent coupables, qu'ils se corrigent par le 
repentir, 

D. Quel est l’objet de ce paragraphe ? 

KR. Il défend de faire des serments légè- 
rement et sans nécessité; cette nécessité 
s'entend lorsque l'autorité légitime, re igieu- 
se ou civile, l'exige. Il défend encore les 
paroles déshonnêtes, bouffonnes et grossiè- 
res, qui ne conviennent jamais à des per- 
sonnes qui se respectent et encore moins 
à des chrétiens. Enfin, il prescrit l'examen 
de conscience tous les soirs. 

D. 4 quor est-on oblicé si l’on à fait un jure- 
ment on prononcé de ces paroles ? 

R. L'ancienne Règle ordonnait de réci- 
ter trois Pater le soir à l'examen de con- 
science; il serait bon de maintenir cette 
pratique. On doit au moins faire un acte 
de contrition et s'imposer une pénitence. 

D. Quel doit être le sujet de l'examen de 
conscrence ? 
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R. Il doit porter sur les paro!es dépla- 
cées, comme l'indique la Règle, et en gé- 
néral sur toutes les fautes commises dans 
la journée contre les commandements et 
contre la Règle. 


$ XI. — DE LA MESSE 
ET DES ASSEMBLÉES MENSUELLES. 


Ls assisteront chaque jour à la messe, s'ils le peuvent 


facilement, Is se rendront aux assemblées mensuelles que 


le Supérieur leur aura indiquées. 


D. Que prescrit la Règle au suyet de l'assistance 
à la Messe ? 

R. Notre séraphique Père veut que les 
Tertiaires entendent la Messe tous les jours, 
s'ils le peuvent commodément, c'est-à dire s'ils 
nen sont pas empêchés par la maladie ou 
les devoirs de leur état. Léon XIII maintint 
cette obligation. 

D. Quelle est la raison de cette Prescription ? 

R. C'est l'importance du saint Sacrifice 
de la Messe qui est la continuation et 
l'application du sacrifice du Calvaire. Les 
Tertiaires sont invités à honorer le Sau- 
veur descendant chaque jour au milieu 
d'eux et À profiter des grâces qu'il leur 
apporte. 
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D. Za Aègle fait-elle une obligation d'assister 
aux réunions de la Fraternité ? 

R. Oui, on est obligé par la Règle de 
se rendre aussi exactement que possible à 
toutes les réunions de la Fraternité à la- 
quelle on appartient, pour entendre les ins- 
tructions et s'initier de plus en plus à 
la pratique des vertus séraphiques. Ce point 
est d'une telle importance qu’un grand nom- 
bre de Fraternités ferventes n'hésitent pas 
à expulser de leur sein les ‘7 ertiaires né- 
gligents à cet égard et qui ne présentent 
pas des excuses acceptables. 

D. D'or vient cette importance ! 

R. Les assemblées ont pour but de rap- 
peler leurs devoirs aux Tertiaires, en les 
leur expliquant, et de les mettre au cou- 
rant de tout ce qui concerne le Tiers. 
Ordre. L'expérience montre que les Ter 
tiaires qui négligent les assemblées négli- 
gent bientôt tout le reste. 

D. Ces réunions n'ont-elles PAS encore un autre 
avantage ? 

R. Elles contribuent efficacement à res- 
serrer les liens de la charité fraternelle 
et font sentir à tous les membres la salu- 
taire influence de la direction des Supé- 
rieurs de l'Ordre. 
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D. Ze Directeur ne Peut-il pas convoquer les Ter- 
latres en assemblée Plus souvent que tous les mois ? 

R. Il le peut Certainement et c'est l'usa- 
ge d'avoir des assemblées extraordinaires 
les jours de grandes fêtes de l'Ordre, pour 
donner la Bé:édiction papale ou l’Absolution 
générale, à l'occasion de la Visite, et pour 
d'autres motifs laissés à Son appréciation. 

D. Un Tertiaire doit-il étre attaché à sa Fra- 
ternilé ? 

R. Oui, il doit l'aimer comme étant sa 
famille spirituelle et il ne doit pas la quit- 
ter sans des raisons graves et approuvées. 
par le Directeur. Il doit aussi observer 
avec soin le règlement particulier qu'elle 
lui impose, 

D. Zes g/âces sont-elles Les mêmes pour les Ter- 
{aires isolés que Pour les Tertiaires en Fraternité ? 

KR. Non. La F raternité étant le mode nor- 
mal de la vie du Tiers-Ordre, le Tertiaire 
isolé est dans un état anormal, bien qne 
légitime. Non seulement il est privé de 
l'Indulgence plénière attachée à la réunion 
Mensuelle, mais de plus, en F raternité, on 
a l'avantage de s'édifier mutuellement, d'en- 
tendre des explications de la Règle, et des 
instructions spéciales qui forment à 1: pra- 
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tique des vertus séraphiques, on a droit 
après sa mort aux suffrages et prières: les 
Tertiaires isolés sont privés de tous ces 
avantages. Il est donc préférable, quand 
on le peut, de faire partie d'une Frater- 
nité. 

D. Peuton quitter une Fraternité pour entrer 
dans une autre du même Tiers-Ordre ? 

R. Oui, mais pour un motif raisonnable 
et après en avoir obtenu l'autorisation du 
Directeur et du Discrétoire, afin de ne 
pas manquer à la déférence que l'on doit 
à ses supérieurs, et de pouvoir donner de 
bonnes références à la Fraternité dans la- 
quelle on demande à entrer. 

D. Peut-on passer d'un Tiers-Ordre à un autre? 

R. Non; on peut bien passer d'une Fra- 
ternité du même Tiers-Ordre dans une au- 
tre, même qui ne serait pas de la même 
Obédience, mais on ne peut quitter un 
Tiers-Ordre pour entrer dans un autre Tiers- 
Ordre. 

D. Pruton quitter Le Tiers-Ordre pour entrer 
dans un Ordre religieux ou dans une C ongrégation? 

R. Oui; et en entrant dans cet Ordre 
ou cette Congrégation, on peut conserver 
l'habit et la corde et gagner les indulgen- 
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ces du Tiers-Ordre jusqu'au jour de la 
Profession. Par la Profession on cesse d’itre 
Tertiaire, parce que l’on ne peut faire par- 
tie, en même temps, d'une Congrégation 
où l'on fait des vœux et d'un Tiers-Ordre. 
Mais le Tertiaire devenu religieux peut res- 
ter ou devenir membre de l'archiconfrérie 
du Cordon de Saint-François (v. déc. du 
91 janv. 1893). 


8 XII. — DE L'AUMÔNE. 


[ls mettront en commun, chacun suivant ses ressources, 
“ne somme d'argent pour venir en aide aux plus paurres 
les confrères, surtout en temps de maladie, ou pur le 
service et la dignité du culte. 


D. Quelle était la prescription de l'ancienne 
Aègle concernant l’aumône ? 

KR. L'ancienne Règle prescrivait aux Ter- 
tiaires de mettre en commun, chaque mois, 
un denier de la monnaie courante. De l'avis 
de tous, cette prescription n'ayant pas été 
rapportée par la nouvelle Règle, doit être 
considérée comme existant encore. 

D, Quelle est la destination de cette aumône ! 

KR. La Règle l'indique clairement. Cette 
aumône mensuelle doit aider à couvrir les 
frais du culte et à secourir les Tertiaires 
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tombés dans le besoin. Elle est destinée 
aussi à faire face aux dépenses exigées par 
le fonctionnement de Ja Fraternité. 

D. Quelle est la manière de recuer/lir cette 
aumûône !/ 

R. Dans un certain nombre de Frater- 
nités, c’est par cotisation annuelle, et dans 
d’autres c'est par les quêtes qui se font dans 
les assemblées, ou même par les deux 
moyens réunis. Chaque Fraternité peut 
adopter la manière qui lui convient. 


$ XIII, — DES MALADES. 


Les ministres iront visiter Le confrère malade, vu ils 
enrerront auprès de lui quelqu'un pour accomplir ce 
devoir de charité, En cas de maladie grars, ils donneront 
les arertixsements et conseils nécessaires pour que le malade 
regoire à temps les derniers sucrements. 


D. Quels sont Les devoirs des Zertiaïres envers 
des Frères malades ? 

R. Ils doivent. quand ils le peuvent. les 
visiter, les consoler, les exhorter à la pa- 
tience, à la résignation, les veiller, et, si 
leur position l'exige, les assister corporel- 
lemert au moyen des fonds de la Frater- 
ternité. Ainsi que le Marque la Règle, ils 
doivent veiller à ce que ces malades re- 
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Çoivent à temps les derniers Sacrements : 
ils doivent aussi avertir le Directeur qui 
les visitera ou tout au moins les recom- 
mandera aux prières de la Fraternité, Ces 
devoirs incombent surtout aux infirmiers 
nommés par le Discréto:’.e. 

D. Que faut-il faire lorsqu'un Tertiaire est à 
l’agonie ? 

KR. Il faut, autant que possible, lui pro- 
curer l'assistance du Directeur ou d'un au- 
tre prêtre, En l'absence du prêtre, les Ter 
tiaires présents récitent pour le moribond 
les prières des agonisaants, l'aspergent de 
temps en temps d'eau bénite, placent sa 
tunique sur son lit, comme pour inviter 
Saint François à la couvrir de sa protection 
contre les assauts du démon. Si Je malade 
conserve encore sa connaissance, il faut, 
sans le fatiguer, lui suggérer de bonnes 
pensées, des actes très courts de foi, de 
confiance, de repentir et d'amour de Dieu, 
lui faire invoquer les saints noms de Jésus, 
Marie, Joseph, revenir souvent au Nom de 
Jésus, si efficace pour chasser le démon, 
et lui rappeler de le prononcer une fois 
dans l'intention de gagner les indulgences 
et en particulier l'Indulgence plénière à 


À) 


112 LE TIERS-ORDRE ET SA RÈGLE 
ER ST RE TR 
laquelle il a droit (v. p. 218); si l'agonie 
se continue, ne pas cesser de prier pour 
lui avec ferveur. 


$ XIV. — DES DÉFUNTS. 


Les Tertiaires de la localité et les étrangers présents 
assisteront air obsèques des confrères défunts et réciteront 
pour le soulagement de son âme le tiers du Rosaire insti- 
tuë par le Patriarche saint Dominique, Les prêtres, 
pendant la mosse, et lex laïques aussi dans la sainte 
communion quils feront s'ils le peuvent. Prieront pour 
le repos éternel du confrère défunt, 


D. Que doit-on faire dès gne le malade a rendu 
le dernier soupir ! 

KR. On récite aussitôt le De profundis pour 
le repos de son âme; puis, suivant la vo- 
lonté qu'il a dû exprimer avant de mourir, 
si tel était son désir, on le revêt de sa 
tunique, de la corde à laquelle est attachée 
la couronne franciscaine: on lui met la 
Règle et le crucifix dans ses mains croisées 
sur la poitrine, et, si la famille le permet, 
on le laisse ainsi exposé jusqu'au moment 
des funérailles. 

D. Quelle sépulture convient-il de donner aux 
Zertiaires ? 

R. Un sépulture simple qui rejette tout 
‘& luxe si contradictoire avec la mort. Les 
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Tertiaires devraient prévoir cette particu- 
larité dans leur testament et réclamer la 
plus grande simplicité dans le cercueil et 
la tombe, en proscrivant à l'avance tout 
cet éclat extérieur qui n'est bon qu'à flat- 
ter l'amour-propre des survivants sans au- 
cun avantage pour l'âme du défunt. La 
différence serait employée avantageusement 
en messes et bonnes œuvres. Si le défunt 
n'avait pas exprimé de volonté formelle à ce 
sujet, les Tertiaires devraient essayer de 
faire entrer la famille dans ces vues plus 
chrétiennes. 


D. Zes Tertiaires peuvent-ils suivre usage de 
déposer des couronnes ou des fleurs sur Les 
tombes ? 


R. Les Tertiaires doivent employer toute 
leur influence pour abolir cet usage et rem- 
placer ces couronnes et ces fleurs par l'of- 
frande de messes ou d'autres bonnes œuvres 
qu'ils peuvent faire connaître à la famille. 


D. Quels sont les devoirs imposés à 1 égard d'un 
membre défunt de la Fraternité ? 


R. Tous les Tertiaires de la localité et 
les étrangers présents doivent assister aux 
obsèques, réciter un tiers du Rosaire, c'est- 
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à-dire, un chapelet de la Sainte Vierge (1) 
et communier, à son intention. les prêtres 
tertiaires auront Pour lui une intention au 
Memento de la Messe. 

D. Zes Tertiaires ne sont-ils PAS tenus de réciter 
ous les jours certaines Prières pour les défunts ? 

R. La Règle n'en impose pas: mais, d a. 
près un ancien usage, les Teriiaires peu- 
vent réciter un De profundis avec l'oraison 
Deus venie largilor ou une autre prière. 

D. W'y a-til Pas d'autres usages Pour Les 
défunts ? 

R. Dans certaines fraternités, on fait cé- 
lébrer chaque mois ou plus ou moins sou- 
vent des messes pour les Tertiaires défunts ; 
dans d'autres, on fait célébrer une ou plu- 
sieurs messes À} chaque décès, ou bien un 
service solennel: ailleurs les Tertiaires se 
font un devoir d'assister au service. re- 
vêtus du grand habit, et y font la sainte 
Communion. Ces usages, sans être obli- 
gatôires, sont très louables et méritent d'être 
maintenus et propagés. 

Que les Tertiaires soient fort zélés à rem- 
plir à l'égard des défunts de leur Frater-. 


1. La couronne franciceaine des 7 alégresses de ia I. S. Vierge 
Peut rempiacer le chapelet puisqu'elle permet de gagner une indul- 
&ence plénière pour le défunt. 


Par humilité ? 
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nité, ces devoirs de charité, se souvenant 
que Dieu permettra qu'ils soient traités, 
après leur mort, de la manière dont ils 


auront agi à l'égard de leurs confrères dé. 
funts. 


CHAPITRE III, 


Des offices, de  : visite, et de la 
Règle elle même. 


$ I. — DES MINISTRES. 
is diverses chi ryes seront conférées dans l'assemblée 


des Tertiaires, Eiles dureront trois ans, Nul ne devra les 
Juser sans juste motif, ni les ever cer négligemment, 


D. Que dit la Règle à Propos des charges ? 

R. Fille recommande à chacun de ceux 
qui y auront été appelés de les accepter 
avec dévouement et de s'efforcer de les 
emplir avec zèle et fidélité. 

D. Ve peut-on bas refuser les premières charges 


KR. On ne peut pas plus refuser la su- 
périorité que lc: autres emplois, comme 
aussi on ne doit pas ambitionner même la 
plus petite charge. 

D. Quels sont les Ministres dans la Fraternité? 

R. Les Ministres sont le Supérieur, son 
Assistant et les Discrets. 
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$ II. — DE LA VISITE DE LA FRATERNITÉ. 


Le VISITEUR doit s'informer soigneusement si la Tèègle 
est bien observée, IT doit done visiter, selon le pouroir de 
sa charge, le siège des associations chaque année, et plus 
souvent sil en est besoin : il conroquera en assemblée 
générale les ministres et les von frères quitous seront tenus 
d'y assister, Si le Visiteur rappelle un membre à son 
devoir par voie de monition ou d'injonction, ou bien s'il 
lui inflige une prine salutaire, le coupable derra se 
soumettre avec modestie et re pas refuser la pénitence. 

D. Dans quel but Saint François veut-il qu'on 
Visite les Fraternités ? 

R. La Visite est établie dans le but de 
maintenir dans toute leur vigueur les vres- 
criptions de la Règle et son esprit et de 
réprimer les abus qui pourraient se glisser. 

D. Quels sont les devoirs des Tertiaires à l'occa- 
sion de la visite ? 

R. Ils doivent assister aux assemblées 
convoquées par le Visiteur: rendre compte 
de la manière dont ils ont observé la Règle; 
s'accuser des transgression: et recevoir la 
pénitence, comme ils l'ont promis au jour 
de leur Profession: dénoncer les scan<ales 
ou les abus commis dans la F raternité, 
quand ils ont une certaine gravité, mais 
toujours avec humilité, charité, et sans ai. 
greur ni exagération. 
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D. Le Visiteur peut-il imposer de grandes péni- 
tences ? 

R. Il peut imposer des pénitences selon 
la gravité des transgressions ; il peut même, 
dans la forme prescrite par les Consti- 
tutions, expulser du Tiers-Ordre le Ter- 
aire qui serait un sujet de scandale pour 
ses Frères. 


$ III. — DES VISITEURS. 

Les VISITEURS seront choisis dans le premier Ordre 
des Franciscains, où dans le Tiers-Ordre Régulier, et 
désignés par les GARDIENS qui en seront priés. L'office 
de Visiteur est interdit aux laïques. 


D. Qui a désigné les Franciscains pour la charge 
de Visiteur du Troisième Ordre ? 

KR. C'est le Pape Nicolas IV dans sa 
Constitution Supra montem, chap. XVI. 
« Mais comme cette forme de vie a été 
instituée par le Bienheureux François, nous 
leur conseillons de prendre pour Visiteurs 
des religieux de l'Ordre des Frères Mineurs, 
que les Custodes, ou les Gardiens de cet 
Ordre leur assigneront, quand ils en se- 
je nn. » 

cite charge appartient-elle également aux 
lors ‘0 . S qui composent le Premier Ordre ? 
. Jadis elle n'appartenait qu'aux Frères- 


118 LE TIERS-ORDRE ET SA RÈGLE 


Mineurs, mais Par un privilège concédé par 
le Pape Benoit XII1 (21 juillet 1728, Bref 
Qui pacem) et confirmé par Pie IX (14 avril 
1856, Bref Sanctissimus), elle appartient 
aussi aux Conventuels et aux Capucins. 

La visite doit être faite par un religieux 
de l'obédience à laquelie appartient la Fra- 
ternité par son érection. Diverses réponses 
de hi S. Congrégation ne laissent aucun 
doute à ce sujet. C'est un devoir pour le 
Directeur de demander cette visite chaque 
année. (Voir les décisions de la S. Cor: 
grégation du 4 mars 1903.) 


$ IV. — DE L'EXCLUSION DE L’ORDRE. 


Les Tertinires insurbordonnés et qui donneraient 
Maurais e.remple. recerront trois arertissements, et, s'ils 
re se soumettent pas, ils seront erelus de l'Ordre. 


D. Zeut-on exclure de l'Ordre ? 

R. On peut exclure de la Fraternité pour 
un certain temps, et même pour toujours : 
dans ce cas, le sujet expulsé est considéré 
comme un Tertiaire isolé. Pour des raisons 
très graves, on peut même exclure de l'Or- 
dre, et alors le Sujet ainsi exclu n'a plus 
aucun droit aux biens spirituels de l'Ordre, 
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É par D. Quels sont les motifs d'exclusion ? 
Bref E KR. Les motifs d'exclusion de la Frater- 
avril | nité, sont l'insubordination, le mauvais es- 
tient M prit ou quelque mauvais exemple moins 
S. | grave. Les motifs pour exclure de l'Ordre 
jeux sont l’hérésie ou le scandale public grave, 
Fra- D. Oui peut prononcer ces exclusions ? 
nses R. Le Directeur et le Discrétoire peu- 
Icun vent exclure de la Fratcrnité; mais les 
r le Supérieurs seuls du premier Ordre et les 
que M Visiteurs peuvent exclure de l'Ordre. 
on- Æ 
$ V. — OBLIGATION DE LA RÈGLE. 
Qu'on sarhe bien que Les fautes contre les prescriptions 

RE; de la Reyie ne sont pas à ce titre des péchés, pourru que 

los many tements ne transyressent pas les commandements 
tient de Dieu ot de l'Eglise. 
s'ils 


D. Za Règle oblige-t-elle sous peine de péché ? 
R. La Règle n'oblige pas en général sous 
peine de péché même véniel. quand :ïil ne 


Dur S'agit pas des commandements de Dieu 
rs; et de l'Eglise: cependant manquer à ses 
éré 


2 Prescriptions, c'est se priver des grâces du 
ns Tiers-Ordre. 


Dr- | D. Doit on se confesser de ces manquements à 
[us {a Règle ? 


R. Non, d'après ce qui vient d'être dit. 
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à moins que la chose à l'égard de laquelle 
on à manqué ne soit imposée par les com- 
mandements de Dieu ou de l'Eglise, at- 
tendu qu'on ne doit s’accuser que de ses 
péchés en confession. 


$ VI. — DES DISPENSES. 


Si une cause grave et légitime empêche un Tertiaire 
d'observer quelques dispositions de vette Règle, il sera 
dispensé de cette partie de la Règle, qui, pour lui, pourra 
être commuée avec prudence, Les Supérieurs ordinaires 
des Franciscains, du premier et du troisième Ordre et les 
Visiteurs ci-dessus mentionnés, auront 2lein pouvoir pour 
accorder ces dispenses. 


D. Que faire, lorsque, d'une manière habituelle, 
on ne peut observer quelque point de La Æègle ? 

R. Il faut en demander la dispense ou 
la commutation. 


D. Par qui doit être accordée cette dispense ou 
commutation ? 


R. La Règle indique les Supérieurs du 
premier Ordre et du Tiers-Ordre Régulier 
et les Visiteurs. Mais en leur absence, le 
Directeur a les mêmes pouvoirs, pour les 
Cas particuliers, mais non pour toute la 
Fraternité à la fois et pour les dispenses 
temporaires seulement. Les Tertiaires doi- 
vent profiter de la visite pour demander 
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au Visiteur les dispenses dont ils ont be- 
soin, Un confesseur ordinaire ne peut dis- 
penser de la Règle, ni en commuer quelque 
prescription, sans un pouvoir spécial. 


CHAPITRE IV. 
De la Fraternité. 


Dans les Chapitres qui précèdent, il ne 
nous a pas été ioisible de nous occuper de 
l'organisation du Tiers-Ordre en Frater- 
nités. Le catéchisme n'était destiné qu’à 
traiter brièvement les questions d'une pra- 
tique générale et concernant tous les Ter- 
tiaires. La question des Fraternités et de 
leur organisation concerne plus particulè- 
rement les Directeurs et les dignitaires du 
Tiers-Ordre. 


S |. — LA FRATERNITÉ; SARAISON D'ÊTRE. 


Certaines personnes prétendent que l'or- 
ganisation des Tertiaires en Fraternités est 
tout à fait opposée à l'idée du Tiers-Ordre, 
si bien qu'aucun Saint ou Bienheureux du 
licrs-Ordre n'aurait fait partie d'une Fra- 
ternité. Cette allégation nous paraît tout 
à fait erronée et dénuée de ‘fondement. 


UN 
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Pour s'en convaincre, il suffit douvrir 

l'ancienne Règle et la nouve.le. Si l'idée 

du Tiers-Ordre ne réclame pas l'organisa- 
tion, il faut Supprimer la moitié de la 

Règle. Que deviennent les Mnstres et les 
assemblées ? À quoi bon les Visiteurs ? Com- 
ment faire des collectes ? Autant de choses 
qui indiquent clairement la réunion en un 
Corps sous un chef, C'est à ce point, que 
de divers côtés on a demandé à Rome s'il 
était permis de recevoir des Tertiaires i80- 
lés, qui restent tolérés lorsqu'ils sont. pour 
une raison Jaissée au Jugement de ceux 
qui les reçoivent, dans l'impossibilité de 
faire partie d'une Fraternité. 

Le texte des deux Règles indique for- 
mMmellement cette réunion en Fraternités. Un 
instant d'examen suffit pour convaincre tout 
esprit judicieux que le Tiers-Ordre n'est pas 
Simplement une œuvre de sanctification per- 
Sonnelle, mais bien plutôt une œuvre de 
SanCtification sociale. 

Comment le Tiers-Ordre at:il renouvelé 
la société du Moyen-Age? Ce n'a été 
Par Son organisation. A cette époque. la 
seule forme d'autorité était l'autocratie ab- 
solue, sans aucun contrôle, comme aussi 


que 
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vrir sans aucun recours. La féodalité laïque fai- 
dée | sait peser sur le peuple un joug de fer: 
isa- | le peuple tentait de s'affranchir, mais li. 
la vré à lui-même et sans aucune notion de 
les | s“ouvernement autonome, il ne pouvait que 
m- |} tomber dans l'anarchie ou redevenir bien 
ses vite l'esclave du maître qu'il avait cru fuir. 
un Il est facile de comprendre tous les désor- 
ue dres qui devaient suivre nécessairement un 
s’il | pareil état de choses. désordres au point 
80- de vue religieux et désordres au point de 
ur vue moral. 
uxX | Saint François fit appel à ce peuple al- 
de téré de liberté et fatigué de désordres. I] 
Gonna d'abord à chacun une règle de vie 
r- } bien claire et bien précise. Puis il réunit 
In ces nouveaux adeptes en un seul corps qui 
ut M “ait son propre gouvernement. non pas 
1 Œ par l'intervention directe d'un chacun. mais 
r- IE Dar l'attribution de l'autorité de tous à 
le un nombre restreint choisi par des élec- 


Uons, C'était le Discrétoire ou conseil de 


é 1 Fraternité. Son autorité était absolue, 
e Mals toujours soumise au contrôle de l'Egli- 
: % ii l'intermédiaire des Franciscains et 


des Visiteurs. 


C'est cette organisation qui a été copliée 


| 
| 
| 
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par les corporations ouvrières du moyen 
âge, dans la formation des municipalités 
et dans l'établissement des diverses asso- 
ciations religieuses, sociales et économiques 
de nos jours. La Franc-Maçonnerie elle- 
même l'a copiée et c'est là qu'elle a puisé 
le principe de sa force redoutable: voilà 
pourquoi Léon XIII lui oppose le Tiers- 
Ordre comme un des moyens les plus puis- 
sants. 

Dans le principe, le conseil était tout; 
il se choisissait un prêtre qui remplissait 
simplement le rôle de chapelain; plus tard, 
ce chapelain eut droit de contrôle, mais 
son autorité ne s’exerçait que lorsque la 
Fraternité manquait ouvertement à la Rè- 
gle ou à la soumission à l Eglise. Ce n'est 
que bien plus tard que ce chapelain devint 
Directeur avec pouvoir de donner l'habit 
et de recevoir à la Profession. En tant que 
délégué des Supérieurs du Premier Ordre, 
le directeur est bien le véritable supérieur 
de la Fraternité. Mais son autorité spiri- 
ltuelle n'enlève rien à l'autonomie de celle- 
ci, ni à l'autorité du Discrétoire. 

Voilà donc que nous trouvons la vraie 
démocratie dans l’organisation du Tiers-Or- 
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dre. Il est facile de comprendre tout le 
bien qui peut s'opérer par une organisation 
aussi puissante soumise au contrôle de 
l'Eglise. 


$ II. — DES POUVOIRS DE DIRECTEUR. 


Lorsqu'un prêtre désire établir le Tiers- 
Ordre dans une paroisse ou un établisse- 
ment, il doit être muni de pouvoirs spé- 
ciaux. Pour obtenir ces pouvoirs ou les 
exercer, 1l n’est pas obligé d'être tertiaire. 
Ces pouvoirs sont conférés soit par le Gé- 
néral pour le monde entier, soit par le 
Provincial ou le Gardien ayant juridictir à 
sur le territoire pour lequel ils sont de- 
mandés. 

Un Directeur qui tient des pouvoirs d’une 
obédience peut, avec ces pouvoirs, diriger 
une Fraternité d'une autre obédience. Mais 
la Fraternité reste toujours soumise, pour 
la visite et la direction, à la Maison ou à 
la Province sous l'obédience de laquelle 
elle a été érigée. (S. Congrégation, 4 mars 
1903). Tout changement d'obédience, opéré 
à l'insu de la familie religieuse qui a érigé 
la Fraternité, est nul et invalide. (6 dé- 
cembre 1911.) 
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À moins d'indications du contraire, les 
pouvoirs accordés directement par les Su- 
périeurs de l'Ordre sont Jusqu'à révoca- 
tion, mais seulement pour le diocèse où se 
trouve actuellement le prêtre qui les obtient. 

Ils sont personnels. de sorte qu'un pré- 
tre emporte ses pouvoirs d'une paroisse ou 
d'un établissement à l'autre, sans faculté 
de les déléguer à son successeur ni à un 
remplaçant quelconque. Quand une Fra- 
ternité a perdu son Directeur, il est du 
devoir du Supérieur et du Discrétoire d'en 
avertir les Supérieurs du premier Ordre. 
Pour obtenir les pouvoirs du Directeur 
du ‘Tiers-Ordre, s'adresser aux Supérieurs 
des Franciscains. (Montréal. Québec, Les 
Trois-Rivières. Que., North-Edmonton, 4/- 
ta). 


$ III. — ETABLISSEMENT D'UNE 
FRATERNITÉ DANS UNE PAROISSE. 


Ainsi muni de pouvoirs. le prêtre choi- 
sit un certain nombre de chrétiens sérieux. 
animés de bonne voloné. en état de com- 
prendre leurs dev irs et d'exercer une bonne 
influence. Il en choisira peu pour commen- 
cer, afin de les former plus solidement; 


OP PO PEINE 
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mas la ferveur de ces premiers sujeis en 
attirera bien vite d'autres. 

La Fraternité ne saurait être établie que 
lorsqu'il y a déjà un certain nombre de 
profès, une dizaine par exemple, et après 
que les réunions mensuelles ont eu lieu 
pendant un certain temps. 


Ces conditions étant remplies, le Direc- 
teur demande à l'Ordinaire la permission 
d'ériger la Fraternité et la reconnaissance 
de telle église ou de tel oratoire comme 
siège de la Fraternité, à l'effet de gagner 
les Indulgences accordées par la Règle. 

Si] y a un nombre suffisant d'hommes 
et de femmes, il érige deux Fraternités 
1veC le cérémonial ind‘qué dans le Rituel. 
Urdinairement chaque Fraternité doit avoir 
"n Titulaire choisi de préférence parmi les 
Samts de l'Ordre. 

À moins d'autorisation spéciale, il ne sau- 
tal y avoir deux Fraternités de Frères 

de Sœurs de même Obédience dans la 
ème localité. Cela ne s'entend pas des 
‘'aternités qui pourraient exister à divers 
Tes, comme pour les pensionnaires ou 
its employés d'un établissement. De même 


aisst, dans la même localité, un seul prêtre 
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peut exercer ses pouvoirs de Directeur à 
l'égard de la Fraternité. Les autres prêtres 
munis de pouvoirs ne pourraient s'en ser- 
vir pour le public, que subordonnément au 
Directeur de la Fraternité; et cela, pour 
l'unité de direction. 

Le Directeur doit diriger sa Fraternité 
en se conformant aux manières et aux usa- 
ges de l'Obédience à laquelle elle appar- 
tient. 


$ IV. — DES ÉLECTIONS. 


Les élections peuvent se faire de trois 
manières. Ordinairement tous les Profès 
émettent leurs votes par bulletins secrets: 
les Profès seuls peuvent voter et sont seuls 
éligibles. La majorité absolue des voix est 
requise et suffit. En cas de partage égal 
des voix, le vote du Dirrcteur ou de celui 
qui préside en vaut deux et fait la ma. 
Jorité. 

Si le trop grand nombre de votants de- 
vait entraîner de la confusion, les élec- 
tions pourraient se faire par le Discrétoire 
sortant, et toujours dans les mêmes con- 
ditions. 
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Un autre mode consiste à présenter aux 
votants une liste dans laquelle ils pourront 
choisir où sur laquelle ils pourront enlever 
ou ajouter tels noms qu'il leur plaira. Le 
Directeur ou le Visiteur peut aussi présen 
ter divers noms et demander l'avis ou du 
Discrétoire. ou de toute la Fraternité, sui- 
vant qu'il le juge bon, en faisant voter au 
moyen de boules blanches et noires, les 
premières signifiant l'acceptation. les der- 
nicres le rejet du candidat proposé. 

Enfin, si ces diverses manières de pro- 
c'der présentaient des difficuités sérieuses, 
bar suite de circonstances particulières, le 
\isiteur, ou le Directeur. pourrait nommer 
lui-même directement aux charges. Ce droit 
l‘Ur appartient toujours, mais ils doivent 
tn servir avec beaucoup de discrétion. 
les premières élections se font pour l'or 
dnaire directement par le Visiteur ou Je 
Directeur, Il est bon de faire les élections 

l'époque de la visite sous Ia direction 
.: Visiteur. 

Dans ces élections, on nomme d'abord 
s'parément le Supérieur ou Ministre, puis 

Assistant, enfin six, huit ou dix Dis- 
'S où conseillers ensemble. suivant le 


\anuel du Tiers-Ordre. 2: 
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nombre des Tertiaires qui composent Îa 
Fraternité. On peut aussi élire d'abord 1l2s 
discrets, puis proposer à la Fraternité de 
choisir parmi eux le Supérieur et l'Assis- 
tant. Si dans la suite un plus grand nom- 
bre de Discrets était requis ou que l'un 
d'eux vint à manquer en dehors du temps 
des élections, le Discrétoire supplée, en nom- 
mant des Discrets dont la charge durerait 
jusqu'aux élections générales. 

D'après la Règle, les charges durent trois 
ans: mais rien n'empêche que l1 même per 
sonne soit réélue indéfiniment, pourvu 
qu'elle ne soit pas élue à vie. Après les 
trois ans, le Directeur peut, dans certains 
cas, proroger pour quelques mois les char 
ges, en attendant que d'autres élections 
soient possibles. 

On ne doit élire que des personnes pieu- 
ses, intelligentes et bien pénétrées de l'es- 
prit du Tiers-Ordre; des personnes exer 
çant un grand prestige dans la Fraternité 
et dans la société, capables de se dévouer 
au bien de l'Ordre. Il faut écarter avec 
soin toute personne à l'esprit étroit, indis- 
crète, ambitieuse, et négligente. Toute per- 
sonne qui aurait cabalé pour se faire élre 
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ou qui se plaindrait de n'avoir pas de char- 
we doit être exclue du Discrétoire. 

Les votes doivent être absolument s:crets 
rt aucun des votants ne doit dire pour qui 
il a voté. De même aussi, il est défendu 
de dire en dehors de la Fraternité ceux qui 
ont obtenu des voix. 

Le Discrétoire étant constitué se réunit 
au plus tôt pour pourvoir aux autres char- 
ces de la Fraternité. Il choisit un Maître 
des Novices, un secrétaire, un trésorier, 
un infirmier, un sacristain, des lecteurs et 
des portiers, s’il en est besoin. Le Maître 
des novices, le secrétaire, le trésorier, le 
premier infirmier et le premier sacristain 
sont de droit membres du Discrétoire, s'ils 
ne sont pas choisis parmi les Discrets déjà 
élus. 

Dans les Fraternités moins nombreuses, 
on peut confier plusieurs charges à la même 
nersonne. 


& V, — NOTIONS SUR LES DIFFÉRENTES 
CHARGES (1). 


Le SUPÉRIEUR ou Ministre doit veiller 


1. Tout ce qui est dit ici i et et ailleurs, < concernant les Frères est 
également applicable aux Sæwrs. Dans les réunions des sœurs on 
donne à la Supérieure le nom de Mère. 
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au bon fonctionnement de la Fraternité: 
c'est à lui de voir à ce que chaque officier 
s'acquitte convenablement de sa charge : 
il doit visiter les pauvres et les malades, 
apaiser les discordes et corriger charita- 
blement les abus. Il ne doit rien innover 
dans la Fraternité sans l'assentiment du 
Directeur, envers qui il doit professer le 
plus grand respect et la plus parfaite sou- 
mission. Les devoirs de l'Assistant sont les 
mêmes: il doit suppléer le Supérieur ou 
même partager sa tâche, en cas de besoin. 
Il occupe le premier rang après lui. 

Le MAITRE DES NOVICES est chargé 
d'instruire les Novices, de leur expliquer 
la Règle et de les mettre au courant de 
tout ce qui concerne l'Ordre. À cet effet. 
il est bon qu'il les réunisse séparément, si 
le Directeur le juge à propos. Il doit tenir 
une liste exacte de ses Novices, les visiter 
s'il le peut, et se mettre au courant de ce 
qui concerne leur conduite, afin d'en ren- 
dre compte au Discrétoire, surtout lorsqu'il 
s'agira de les admettre à la Profession. 

Le SECRÉTAIRE est chargé de rédiger 
et de transcrire tout ce qui doit être ins- 
crit dans le registre de la Fraternité, sa- 
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voir: les actes de prise d’habit et de Pro- 
fession; le procès-verbal de l'érection de 
la Fraternité et des élections; les délibé- 
rations du Discrétoire; les décès, en ayant 
soin de faire une mention spéciale des Frè- 
res morts en odeur de sainteté; les expul- 
sions; les changements de Directeur. avec 
l'indication des services rendus par eux à 
l'Ordre; les noms des bienfaiteurs, ainsi 
que les dons et les bienfaits insignes: les 
acquisitions mobilières et immobi ières; les 
réparations importantes; les œuvres entre- 
prises par la Fraternité; les visites extraor- 
dinaires; les grâces obtenues et les autres 
faits dont le souvenir mérite d'être con- 
servé. Il délivrera les diplômes de pro- 
fession et les lettres testimoniales pour ceux 
qui veulent passer dans une autre Frater- 
nité: ces diplômes et ces lettres doivent 
porter la signature du Directeur, du Su- 
périeur et la sienne, avec le sceau de la 
Fraternité. Il écrira aussi les mandats auto- 
risés par le Discrétoire, afin que le tréso- 
ritr puisse payer les dépenses ou les au- 
mones prescrites, Lorsqu'il aura rédigé un 
acte ou un procès-verbal, il en donnera lec- 
ture au Discrétoire, à la séance suivante, 
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et le fera signer par le Directeur et le Su- 
périeur; lui-même y apposera Sa signature 
et le sceau de la Fraternité. 

Le TRÉSORIER reçoit les fonds de la Fra:- 
ternité avec le livre des comptes. C'est lui 
qui fait les quêtes et perçoit les cotisa- 
tions, quand elles sont établies par le Dis- 
crétoire. Il doit rendre ses comptes tous les 
ans après la fête de saint François, à la 
fin de son triennat et toutes les fois qu'il 
en est requis par le Discrétoire ou simple- 
ment par le Supérieur. Il ne peut faire au- 
cune dépense sans un mandat signé par le 
Supérieur et le Secrétaire. 

Le SACRISTAIN s'occupe de tout ce qui 
concerne le culte, prépare les fêtes et ce 
qui est nécessaire aux assemblées ordinai- 
res et extraordinaires. On peut lui donner 
des aides. 

L'INFIRMIER doit être un Tertiaire bien 
charitable, discret et disposant facilement 
de son temps. Il doit visiter les Tertiaires 
malades. leur accorder toutes les consola- 
tions possibles. En cas de besoin, il peut 
réclamer pour les pauvres les secours pé- 
cuniaires de la Fraternité, il doit veiller 
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de la religion en temps voulu et pour cela 
il avertit le Supérieur et, s'il le faut, le 
confesseur. Dans les centres plus populeux, 
on peut élire des aides-infirmiers qui ont 
chacun la charge d’un quartier. 

Les LECTEURS ont pour mission de dire 
les leçons, les versets et les antiennes à l'Of- 
fice quand on le dit publiquement; ils doi- 
vent répondre dans les diverses cérémonies 
et c'est à eux que revient le soin de chanter 
ou d'entonner les cantiques. 

Les PORTIERS sont chargés de mainte- 
nir l'ordre dans les assemblées et d'exclure 
les personnes étrangères au Tiers-Ordre. 
Ils constatent les présences et les absences 
et en font rapport à qui de droit. Ils aver- 
ussent les Tertiaires des réunions extraor- 
dinaires qui peuvent avoir lieu. 

[Le BiBLIOTHÉCAIRE est chargé de pren- 
dre soin de la bibliothèque de la Fraternité. 
Il donne les livres aux Tertiaires. veille 
a ce qu'ils soient rendus en bon état et à 
leur conservation. 


& VI. — DU DISCRÉTOIRE. 


Le Discrétoire a la charge de toute l'ad- 
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ministration de la Fraternité, sous l'auto- 
rité du Directeur. Aucune décision ne sau- 
rait avoir de valeur ni être mise à exécution 
sans le consentement du Directeur. 

C'est le Discrétoire qui doit faire les ad- 
missions au Noviciat et à la Profession. Il 
doit veiller à la parfaite observance de la 
Règle et empêcher tous les abus. En cas 
de manquement de la part d'un Tertiaire. 
il délègue un ou deux de ses membres pour 
examiner le corps du délit et faire un rap- 
port consciencieux. Le coupable est averti. 
ainsi que l'indique la Règle. et si, après 
une troisième monition, il ne s'amende pas, 
le Discrétoire prononce son exclusion de 
la Fraternité ou se concerte avec le Direc- 
teur pour déférer le cas aux Supérieurs 
du premier Ordre qui pourront prononcer 
l'exclusion de l'Ordre. 

Aucune dépense ou acquisition importante 
ne doit se faire sans l'avis et le consente- 
ment du Discrétoire. 

Chacun des Discrets a le droit et. pour 
mieux dire, le devoir d'émettre son avis 
sur les questions proposées. Chacun aussi 
peut présenter à l'examen toute question 
qu'il jugera utile pour le bien de la Fra- 


ternité, Il est inutile d'ajouter que tout 
cela doit se faire avec la plus délicate cha- 
rité et la plus grande humilité. Ordinaire- 
ment, les suffrages sont recueillis, secrète 
ment par le vote fait au moyen des boules, 
ct le résultat de toutes les délibérations 
doit toujours être consigné dans le regis- 
tre de la Fraternité. 

La plus grande discrétion doit régner dans 
ces réunions et tout Discret qui serait con- 
vaincu d’avoir divulgué quoi que ce soit 
qui pût tourner au détriment de la Fra- 
ternité où simplement de l'un de ses mem- 
bres doit être exclu immédiatement du Dis- 
crétoire, 

Les Discrets doivent se rappeler que la 
l'raternité à mis en eux toute sa confiance 
pour la sage direction des affaires et le 
bien de l'Ordre. C'est donc une charge qu'ils 
doivent accomplir avec conscience. Ils se 
leront un devoir de donner le bon exemple 
à tous, surtout par leur régularité aux as- 


semblées de la Fraternité et aux réunions 
du Discrétoire. 
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S VII. — LES ZÉLATEURS. 


Les Discrets peuvent être chargés d'un 
certain nombre de ‘lertiaires et remplir à 
leur égard le rôle de zélateurs et d'infir- 
miers. Ils reçoivent alors les noms des 
Tertiaires qui vivent dans leur quartier et 
les visitent de temps en temps pour les 
entretenir dans la ferveur, s'informer de 
tout ce qui peut les concerner, les visiter 
dans leurs maladies, etc. Mais tout cela 
doit se faire avec la plus grande charité 
et la plus parfaite discrétion. Dans les gran- 
des villes, on choisit en dehors du Discré- 
toire, des zélateurs pour chaque quartier ou 
paroisse. Les attributions du zélateur sont 
de renseigner le Discrétoire dès que la con- 
duite d’un Tertiaire laisse incontestablement 
à désirer. Il fait connaître aux infirmiers les 
Frères malades afin qu'ils puissent le visiter 
si rien dans leur entourage ne s'oppose à 
cette visite, et informe le Secrétaire des 
changements de domicile. Il doit surtout 
travailler à recruter de nouveaux membres. 
Il doit aussi prêter son concours pour por- 
ter aux Tertiaires les avis ou renseigne- 
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ments dont le Discrétoire. le Supérieur ou 
le Directeur peuvent le charger. 


CHAPIEFREUV: 
Les Tertiaires isolés. 


D. Qu'entend-on par Tertiaire isolé ! 

KR. Le Tertiaire isolé est celui qui est 
admis à la vêture et à la profession sans 
Ctre rattaché à une Fraternité du Tiers- 
Ordre, 

D. st permis d'admettre ainsi dans Le Tiers- 
Ordre des personnes ne pouvant faire partie d'au- 
cune Fraternité ? 

R. La coutume a toujours été d'admettre 
ainsi au Tiers-Ordre isolé, et la Sacrée Con- 
grégation, consultée, a répondu le 14 juillet 
1891 que ces réceptions sont valides. 

D. Quels sont les privilèges des Tertiaires isolés ? 

R. Ils sont les mêmes que ceux des Ter- 
tiaires appartenant à une Fraternité. Ce- 
pendant, pour les Indulgences. ils sont 
privés de l’Indulgence plénière de la réu- 
nion et de la Bénédiction papale. Ils peuvent 
faire remplacer cette dernière par l’abso- 
lution générale, Ils sont aussi privés des 
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avantages particuliers de la Fraternité et 
de l'union spéciale de prières et de mérites 
qui existe entre ses membres. Il est donc 
préférable de faire partie d'une Fraternité 
quand on le peut sans inconvénient grave. 
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Mans DU TIERS-ORDRE DE 
S. FRANÇOIS D'ASSISE. 


Approuvé par un décret 
de la Sacrée Congrégation des Rites 
du 18 juin 1883. 


——— 


ARTICLE I. 


Prières pour les réunions mensuelles et 
autres de la Fraternité. 


[. AU COMMENCÉMENT DE LA RÉUNION. 


Veni, sancte Spiri-| Venez, Esprit-Saint, 
tus, reple tuôrum corda | remplissez les cœurs de 
idélium, et tui améris | vos fidèles, et allumez 
in eis ignem accénde !. en eux le feu de votre 

| amour ’. 


lndulzence de 300 jours chaque fois, S. Con. 8 mai 1907. 
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Nous avons recours à Sub tuum præsidium 
votre assistance, sainte | | configimus, sancta Dei 
Mère de Dieu: ne dé- Génitrix; nostras de 
daignez pas les prières precatiônes ne despi- 
que nous vous adressons cCias in necessitätibus 
dans nos besoins, mais | nostris : sed a periculis 
délivrez-nous en tout! cunctis libera nos sem- 
temps de tous les périls, per, Virgo gloriôsa et 
Ô Vierge comblée de benedicta. 
gloire et debénédictions. 

O bienheureux Père  Réspice, beite Pater 
François, du haut des Francisce, de excéiso 
cieux, jetez un regard | c xlérum habitäculo, ct 
sur nous, et intercédez deprecäre pro pépulo 
pour votre famille, pour |tuo, pépulo quem ele- 
cette famille que vous |gisti, ut sérviat coram 
avez choisie, afin qu entre omni témpore in 
votre présence, elle per- | ministério Démini. 
sévère dans le service du 
Seigneur. 

Seigneur, ayez pitiéde  Kyrie, eléison. 
nous. 

Christ, ayez pitié de Christe, eléison. 
nous. 

Seigneur, ayez pitié 5 | Kyrie, eléison. 
nous. 

Notre Père (fout bas). 


Pater noster fse- 
| crele ). 

ÿŸ. Et 1.2 nos indü- 
| cas in tentatiénem. 


Ÿ. Et ne nous induïi- 
sez pas en tentation. 
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ium KR. Sed libera nos a! KR. Mais délivrez-nous 
Dei malo. du mai. 
de V. Memor esto 1 V. Souvenez-vous de 
>spi- gregatiônis tuæ votre congrégation. 
ibus KE. Quam possedisti | FR. Qui vous a appar- 
ulis A abinitio. tenu dès le commence- 
em- | ment. 
a et V. Démine, exäudi V. Seigneur, exaucez 
oratidnem meam. | ma prière. j 
K. Et clamor meus| KR. Et que mes cris 
'ater ad te véniat. | s'élèvent jusqu’à vous. 
é1s0 Ÿ. Déminus vobis-| Ÿ. Que le ©eigneur 
o, ct cum. soit avec vous. 
pulo K. Et cum spiritu| y. Et avec votre es- 
ele- L tuo. | prit. 
ram OREMUS. | PRIONS. 
S TPE Mentes nostras,quæ-  Éclairez nos âmes, 
sumus Démine,lümine Seigneur, par la splen- 
tuæ clarititis illéstra : deur de votre lumière : 
ut vidére possimus quæ afin que nous puissions 
À :scnda sunt, et quæ | voir ce que nous devons 
D ‘ecta sunt ägere valed- faire, et que nous ayons 
 mus. Per Christum la force d'exécuter ce qui 
© Dôminum nostrum. est bien. Par le Christ, 
Notre-Seigneur. 
È KR, Amen. F7. Ainsi soit il. 
(ae : Aux réunions solennelles, et à la Visite, on ne 
ndé. 4 pes Veni, sancte Spiritus ; mais on chante : 


Veni, Creator Spiritus,! Venez, Esprit créa- 
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teur, visitez les âmes de 
ceux qui sont à vous ; 
remplissez de vos grâces 
célestes les cœurs que 
vous avez Créés. 

Vous êtes notre con- 
solateur, le don du Dieu 
très haut, la fontaine de 
vie, le feu sacré, la cha- 
rité et l’onction spiri- 
tuelle de nos âmes. 

C'est vous qui répan- 
dez sur nous vos sept 
dons ; vous êtes le doigt 
de Dieu, l’objet de la 
promesse dr: Père, vous 


mettez sa parole sur nos| 


lèvres. 

Faites briller 
lumière dans nos âmes, 
versez votre amour dans 
nos cœurs, et fortifiez à 
tous les instants notre 
chair infirme et défail- 
Jante 


Éloignez de nous l’es- | 


l’esprit tentateur, accor-| 
dez-nous une paix dura. 
ble, et que, sous votre 


votre 
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| Mentes tudrum visita, 
Imple supérna grâtia, 
Quæ tu creästi péctora. 


Qui diceris Paräclitus, 

Altissimi donum Dei, 

Fons vivus, ignis, chà- 
ritas, 

Et spiritälis ünctio. 


Tuseptiformis münere, 
Digitus patérnæ déxte- 
ræ, 
Tu rite promissum Pa- 
 tris, 
Sermône ditans güt- 
tura. 


Accénde lumen sén- 
sibus, 

Infünde amérem cor- 
dibus, 


Infirma nostricorporis, 
| Virtitefirmans pérpeti. 
| 


Hostem repéllas lôn- 
gius, 

| Pacémque dones pro 
tinus ; 


conduite, nous évitions| Ductére sic te prævio, 
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Ê \témusomne nôxium. | tout ce qui pourrait nous 
(nuire. 


D Perte sciimus da Pa-| Apprenez nous à con- 
| trem, naître le Père, apprenez- 
Ü Noscimus atque Fi-| nous à connaître le Fils: 
lium ; et vous, Esprit du Père 
Teque utriüsque Spiri- | et du Fils, soyez à jamais 
tum l’objet de notre foi. 
Credämus omni tém-| 
pore. 
Deo Patri sit glôria, Gloire soit au Père, et 


Et Filio, qui a mértuis, | au Fils qui est ressuscité 
Surréxit ac Paräclito, |d’entre les morts, et à 
In sæculôrum sæcula. | l'Esprit consolateur, 
Amen. dans les siècles des siè- 
cles. Ainsi soit-il. 

V. Emitte Spiritum|  Ÿ. Envoyez votre es- 


WŒ ‘uum,et creabüntur. | prit, et tout sera créé. 
= K. Et renovabis fä-| KR. Et vous renouvel- 
NU O cnterre. | lerez la face de la terre. 


OREMUS. | PRIONS. 


Deus, qui corda fidé: | O Dieu, qui avez 

‘um sancti Spiritus | éclairé les cœurs de vos 
‘lustratiéne docuisti : | fidèles par la lumière du 

æ + nobis in ebdem Saint-Esprit, accordez- 
“piritu recta säpere, et nous, par le mème Es- 
ù de : ejus semper conso- | prit, de goûter ce qui 
‘ne gaudére. Per est bien et de jouir sans 


Nivel du Tiers-Ordre. 19 
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cesse de la consolation Christum 


Dominum 


dont il est la source. nostrum :. 


Par le Christ Notre Sei- 
gneur ’. 


K. Amen. 


II. A LA FIN DE LA RÉUNION. 


Seigneur, ayez pitié de 
nous. 

Christ, ayez pitié de, 
nous. | 

Seigneur, ayez pitié de | 
nous. | 

Notre Père (out bas). | 

Ÿ. Et ne nous indui-| 
sez pas en tentation. | 

F. Mais délivrez nous | 
du mal. | 

Ÿ. Confirmez, 6 Dieu, | 
ce que vous avez Opéré 
en nous. 

FR. Du haut de votre 
saint temple qui est à 
Jérusalem. 


Ÿ. Seigneur, exaucez 
ma prière. 
y. Et que mes cris 


Kyrie, eléison. 
Christe, eléison. 
Kyÿrie, eléison. 


Pater noster (secreto). 
Ÿ. Et ne nos indcas 
in tentatiénem. 

K. Sed libera nos a 
malo. 

ŸV. Confirma hoc, 
Deus, quod operäâtus 
es in nobis. 

F. À templo sancto 
tuo, quod est in Jeru- 
salem. 

Ÿ. Dômine, exäudi 
oratidnem meam. 


KR. Et clamor meus 


s'élèvent jusqu’à vous. xd te véniat. 


eee 


em 


r. Indulgence de 100 jours et ind, plénière, 1 fois le mois, quand 


on récite cette hymne chaque jour. 


relo). 
lücas 


nOS à 


hoc, 
râtus 


ncto 
Jerui- 


audi 


neus 


quand 
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Ÿ. Dôminus vobis-! 


cum. 
K. Et cum spiritu 
tuo. 


ORÉMUS 


Præsta nobis, quæ-: 


sumus, Démine, auxi- 
hum grâtiæ tuæ: ut 
quæ, te auctore, fa- 
ciénda cognôvimus, te 
adjuvante, implére va- 
leamus. 

Agimus tibi grâtias, 
omnipôtens Deus, pro 
univérsis 
tuis. Qui vivis et reg- 
nas in sæcula sæculé- 
rum. 

V.. Amen. 


V. Orémus pro be-| 


nefactoribus nostris. 
KR. Retribuere di- 
gnare, Dômine, émni- 
bus nobis bona facién- 
ibus propter nomen 


tuum vitam ætérnam. 
Amen. 


nf. Si iniquitates. | 


beneficiis 


V. Que le 
: Soit avec vous. 
| K. Et 


esprit. 


Seigneur 


avec votre 


PRIONS 


Accordez-nous, Sei- 
'gneur, le secours de 
votre grâce, afin que, par 
| votre assistance, nous 
| puissions accomplir ce 
que vous nous montrez 
qu'il faut faire. 
Dieu  tout-puissant, 
inous vous  rendons 
grâces de tous vos bien- 
faits. Vous qui vivez et 
|régnez dans les siècles 
| des siècles. 
FR. Ainsi soit-il. 
| __V. Prions pour nos 
| bienfaiteurs. 
Daignez, Seigneur, 
‘der la vie éternelle 

_' Jus ceux qui nous 
font du bien à cause de 
| votre nom. 
: Ainsi soit il. 

Ant, Si vous consi- 
dérez les iniquités. 


Psaume 120. 


Du fond de l’abime 
j'ai crié vers vous, Sei- 
gneur: Seigneur, écoutez 
ma voix. 

Que vos oreilles soient 
attentives à la voix de 
ma prière. 

Si vous considérez les 
iniquités, Seigneur ; Sei- 
&neur, qui subsistera de 
vant vous ? 

Mais vous êtes riche 
en miséricorde ; je vous 
ai attendu à cause de 
votre loi, 

Seigneur, 
s’est soutenue par votre 
parole; mon âme a espéré 
dans le Seigneur. 

Que depuis le matin 
jusqu'au soir, Israël 
espère dans le Seigneur. 


Car le Seigneur est 
plein de miséricorde, et 


l’on trouve #n lui une 


rédemption abondante. 
Et il rachètera 


mon âme 


lui- 


Psalmus CXX1x. 


De profündis cla. 
mavi ad te, Dômine 
* Démine, exiudi vo- 
cem mean. 

Fiant aures tuæ in- 
tendéntes ; * in vocem 
deprecatiénis meæ. 

SI iniquitätes obser- 
vaveris, Dômine ; * 
 Dômine, quis sustiné. 
bit ? 

Quia apud te propi- 
'tiâtio est, * et propter 
legem tuam sustinui 
|te, Démine. 
| Sustinuit ânima me: 
in verbo ejus : * spe- 
ravit änima mea in D- 
| mino. 

À custôdia matutina 
usque ad noctem, * 
| Ssperet Israel in Déômi- 

no. 
| Quiaapud Déminum 
| misericérdia, * et co- 
piésa apud eum re- 
| démptio. 
| Etipse rédimet Is- 


TA’. 


cla- 


nine 
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rael * ex 6mnibus ini-|même Israël de toutes 
quititibus ejus. ses iniquités. 

Réquiem ætérnam *  Donnez-leur, Sei- 
dona eis, Démine. | gneur, le repos éternel. 

Et lux perpétua * Et faites luire sur eux 
luceat eis. la lumière qui ne s'éteint 

| jamais. 

Ant, Si iniquitâtes  Anf. Si vous considé- 
observäveris, Démine, rez les iniquités, Sei- 
Düômine, quis sustiné- gneur, Seigneur, qui 
bit ? | subsistera devant vous ? 

V. A porta inferi | Ÿ. De la porte de 

| l'enfer. 

Ÿ. Erue, Dômine,, KR. Délivrez leurs 
animas eérum. âmes, Seigneur. 

Ÿ. Dômine, exäudil  V. Seigneur, exaucez 
orationem meam, | ma prière. 

K. Et clamor meus' KR. Et que mes cris 
ad te véniat. | s'élèvent jusqu’à vous. 

V. Dôminus vobis-| Ÿ. Que le Seigneur 
cum, 7 soit avec vous. 

K. Et cum spi, R. Et avec votre es- 
tuo | prit. 

ORÉMUS PRIONS 


Deus, véniæ largitor| O Dieu, qui accordez 
ethumänæ salitis amä- | le pardon, et qui aimez 
tor, quæsumus clemén-'à sauver les hommes, 
Uam tuam ut nostræ nous prions votre misé- 
congregatiônis Fratres, ricorde, par l’interces- 
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sion de la bienheureuse | propinquos et bene- 
Marie, toujours vierge, | factéres, qui ex hoc 
et par celle de tous les | sæculo transiérunt, be- 
Saints, de faire arriver à | äta Maria semper vir- 
la béatitude éternelle | gine intercedénte cum 
nos Frères, nos Sœurs et | émnibus sanctis tuis, 
nos bienfaiteurs qui sont ad perpétuæ beatitu. 
sortis de ce monde. | dinis consortium per- 
| venire concédas. 

O Dieu, Créateur et Fidélium, Deus, 6m- 
Rédempteur de tous les |nium Cénditor et Re- 
fidèles, accordez aux |démptor,  animäbus 
âmes de vos serviteurs | famulérum famularm- 
et de vos servantes l’en-|que tuärum remissid- 
tière rémission de leurs | nem cunctérum tribue 
péchés, afin que, par la | peccatérum : ut indul- 
prière de votre Église, | géntiam, quam semper 
elles obtiennent le par-| optavérunt, pis suppli- 
don qu’elles ont toujours | catiénibus consequän- 
désiré. Vous qui vivez et |tur. Qui vivis et regnas 
régnez dans les siècles | in sæcula sæculérum. 
des siècles. | 
F7. Ainsi soit-il. | FR. Amen. 

| 


Ÿ. Donnez-leur, Sei-| V. Réquiem ætér- 
gneur, le repos éternel. | nam dona eis, Démine. 

R. Et faites luire sur) I. Et lux pepétua 
eux: la lumière qui ne |luceat eis. 
s'éteint jamais. | 

Ÿ. Qu'ils reposent en} V. Requiéscant in 
paix ! KRY7. Ainsi soit-il. pace KR. Amen. 
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ARTICLE II 


Réunions particulières du conseil ou 
discrétoire. 


Le PP, Visiteur ou le Directeur, le Ministre, tous 
ls Frères en charges et les autres discrets se 
renissent en séance particulière, une fois par 
mois, Le P, Directeur ou le Visiteur ou le Gar- 
dieu préside : le ministre et les «utres disrrets se 
lacet selon leur ran(, el disent Æ 


AU COMMENCEMENT DE LA RÉUNION. 


Veni, Sancte Spiri-| Venez, Esprit-Saint, 
tus, reple tuôrum cor-| remplissez les cœurs de 
di fidélium, et tui!vos fidèles, et allumez en 
unoris in eis ignemeux le feu de votre 
iccénde. | amour. 

Sub tuum præsi-| Nous avons recours à 
dium confügimus, san- | votre assistance, sainte 
cta Dei génitrix;nostras | Mère de Dieu : ne dé- 
deprecatiônes ne des |daignez pas les prières 
picias in necessitätibus | que nous vous adressons 
nostris : sed a periculis| dans nos besoins, mais 
cunctis hbera nos sem-|délivrez-nous en tout 
per, Virgo gloriôsa et | temps detous les périls, ô 
benedicta. | Vierge comblée de gloire 

Réspice, beäte Pater | et de bénédictions. 
‘rancisce, de excélso! (© bienheureux Père 

elorum  habitäculo, | François, du haut des 
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cieux, jetez un regard sur et deprecäre pro pÔpu- 
nous, et intercédez pour lo tuo, pôpulo quem 
votre famille, pour cette |eligisti, ut  sérviat 
famille que vous avez | Coram te omni témpore 
choisie, enfin qu’envotre |in ministério Démini. 
présence, elle persévère | 
dan: le service du Sei- 
gneur. | 

Seigneur, ayez pitiéde  Kyrie, eléison. 
nous. 

Christ, ayez pitié de  Christe, eléison. 
nous. 

Seigneur, ayez pitié de,  Kyrie, eléison. 
nous. 

Notre Père (fout bas ), __ Paternoster [secreto). 


Ÿ. Et ne nous indui.' Ÿ. Et ne nos indi- 
sez pas en tentation. cas in tentatiénem. 

KR. Maisdélivrez-nous, ER. Sed libera nos a 
du mal. malo. 

V. Souvenez-vous de, Ÿ. Memor esto con- 
votre congrégation.  gregatiônis tuæ, 


R.Quivousaappartenu | R7. Quam posse- 
dès le commencement. |disti ab initio. 
Ÿ. Seigneur, exaucez| Ÿ. Dômine, exäudi 


ma prière, oratiônem meam, 
R. Et que mes cris! I. Et clamor meus 
s'élèvent jusqu’à vous.  |ad te véniat. 


Ÿ. Que le Seigneur | Ÿ. Dôminus vobis- 
soit avec vous, cum, 


6 pu- 
uem 
rviat 


pore 
mini. 


°On- 
sse- 
udi 


eus 


)iS- 
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K. Et cum spiritu  R. Etavec votre esprit. 
tuo. 


ORÉMUS PRIONS 


Mentes nostras, Éclairez nos âmes, 
quesumus,  Dômine, Seigneur, par la splen- 
himine tuæ clarititis deur de votre lumière : 
ustra ; ut vidére pos- afin que nous puissions 
simus quæ agénda voir ce que nous devons 
sunt, et quæ recta sunt, faire, et que nous ayons 


igere valeimus, Per la force d'exécuter ce 


Christum  Déminum quiest bien. Par le Christ 
nostrum. Notre-Seigneur. 
K. Amen. KR. Ainsi soit-il. 


A LA FIN DE LA RÉUNION. 


Kyrie, eléison. Seigneur, ayez pitié de 
| nous. 
Christe, eléison. :_ Christ, ayez pitié de 
| nous. 
Kyrie, eléison. "Seigneur, ayez pitié de 
nous 
Pater noster (secre-) Notre Père (tout 
{0 }. | bas ). 
V, Et ne nos indü-! ÿ. Et ne nous indui- 
Cas In tentatiénem.  |sez pas en tentation. 
Ÿ. Sed libera nos a!  R. Mais délivrez-nous 
malo. | du mal. 


V. Confirma hoc,  #.0O Dieu, confirmez 
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ce que vous avez opéré ' Deus, quod operätus 
en nous, es in nobis, 

R Du haut de votre, KR A templo sancto 
temple saint qui est à | tuo quod est in Jertisa- 


Jérusalem. lem. 
Ÿ. Seigneur, exaucez|  Ÿ, Dômine, exaüdi 
ma prière, |orationem meam, 


R. Et que mes cris! KR. Et clamor meus 
s'élèvent jusqu'à vous. |ad te véniat. 
ÿ. Que le Seigneur! Ÿ. Déminus vobis- 


/ 


soit avec vous, | cum, 
R. Et avec votre!) KR. Et cum spiritu 
esprit. | tuo. 
PRIONS | ORÉMUS 


| 


_— PRE, 


Seigneur, nous vous Præsta nobis, quæ- 
en supplions, accordez-|sumus, Dômine, auxi- 
nous votre grâce, afin|lium grätiæ tuæ: ut 
que nous puissions | quæ, te auctore, facién- 
accomplir avec votre se-| da cognovimus, te ad- 
cours, ce que vous nous | juvänte, implére valea- 
avez fait comprendre | mus. 
que nous devons faire, Deus, sine quo nihil 

O Dieu, sanslequelillest  välidum,  nihil 
n'y a niforce, ni sainteté, | sanctum, multiplica 
accordeznous  votre|super nos misericor- 
abondante miséricorde, | diam tuam, ut te 
afin que, sous votre con-|rectére, te duce, sic 
duite, nous passions à |transeimus per bona 
travers les biens tempo-|temporälia, ut non 
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amittimus æterna. Per |rels sans perdre les biens 
Christum  Dôminum éternels. Par le Christ 
nostrum. Notre-Seigneur. 

Agimus tibi grâtias,| Dieu  tout-puissant, 
omnipotens Deus, pro |nous vous rendons grâ- 
univérsis beneficiis | ces de tous vos bienfaits. 
tuis : qui vivis et regnas | Vous qui vivez et régnez 
in sæcula sæculérum. |dans les siècles des siè- 


cles. 
K. Amen. R. Ainsi soit-il. 
Ÿ. Benedicämus| ÿ. Bénissons le Sei- 
Domino, gneur, 
K. Deo grätias. R. Grâces à Dieu. 


Ÿ Et fidélium! Y. Que par la miséri- 
animæ per misericor-| corde de Dieu les âmes 
diam Dei requiéscant | des fidèles reposent en 
in pace. paix. 

?. Amen. | KR. Ainsi soit-il. 


ARTICLE III. 
Cérémonie de la prise d’habit. 


N.-B, — Zlest bon, mais non indispensable, de faire 
les vêtures et les professions dans une église ou chapelle. 
On peut aussi les faire dans tout local convenable, surtrut 
lorsqu'on reçoit des tertiaires isolés. — On doit toy: rs 
hénir la corde et l'imposer, même uux personnes qui sont 
déjà vordigères. Les novices, cumme les profès, doivent 
porter l'habit et la corde jour et nuit. Si, par négligence 
ou pour toute autre raison, un novice avait omis de les 
porter pendant un certain temps, il derrait en avertir le 


| 
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Directeur qui jugerait s'il est duns ses co, ditions roulues 
pour faire ralidement sa profession. Le 5 mars 1 903, la 
S,. Congrégation a déclaré que le noviviat west pux inter. 
rompu si le novice quitte l'habit et la vurde POUR UX 
TEMPS, sus avoir rétracté sa résolution de juire sa profes. 
sion dans l'Ordre de la Pénitence. 

C'est aux Supérieurs et, en leur absence. su L recteu: 
de juger de la ralidité du noviciat dans le su novice 
aurait été plus où moins longtemps à n° pas porter Le 
scapulaire et lu corde, sans aucune d ispense Le 24 forri 
1912, le Rime Père Générai des Frères Mis tutorise 
par le Saint Siège, a rerulidé toutes lex p'ises d'habit et 
les professions inralidées par suite d'une omission quel. 
conque dans les cérémonies ou les obligations dn noric.at. 
Les Directeurs et les novices doivent done faire en sorte 
de ne rien omettre des choses requises pour la validité d: 
rééeptionx. 

Le Cérémonial approuvé par lu Sacrée Congrégation 
des Rites ne fait mention ni du voile blanc pour les Sœurs 
novices et noir pour les professes, ni du crucifixz pour les 
Frères profes. Néanmoins, nous donnons les formules de 
bénédiction pour voiles et crucifir en faveur des Directeurs 
qui voudraient se conformer à l usage suivi par un grand 
nombre de Fraternités. 


Au commencement de la réunion. le prêtre, 
revêtu du surplis et de l’étole blanche, monte 
l'autel, et, étant debuu! ou assis, il s'adresse au 
postulant qui se trouve à genour : 

Quid péstulas ? | Que demandez-vous ? 

Celui-ci répond : 

Pat - ego humiliter péstulo habitum Tér- 
th (1! nis de Pœniténtia, ut cum eo sa. 
Mtem ætérnam facilius cônsequi vâleam. 
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us ? 


'ér- 
sa- 
im. 
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Ouen français : 


Mon Révérend Pere, je demarñe 
numblement l’habit du Tiers-Cräre 
de la Pénitence, afin que, revêtu de 
cet habit, je puisse obtenir plus sûre- 
ment le salut éternei 


Le pre re dit : Deo gratias. 


Ll'ad;-sse gnelaues pe oles ue pestulan:, J 
loge de la sainte résolution qu'il 4 prise, 
l'exhorte à per sévérer, en lui rapp-last l'exvelle, 
du l'iers-Ori dre ; puis il se to res l ! pi 
bent lhabit, en disant : 


\djutôrium nos. Ÿ No e est 
trum in nômine Dôn:i- dans le nomduS s eur. 
Qui fecit cœlum| K. :iui a fa: le ciel 
tcrram. Et ;4 { = 
Dümine, exiudi  Ÿ. Seign XAU ez 
atiônem meam. ma prière. 
Ÿ. Et clamor n us KR. Et que mes cris 
d te véniat lèvent jusqu'à vous. 
V. Démin: : : T. (ue le Seigneur 
im, s iv vous. 
K&. Et « pi KR. Et avec votre 
>rit. 
ORÉMUS, PR 
() nnipôtens sempi- Dieu tout- puissant et 


‘te oraison peu: s'omettre ans tés vétures privées. 
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éternel, qui avez daigné |térne Deus, qui per 
relever le monde par des unigéniti Filii 
mort de votre Fils unique | tui Dômini nostri Jesu 
J.-C NS. afin de nous | Christi, mundum res- 
délivrer de la mort éter- | tauräre misericôrditer 
nelle, et de nous faire | dignätus es, ut a morte 
parvenir à la joie du | perpétua nos liberäres, 
paradis; jetez, nous vous | et ad gäudia perdiice- 
en prions, un regard de}res paradisi : réspice, 
miséricorde sur cette quæsumus, pietitis tuæ 
famille dévouée à votre 6culo devétam hanc 
service, qui est ici ras- familiam tuam. hic 
semblée à vos pieds, et|hôdie in tuo némine 
dont votre serviteur, le | congregätam, cujus fi- 
B. François, a été l’insti-|mulus tuus  beätus 
tuteur, afin d'augmenter | Franciscus, ut tibi 
le nombre de vos fidèles; | augeitur  credéntium 
établissez-la si ferme-  numérus, extitit insti. 
ment sur cette pierre qui |tétor. Illam super fir- 
est J.-C., qu’elle soiten|mam  petram, quæ 
sûreté contre tous les | Christus est, confirma. 
assauts du monde, de}ut ab 6mnibus turba- 
la chair et du démon. |tiénibus, mundi, carnis 
Qu'elle marche dans la|et diäboli sit sectra : 
voie de vos préceptes, et | et in: édens per tuô:um 
que, par la Passion dou- | sémitam mandatérum, 
loureuse de votre Fils,|méritis  acerbissimæ 
par les mérites de sa! Filii tui passiônis, et 
Mère immaculée Marie | Immaculâtæ  Matris 
toujours vierge, de S.lejus semper Virginis 


nent 


2e 


VÊTURE 


Mariæ, ac beäti Patris 
nostri Francisci, om- 
nidmque Sanctérum, 


gäudia ætérna possi- 


deat. Per eümdem 
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François, notre Père, et 
de tous les Saints, elle 
parvienne à la jaie éter- 
nelle. Parle mêne J.-C., 
| N.S. 


Christum  Dôminum 


nostrum. 
K. Amen. 


ORÉMUS. 


Dômine jesu Chris. 
te, qui tegmen nostræ 
mortalitätis induére, et 
in præsépio pannis in- 
vôlvi dignätus es, glo. 
ri6so Confesséri tuo 
beâto  Patri nostro 
Francisco tres Ordines 
institüere  salubriter 
inspirästi, ac edsdem 
per Summos Ecclésiæ 
Pontifices tui Vicärios, 
approbäre fecisti ; im- 
ménsam tuæ clemén- 
tiæ largititem suppli- 
Citer exorâämus, ut hæc 
induménta, quæ idem 
beätus Franciscus ad 
pœniténtiæ indicium. 
ac pro välida contra 


K. Ainsi soit-il. 
PRIONS 


Seigneur J.-C. qui 
avez voulu veus revêtir 
| de notre chair mortelle, 
et vous envelopper de 
langes dans la crèche, et 
qui avez inspiré à votre 
| glorieux confesseur, 
notre bienheureux Père 
François, d'instituer trois 
Ordres qui ont été ap- 
prouvés par vos vicaises 
les Souverains Pontifes; 
|nous supplions humble- 
|ment votre clémence de 
| daigner bénir et sancti- 
fier ce vêtement que le 
B. François a donné à 
ises frères d'armes du 
| Tiers-Ordre de la Péni- 
| tence comme une armu- 


} 
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re puissante contre les sæculum, carnem et 
attaques du monde, de  dæmônem  armätura, 
la chair et du démon, | commiliténes suos Fra- 
afin que votre serviteur |tres de Pœniténtia in 
le recevant avec dévo-|Tértio Ordine portäre 
tion se revête telle-|constituit, bene + di- 
ment de vos sentiments, | cere et sanctifi #- câre 
qu’il persévère jusqu’à | digneris, ut hic fämu- 
la fin avec humilité et | lus tuus (2e/ hæc fâmu- 
fidélité dans la voie de | la tua) ea devôte susci- 
vos commandements. | piens, te ita induat, ut 
Vous qui vivez et régnez|in spiritu humilititis 
dans les siècles des | viam mandatôrum tué- 
siècles. pus ad mortem usque 
|fidéliter percuürrat. Qui 
lee etc. 
KE. Amen. 


S'ils sont plusieurs à recevoir l'habit.on met le 
pluriel au lieu du sinqulier : 


KR. Ainsi soit-il.. 


BÉNÉDICYTION DE LA CORDE. 


PRIONS | ORÉMUS 


O Dieu, qui, pour ra-| Deus, qui, ut servum 
cheter des esclaves, avez | rediméres, Filium tuum 
voulu que votre Fils fât|per manus impiérum 
lié par les mains des |ligäri voluisti : béne + 
impies, bénissez, nous |dic, quæsumus, cingu- 
vous en supplions, cette |lum istud, et præsta : 


le 
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ut fâmulus tuus, qui! corde, et faites que votre 
(ve/ fimula tua, quæ) | serviteur (ou servante) 
hoc peniténtiæ ligä-|qui ceindra ce lien de 
mine præcingitur, vin- pénitence se rappelle 
culérum ejäsdem Dé-|sans cesse les liens de 
mini nostri Jesu Chris. | ce même J. C. NS. et 
ti  perpétuo memor ! qu'il (ou elle) se recon- 
existat, tuisque semper | naisse comme à jamais 
obséquiis alligätum (7e/ | erchaîné (ou enchaînée) 
alligitam), se esse co-|à votre service. Par le 
gnôscat. Per Déminum même Jésus-Christ, votre 
nostrum Jesum Chris-| Fils, Notre Seigneur, qui 
tum Filium tuum, qui|vit et règne avec vous, 
tecum vivit et regnat |en l’unité du Saint-Es- 
in  unitite Spiritus prit, dans tous les siècles 
Sancti Deus per 6mnia | des siècles. 

sæcula sæculérum. 

F. Amen. F. Ainsi soit-il, 


Après la bénédiction de la corde, on peut faire celle du 
roile blanc en ces termes : 


Démine Jesu Christe, qui | Seigneur Jésus-Christ, qui 
per Apôstolum tuum do- | nous avez enseigné par votre 
cuisti, ut mülieres in Ec- | Apôtre que les femmes 
clésia sancta tua veléto | doivent Paraître la tête cou- 
câpite starent, ad osténdén- | verte dar: votre sainte Église. 
dum quod améior es illiba- pour üt:: :; sntrer combien 
tissimæ castitätis : bénedic | vous ai: à pureté et Ja 
* et sanctifica velum istud, chasteté, :énissez et sancti- 
et concéde ; ut sicut exté- | fiez ce voile, et, puisqu'il est 
rius sanctitétis et honestétis ! un signe ext rieur de sainteté 
est signum, ita hanc ancil- | et de Pure’ , faites que votre 


Manuel du ‘1 iers-Ordre. 11 


162 CÉREMONR AL 


servante, qui doit le porter, | lam tuam (has ancillas tuas) 
soit toujours sans tache, que | quæ debet (debent) ipsum 
sa vie soit remplie de bonnes | gestére, sine mäcula sem- 
œuvres, et qu'elle règne un | per custédias, et bonis opé- 
jour dans la félicité du ciel |ribus abundére fâcias, et 
avec vos Saints. Vous qui | tandem in cœlo Sanctérum 


vivez et régnez. consrtio féliciter jungas, 
Qui vivis et regnas, etc. 
R. Amen. F7. Amen. 


Le prêtre asperge d'eau bénite l'habit et Lx corde. 
Ensuite, à genour sur le dernier gradin ou sur le 
marche-pied de l'autel, il entonne l'hymne Veni, 
Creator {p«y.143 ), et la récite ou la chante alter- 
nahivement avec les assistants. L'hymne terminée, 
il se tourne vers le postulant agenouillé devant 
l'autel et dit : 


Que le Seigneur vous |  Exuat te Dôminus 
dépouille du vieil | véterem hôminem cum 
homme et de ses œuvres, |âctibus suis, et cor 
qu'il détourne votre |tuum avértat a sæculi 
cœur des pompes du|pompis quibus abre- 
siècle auxquelles vous 'nuntiästi, cum baptis- 
avez renoncé au bap |mum suscepisti. 
tême. | 

F7. Ainsi soit-il ('). | 


FR. Amen. 


1. S'ils sont plusieurs postulants, cette formule peut être récitée 
une seule fois pour tous, mais au pluriel. 

Les autres formules doivent être récitées sur chaque novice, en 
lui imposant l'objet correspondant. 


um 
m- 
pé- 


as, 


VÊTURE 163 


Alors il lui met l'habit ou le scapulaire, disant : 


Induat te Déminus| Que le Seigneur vous 
novum hôminem, qui|revête de l’homme nou- 
secündum Deum crei-| veau, qui fut créé à 


tus est in justitia et | l'image de Dieu dans la 


sancCtitâte verititis. justice et la sainteté de 
la vérité. 
K. Amen. : F7. Ainsi soit:il. 


En lui remettant lu corde, il dit : 


Præcingat te Démi-| Que le Seigneur vous 
nus cingulo puritätis, | ceigne du cordon de la 
et extinguat in lumbis| pureté, et qu’il éteigne 
tuis humérem libidinis, | en vous le feu de la con- 
ut mäneat in té virtus|cupiscence, afin que 
continéntiæ et casti-| vous conserviez la vertu 


tatis. de continence et de 
me | 
K. Amen. F. Ainsi soit-il. 


Enfin, il lui donne un cierge allumé disant : 


Accipe, Frater cha-| Cher Frère (ox chère 
rissime (ze/ Soror cha. Sœur), recevez la lu- 
rissima), lumen Christ, | mière du Christ, comme 
in signum immortali- | signe de votre immor- 
tatis tuæ, ut mértuus |talité, afin qu’étant mort 
(7e mértua) mundo, | (04 morte) au monde, 
Deo  vivas,  fügiens | vous visiez pour Dieu en 
6pera tenebrärum. fuyant les œuvres des 
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anses ane, 


ténèbres.  Ressuscitez| Extürge a mortuis, et 
d’entre les morts, et le !illuminäbit te Christus. 
Christ vous illuminera. 


F7. Ainsi soit-il ('). F7. Amen (!). 


Le prèlre se relourne vers l'autel, et vemmence 
le psaume : 

Nations, louez toutes!  Laudäte Dôminum, 
le Seigneur ; peuples, omnes gentes; * Jlaudä. 
proclamez tous sa gloire. | te eum, omnes pépuli. 

Car sa miséricorde!  Quéniamconfirmäta 
s’est affermie sur nous, est super nos miseri- 
et la vérité du Seigneur | cérdia ejus : * et veri- 
demeure à jamais. |tas Démini manet in 

 ætérnum. 

Gloire au Père, et au! Gléria Patri, et Filio, 
Fils, et au Saint-Esprit. | * et Spiritui sancto. 

Comme :il était au| Sicuteratin princi- 
commencement, et pio, et nunc, et sem- 
maintenant et toujours | per, * et in sæcula sæ- 
et dans les siècles des | culérum. Amen. 
siècles, Ainsi soit-il. | 


(*) On peut donner le voile aux Sœurs en disant : 


Que votre visage soit voilé| Opériat vultum tuum 
par la modestie, l'humilité modéstia, humflitas et pu- 
et la pudeur ; que le Seigneur | dicitia ; tegat te Déminus 
vous couvre du voile et du | velo et clÿpeo pæniténtiæ 
bouclier de la pénitence, afin | ut non præväleat inimicus 
que l'ennemi ne prévale | advérsum te. 
jamais contre vous. 

. Ainsi soit-il, | KR, Amen. 


am 
Ju - 
us 
iæ 
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Ÿ. Confirma hoc, | Ÿ. O Dieu, confirmez 
Deus, quod operätus | ce que vous avez opéré 
es in nobis. | en nous. 

K. À templo sancto K. Du haut de votre 
tuo, quod est in Jerü- | temple saint, qui est à 
salem. | Jérusalem. 

Ÿ. Salvum fac ser. | Ÿ. Sauvez votre ser- 
vum tuum (2e/ salvam | viteur (04 servante), 
fac fâmulam tuam). 

KR. Deus meus, Spe-, KR. Qui espère en 
rântem in te. | vous, Seigneur. 

Ÿ. Mitte ei, Démine. |  Y. Envoyez-lui, Sei- 
auxilium de sancto |gneur, le secours de 

| votre sanctuaire. 

R. Et de Sion tuére | R. Et défendez-le (ou 
eum (7e/ eam),. | la), du haut de Sion. 

V. Nihil  proficiat| Y Que l'ennemi ne 
inimicus in eo (ve/ in puisse rien contre lui 
ea). (elle). 

R Et filius iniquit4. | R. Et que le fils de 


tis non appônat nocére | l’iniquité ne puisse point 


ei. lui nuire, 

Ÿ. Dômine, exäudi Ÿ. Seigneur, exaucez 
oratiénem meam. ma prière 

R. Et clamor meus, R Et que mes cris 
ad te véniat, s'élèvent jusqu’à vous. 


Ÿ. Dôéminus vobis | 


ÿ. Que je Seigneur 
cum. | soi 


itavec vous. 


R. Et cum spiritu. KR. Etavec votreesprit. 
tuo. 


a: 


0 | 
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PRIONS | ORÉMUS 
| 


| 
Dieu de miséricorde, | Deus misericordiæ, 
Dieu de bonté, Dieu de | Deus pietätis, Deus a 
qui procèdent tous les ! quo bonacuncta procé.- 
biens, sans qui on ne|dunt, sine quo nihil 
saurait Commencer ni!sanctum inchoätur, ni- 
achever rien de parfait, | hilque perficitur: préci- 
exaucez favorablement bus nostris benignus 
nos prières. Défendez de | assiste : et hunc fimu- 
tout danger du corps et !lum tuum (veZ hanc fa. 
de l’ê > votre serviteur  mulam tuam), cui in 
auquel (os servante à la-|tuo sancto nômine sa- 
quelle), nousavons donné | crum pœniténtiæ 
en votre nom le vêtement | habitum imposuimus 
delapénitence;accordez- | ab Oémnibus periculis 
lui de persévérer jusqu’à | mentis et crporis tua 
la fin dans sa résolution | protectiône defénde et 
sainte, afin que ses pé- ! concéde ei in sancto 
chés lui soient remis, et|proposito ad  finem 
qu’il (ou qu’elle) parvien- | usque perseveräre, ut 
neàla société de vosélus. | Peccatôrum  sudrum 
|remissiône  percépta, 

jad consértium  elec- 
t6rum tuérum perve- 
| nire mereätur. 

O Dieu qui, par la | Deus, cui per im- 
Conception immaculée | maculétam Virginis 
de la Ste Vierge, avez conceptiônem, dignum 
préparé à votre Fils une | Filio tuo habitéculum 
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prxparästi : quæsu- demeure digne de lui, 
mus ; ut qui ex morte nous vous demandons 
ejisdem Filii tui præ-| qu'après l'avoir préser- 
visa, eam ad omni labe | vée de toute souillure, en 
præservästi, nos quo-| prévision des mérites et 
que mundos, ejus de la mort de votre F ils, 
intercessiéne, ad  te|vous nous accordiez par 
pervenire  concédas. |son intercession la pure- 
té nécessaire pour arri. 
ver jusqu’à vous. 

Deus qui mira © Dieu, qui avez re- 
Crucis mystéria in tracé les mystères admi- 
tuo devotissimo con- rables de la Croix dans 
fessére beäto Francis-| votre très dévot confes- 
co multiférmiter de-|seur, le bienheureux 
monsträsti : da fâmulis | François, accordez à vos 
tuis ipsius  semper serviteurs de suivre con- 
exémpla sectéri, et stamment ses exemples, 
assidua ejisdem Cru-let de trouver notre dé- 
cis meditati‘ne mu- fense dans la méditation 
niri. assidue de la Passion. 


Püur un Frère, 


Deus, qui beätum Seigneur, qui avez 
Ludovicur. confes. élevé votre confesseur 
sôrem tuu i de ter- Saint Louis du trône de 
réno regne ad cœ- la terre à la gloire du 
léstis regni glôriam trône céleste ; nous vous 
transtulisti ; ejus, demandons par son in- 
quæsumus,  méritis tercession, de pouvoir 
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régner un jouravecle Roi | et intercessiône, 
des rois Jésus-Christ, | Regis regum  Jesu 
votre divin Fils, qui vit|Christi Filii tui fécias 
et règne avec vous dans nos esse  consôrtes. 
les siècles des siècles. | Qui tecum  vivit et 
|regnat in sæcula sæcu- 

| lôrum. 

R Ainsi soit-il. | R. Amen. 
Pour une Sœur. 


O Dieu de miséricorde, | Tuérum corda fidé- 
éclairez les cœurs devos | lium, Deus miserätor, 
fidèles, et accordez-nous illüstra : et beitæ Elisa- 
par la glorieuse interces- | beth précibus gloriésis, 
sion de Ste Elisabeth de | fac nos prospera mun- 
mépriser les biens du|di despicere et cœlésti 
monde pour jouir dans |semper  consolätiône 
l'éternité des consola |gaudére, Per Christum 
tions célestes. Par Jésus. | Dominum nostrum. 
Christ, Notre Seigneur. | 

R. Ainsi soit-il. | KR. Amen. 

Après cela le prêtre dit : 

Ÿ. Seigneur, exaucez ! Ÿ. Dômine, exaudi 

ma prière. Oratiénem meam. 


R. Et que mes cris R. Et clamor meus 
s'élèvent jusqu’à vous. ad te véniat. 


Y Bénissons le Sei-!|. V.Benediciämus Dé. 
gneur | Mmino. 
R. Rendons grâces à!  R. Deo grâtias, 


Dieu. 


ne, 
lesu 
Cias 
tes. 

et 
>Cu- 


dé- 
tor, 
Isa- 
sis, 
un- 
ssti 
ne 
1m 


di 
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Se tournant vers l'assistance, il donne la béné- 
diction en disant : 


Benedictio Dei omnipoténtis, Patris, et Fi- 
li + et Spfritus Sancti, descéndat super 
vos, et mäneat semper. R, Amen. 


Après la cérémonie, on inscrit au registre les 
nom el prénoms du novice, l'endroit où il est né, 
celui où il demeure et le jour de la prise d'habit, 
romme suit : 

Anno Dômini.….,| L'an du Seigneur, 
mense.., die... in ec-|le... du mois de.., dans 
clésia N.. (ve/ ora- l'église... (0 oratoire, 
tOrl0, ze/ in loco | ou dans une place conve- 
decénti domus N...)|nable de la maison) en 
præsénte Fratrum (w/\présenee des Frères (ou 
Sorôrum)  congrega- | Sœurs) réunis en assem- 
tiône : blée : 

Infrascriptus egoN … Moi, soussigné.…., Di- 
Diréctor (247 sacérdos | recteur, (ox prêtre légiti- 
facultite munitus, &w/| mement autorisé, ou Vi- 
Visitätor au Guardii- | siteur, ox Gardien) j'ai 
nus)  häbitum Tértii | donné l’habit du Tiers. 
Ordinis  Pœæniténtium | Ordre de la pénitence 
sancti Francisci impo. | de Saint-François à M. 
sui Démino N... N...|M..N.N.… domicilié 
(267 DéminaN...N...),|à… 
habénti domicilium in | 
civitâte N... (vel loco | 
N..3 
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En foi de quoi jai, In quorum  fider: 
signé : sCripsi : 


ARTICLE IV. 
Cérémonies pour la Profession. 


1. Le jour de la Profession, il Y «une réunion 
solennelle, et l'autel prend ses ornements de fête. 
Le novice se rerêt, s'il est possible, du grand habit 
de l'Ordre ; ou du moins, il port» par-dessus ses 
vélements ordinaires, le scapulaire et la rorde. TI 
se met à genoux devant l'autel, et Le prêlre, en sur- 
plis et étole blanche, s'agenouille sur la marche la 
plus élevée, et commence : 

(Veni, Creator, pag. 143). 


Ÿ. Envoyez votre es.  V. Emitte Spiritum 
prit, et tout sera créé.  tuum et creabüntur. 

KR. Et vous renouvel-| KR. Et renoväbis fà- 
lerez la face de la terre. ciem terræ. 


PRIONS. | OREMUS. 

O Dieu, qui avez Deus, qui corda fidé- 
éclairé les cœurs de vos lium Sancti Spiritus 
fidèles par la lumière du |illustratiéne docuisti : 
Saint-Esprit, accordez-| da nobis in eédem Spi- 
nous, par le même Es |ritu recta säpere, et de 
prit, de goûter ce qui|ejus semper consola- 
est bien et de jouir sans | tidne gaudére. 
cesse de la consolation 
dont il est la source. | 


! 


PROFESSION 


Da, quæsumus, D6- Accordez, Seigneur, à 
mine, huic fâmulo tuo Votre serviteur (ox votre 
(vel fâmulæ tuæ), quem servante) que vous avez 
(quam) Ordinis häbitu déjà revêtu (04 revêtue) 
decoräre jam dignätus | de l’habit de l'Ordre, 
es, ad inchoäti 6peris d'achever heureu:::nent 
perfectiénem  feliciter l'œuvre qu’il (o4 qu’elle) 
pérvenire. Fer Chri-;a commencée. Par 
Stuim Dôminum no- Christ Notre Seigneur. 
Strum. KR. Amen. | KR. Amen. 


?. Le prêtre, ussis à l'autel où debout, demande 
“uw novice proslerné devant lui : 


Frater N.. (eZ So-| Frère N... (ou Sœur 


ror N...), quid postu- N...), que dem..dez- 
las ? | vous ? 


Le novice répond : 


R. Pater, pôstulo admitti ad sanctam pro- 
fessiénem in Tértio Ordine sanca Francisci, 
ut in eo usque ad Mmortem Deo sérviam. 


Ou bien, en français : 


Mon révérend Père, je vous prie de 
me recevoir à la profession du Tiers- 
Ordre de saint François, pour y ser- 
vir Dieu jusqu’à la mort. 


Le prêtre dit: Deo grâtias, of fait ressortir en 
quelques mots la sainteté de la profession du 
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Tiers-Ordre. Il lui fait bien remarquer que cette 
profession ne renferme aucun vœu, ni aucune 
obligation sous peine de pêché ; et que, selon la 
Règle et les déclarations des Souverains Pontifes, 
le Tertiaire n'est point lié en conscience plus 
étroitement que les autres fidèles. IT loue le zèle du 
novice, et prouve, pur l'exemple des Saints de 
l'Ordre, les effets salutaires de la profession : ow 
bien, il fait d'autres réflerions selon les circenstan- 
ces. Puis le novice ?, agenouillé devant le prêtre el 
les mains jointes, prononce la formule de la profes- 
sion comme suit : 


Ego N. coram Deo omnipoténti., ad he- 
nôrem Immaculâtæ beitæ Virginis Märiæ, 
et beâti Patris Francisci omniümque Sanc- 
tôrum, promitto servire mändata Dei toto 
témpore vitæ meae, et Régulam Tértii Or- 
dinis, ab eédem beäto Francisco institûtam, 
Juxta formam x Nicolio Papa quarto et 
a Leône decimotértio confirmätam: item 
satisfâcere ad Visitatoris plâcitum pro trans- 
gressiénibus contra e4émdem Régulam com- 
missis. 

Où bien, en françuis : 


En présence de Dieu tout-puissant, 
à l'honneur de l’Immaculée Vierge 


1. S'ils soni plusieurs. ils peuvent réciter cette formule ensemble 
à haute vaix. distinctement. 


F0 
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Marie, du bienheureux Père S. Fran- 
çois et de tous les Saints, moi, N., je 
promets d'observer, pendant tout le 
temps de ma vie, les commandements 
de Dieu, et la Règle du Tiers-Ordre, 
instituée par le même bienheureux 
Père S. François, telle qu'elle a été 
confirmée par les papes Nicolas IV et 
Léon XIII; j: promets en outre de 
SatisSfaire au gré du Visiteur pour les 
transgressions commises contre la 
Règle. 
Le prêtre ajoute : 

Et ego ex parte Dei,| Et moi, si vous êtes 
si hæc observäveris, fidèle à votre engage- 
promitto tibi vitam|ment, je vous promets 
ætérnam.: In nômine|de la part de Dieu la vie 
Patris et Filii + et Spi-|éternelle. Au nom du 
ritus sancti, Père, et du Fils, + et 
du Saint-Esprit. 

R. Ainsi soit-il. 

Ici, on peut placer la bénédiction et l'imposition du 
crucifix et du voile noir. 


KR. Amen. 


BÉNÉDICTION DU CRUCIFIX. 
ÿ. Adjutérium nostrum in nômine Démini, 
R. Qui fecit cœlum et terram. 
Ÿ. Sit nomen Démini benedictum. 
k. Ex hoc nunc et usque in sæculum. 


Le 


gneur et placez-la comme un | et 
SCEAU Sur votre cœur, afin 
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#. Démine, exäudi oratiénem meam. 
R. Et clamor meus ad te véniat. 

Y. Déminus vobiscum, 

k. Et cum spfritu tuo. 


l'RIONS, | ORÉMUS. 
| 


Nous vous supplions, Sei. | Rogämus te, Démine 
gneur Dieu tout-puissant, de  sancte, Pater omnipétens, 
daigner bénir ce signe de la | ætérne Deus, ut dignéris 
croix, afin qu'il soit le remède | benedicere % hoc signum 
du genre humain, qu'il fasse | Crucis, ut sit remédium 
accroître nos bonnes œuvres, | géneri humäno, sit olfditas 
qu’il rachète nos âmes, qu’il | tfdei, proféctus bonérum 


soit enfin un appui, une pro- | 6perum, redémptio animd- 
tection et un bouclier Contre | rum, sit solâmen et protéc- 
’. traits de tous nos enre- 


UO, ac tutéla contra jécula 
Par Jésus-Christ Notre inimicérum. Per Christum, 
gneur. etc. 


BÉNÉDICTION DU VOILE NOIR 
(POUR LES SŒUR£\ 


Nous vous supplions très Supplices te, Démine, 
humblement, Seigneur, de rogämus. ut super hoc veii. 
faire descendre votre béné. | men cépiti ancillæ tux im- 
diction sur ce voile qui doit ponéndum benedictio «tua 
Couvrir la tête de votre ser- descéndat, ut sit hæc bene. 
vante, afin qu’elle soit bénie, dicta + et immaculéta et 
pure et sainte. Par Notre- sancta. Per Christum, etc. 


Seigneur, ete, 
Le prêtre remet 1 Crucifit en 


disant : 
Recevez la croix du Sei- 


Accipe Crucem Démini 
pone illam quasi signäcu 
lum super cor tuum. ut eo 
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munimine tutus (tuta) sis, | qu'à son e2bri, vous soyez en 
et in hoc signo vincas. In | sûreté, et que, par ce signe, 
nômine Patris, Æ et l'ilii, ! vous soyez victorieux (se). 
et Spiritus Sancti. Au nom du Père, du Fils et 
F7. Amen. du Saint Esprit. 
: R7. Ainsi soit-il. 


Si c'est une Sœur, il lui impose le roile noir, en aisant : 


Opériat  vultum tuum | Que votre visage soit voilé 
modéstia, humiflitas et pu- | par la modestie, l'humilité 
dicitia ; tegat te Déminus | et la pudeur ; que le Seigneur 
velo et clfpeo pæniténtiæ, | vous couvre du voile et du 
ut non præväleat inimfcus | bouclier de la pénitence, afin 


advérsum te. que l'ennemi ne  prévale 
, Jamais contre vous. 
FR. Amen. R. Ainsi soit-il. 


3. Tous se lerent : Puis on chante où on psal- 
mode le Te Deum. #{ fous les Frères (ou bien, 
St le nombre est trop grand, les seuls discrets où 
membres du conseil) viennent, l'un après l'autre, 
donner la pair au nouveuu profes, en disunt : Pax 
tecum (La paix soit avec vous) ; // répond : Et 
cum spiritu tuo (Et avec votre esprit). Les Sœurs 
observeront entre el!2s les mêmes cérémonies. 

Te Deum laudämus: O Dieu! nous vous 
*te Déminum confi- louons : 6 Seigneur ! 
témur. nous vous glorifions. 

Te ætérnum Patrem Père éternel, la terre 
“omnis terra venerätur. entière vous révère. 

Tibi omnes Angeli ; Tous les Anges, les 
*tibi Cæli, et univérsæ Cieux et toutes les Puis 
Potestates : sances : 
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Les Chérubins et les,  ‘Tibi Chérubim et 

Séraphins redisent éter. | Séraphim, * incessébili 

nellement : ! voce proclämant : 

Saint, saint, saint, le Sanctus, sanctus, 
Seigneur Dieu des ar-|sanetus, * Déminus 
mées. | Deus Sabäoth. 

Les cieux et la terre!  Pjeni sunt cœli et 
sont remplis de la ma. |terra * majestätis gl6- 
jesté de votre gloire. rie tuæ. 

Le chœur glorieux des Te gloriésus * apos- 


a ——— 


nee) 


Apôtres, | tolérum chorus, 
La troupe vénérable! Te prophetärum * 
des Prophètes,  laudäbilis nimerus, 


La blanche armée des | Te märtyrum candi- 
Martyrs chantent vos dätus * laudat exéri- 
louanges, tus. 

Par toute la terre, la Te per orbem terrä- 
sainte Église vous célé- !rum * sancta confitétur 
bre, Ecclésia, 

Père d’une infinie Patrem 
majesté ; . majestätis : 

Et votre Fils, véritable. V enerändum tuum 
et unique digne de tous verum * et ünicum Fi- 
les hommages : | lium ; 

Et l'Esprit-Saint, le Sanctum quoque * 
Consolateur., Paräclitum Spiritum. 

Vous êtes le Roi de Tu rex glôriæ, * 
gloire, ô Christ ! Christe : 

Vous êtes le Fils éter-, Tu Patris * sempi- 
nel du Père, térnus es Filius. 


* imménsæ 
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Tu sd liberindum| Prenant Ja nature de 
susCeépturus hôminem l’homme Pour le déli- 
* non horruisti virginis vréer, Vous n'avez pas dé- 
iterum. | daigné le sein d’une 

| vierge. 

Tu, devicto mortis! Brisant l’aiguillon de 
acüleo, * aperuisti cre- | la mort, vous avez Ouvert 
déntibus regna cœlé- aux Croyants le royaume 
rum. des cieux. 

Tu ad déxteram Dei] Vous êtes assis à la 
sedes * in gléria Patris. | droite de Dieu, dans la 


| gloire du Père. 


Judex créderis * esse |” Vous reviendrez 
ventürus. [Comme juge; nous le 
 Croyons. 


le ergo quæsumus, | Daignez doncsecourir 
tuis fimulis sübveni, * | vos serviteurs, que vous 
quos pretiéso Sénguine avez rachetés par votre 
redemisti. | précieux Sang. 

ÆEtérma fac cum} Faites qu'ils soient 
sanctis tuis * in gléria comptés parmi vos 
numeräri. | Saints dans la gloire 

| éternelle, 

Salvum fac populum), Sauvez votre peuple, 
tuum, Démine, * et | Seigneur, bénissez votre 
bénedic hereditéti tuæ. | héritage. 

Et rege eos, * et Conduisez vos servi. 
extôlle illos usque in teurs et menezles au 
“ætérnum. Seuil de la bienheureuse 

éternité. 


Manuel du Tiers.( Mrdre. 


PEN MR rene enter ten green rompntennem ses vEarreeamnege 
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Chaque jour, nous 


vous bénissons. 


Et nous louons votre 
Nom jusque dans les 


siècles. 


Daignez, Seigneur, en | 
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Per singulos dies, 
* benedicimus te. 

Et laudâmus nomen 
| tuum in sæculum, * et 
|in sæculum sæculi. 
|  Dignäre, Démine, 


ce jour, nous conserv er. die isto, * sine peccäto 


sans péché. 
Ayez pitié de nous 


? 


| nos custodire. 
| Miserére nostri, Dé- 


Seigneur ! ayez pitié de mine, * miserére nostri. 


nous ! 


Que votre miséricorde 


soit sur nous, Seigneur, 
comme nous avons es- 
péré en vous. 

En vous, Seigneur, 
j'ai espéré ; je ne serai 
point confondu éternel | 
lement. 


4. pres le T'e 
V. Confirinez, 6 Dieu, 
ce que vous avez opéré 
en nous, 
K. Du haut de votre 
saint temple qui est à 
Jérusalem. 


Ÿ. Sauvez votre ser-| 


viteur (ox votre ser- 
vante) 


Fiat misericordia 
tua,  Dômine, super 
pen * quemädmodunm: 
| sperävimus in te. 
| ante, Dômine, spe- 
‘râvi, * non confündar 
jin ætérnum. 


Deum, on dit : 


Ÿ. Confirma hoc, 
Deus, quod operatus 
es in nobis, 

K. À templo sancto 
tuo quod est in Jéru- 
salem. 

Ÿ. Salvum fac ser. 
vum tuum (2e/ salvam 
| fac fémulam tuam) 


ato 


tri. 


dia 
per 


son 


pe 
lar 


Bleus 


Pepe: tree 
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Ÿ. Mitte ei, Démine, 
auxilium de sancto. 


FH. Et de Sion tuére 
eum (2e/ eam). 

Ÿ. Nihil proficiat 
inimicus in eo (2e/in 
ea). 

. Et filius iniqui- 
tatis non äpponat no- 
cére el, 

V. Démine, exäudi 
oratiénem mean, 

. Et clamor meus 
ad te véniat. 

Ÿ. Dôminus vobis- 
cum. 

R. Et cum spiritu 
tuo. 


OREMUS 


Deus, cujus miseri- 
cordi& non est nüme- 


rus, et bonitatis infini- | 


T 
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K. Deus meus, spe-| KR. Qui espère en 


vous, Seigneur. 

Ÿ. Envoyez lui, Sei- 
gneur, le secours de 
votre sanctuaire. 

KR. Et défendez-le (ou 
la), du haut de Sion. 

Ÿ. Que l'ennemi ne 
puisse rien contre lui 
(elle), 

F. Et que le fils de 
l’iniquité ne puisse point 
lui nuire. 

Ÿ. Seigneur, exaucez 
ma prière, 

F. Et que mes cris 


s'élèvent jusqu’à vous. 


Ÿ. Que le Seigneur 


soit avec vous. 


FR. Et avec votre es- 


rit. 
PRIONS 


O Dieu, dont la misé- 


ricorde est sans bornes 
et la bonté sans limites, 


tus est thesäurus, piis [nous rendons grâces à 
simæ majestäti tuæ pro | votre adorable Majesté 
coliätis donis grätias | des biens reçus, et nous 
âgimus, tuam semper | supplions votreclémence 
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de ne point abandonner| cleméntiam exoräntes : 
ceux à qui vous accordez| ut, qui peténtibus pos- 
ce qu'ils vous ont de-|tulâta concédis, e6s- 
mandé, mais de les, dem non déserens ad 
mettre en état de rece-| præmia futüra dispô- 
voir la récompense éter-| nas. 
nelle. | 

O Dieu qui, par la) Deus, qui per Im- 
conception immaculée| maculâtam  Virginis 
de la Ste Vierge, avez| Conceptiénem dignum 
préparé à votre Fils une | Filio tuo habiticulum 
demeure digne de lui, | præpardsti: quæsumus: 
nous vous demandons |ut qui ex morte ejs- 
qu'après l'avoir préser-| dem Filii tui prævisa, 
vée de toute souillure, | eam ab omni labe prcæ- 
en prévision des mérites | servästi, nos quoque 
de la mort de votre Fils, | mundos, ejus interces- 
vous nous accordiez par | siéne, ad te pervenfre 
son intercession la pure | concédas. 
té nécessaire pour arri-| 
ver jusqu'à vous. | 

Seigneur Jésus-Christ | Démine Jesu 
qui, pour enflammer nos | Christe,qui, frigescénte 
cœurs du feu de votre | mundo, ad inflammän- 
amour, avez renouvelé  dum corda nostra ‘ui 
dans le corps de notre |améris igne, in carne 
B. Père S. François, Fe Patris nostri 
Stigmates sacrés de votre | Francisci passiénis tuæ 
passion, accordez-nous | sacra Stigmata reno- 
que, par ses mérites et | vâsti : concécle propi- 
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tius ; ut ejus méritis et | ses prières, nous portions 
précibus, crucem jégi-| continuellement la Croix, 
ter ferimus, et dignos | et que nous fassions de 
fructus pœniténtiæ fa | dignes fruits de péni- 
ciämus. | tence. 


Pour un Frère, 


Deus, qui beäitum, Seigneur, qui avez 


Ludovicum confessé- | élevé votre confesseur 
rem tuum de terréno saint Louis du trône de 
regno ad cœléstis regni|la terre à la gloire du 
glôriam  transtulisti : | trône céleste ; nous vous 
ejus, quæsumus, méri-| demandons par son in- 
tis et intercessiône, Re- tercession, de pouvoir 


gis regum Jesu Christi | régner un jour avec le 
Filii tui fâcias nos esse| Roi des rois, Jésus- 
consôortes. | Christ, votre Fils. 


Pour une Sœur. 


Tuorum corda fidé-': © Dieu de miséricor- 
lium, Deus miserätor, | de, éclairez les cœurs de 
illüstra : et beitæ Eli- vos fidèles, et accordez- 
säbeth precibus glorié- nous par la g'crieuse in- 
sis, fac nos prôspera tercession de Ste Élisa- 
mundi despicere, et|beth de mépriser les 
cœlésti semper conso-| biens du monde pour 
latiône gaudére. jouir dans l’éternité des 

consolations célestes. 

Deus, qui fâmulum © Dieu, qui après 
tuum (7e/ fâmulam tu- avoir converti et détaché 
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du monde et de ses va- 
nités votre serviteur (ox 
servante)l’enflammez du 
désir de remiorter le 
prix que vous proposez 
à vos élus, descendez 
dans son cœur et don- 
nez-lui la grâce de per- 
sévérer dans votre ser- 
vice, afin que, muni(e)du 
secours de votre protec- 
tion, il (x elle) accom- 
plisse ce qu'il (ox elle) a 
promis avec le secours 
de votre grâce, et que, 
donnant toujours aux 
autres l’exemple d’une 
sainte vie, il (elle) arrive 
au bonheur éternel, que | 
VOUS avez promis à ceux | 
qui  persévèrent dans | 
votre service. Par Notre. | 
Seigneur Jésus-Christ, 


qui vit et règne avec! 
vous, en l’unité du Saint. 
Esprit, dans tous les 
siècles des siècles. 

F7. Ainsi soit.il. 
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| AM) à vanitâte sæculi 
| convérsum (7e/ convér 
(Sam) ad bravium su- 
| pérnæ vocatiônis asse- 
quéndum  accéndis : 
| péctori ejus illäbere, et 
|grâtiam tuam, qua in 
te perséveret, illi in- 
 fünde ; ut protectiénis 
|tuæ munitus (2e/ muni- 
| ta) præsidiis, quod te 
|donänte promisit, ad- 
impleat et sancte vi- 
véndi äliis  semper 
exémplum præbens, ad 
ea, quæ perseveränti- 
bus promissa sunt,ætér- 
na præmia pervéniat. 
Per Déminum nostrum 
Jesum Christum Filium 
tuum, qui tecum vivit 
et regnat in unitite 
Spiritus sancti Deus 
per 6mnia sæcula sæ. 
culorum. 


KR. Amen. 
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Le prêtre donne uu nouveau profès la bénédic- 
hon que S. Francois prononça sur son disciple. 


Benedicat tibi D6-| Que le Seigneur vous 
minus, et custédiat te. | bénisse et vous garde. 
Osténdat Dôminus fi [Qu'il vous montre sa 
ciem suam tibi, et mi | face et qu’il ait pitié de 
seredtur tui. Convértat | vous. Qu'il tourne vers 
Dôminus vultum suum | vous son visage et qu'il 
ad te, et det tibi pa-| vous donne la paix. Que 
cem. Dôminus te be-|le Seigneur vous + bé- 
nedicat. Amen. nisse, Ainsi soit-il. 


Ensuite, il bénit toute l« réunion. 


Benedictio Dei omnipoténtis, Patris et Filii 
+ et Spiritus Sancti, descéndat super vos, et 
mäneat semper. FR. Amen. 


Enfin, il présente le crucifir au nouveuu profes. 
Celui-ci baise les pieds du Crucifié, en signe d'at- 
liance éternelle avec Jésus-Christ. 


5. Quand la réunion est lerminée, on inscrit 
la profession dans le registre des professions, 
comme suit : 


Infrascriptus ego! Moi soussigné N., 
N..., Diréctor (ve/ sa. | Directeur (ox prêtre) j'ai 
cérdos) ad professiô-. | reçu à la profession du 
nem in Tertio Ordine | Tiers Ordre de S. Fran- 
Pœniténtium S. Fran- | çois d'Assise M. NN... 
cisci admisi Déminum {qui avait reçu l’habit 
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l’année... En foi deiN. N. qui recéperat 


quoi, j'ai signé : | habitum anno..., men- 
:se..., die... In quorum 
fidem etc. 


Signature du P. Directeur ou du prêtre légiti- 
mement autorisé. 

Un novice, en danger de mort, peut anticiper lu 
profession et la faire même etre les mains de tout 
confesseur, si un prêtre, muni des pouvoirs, ne se 
rencontre jus facilement (rar, pour re cas, les 
Ministres-Généraur ont déclaré autoriser tout con- 
fesseur ). Mais rette profession ne sera inscrite sur 
le registre qu'à lu mort du profès ; car si la santé 
lui était rendue, il devrait de nouveau émettre la 
profession, et alors elle serait enregistrée. 


APPENDICE. 


Cérémonies pour la prise d’habit et la 
Profession simultanées. 


Le cérémonial approuvé ne fait pas men- 
tion de la prise d’habit et de la profession 
simultanées, quoique le cas ne soit pas rare. 
Faut-il dire alors toutes les prières prescrites 
et pour la prise d'habit, et pour la profes- 
sion, et ainsi en répéter plusieurs une se- 
conde fois? Nous sommes convaincus qu'en 
pareille circonstance il est permis de mo- 


at 


m 
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difier quelque peu l'ordre habituel des cé- 
rémonies; un tel changement ne détruit 
pas la substance de l'acte: la prise d’habit 
et la profession restent donc valides. La né: 
cessité de redire les mêmes prières et de 
trop prolonger les cérémonies sont des mo- 
tifs suffisants pour légitimer ces modifica- 
tions. 

Pour la facilité des Directeurs, qui par: 
tagent cette manière de voir, et qui, le cas 
échéant, voudraient s’y conformer. nous ià- 
diquons comme suit l'ordre des cérémonies 
pour la prise d'habit et la profession si- 
multanées. Dans cet arrangement des céré- 
monies, toutes les prières du cérémonial 
exigécs par la vêture et pour la profession 
sont récitées. Les répétitions seules sont 
évitées. 


Ce jour-là il y « une réunion solennelle, et 
l'autel prend ses ornements de fête. Les postulants 
«les novives se rerêtent, s'il est possible, du grand 
habit de l'Ordre, ou, du moins, ils portent par- 
dessus leurs vêtements ordinaires le scapulaire et 
la corde. Ils se mettent à genoux devant l'autel, 
el le prêtre, en surplis et étole blanche, s'agenouille 
Sur la marche la plus élevée et chante où récite : 


Véni Creâtor (page 143). 
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Ÿÿ. Emitte Spiritum tuwn et creabüntur. 
R. Et renoväbis fâciem terræ. 


ORÉMUS. 


Deus, qui corda fidéiium sancti Spiri- 
tus illustratiéne docuisti: da nobis in eé- 
dem Spiritu recta sâpere, et de ejus semper 
consolatiéne gaudére. 

Omnfpotens sempitérne Deus, qui per mor- 
tem unigéniti Fil tui Démini nostri Jesu 
Christi, mundum restaurâre misericôrditer 
dignâtus es, ut a morte perpétua nos li- 
beräres, et ad gâudia perdüceres par'disi: 
réspice, quæsumus, pietâtis tuæ éculo de- 
vôtam hanc familiam tuam, hic hé6die in 
tuo nôémine congregätam, cujus famulus tuus 
beâtus Franciscus, ut tibi augeâtur credén- 
tium nümerus, éxtitit institûtor. Illam su- 
per firmam petram, quæ Christus est, con- 
firma, ut ab 6mnibus turbatiénibus mundi, 
carnis et diäboli sit secüra; et incédens per 
tuérum sémitam mandatérum, méritis acer- 
bissimæ Fili tui passiénis, et Immaculâtæ 
Matris ejus semper Virginis Marfæ, ac beâti 
Patris nostri Francisci, omniämque Sancté- 
rum, gaüdia ætérna possideat. Per eûmdem 
Christum Déminum nostrum. R. Amen. 
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Da quæsumus, Dômine, his fämulis tuis 
quos (vel quas) Ordinis hébitu decorire jam 
dignätus es, ad inchoâti éperis perfecti6- 
nem felifciter pervénire. Per Christum Dé- 
minum nostrum. R, Amen. 


Le prêtre adresse ensuite quelques paroles aux 
postulants et aux novices. (Pages 157 et 171 ). 
Puis il monte à l'autel ; et étant debout ou assis. 
il dit aux postulants : 


Frères (ou Sœurs), que demandez-vous ? 
Les postulants répondent : 


Mon Révérend Père, je demande 
humblement l’habit du Tiers-Ordre de 
la Pénitence, afin que, revêtu[e] de cet 
habit, je puisse obtenir plus sûrement 
le salut éternel. 


Le prêtre répond: Deo gratias, Puis il se tourne 
vers l'autel et bénit les habits ou scapulaires, 
en disant : 


- Adjutérium nostrum in némine Dômini, 
- Qui fecit cœlum et terram. 

- Démine, exâudi oratiénem meam, 

Et clamor meus ad te véniat. 
Déminus vobfscum. 

. Et cum spfritu tuo. 


7 7 «7 % 


Rai 
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ORÉMUS. 


Démine Jesu Christe, qui tégumen nostræ 
mortalitâtis indüere, et in præsépio pannis 
invôlvi dignâtus es, quique gloriéso Con- 
fesséri tuo beâto Patri nostro Francisco 
tres Ordines institûere salubriter inspirâsti, 
ac cosdem per summ:ts Ecclésiæ Pontifi- 
ces tui Vicärios, approbâre fecisti: immén- 
sam tuæ cleméntiæ largitâtem suppliciter 
exoraämus; ut hæc induménta, quæ idem 
beâtus Francfscus ad pœniténtiæ indicium, 
ac pro välida contra sæculum, carnem et 
dæmonem armatüra, commiliténes suos Fra- 
tres de Pœniténtia in Tértio Ordine portâre 
constituit, bene »- dicere, et sanctifi + câre 
dignéris, ut hi fâmuli tui (ve hæ fâmulæ 
tuæ) ea devôte suscipiéntes, te ita fnduant, 
ut in spiritu humilitâtis viam mandatérum 
tuérum ad mortem usque fidéliter percür- 
rant. Qui vivis et regnas in sæcula sæculé- 
rum. R. Amen. 


Pour la bénédiction de la corde on dit : 


ORÉMUS. 


Deus, qui, ut servum redimeres, Filium 
tuun: per manus impiérum ligére volufsti: 


um 
sti : 
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— 


béne-F-dic, quæsumus, cingula ista, et præsta, 
ut fâmuli tui, qui (vel fâmulæ tuæ, quae). 
hoc pénitentiæ ligémine præcingüntur ejûs- 
dem Démini nostri Jesu Christi perpétuo 
mémores exfstant, tuisque semper obséquiis 
alligâtos (vel alligâtas) se esse cognôscant, 
Per eumdem Déminum nostrum Jesum 
Christum Filium tuum. qui tecum vivit et 
regnat in unitâte Spiritus Sancti Deus per 
émnia sæcula sæculérum. R. Amen. 


Bénédiction des Voiles et des Crucifix où c'est l'usage. 
Du voile blanc pour les novices. 


ORÉMUS. 


Démine Jesu Christe, qui per Apôsto- 
lum tuum docuisti ut mulferes in Ecclésia 
Sancta tua, velato câpite starent, ad osten- 
déndum quod amätor es illibatissimæ casti- 
tâtis: béne ++ dic et sanCtifica vela ista et 
concéde, ut sicut extérius sanctitâtis et ho- 
nestâtis est signum, ita hanc ancCillam tuam 
(has ancflla. tuas) quæ debet (debent) ip- 
sum gestâre, sine mécula semper custé- 
dias, et bonis opéribus abundére fâcias, et 
tandem in cœlo sanctérum consértio feli- 
citer jungas. Qui vivis, etc. 


a 
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Du voile noir pour les professes. 
ORÉMUS. 
Süpplices te, Dômine, rogâmus ut super 
hoc velâmen câpiti ancillæ t.e inponén- 
dum bene “+ dictio tua des dat, ut sit 


hæc bene + dicta et immacuwuñita et sancta. 
Per Christum Déminum nostrum. Amen. 


Bénédiction des Crucifix. 


Ÿ. Adjutérium nostrum in nomine Dé- 


R. Qui fecit cœlum et terram. 

Ÿ. Sit nomen Démini benedictum. 

R. Ex hoc nunc et usque in sâäeculum. 
Y. Domine, exäudi oratiénem meam. 
R. Et clamor meus ad te véniat. 

Ÿ. Dôéminus vobiscum, 

R. Et cum spiritu tuo. 


ORÉMUS. 


Rogämus te, Dômine sancte, Pater om: 
nipotens, ætérne Deus, ut dignéris bene + 
dicere hoc signum Crucis, ut sit remédium 
géneri humäno, sit soliditas fidei, proféctus 
bonérum 6perum, redémptio animärum, sit 
solâmen et protéctio, ac tutéla contra j4cula 


VÊTURE ET PROFESSION SIMULTANÉES 191 


inimicérum. Per Christum Déminum nos- 
trum. Amen. 


Le prêtre asperge d'euu bénite les habits, les 
cordes et les voiles, sans rien dire, se tourne vers 
les postulunts qui se trouvent à genoux devant 
l'autel et dit : 


Exuat vos (1) Dominus véterem héminem 
cum äctibus suis, et cor vestrum avértat à 
sæculi pompis quibus abrenuntiästis, dum 


Baptismum suscepistis. R. Amen. 


Alors il met à rhacun Phabit où te scapulaire, 
sant : 


Induat te Dôminus novum hémimem. qui 


. Secüundun: Deum creâtus est in justitia et 


Sanctität-+ veritâtis. k. Amen. 
En l': ch la corde, il dit: 


Præcirget te Déôminus cingulo puritätis, 
et extinguat in lumbis tuis humérem libi- 
dinis, ut mäneat in te virtus continéntiæ 
et castitâtis. R. Amen. 


Enfin il lui donne un cierge allumé disunt : 


Accipe, Frater charfssime /vel Soror cha- 
rissima), lumen Christi. in signum immor- 


1. Oa au singulier Selon Les cas. 
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talitâtis tuæ, ut mortuus (vel mortua) mundo, 
Deo vivas, figiens 6pera tenebrärum. Exur- 
ge a mértuis, et illuminäbit te Christus. 
R. Amen. 


Après ces cérémonies de la prise d'habit, le 
prêtre reçoit à la profession les novices aurquels 
il peut encore auparavant «dresser quelques paroles, 
s'il le juge utile. Assis à l'autel ou debout, il de- 
mande aux novices ayenouillés devant lui : 

Mes Frères 04 Sœurs, que demandez-vous? 

Les novices répondent : 


Moïi Révérend Père, je vous prie de 
me recevoir à la profession du Tiers- 
Ordre de Saint-François, pour y servir 
Dieu jusqu’à la mort. 


Le prélre répond: Deo Grätias, ef les norives 
ayenouillés et les maïns jointes prononcent la for- 
mule de profession comme suit : 


En présence de Dieu tout-puissant, 
à l'honneur de l’Immaculée Vierge 
Marie, du bienheureux Père saint 
François et de tous les Saints, moi, 
N. (*), je promets d'observer pendant 
tout le temps de ma vie les comman- 
dements de Dieu, et la Règle du Tiers- 
Ordre, instituée par le même bienheu- 


1. On dit son nom dans le Tiers-Ordre. 
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reux Père François, telle qu’elle a été 
confirmée par les papes Nicolas IV et 
Léon X11I1; je prome:s en outre de 
satisfaire au gré du visiteur pour les 
transgressions commises contre la 
Règle. 


Le prélre ajoute : 


Et ego ex parte Dei, si hæc observavéritis, 
promitto tibi .vitam ætérnam. In némine 
Patris et Fiiü *k et Spiritus Sancti. 

R. Amen. 


Lei le Prêtre remet le Crucifir aur nouvetur 
profes et impose le voile aux Sœurs novices et 
professes. 

En remettant le Crucifir, le prêtre dit : 

Accipe crucem Démini et pone illam quasi 
signäculum super cor tuum, ut eo munimine 
tutus (tuta) sis, et in hoc signo vincas. In 


nômine Patris, + et Filii, et Spiritus Sancti. 
Amen. 


En imposant le voile blanc et le noîr : 


Opériat vultum tuu:2 modéstia, humilitas 
et pudicitia; tegat te Déminus velo et cly- 


peo pœniténtiæ, ut non præväleat inimi- 
cus advérsum te. Amen. 


Manuel du Tiers-Ordre. 
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Tous se lèvent: on chante ou on psalmodie le 
Te Deum (page 175 ), et tous les Frères (ou bien, 
sû le nombre est trop grand, les seuts disrrets ou 
membres du Conseil) viennent, l'un apres l'autre, 
donner l& pair au nouveun profes, en disant : 
Pax tecum; 4/ répond : Et cum spiritu tuo. 

Les Sœurs observeront entre elles les mêmes 
cérémonies. 

Après le Te Deum on dit : 

Ÿ. Confirma hoc, Deus, quod operâtis es 
in nobis, 

R. À templo sancto tuo quod est i1 Je 
rüsalem. 

Ÿ. Salvum fac servos tuos (vel salvas fac 
fâmulas tuas), 

R. Deus meus, sperântes in te. 

Y. Mitte eis, Démine, auxilium de Sancto. 

R. Et de Sion tuére eos (vel eas). 

ÿ. Nihil proficiat inim‘cus in eis. 

R. Et filius iniquitâtis non appénat nocére 
eis. 

Ÿ. Démine, exâudi oratiénem meam, | 
R. Et clamor meus ad te véniat. 
Ÿ. Dôminus vobiscum, 
R. Et cum spiritu tuo. 


ORÉMUS. 
Deus misericérdiæ, Deus pietitis, Deus 
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a quo bona cuncta procédunt, sine quo nihil 
sanctum inchoâtur, nihflque perficitur: pré- 
cibus nostris benignus assiste; et hos f4- 
mulos tuos (vel has fâmulas tuas), quibus 
in tuo sancto nômine sacrum pœæniténtiæ 
häâbitum imposu‘nus, ab 6mnibus periculis 
mentis et corporis tua protecti ne defénde, 
et concéde eiïs in sancto propôsito ad finem 
usque perseveräre, ut peccat rum su rum 
remissiéne percépta, ad consértium electé- 
rum tuorum pervenire mereén:ur. 

Deus, cujus misericérdiæ non est nûme- 
rus, et bonitätis infinitus est thesäurus: pifs- 
simæ majestâti tuæ pro collâtis d'onis grä- 
tias âgimus, tuam semper clemént'am exo: 
rântes: ut qui peténtibus postulita concé: 3, 
eésdem non déserens, ad præmia fut. 2 
dispénas. 

Deus, qui per immaculitar V'rg:i: con- 
ceptiônem, dignum Filio tue habiticulum 
Præparästi: quæsumus; ut qui ex morte 
ejüsdum Filii tui prævisa, eam ab omni labe 
præservästi, nos quoque mundos, ejus in- 
tercessiôéne, ad te pervenire concédas. 

Deus, qui mira Crucis mystéria in tuo 
devotissimo Confessére teâto Francisco mvl- 
tiférmiter demonstrésti: da fâmulis tuis, {p- 
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sius semper exémpla sectéri, et assidua ejüs- 
dem Crucis meditatiéne munfri. 


Pour les Frères. 


Deus, qui beätum Ludovicum Confessé- 
rem tuum de terréno ad cœæléstis regni 
glériam transtulisti: éjus, quæsumus, mé- 
ritis et intercessiéne, Regis regum Jesu 
Christi Fil tui ficias nos esse consért:s. 


Pour les Sœurs. 


Tuérum corda fidélium, Deus miserâtor, 
ilüstra; et beâtæ Elisabeth précibus glo- 
rlésis, fac nos préspera mundi despicere, et 
cœlésti semper consolatiéne gaudére. 

Deus qui fâmulos tuos (vel fâmulas tuas 
a vanitâte sæculi convérsos {vel convérsas 
ad bräâvium supérnæ vocatiônis assequén- 
dum accéndis; péctori eorum illäbere et 
grâtiam tuam, qua in te perséverent, illis 
infünde; ut protectiénis tuæ munfti (vel 
munitæ) præsfidis, quod te doninte pro- 
misérunt adimpleant, et sancte vivéndi äliis 
semper exémplum præbéntes, ad ea, quæ 
perseveräntibus promissa sunt, ætérna præ. 
mia pervéniant. Per Déminum nostrun Je 
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sum Christum Filium tuum, qui tecum vivit 
et regnat in unitâte Spiritus Sancti Deus 
per émnia sæcula sæculérum kr. Amen. 

Ÿ. Dômine, exäâudi oratiénem meam. 

R. Et clamor meus ad te véniat. 

Ÿ. Benedicäâmus Démino, 

R. Deo grâtias. 


Le Prêtre donne aux nouveaux profes la béne- 
diction que saint François prononea sur son disri- 
ple, le frère Léon. 

Benedicat te Déminus, et custédiat te. Os- 
tendat Dôminus fâciem suam, et misereitur. 
Convértat Déminus vultum suum ad te, et 
det pacem. — Déminus te--bened'cat. Amen. 


Ensuite il bénit toute la réunion : 


Benedictio Dei omnipoténtis, Patris et Fi- 
li + et Spiritus Sancti descendat super vos, 
et mâneat semper. R. Amen. 


Enfin il présente le crucifie aur nouveaur profes, 
«l les profès baïsent les pieds du Crucifié, en signe 
d'alliance éternelle avee Jésus-Christ. 

Quand la réunion est terminée on inscrit la 
prise dhabit et la profession dans le registre, 
comme tl est indiqué p. 169 et 183. 
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ARTICLE V. 
Cérémonies de la Visite. 


Lorsque le Visiteur est arrivé et que la Frater- 
nilé est réunie, les Frères (ou Sœurs ) chantent les 
versets suivants du psaume CV : 


Louez le Seigneur, | (Confitémini Démi- 
Car 1l est bon ; car sa mi-  nO, quoniam bonus : * 
séricorde est éternelle, quéniam in sæculum 

| misericordia ejus. 

Qui racontera les! Quis loquétur po- 
œuvres de la puissance |téntias Démini, * audi- 
du Seigneur? Et quil|tas fâciet omnes laudes 
fera entendre toutes ses | ejus ? 
louanges? 

Heureux ceux quil Beäti qui custodiunt 
gardent l'équité, et qui |judicium * et féciunt 
pratiquent la justice en | justitiam in omni tém- 
tout temps. | pore. 

Souvenez-vousdenous, | Meménto nostri, 
Seigneur, dans votre. Déômine, in beneplä- 
bonté à l'égard de votre | cito pépuli tui : * visita 
peuple, visitez-nous par | nes in salutäri tuo : 
votre assistance salu-| 
taire. 

Afinquenouspuissions| Ad vidéndum in 
voir le bonheur de vos | bonitäte electorum 
élus et nous réjouir de la |tudrum, ad lætindum 


*3 3 > 
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ut laudéris cum hære- 
ditate tua. 


que vous soyez loué de 
ceux que vous avez choi- 
sis pour votre béritage. 
Gloi e au Pere, efc. 
Ÿ. Souvenez-vous de 
votre assemblée, 
R.Quivousaappartenu 
dès le commencement. 


Glôria Patri, ec. 

Y. Meméntoe congre. 
gatiOnis tuæ, 

R. Quam possedisti 
ab initio. 


ORÉMUS PRIONS 


Conscientias  nos-| Daignez, Seigneur, 
tras quæsumus, Dôini- | purifier nos cœurs par 
ne, visitändo purifica : | votre visi e, afin qu’à sa 
ut veniens Dôminus| venue notre Seigneur 
noster Jesus Christus | Jésus Christ, votre Fils, 
Filius tuus, parätam |trouve en nous sa de- 
sibi in nobis invéniat | mewe préparée. Qui vit 
mansiônem. Qui tecum | et rèyne avec vous dans 
vivit et r-gnat in sæ |les siècles des siècles. 
cula sæct:lôrum. | 

KR. Amen. | R. Ainsi soit-il. 


Ensuite : Veni, Creätor. avec le Ÿ., le R. et 
l'oraison, comme p. 143. 


Lu visile se termine par le antique de Zacharie. 


Benedictus  Dôémi-|  Béni soit le Seigneur 
nus Deus Israel, * le Dieu d'Israël, qui a 
quia visitavit et fecit | visité son peuple, et ac- 
redemptiénem plebis  compli sa rédemption, 
suæ, | 
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Qui a suscité un Sau- Et eréxit cornu sali- 
veur tout-puissant dans tis nobis : *in domo 
la maison de David, son | David puüeri sui, 
serviteur, 

Selon la promesse! Sicut locütus est per 
annoncée dans tous les | os sanctorum, * qui a 
temps, par la bouche de  sæculo sunt prophetä- 
ses saints prophètes : rum ejus : 

De nous sauver de la|  Salütem ex inimicis 
main de nos ennemis et nostris, * et de manu 
de nous affranchir de! 6mnium qui odérunt 
ceux qui nous haïssent : | nos : 

D’étendre sur nous la| Ad faciéndam mise. 
bénédiction promise à | ricordiam cum patribus 
nos pères et de se soure- | nostris * et memoräri 
nir de la sainte alliance | testainénti sui sancti, 
faite avec eux, 

Et du serment fait à| Jusjurändum, quod 
notre père Abraham, |jurävit ad Abraham 
qu'il nous ferait cette | pat:em nostrum, * dä- 
grâce : |turum se nobis : 

Qu'un jour délivrés de| Ut sine timôre, de 
toute crainte et du joug , Manu inimicorum nos- 
de ros ennemis, nous le trérum liberâti * ser- 
servirions or | viämus illi 

Dans la sainteté et|  Insanctitite et justi- 
dans la justice, marchant | tia coram ipso, * Omni- 
en sa présence tous les | bus diébus nostris. 
jours de notre vie. 

Ettoi, heureux enfant, 


Et tu, puer, prophé- 
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ta Altissimi vocäberis:* | tu serasappelé le prophè- 


præibis enim 
ficiem Dômini, paräre 
vias eius ; 


Ad dandam scién- 


tiam salütis plebi ejus:* 
in remissiônem pecca- 
torum e6rum : 


Per viscera miseri-. 


cordiæ Dei nostri * in 


quibus  visitivit nos 


Oriens ex alto ; 


Iluminäre his qui, 


in ténebris, et in umbra 
mortis sedent: * ad 
dirigéndos pedes nos- 
tros in viam pacis. 
Gloria Patri, ec. 
Ÿ. Visitästi terram 
et inebriästi eam, 


R.Multiplicasti locu-. 


pletäre eam. 


ORÉMUS 
Da fämulis tuis, 
Dômine, indulgéntiam 
peccatôrum, consola- 


ante | te du Très-Haut: car tu 


! marcheras devant la face 
du Seigneur, pour prépa- 
rer ses voies, 

Pour donner à son 
| peuple la science du sa- 
lut, et la rémission de 
ses péchés : 
| Par les entrailles de la 
miséricorde de notre 
| Dieu, qui a voulu que ce 
soleil levant vint d’en 
| haut nous visiter ; 
| Pour éclairer ceux qui 
| sont assis dans iles ténè- 
| breset dansl’ombre de la 
| mort, et diriger nos pas 
| danslechemin delanaix. 
| Gloire au Père, ec. 

Ÿ. Vous avez visité la 
| terre etvous l’avez..breu- 
vée généreusement, 

R. Vous l'avez abon- 


| damment enrichie. 


| PRIONS 


Seigneur, accordez à 
vos serviteurs la rémis- 
sion des péchés, la con- 


# 
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solation de la vie, votre|tiônem vitæ, guberna- 
protection  incessante, |tiônem perpétuam : ut 
afin qu’en vous servant, |tibiserviéntes, ad tuam 
ils jouissent continuelle-| jugiter misericordiam 
ment de vos miséricor-| pervenire mereäntur. 
des. 

Nous vous prions, Sei-|  Familiam tuam, 
&neur, de garder vos ser-| quæsumus,  Dômine, 
viteurs par votre puissant | continu: pietäte custo- 
Secours; afin que ceux | di : ut quæ in sola spe 
qui mettent en voustout |grâtiæ cœléstis inniti- 
leur espoir soient tou-|tur, tua semper protec- 
iours défendus par votre |tiône muniätur. Per 


protection Par le Christ  Christum  ID6minum 
notre Seigneur. |nostrum. 
R. Ainsi soit-il. | KR. Amen. 


Ensuite, on donne la bénédiciion aver le Très 
Saint-Sacrement, si la facullé est accordée: autre- 
ment, on termine pur les prières, conrme à la fin 
des assemblées (p. 146 ). 


APTICLE VI. 
Des Élections. 


On commence par le Veni, Creätor, ef les prières 
(page 143 ). 


Après l'élection, on proclame les noms des élus, 
“lon chante le Te Deum (page 175 ). 


ÉLECTIONS 


Lnsuile : 


Ÿ. Confirma hoc| Ÿ.Confirmez, 6 Dieu, 
Deus, quod operätus es ce que vous avez opéré 
in nobis. en nous. 

KR. À templo sancto! KR. Du haut de votre 
tuo quod est in Jerdsa- saint temple qui est à 
lem. | Jérusalem. 

V. Ora pro nobis,| Ÿ. Priez pour nous, 
sancta Dei Génitrix. | sainte Mère de Dieu. 

R. Ut digni efficiä- | R. Afin que nous 
mur  promissiônibus soyons dignes des pro- 
Christi. messes du Christ. 

Ÿ.Signästi, Démine.|  Ÿ.Seigneur, vous avez 
servum tuum francis-| marqué votre serviteur 


cum. François. 
R. Signis redemp-| KR. Des signes de 
tiénis nostræ notre rédemption. 


ŸV. Dômine, exäudi 
oratiônem me im. 

R. Et clamor meus| KR. Et que mes cris 
ad te véniat. s'élèvent jusqu’à vous. 


ŸV. Déminus vobis-| V. Que le Seigneur 


Ÿ. Seigneur, exaucez 
ma prière. 


| 
| 
| 
| 
| 


cum. | soit avec vous. 
R. Et cum spiritu| KR. Et avec votre es- 
tuo. | prit. 
ORÉMUS. | PRIONS. 


Deus, cujus miseri-| O Dieu, dont la misé- 
cordiæ non est nûme- ricorde est sans bornes 


É'he. es ’ re 
rus, et bonitätis infini-| et la bonté sans limites, 
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nous rendons grâces à 


votre adorable Majesté 


des biens reçus, ‘et nous 
supplions votre clémen- 
ce, qui accorde à ceux 


qui vous prient les grâces | 
qu'ils demandent, de ne! 
non déserens, ad præ- 


jamais nous délaisser, 
mais de nous conduire 
aux éternelles joies. 

O Dieu qui, par la 
conception immaculée 
de la sainte Vierge, avez 
préparé à votre Fils une 
demeure digne de lui, 
nous vous demandons 
qu'après l'avoir préser- 
vée de toute souillure, 
en prévision des mérites 
de la mort de votre Fils, 
vous nous accordiez par 
son intercession la pure- 


té nécessaire pour arri-| 


ver jusqu’à vous. 
Seigneur Jésus-Christ, 
qui, pour enflammer nos 
cœurs du feu de votre 
amour, avez renouvelé 
les Stigmates sacrés de 
votre Passion dans lie 
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tus est thesäurus : piis- 
simæ majestäti tuæ pro 
collätis donis grätias 
ägimus, tuam semper 
cleméntiam exoräntes ; 
ut, qui peténtibus pos- 
tulita concédis,e6sdem 


mia futüra dispénas. 


Deus, qui per imma- 
culätam Virginis Con- 
ceptiônem dignum 
Filio tuo habitäculum 
præparästi, quæsumus ; 
ut, qui ex morte ejüs- 
dem Filii tui prævisa, 
eam ab omni labe præ. 
servästi, nos quoque 
mundos ejus interces- 
siône, ad te pervenir 
concédas. 


Dômine Jesu Chris- 
te, qui,  frigescénte 
mundo, ad inflammän. 


| dum corda nostra tui 


amôris igne, in carne 
beatissimi Patris nostri 


Francisci passiénis tuæ 
sacra Stiginata renoväs- 
ti: concéde propitius ; 
ut, ejus méritis et pré- 
cibus, crucem jügiter 
ferämus, et  dignos 


fructus pr eniténtiæ fa- 


ciimus. Qui vivis et 
regnas in sæcula sæcu- 
lérum. 

R. Amen. 

Ÿ.Benedicämus Dé- 
mino. 

KR. Deo grâtias 


corps de notre B. Père 
S. François, accordez- 
nous, que par ses mérites 
et ses prières, nous por- 
tions continuellement la 
croix et que nous fas- 
sions de dignes fruits de 
pénitence.Vousqui vivez 
et régnez dans les siècles 
des siècles. 

#7, Ainsi soit:il. 

Ÿ. Bénissons le Sei- 
neur. 

KR. Grâces à Dieu. 


Benedictio Dei omnipoténtis, Patris et Fi- 
lü et Spiritus Sancti descéndat super vos 


et mäneat semper. 
R. Amen. 


Les mêmes cérémonies S'observent «ur élections 


des Sœurs. 


ARTICÉE VIE. 


Cérémonies pour l'érection d’une 
nouvelle Fraternité. 


Le Président ouvre l'assemblée par le chant du 
psaume CX 


Confitébor tibi, Dé- 
mine, in toto corde 


| Seigneur, je vous loue- 
(rai de tout mon cœur 
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dans la société et dans 
l'assemblée des justes. 


Les ouvrages du Sei- 
gneur sont grands :; ils 
répondent entièrement à 
toutes ses volontés. 

Tout ce qu'il a fait 
publie sa louange et sa 
gloire : et sa justice de. 
meure dans tous les 
sitcles. 

Le Seigneur miséri- 
cordieux et clément a 
laissé un monument de 
ses merveilles, il a donné 
la nourriture à ceux qui 
le craignent. 

[se souviendra éter- 
nellemment de son allian- 
ce : il fera connaître à 
son peuple la puissance 
de ses œuvres. 

En leur donnant l’héri- 
tage des nations: les 
œuvres de ses mains sont 
vérité et justice. 

Tous ses préceptes 
sont fidèles, confirmés 
dans tous les siècles, et 
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,meo : * in consilio jus- 


térum et congrega- 
tiône. 

Magna 6pera Démi- 
ni exquisita in 


|omnes voluntätes ejus. 


Conféssio et magni- 
ficentia opus ejus : * et 
| justitia ejus manet in 
| Sæculum sæculi, 


Memôriam fecit mi- 
rabilium sudrum, misé- 
| ricors et miserdtor D6- 
minus : * escam dedit 
timéntibus se. 


Memor erit in sæcu- 
lui testaménti sui: * 
virtitem 6perum sud6- 
rumannuntiäbitpépulo 


| 
| SuO. 


| Ut det illis hæredi- 
|tâtem géntium :* Opera 
|Mmänuum ejus véritas et 
Judicium, 

_ Fidélia 6émnia man- 
Idâta ejus ; confirmä- 
ta in sæculum sæculi, * 
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facta in veritite et 
æquitâte. 
Redemptiônem misit 


pépulo suo : * mandä- 


établis sur la vérité et la 
justice. 

Il a envoyé un ré- 
dempteur à son peuyle, 
vit in ætérnum testa- il a fait alliance avec lui 
méntum suum. pour toute l'éternité. 

Sanctum et terribile, Son nom est saint et 
nomen ejus : * initium | terrible : la crainte du 
sapiéntiæ timor Dém:-| Seigneur est le commen- 
ni. | cement de la sagesse. 

Intelléctus bonus! Tous ceux qui agissent 
émnibus  faciéntibus | conformément à cette 
eum: * lâudatio ejus crainte sont remplis 
manet in sæculum d’une intelligence salu- 
sæculi. taire; sa louange de- 
| meure dans tous les 
siècles. 


Gléria Patri, er. | 
ŸY. Sperâte in eo, 


omnis congregätio po-| | toute 
| peuple. 


puli, 
R. Effundite coram | 


Gloire au Père, efc. 
Ÿ. Espérez en lui, 
l'assemblée du 


vos 


KR.  Répandez 
illo corda vestra. | cœurs en sa présence. 


ORÉMUS | PRIONS 


Dieu tout-puissant et 
qui par votre 


Omnipotens sempi-| 
térne Deus, qui mise- éternel, 
ricérdia tua hos fidéles | grâce av z uni ces fidèles 


speciäliter aggregästi ; d’un lien particulier, 
in edrum corda, quæ-  répandez, nous vous en 
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prions, dans leurs cœurs [Sumus, Paräclitum, qui 
le Paraclet qui procède a te procédit infünde, 
de vous ; fortifiez-les illôsque in tua fide et 
dans la foi et Ja Charité, charitäte corrébora ; ut 
afin que leur union dans temporäli congrega- 
le temps jes conduise tiéne proficiant ad æter- 
au salut éternel, næ felicititis augmén- 

 tum. 

O Dieu, qui préparez Deus, qui de vivis 

à votre majesté une et eléctis  lapidibus 
demeure éternelle, for-  ætérnum majestiti tuæ 
mée de pierres vivantes | Præpäras habiticulum : 
et élues, accordez à ces largire his fidélibus 
fidèles votre bénédiction, benedictiénem tuam : 
afin que, comme des ut et ipsi tamquam ]4- 
pierres vivantes, ils pides vivi superædifi- 
soient construits sur la |céntur super läipidem 
pierre de vie, TJésus- vivum Dôminum nos- 
Christ votre Fils, notre trum Jesum Christum 
Seigneur. | Filium tuum, 

Nous vous prions, | Defénde, quæsumus, 
Seigneur, par l’interces-| Démine, beita Maria 
sion de la bienheureuse  semper Virgine inter- 
Marie toujours vierge, cedénte, istam ab 
gardez vos serviteurs de | omni adversitäte fami. 
tout mal, et défendez | liam; et toto corde tibi 
contre les embüûches des | prosträtam, ab hôstium 
ennemis ceux qui implo-| propitius tuére clemén- 
rent humblement votre | ter insidiis. Per Démi- 
clémence. Par notre Sei-!num nostrum Jesum 
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Christum Filiumtuum, gneur Jésus-Christ, qui 
qui tecum vivit et re- vit et règne avec vous, 
gnat in unitäte Spiritus en l'unité du Saint. 
Sancti, Deus, per 6m- Esprit, dans tous Jes 
nia sæcula sæculérum. siècles des siècles. 

KR. Amen. R. Ainsi soit il. 


Puis on rérile le Veni, Creätor, el les prières 
qui se disent habituellement au commencement des 
feu, ns (page 143). Le président nomme «ur 
différentes charges : il indique quels sont les jours 
lindulgence dans le courant de l'année et termine 
celle première réunion par le Te Deum / paye 
175). 

Ÿ. Benedicämus Pa-|  W. Bénissons le Père, 
trem, et Filium, cum let le Fils et le Saint- 
sancto Spiritu, | Esprit, 

R. Laudémus, et KR. Louons et exaltons- 
Superexaltémus eum in le à jamais. 
sæcula. | 

V. Confirma hoc, Ÿ.O Dieu, confirmez 
Deus, quod operätus ce que vous avez opéré 
es in nobis, en nous, 

K. A templo sancto  R Du milieu de votre 
‘ue quod est in Jerd- temple saint qui est à 


salem. Jérusalem. 

V. Memor esto con.  Ÿ. Souvenez-vous de 
gregatiônis tuæ, votre assemblée, 

R. Quam possedisti KR. Qui vous a appar. 
ab initio. tenu dès le principe. 


Manuel du Tiers.Ordre. 14 
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V. Seigneur, exaucez 
na prière, 

R Et que mes cris 
montent jusqu’à vous ! 

V. Que le Seigneur 
soit avec vous, 

R. Et avec votre 
esprit. 

PRIONS 


O Dieu, dont la misé- 
ricorde est sans bornes 
et la bonté sans iuites 
nous rendons grâres à 
votre adorable Majesté 
des biens reçus, et nous 
supplions votre  clé-| 
mence, qui accorde à | 
ceux qui vous prient les | 
grâces qu’ils demandent, 
de ne jamais nous dé- 
laisser, mais de nous 
conduire aux éternelles | 
joies 

Dieu. qui donnez la 
paix et aimez la charité, 
accordez à vos serviteurs | 
réunis en votre nom,une | 
véritable paix dans 
union de leurs es 


Ÿ. Dômine, exäudi 
oratiénem meam. 

KR. Et clamor meus 
ad te véniat. 

Ÿ. Dôminus vobis- 
cum, 

R. Et cum spiritu 
tuo. 


ORÉMUS 


Deus, cujus miseri- 
côrdiæ non est nüme- 
rus, et bonitätis infini- 
tus est thesäurus : pais- 
simæ majestäti tuæ 
pro collätis donis grä. 
Uas âgimus, tuam sem- 
per cleméntiam exo- 
räntes ; ut qui peténti- 
bus postuläta concédis, 


|ebésdem non déserens 


ad præmia futüra dis- 
pônas. 


Deus largitor pacis, 
et amätor charitätis : 
da fâmulis tuis in n6- 
mine t'O congr: gâtis 
veram cum tua volun- 
tite concérdiam ; 


ut 


titane 
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ab 6mnibus liberéntur |avec la vôtre, afin qu'ils 


advérsis. soient délivrés de tous 
les maux 
Deus, qui per imma-| Seigneur, qui par la 


culâtam Virginis Con-|conception  immaculée 
ceptiénem dignum F-|de la Ste Vierge, avez 
lio tuo habitéculum | préparé à votre Fils une 
Præpardsti:quæsumus;|demeure digne de lui, 
ut qui ex morte ejis-|nous vous demandons 
dem Hilii tui prævisa | qu'aprèsl’avoir préservée 
eam ab omni labe de toute souillure, en 
præservästi, nos quo-|prévision des mérites de 
que mundos, ejusinter-|la mort de votre Fils, 
cessiône, ad te perve-| vous nous accordiez par 
nire concédas. son intercession de pa- 
raître sans tache devant 
vous. 

Deus, qui Ecclésiam| © Dieu qui par les 
tuam beäti Patris nos-| mérites de saint Fran- 
tri Francisci méritis |çois notre père, donnez 
fœtu novæ prolis am |de l'accroissement à 
plificas : tribue nobis|votre Église, accordez- 
Ex ejus imitatiône tér-|nous de mépriser à son 
rena despicere, et cœ |exemple tous les biens 
léstium donérum sem- | de la terre, afin de parti- 
pêr participatiône gau |ciper pendant l’eternité 
dére. Per Dôminum |à la jouissance des dons 
nostrum Jesum ('hris-!célestes Par notre Sei- 
tum Filium tuum, qui |uneur Jésus-Christ, qui 
tecum vivit et regnat|vit et règne avec vous, 
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en l'unité du Saint-lin umtate Spiritus 
Esprit, dans tous les Sancti, Deus per ôm- 


siècles des siècles. nia sæcula sæculorum. 
KR, Ainsi soit:il R. Amen. 
ŸV. Bénissons le Sei.| Ÿ. Benedicämus D6- 
gneur, mino, 
K. Grâces à Dieu. R. Deo grätias. 


Ÿ. Que par la misé-| Y. Et fidélium ani. 
corde divine les âmes! mæ per misericordiam 
des fidèles reposent en! Dei requiescant in 
paix, |pace, 

R. Ainsi soit-il, R. Amen. 


On donne, à la Jin, l« bénédiction du T'rès- 
Suint-Sacrement, OU, AU moins, lu bénédiction 
indiquée plus haut pour le jour de la v'éture ( paye 
169 ). 

Après la cérémonie, le Président et les Frères 
en charge déposent dans les archives le registre 
des admissions et des professions, ainsi que les 
autres livres de la Fraternité, avec leurs litres 
respectifs, comme aussi l'acte authentique de la 
présente érection, acte qui peut êire conçu en ces 
lermes : 


Anno Démini.. Inense..,. die. infrascrip- 
tus, ego N. Guardiä4nus (vel Visitäâtor, qut 
Diréctor, aut sacérdos facultätibus legftimis 
a N. recéptis munitus) eréxi congregatié- 
nem Tértii Ordinis sub invocatiône et pa- 


r'és- 
on 
ae 


J'eS 
tre 
les 
res 
la 
ces 


BÉNÉDICTION PAPALE 


trocinio S. N.., in loco. téstibus N. N. præ- 


séntibus. In quorum fidem cum téstibus 
subscripsi. 


ARTICLE VIII 


Manière de donner aux Tertiaires 
la Bénédiction papale. 


La Béné ‘iction pupale, voncédée par le souverain 
pontife Léon XIII, se donne deux Jois par an, 
aver la formule de Benoît XIV, mais pas le même 


Jour, ni dans le même lieu où l'évêque la donne. 


Conformément à retle formule, la Bénédiction doit 
être prononcée sur le peuple; on ne peut donc point 
la donner à chaque tertiaire en particulier, mais à 
la Fraternité réunie. C'est au Directeur de la don- 
ner, puisqu'il est entendu que ce pouvoir lui est 
‘ommunique. Le Directeur ou un autre prélre auto- 
risé à cet effet, ou à leur défaut tout prêtre appror. é 
pour lu confession, revêtu du surplis et d'une étole 
blanche, se rend à l'autel, et s'étant mis à yenoux, 
dit : 

Ÿ. Adjutérium nostrum in némine Dé- 
mini, \ 
R. Qui fécit cœlum et terram. 
Ÿ. Salvum fac pépulum tuum, Démine. 
R. Et bénedic hæreditéti tux. 
Ÿ. Déminus vobfscum, 
R. Et cum spiritu tuo. 
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Ensuite, debout, il récite l'oraison suivante : 


ORÉMUS. 


Omnipotens et miséricors Deus, da nobis 
-auxilium de sancto, et vota pépuli hujus 
in humilitéte cordis véniam peccatérum pos- 
céntis, tuâmque benedictiénem postuläntis 
et grâtiam, cleménter exäudi: déxteram tuam 
Super eum benfgnus exténde, ac plenitüdi- 
nem divinæ benedictiénis effünde : qua bo- 
nis émnibus cumulätus, fel cititem et vitam 
consequâtur ætérnam. Per Christum Dé- 
minum nostrum. 

R. Amen. 


Tei le prêtre ra du coté de l'épitre, el debout, il 
bénit d'un seul signe de croix, en prononçant à 
haute voix res paroles : 


Benedicat vos omnipotens Deus. ++ Pater, 
et Filius, et Spiritus Sanctus. R. Amen. 
ARTICLE IX. 


Bénédiction avec indulgence plénière 
pour les tertiaires séculiers. 


Outre la Bénédiction papale, les tertiaires peu- 
vent encore recevoir, à certains Jours de l'année, 


ABSOLUTION GÉNÉRALE 


Rennes RS 


d'autres bénédietions aver indulyence plénière, con- 
Jormément à la Constitution Miséricors Dei Filius, 
lu 30 mai 1883, et comme il est indiqué dans le 
Sommaire des indulyences (paye 256 Ps 


bis Formule prescrite par le même pape Léon XII A 
sas dans le bref Quo univérsi, daté du 7 juillet 1882 (+. 
ss Ant. Intret orätio mea in conspéctu tuo, 
ne Démine; finclina aurem tuam ad preces 
hdi- nostras ; parce, Dômine, parce pôpulo tuo, 
Le quem redemisti sänguine tuo pretiéso, ne 
il In ætérnum irascäris nobis. 

Dé. Kyrie eléison. Christe eléison. 

Kyrie eléison, Pater noster (tout bas). 

Ÿ. Et ne nos indücas in tentatiénem, 

R. Sed libera nos a malo. 

{il Ÿ. Salvos fac servos tuos, 
Ta R. Deus meus, speräntes in te. 

Ÿ. Mitte eis, Dômine, auxflium de sancto, 
ter. R. Et de Sion tuére eos. PRE 
: Ÿ. Esto eis, Dômine, turris fortitüdinis, 

R. À fâcie inimfci. 

Ÿ. Nihil proficiat inimicus in notis. 

R. Et filius iniquitätis non appénat no- 
€ cére nobis. 

1. Pour donner l’absolution générale le prêtre doit être revêtu de 
eut- l'étole violette, . Cong. 22 Déc. 1905. À défaut du Directeur. tout 
tbe, prêtre approuvé pour les confessions peut donner cette Bénédiction 


(13 Décembre roro). 
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. Démine, exâudi oratiénem meam, 
. Et clamor meus ad te véniat. 

. Déminus vobiscum, 

. Et cum spiritu tuo. 


4 


æ D % 


Col 


OREMUS 


Deus, cui préprium est miseréri semper 
et pärcere: sûscipe deprecatiénem nostram : 
ut nos, et omnes fâmulos tuos, quos delic- 
térum caténa constringit, miserétio tuæ pie- 
tâtis cleménter absélvat. 

Exäudi, quæsumus, Démine, sûpplicum 
preces, et confiténtium tibi parce peccä- 
tis: ut périter nobis indulgéntiam tribuas 
benignus et pacem. 

Ineffäbilem nobis, Démine. misericôrdiam 
tuam cleménter osténde: ut simul nos et a 
peccâtis 6mnibus Éxuas, et a pœnis, 
pro his merémur, eripias. 

Deus qui culpa offénderis, pœæniténtia pla- 
câris: preces pépuli tui supplicéntis pro- 
pitius réspice: et flâgella tuæ iracündiæ, 
quæ pro peccâtis nostris merémur, avérte. 
Per Christum Dôminum nostrum. 

R. Amen. 

Après Confiteor. ete. Misereâtur, ete. 
dulgéntiam, ete. Je prêtre continue : 


quas 


In- 


ABSOLUTION GÉNÉRALE 


Déminus noster Jesus Christus, qui beito 
Petro apéstolo dedit potestitem ligändi at- 
que solvéndi, ille vos absélvat ab omni 
vinculo delictérum, ut habeätis vitam ætér- 
nam, et vivätis in séecula sæculérum. Amen. 

Per sacratissimam passiénem et mortem 
Démini nostri Jesus Christi, précibus et 
méritis beatissimæ semper Virginis Mari, 
beatérum apostolérum Petri et Pauli, beâti 
Patris nostri F rançisci, et émnium Sancté- 
rum, auctoritâte a Summis Pontificibus mi- 
hi concéssa, plenériam indulgéntiam 6m- 
nium peccatérum vestrôrum vobis impér- 
tior. In nômine Patris, et Filii + et Spiritus 
Sancti. Amen. 


St cette indulgence se donne immédiatement après 
l'absolution Sacramentelle, le prêtre omet ce qui 
prérède, el commence directement par ces paroles : 
Dôminus noster Jesus Christus, ef, et poursuit 
Jusqu'à la fin, en employant le singulier au lieu 
du pluriel. 

Si les circonstances ne permettent pas d'empioyer 
la formule en son entier, le prêtre peut omettre 
lout le reste, et dire : 


Auctoritäte a Summis Pontificibus mihi 
concéssa plenériam é6mnium peccatérum 
tuérum indulgéntiam tibi impértior. In n6- 
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mine Patris, et Fili + et Spiritus Sancti. 
kR. Amen. 


ARTICLE X. 


Absolution à l’article de la mort. 

Pour donner l'indulgence plénière «ur Tertiatres 
en danger de mort, le P. Directeur où tout confes- 
seur approuvé, au choix du tertiaire, emploie lu 
formule prescrite par Benoit ATV et insérée au 
Rituel romain, à savoir : en entrant dans lu 
chambre du malade, le prêtre dit : 

ÿ. Pax huic dômui, 

R. Et 6émnibus habitäntibus in ea. 


Ensuite il asperge d'eau bénite le malade, la 
chambre et les assistants en disant : 

Ant. Aspérges me, Dômine, hyss6po, et 
mundäbor: laväbis me, et super nivem deal- 
bäbor. 

Miserére mei, Deus, secûündum magnam 
misericordiam tuam. 

Gléria Patri, etc. 

Ant. Aspérges me, Démine, hyssépo, et 
mundäbor: laväbis me et super nivem deal- 
bäbor. 

Ÿ. Ajutérium nostrum in némine Dômini, 

R. Qui fecit cœlum et terram. 
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Ant. Ne reminiscäris, Démine, delicta f4- 
muli tui (vel ancillæ tuæ), neque vindictam 
sumas de peccâtis ejus. 

Kyrie eléiscen. Christe eléison. 

Kyrie eléison. Pater noster. 

Ÿ. Et ne nos indücas in tentatiénem. 

R. Sed libera nos a malo. 

Ÿ. Salvum fac servum tuum (vel salvam 
fac ancfllam tuam), 

R. Deus meus, sperântem in te. 

Ÿ. Dômine, exäâudi oratiénem meam, 

R. Et clamor meus ad te véniat. 


Ÿ. Déminus vobfscum. 
R. Et cum spifritu tuo 


ORÉMUS 


Clementissime Deus, Pater misericordi4- 
rum, et Deus totfus consolatiénis, qui né- 
minem vis perfre in te credéntem atque 
sperântem, secändum multitudfnem misera- 
tiénum tuârum, réspice prop‘tius f4mulum 
tuum N. quem (re! ancfllam tuam N. quam) 
tibi vera fides et spes christiäna commén- 
dant. Visita eum (re! eam) in salutéri tuo. 
et per Unigéniti tui passiénem et mortem, 
émnium ei delictérum su“rum remissiénem 
et véniam cleménter indélge: ut ejus ni- 
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ma, in hora éxitus sui, te jûdicem propi- 
tiâtum invéniat, et in sânguine ejüsdem 
Fil tui ab omni mäcula ablüta, transire 
ad vitam mereäâtur perpétuam. Per e‘mdem 
Christum Déminum nostrum. R. Amen. 


L'un des assistants dit le Confitecr; le pré- 
tre répèle Misereâtur, etc. et continue : 


Déminus noster Jesus Christus, Filius Dei 
vivi, qui beäâto Petro apôstolo suo dedit 
potestätem ligändi atque solvéndi, per suam 
piissimam misericérdiam recipiat confessi6- 
nem tuam, et restituat tibi stolam primam, 
quam in baptismate recepisti; et ego, facul- 
tâte mihi ab Abpostélica Sede tribüta, in- 
dulgéntiam plenäriam et remissiénem 6m- 
nium peccatérum tibi concédo. 

In némine Patris, et Filii + et Spiritus 
Sancti. 

Per sacrosäncta humänæ reparatiénis mys- 
téria, remittat tibi omnipotens Deus omnes 
præséntis et futüræ vitae pœnas, paradisi 
portas apériat et ad gâudia sempitérna per- 
dûcat. Amen. 

Benedicat te omnfpotens Deus, Pater, et 
Filius * et Spiritus Sanctus. Amen. 


Si le malade est près de mourir et qu'il n'y ait 
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plus de temps ni pour le Confiteor ni pour les 
prieres, le prêtre lui donne l'indulgence, en disant : 
Déminus, ete, 

Et si la mort parait encore plus proche, le 
prêtre dit : 


Indulgéntiam plenériam et remissiénem 
émnium peccatérum tibi concédo, in n6- 
mine Patns, et Filii + et Spiritus Sancti. 
Amen. 


Decretum. 


Sacra Rituum Congregâtio, uténdo fa-ul. 
tétibus sibi specidliter a Sanctissimo Dé- 
mino Nostro Leéne Papa XIII tribütis, su- 
prascriptum Cæremoniäle, 4ntea a se accu- 
râte révisum atque emenditum in usum 
Tértii Ordinis Minérum sancti Francisci ap- 
probävit. Die 18 Jünii 1883. 


D. Card. BARTOLINIUS, 
S. KR. C. Præf. 


LAURENTIUS SALVATI, 
S. KR. C. Secret. 
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Bénédiction et imposition du Cordon de 
Notre Père Saint François :. 


Formula nunc vigens iussu SS. D. N. Leonis 
Papae XIII. 


Sacerdos habens jfa- 


cultatem, indutus super- 
pelliceo et stola pro ra- 
tione temporis, dicit : 


Ÿ. Adiutérium no- 
strum in nomine Lé- 
mini. 

R. Qui fecit cœlum 
et terram. 

Ÿ. Ora pro nobis 
beñte Pater Franci-ce. 

R. Ut digni efficia- 
mur promissionibus 
Christi. 

Ÿ. Démine, exaudi 
oratiônem meam. 

R. Et clamor meus 
ad te véniat. 

Ÿ. Dôminus 
scum. 


vobi- 


1. Pour obtenir le pouvoir de bénir et d'imposer le cordon séraphi- 


KR. Et cum spiritu 
tuo. 


OREMUS 


Omnipotens et misé- 
ricors Deus, oramus 
imménsam cleméntiam 
tuam, ut hanc chordam 
(tel has chordas) bene- 
dicere + et sanctificare 
+ dignéris, ut quicüm- 
que sub invocätione 
Sancti Francisci ea cin- 
ctus füerit f/ve/ cincti 
füerint), et misericor- 
diam tuam imploraverit 
(zel imploräverint) vé- 
niam et indulgéntiam 


tuæ sanctæ misericor- 
diæ consequatur (ze 
consequantur). 


que, s'adresser au Rme Père Général des Conventuels, Couvent des 


Douze-Apôtres, à Rome, 


eonis 


piritu 


misé- 
amus 
ntiam 
dam 
bene- 
ficire 
icum- 
itione 
‘A Cin- 
cincti 
>riCOT- 
averit 
t) vé- 
ntiam 
>riCÔr- 


(tel 


séraphi- 
vent des 
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Deus, qui, ut servum  Filii +, et 
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Spiritus 


redimeres, kilium tuum | Sancti. 
per manus impiérum li 
garni voluisti: bénedic + 


quæsumus, 
istum: et præsta ; ut 
famulus tuus, qui (vel 
fäm la tua, quæ) hoc! 
pœæniténtuiæ  ligamine 
præcingitur, vinculérum 


cingulum 


elüsdem LOmini Nostri 


lesu Christ 
memor existat, tuisque 
Semper Obsequiis alliga 


tum (7e/ alligatam) se 


esse cognôscat, Per 
Dôminum nostrum etc.) 
KR. Amen. 


Lerpétuo 


Deinde aqua benedicta 


aspergit chordam, quam 
Precingendo  porrigil, 
dicens : 


Accipe chordam bei- 
ti Patris nostri Franci- 
sci, ut sint Jumln tui 
præcincti, in signum 
continént'iæ, et castita 


KR. Amen. 
OREMUS 


Deus, qui beato Petro 
Apôstolo tuo, signifi- 
Cans qua morte clarifi- 
calürus esset Deum, 
prædixisti ipsum in se- 
neclite ab alio fore. 
cingéndum ; famulum 
tuum (7e/ famulam 
tuam), quem (7e/ quam) 
cingulo nostiæ Fraterni- 
taus p'æcingimus, tua 
quæsumus,  charitâte 


| præcinge, tui nominis 


Salutär! metu constrin- 
ge, et cor eius älliga 


tuôrum ligämine man. 


datôrum. ut auxilio grä- 


tiæ iuæ liberätus (ve 


liberäta) à m'indo, tuo- 
que vinctus, (7e/ vin- 
cia) servitio, in devotiÔ- 
ne, quam ässumit jusque 


lin ne jûgiter persé- 
tis. In nômine Patris, et | veret. 


Qui 


vivis et 
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regnas in sæcula sæcu-|rum spirituälium, quæ 
lorum. in totoOrdine Seraphici 

KR. Amen. Patris nostri Francisci 
ex grätia Dei habéntur. 
In nomine Patris, et 
Filii ++ et Spiritus San- 


Si plures fuerint, pro- 
nuntiabif in plurali que 
tn Stngulart posita sunt. cé Amen. 


Deinde : Benedictio Dei omni- 

Ego auctoritate qua | poténtis, Patris, et Filii 

fungor, et mihi concés-|+ et Spiritus Sancti 

sa, recipio te {7e/ vos) | descéndat super te (2e/ 

et suscipio ad participa-| vos) et mâneat semper. 
tiônem 6émnium bon6-| KR, Amen. 


Rénovation de la profession. 


Cette cérémonie est ertraite du vcérémonial de Bel- 
gique, ainsi que la suirante pour le jubilé, Les tertiaires 
feront bien de renouveler leur profession à la tin d'une 
retraite, aux fêtes de S, Louis. de Ste Elisabeth, des 
Saints de l'Ordre, le 29 norembre et surtout le 16 avril, 
Jour anniversaire de lu profession de N. 8. P. $, Fran. 
gois, Ce jour-là, il leur est accordé une indulgence y'é- 
nière. Ils peuvent la renouveler, soit en commun, soit en 
particulier. Ils peuvent alors employer en totalité, ou en 
partie seulement, les prières i ndiquées dans ce cérémo- 
nial, suivant leur dévotion : aucune formule spéciale 
n'est exigée pour gagner l'indulgence accordée le 16 
avril, 


Pour la rénovation de la profession, on tiendra 
une assemblée yénérale et solennelle. Revêtu du 
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surplis et de l'étole blanche, agenouillé sur les 
marches de l'autel, le PE vtour entonne l'hymne 
Veni, Creator (p. 143, chante ou récite debout. 
les versets el oraisons su suive : 

Ÿ. Emitte Spiritum Y. Favoyez votre Es- 
tum tuum et creabuün-| prit, et tout sera créé. 
tur. 


KR. Et renoväbis fi- 
ciem terræ. 


OREMUS. 


Deus. qui corda fi- 
délium Sancti Spiritus 
illustratiéne docuisti ; 
da nobis in e6dem Spi- 
ritu recta säpere, et de 
ejus semper consola- 
tiône gaudére. 


Deus qui fidélium 
tubrum gressus dirigis 


KR, Et vous renouvel- 
lerez la face de la terre. 


PRIONS. 


O Dieu, qui avez 


éclairé les cœurs de vos 
fidèles par la lumière du 


Saint-Esprit. accordez- 
nous, par le même Es- 
prit. de goûter ce qui 
est bien et de jouir sans 
cesse de la consolation 
dont il est la source. 

O Dieu qui réglez et 
perfectionnez les pas de 


et pérficis. fâmulos tuos | ceux qui vous sont fidè 
(vel fiämulas tuas) in|les, conduisez et rendez 
nômine tuo congregä-| si parfaits vos serviteurs 
tos (vel congregätas) | assemblés en votre nom, 
sic dirige et pérfice, ut | qu'ils s’éloignent tou- 
illecébras mundi sem- | jours des pièges flatteurs 
per effügiant. Promis-| du monde ; affermissez- 
siônes etiam, quas adlles éternellement dans 
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é : se Le 
> 
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les promesses qu’ils vous 
ont faites et qu’ils renou- 
vellent au pied de vos 
sacrés autels, afin que 
Jésus-Christ votre Fils, 
venant à eux, les trouve 
vigilants et les établisse 
sur tous ses biens. 


Dieu  tout-puissant, 


considérez notre faibles- 
se, et là où les forces 
nous manquent, répan- 


dez l'abondance de vos 
grâces, afin que nous 
puissions remplir les 
promesses que déjà nous 
avons faites et que nous 
allons renouveler. Par 


Jésus-Christ notre Sei-| 


gneur. 
KR. Ainsi soit-il. 


Après une courte 


exhortalion, le 


altire tuum renovän- 
das déferunt confirma 
|in ætérnum, ut fidéles 
in Oculis tuis permä- 
|neant ; ut cum vénerit 
| Jesus Christus Filius 
tuus, ipsos (7e/ ipsas) 
|invéniat vigiläntes, ac 
| Super 6émnia bona sua 
| constituat. 

_  Infirmititem  nos- 
tram réspice, omnipo- 
|tens Deus, et ubi vires 
|nostræ deficiunt, effün- 
de super nos grâtiæ 
'tuæ abundäntiam, ut 
quæ jam promisimus, 
et promissarenovämus, 
lexéqui possimus. Per 
| Christum  Dôminum 
nostrum. 


KR. Amen. 


Directeur 


s'asseoit sur le marche-piel de l'autel tandis que 
le Frère supérieur (ou la Sœur supérieure ) s'age- 
rouille devant lui el prononce la formule de réno- 
cation au nom de tous. Guelquefois, ta formule 
est prononcée devant le T'rès-Saint-Sacrementerposé. 
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Révérend Père, en mon nom et au nom 
de mes Frères (ou Sœurs) ici présents, je 
remercie la divine Majesté d'avoir daigné, 
par une grâce insigne, me retirer, moi pé- 
cheur (pécheresse) indigne, des dangers d’un 
monde pervers et m'admettre à la profes- 
sion du Tiers-Ordre de la Pénitence. Je 
me repens amèrement de n'avoir pas ré- 
pondu comme je le devais à cette faveur et 
de ne m'être pas montré assez reconnaïssant 
(reconnaissante) pour un tel bienfait. Je dé- 
teste toutes les transgressions et négligen- 
ces dont je me suis rendu (rendue) coupa- 
ble; et pour renouveler en moi l'esprit de ma 
profession, je promets de nouveau, en pré- 
sence de Dieu tout-puissant, à l'honneur de 
l’Immaculée Vierge Marie, et du bienheu- 
reux Père saint François et de tous les 
Saints, d'observer, tout le temps de ma vie, 
les commandements de Dieu et la Règle 
du Tiers-Ordre instituée par le même bien- 
heureux Père saint François, et confirmée 
par les Souverains Pontifes, Nicolas IV et 
Léon XIIT; je promets, en outre, de satis- 
faire, selon la volonté du Visiteur, pour 
les transgressions que j'aurais commises con- 
tre cette Règle. Je désire que cet acte de 
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rénovation de ma profession soit agréable 
à la sainte Trinité et que, soutenu (sou- 
tenue) par le secours du Ciel que j'implore 
humblement, je lui sois fidèle jusqu’à mon 
dernier soupir. 


Le Directeur ajoutera : 

Et moi, si vous observez fidèlement ces 
choses, je vous promets, de la part de 
Dieu, la vie éternelle. Au nom du Père, 
et du Fils + et du Saint-Esprit. 


Tous répondront : Ainsi soit-il. 


Le Directeur se tournera vers l'autel et entonne- 
ra le Psaume suivant : 


Voyez qu'il est bon et} Ecce quam bonum 
qu'il est agréable que et quam jucündum * 
des frères habitent en- | habitére fratres in 
semble ! |unum ! 

C’est comme un par-|  Sicut unguéntum in 
fum sur une tête, lequel | cäpite, * quod d: scén- 
descend sur une barbe, | dit in bärbam, barbam 
la birbe d’Aaron. Aaron. 

Lequel nescend sur| Quoi descéndit in 
le bord de son vêtement; | oram vestiménti ejus : 
c’est comme la rosée | * sicut ros Hermon, qui 
d'H-rmon, et ce/le quildescéndit in montem 
descend sur la montagne | Sion. 
de Sion. 
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Quéniam illic man-| Puisque c’est là que 
dävit Dôminus bene le Seigneur a établi la 
dict ônem, * et vitam bénédction et la vie 
usque in sæculum. |jusqu’à jamais. 

Gloria Patri, ec. ._ Gloire au Père, ex. 

Ÿ. Confirma hoc, | Ÿ. Confirmez, 6 Dieu, 
Deus, quod operätus ce que vous avez opéré 
es in nobis, en nous, 

R. À templo sancto KR. Du haut de votre 
tuo quod est in Jerd- temple saint qui est à 
salem. Jérusalem. 


ORÉMUS | PRIONS 


Deus, qui per coæ.| © Dieu qui, par votre 
térnum Filium tuum Fils, éternel comme 
Cuncta creästi ; quique vous, avez créé toutes 
mundum peccätis inve- choses et qui avez daigné 
terdtum, per mystérium régénérer, par le mystère 
Incarnatiénis ejus, re- de l’Incarnation, Je 
noväre dignätus es : te monde plongé dans la 
supplices exorämus, ut boue du péché ; nous 
Super hos fimulos tuos | vous en supplions, jetez 
(has fâmulas tuas), qui | un regard favorable sur 
(quæ) hôdie in hoc | vosserviteurs (servantes) 
sancto templo tuo vani- |ici présents (présentes), 
titem mundi et pom-| qui ont voulu, par la 
pas diäboli, per profes- | rénovation de leur pro- 
sionis suæ renovatiô- | fess'on renoncer aujour- 
nem, abrenuntiire de- | d’hui dans ce saint tem- 
crevérunt ita respicere | ple, aux vanités du 
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siècle et aux pompes de 
Satan, afin que renou- 
velés (renouvelées)seion 
l'esprit, ils (elles) puis- 
sent se dépouiller du 
vieil homme et de ses 
œuvres, et revêtir l’hom- 
me nouveau qui a été 
créé selon Dieu. Par le 
même Jésus-Christ notre 
Seigneur. 
KR. Ainsi soit-il. 


PRIONS 


Seigneur Jésus-Christ, 
qui êtes la voie, sans la- 
quelle personne n’a 
d'accès auprès du Père, 
nous supplions votre 
clémence de daigner 
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dignéris, ut spiritu 
mentis renoväti (reno- 
vatæ), véterem h6mi- 
nem cum äctibus suis 
|exüere et novum, qui 
secündum Deum creä- 
us est, induere me- 
redatur. Per eumdem 
Christum  Dôminum 
nostrum. 


KR. Amen, 


OREMUS. 
Dôomine Jesu 
Christe, qui es via sine 
(qua nemo vadit ad 
| Patrem, qusumus cle- 
méntiam tuam, ut hos 
fämulos tuos (has f4- 


conduire dans les voies | mulas tuas) a carnäli- 
étroites et sûres de la | bus desidériis absträc- 
vie chrétienne vos servi- | tos (absträctas) per arc- 
teurs (servantes) quetam ac tutam vitæ 


vous avez arrachés (ar-| 


rachées) aux voluptés 
de la chair : et puisque 
vous avez daigné adres- 
ser aux pécheurs cet 
appel  miséricordieux : 


| christiânæ viam dedü- 
cas ; et qui peccatôres 
| vocére dignätus es di- 
|cens: Vénite ad me 
omnes qui laborätis et 
| oneräti estis, et ego 
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reficiam vos ; præsta ut 
hæc vox vocatiénis tuæ 
ita in eis convaléscat, 
quätenus 6nera pecca- 
térum deponéntes, et 
quam dulcis es degus- 
täntes, tua refectione 
Sustentäri mereäntur. 
Qui vivis et regnas in 
sæcula sæculérum. 


KR. Amen. 


ORÉMUS 


Sancte Spiritus qui 
te Deum ac Dôminum 
mortälibus revelire di- 
gnätus es, imménsam 
tuæ pietätis abundän- 
tiam suppliciter exo 
rämus, ut sicut ubi vis 


Spiras, sic et his fimu- 


lis (famulébus) tuis ef. 
féctum piæ devotiônis 
inspires, et qui (quæ) 
tua sapiéntia sunt con- 


Venez à moi, vous tous 
qui êtes chargés, et je 
| VOUS soulagerai ; faites 
que cet appel. de votre 
be té agisse sur eux 
(elle.) avec une si 
grande force qu'après 
avoir déposé le fardeau 
de leurs péchés et goûté 
combien vous êtes doux, 
ils (elles) méritent d’être 
soutenus (soutenues) par 
votre grâce. Vous qui 
vivez et régnez dans les 
siècles des siècles. 

FR, Ainsi soit-il. 


| 


| PRIONS. 


|! Esprit de sainteté, qui 
avez daigné vous mani- 
 fester aux hommes com- 
me Dieu et Seigneur : 
| VOus qui faites sentir 
| votre souffle là où vous 
| le voulez, daignez graver 
| dans l’âme de vos servi- 
| teurs (servantes) ies sen- 
itiments d’une tendre 
piété, afin que créés 
(créées) par votre sa- 


232 CÉRÉMONIAL 


gesse, ils (elles) soient | diti (conditæ), tua quo- 
dirigés (dirigées) en tou- | que providéntia guber- 
tes choses par votre Pro-| néntur, quos (quas) 
vidence et instruits (in-|etiam uünctio tua de 
struites) par votre onc-|6mnibus dôceat : et 
tion. Accordez-leur, par | per intercessiônem beä- 
l'intercession de la St*|tæ Virginis Mariæ, 
Vierge Marie, de notre |beäti Patris  nostri 
B. P. S. François, de | Francisci et Sanctô- 
ceux qui ont été ses |rum, sequéntium eum, 
imitateurs et de tous les | et Omnium Sanctérum 
Saints, de renoncer silfac eos (eas) a sæculi 
bien aux vanités du siè-| vanitâte ita veräciter 
cle, qu'aidés (aidées) de | convérti (convértæ) ut 
votre puissant secours, | quod hôdie te inspi- 
ils (elles) achèvent avec | rânteinchoantsicjuste, 
toute la fidélité, la piété | pie ac sancte per 6m- 
et la sainteté possible, | nium bonérum 6perum 
ce qu’ils (elles) ont com- | abundäntiam in chari- 
mencé aujourd’hui sous tâte fratérna fundäti 
votre inspiration ; qu’ils | (fundätæ) te adjuvänte 
(elles) vivent unis | perficiant, ut in sancto 
(unies) par les liens |christiänæ conversatiô- 
d’une vraie charité, dans | nis propôsito perseve- 
la pratique de toutes les | rântes, ad vi'am pervé- 
bonnes œuvres et que,|niant  sempitérnam. 
persévérant jusqu’à la! Qui cum Patre et Filio 
mort dans la résolution |ejus, Démino nostro 
de mener une vie vrai-| Jesu Christo vivis et 
ment chrétienne, ilsiregnas Deus, per 6m- 
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nia sæcula sæculérum. (elles) parviennent enfin 
k l’éternelle vie. O vous 
qui étant Dieu avec le 
| Père et son Fils unique 
notre Seigneur Jésus- 
Christ, vivez et régnez 
dans les siècles des 
| siècles. 

KR. Amen. | KR. Ainsi soit:il. 


On pourrait terminer par le chant d'un can- 
lique, el avec l'autorisation de l'autorité diocésaine, 
la bénédiction du TS, Sacrement. Ou bien encore 
par la bénédiction sacerdotate seulement : 


Benedicto Dei omnipoténtis Patris, et 
Filii + et Spiritus Sancti, descéndat super 
vos, et mâneat semper. 

R. Amen. 


N. B. Quand un profès renouvelle sa pro- 
fession, comme cérémonie désignant son 
agrégation définitive à une nouvelle frater- 
nité, il prononce simplement, et sans autre 
cérémonie, la formule ordinaire de profes- 
sion, page 172. On peut, à cette occasion, 
imposer le crucifix et le voile aux agrégés 
qui ne les auraient pas encore reçus. Il 
est bon de faire coïncider les agrégations 
avec une cérémonie de profession, 
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Cérémonie pour le Jubilé. 


À lorrasion d'un 50% où 25% anniversaire 
de profession, on peut adopter le même cérémonial. 
Ouverture de la réunion par le chant du Veni 
Creator, versets el oraisons (p. 143) ; courte 


allocution ; antienne et psaume suivant : 


Ant. Que mon héri-| 


tage, Seigneur, soit dans 
la terre des vivants. 

PSAUME. Poussez des 
cris de joie vers Dieu, 
ôterretoutent: :. Dites 
un psaume à l'honneur 
de son nom; rendez 
gloire à sa louange. 

Dites à Dieu : que vos 
œuvres, Seigneur, sont 
redoutables ! à la vue 
de la grandeur de votre 
puissance, vos ennemis 
vous rendront un hom- 
mage contraint. 

Que toute la terre vous 


Ant. Pôrtio mea, 
Dômine, sit in terra 
vivéntium, 

PSALMUS.  Jubilate 
Deo omnis terra, psal- 
mum dicite nomini 
ejus ! * date gloriam 
laudi ejus. 


Dicite Deo: quam 
terribilia sunt Opera 
tua Dômine ! * in mul- 
titüdine virtütis tuæ 
mentiéntur tibi inimici 
tui. 


Omnis terra adôret 


adore et vous chante, |te et psallat tibi : * 
qu’elle dise un psaume | psalmum dicat nômini 
à la gloire de votre Nom. | tuo 

Venez et voyez les! Venite, et vidéte 
œuvres de Dieu; il est! opera Dei: * terribilis 


DU JUBILÉ 235 


in consiliis super filios 
hôminum. 


Qui convértit mare | 


in àridam, in flümine 
pertransibunt pede ; * 
ibi ætäbimur in ipso. 


Qui dominatur in 
virtüte sua in ætérnum, 
Oculi ejus super gentes 
respiciunt : * qui exäs- 
perant non exalténtur 
in semetipsis. 

Benedicite, gentes, 


| terribledans ses desseins 
Sur 1es fils des hommes. 
C’est lui qui a changé 
la mer en une terre 
aride ;ils passeront dans 
| un fleuve à pied sec ; Ià 
| NOUS nous réjouirons. 
| C'est lui qui domine 
éternellement par sa 
puissance : ses yeux re- 
| gardent les nations : que 
ceux qui l’irritent ne s’é- 
lèvent pas en eux-mêmes. 
Bénissez, Ô nations, 


Deum nostrum : * et |notre Dieu et faites en- 


auditam facite vocem 
laudis ejus. 

: Qui pésuit änimam 
meam ad vitam: *et 


non dedit in commo- 


tidnem pedes meos. 
Quéniam probästi 
nos, Deus : * igne nos 
examinästi, sicut exa- 
minatur argéntum. 


Induxisti nos in l4-| 


queum, posuisti tribu- 
latiônes in dorso no- 
stro : * imposuisti 


jtendre la voix de sa 
louange. 

C’est lui qui a rendu 
mon âme à la vie et qui 
n'a pas permis que mes 
pieds aient chancelé. 

Parce que vous nous 


avez éprouvés, Ô Dieu, 
vous nous avez épurés 


par le feu, comme l'ar- 
gent est épuré. 

Vous nous avez con- 
duits dans les lacs, vous 
avez mis des tribulations 
sur nos épaules ; vous 


scnieupet se nl eue qu en 
: tee annee 


ns 


ma «+ gr me 
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avez imposédes hommes hômines super capita 
sur nos têtes. |nostra. 

Nous avons passé par! Transivimus per ig- 
le feu et par l’eau, et nem et aquam: * et 
vous nous avez conduits | eduxisti nos in refrigé- 
au lieu de rafraîchisse- rium. 
ment. | 

J'entrerai dans votre] Introibo in domum 
maison avec des holo- |tuarn in holocaustis : * 
caustes, je vous rendrai reddam tibi vota mea 
mes vœux. qu'ont pro-|quæ di-tinxérunt läbia 
férés mes lèvres. mea. 

Et que ma bouche a! Et locütum est os 
exprimés dans ma tribu- | meum * intribulatiône 
lation. mea. 

Je vous offrirai des] Holocausta medul- 
holocaustes gras, avec |lâta Offeram tibi cum 
la fumée des béliers, je  incénso arietum, * 
vous offrirai des bœufs | éferam tibi boves cum 
avec des boucs. hircis. 

Venez et écoutez,| Venite, audite, et 
vous tous qui craignez narräbo, omnes qui 
Dieu, et je raconterai timétis Deum, * quanta 
quelles grandes choses | fecit änimæ meæ. 

il a faites pour mon 
âme. 

C’est vers lui qu: ‘ail Ad ipsum ore meo 
crié de ma bouche, eticlamävi, * et exaltavi 
c'est lui que j'ai exalté| sub lingua mea. 
par ma langue. 
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Iniquitâten siaspéxi| Si j'ai regardé l'ini- 
in corde meo, * non. | quité dans mon Cœur, 

B- exaudiet Dominus. |[leSeigneur ne m'exau- 

et | cera pas. 

é- Proptérea exaudivit! C'est pour cela que le 
Deus, * et atténdit voci Seigneur m'a exaucé et 
deprecatiônis meæ, iqu'il a été attentif à la 

n | voix de ma supplica- 

ï | tion. 

, Benedictus Deus,qui|  Béni le Dieu qui n'a 

= non amôvit oratiénem | pas écarté m. :rière et 
meam, * et misericér- | sa miséricorde &+ moi. 

È diam suam a me. 

d Gloria Patri, efc. | Gloire au Père, efc. 

Ÿ. Salvos fac servos | Ÿ. Sauvez vos servi- 

l tuos (salvas fac ancillas | teurs (servantes), 

tuas), | 

KR. Deus meus, spe-| KR. Qui espèrent en 

L rantes in te. vous, Seigneur, 

Ÿ. Mitte eis, Dé6-| Y. Envojez-leur, Sei- 

t mine, auxilium de san |gneur, les secours de 

1 cto, votre sanctuaire, 

à R. Et de Sion tuére R. Et défendez-les du 

eos (eas). baut de Sion. 
Ÿ. Nihil proficiat| Ÿ. Que l'ennemi ne 
inimicus in eis, Luce rien contre eux 
> (elles), 
1 KR. Et filius iniqui- | KR. Et que le fils de 


tâtis non appônat avt Vi iniquité ne puisse point 
cére eis. leur nuire, 
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Ÿ. Soyez-leur, Sei-' 
gneur, comme une tour 


fortifiée, 


nemi. 


V. Seigneur, exaucez 


ma prière, 


FR. Et que mes cris. 


s'élèvent jusqu’à vous. 


Ÿ. Que le Seigneur. 


soit avec vous, 


KR. Et 


esprit. 


PRIONS. 
Seigneur Jésus-Christ, 


FR. En face de l'en- 


avec votre. 


Pour le 25% 4nniversaire. 


Ÿ. Esto eis, Domi- 
ne, turris fortitudinis, 


K. À facie inimici. 


ŸV. Dômine, exaudi 
| orationem meam, 

K. Et clamor meus 
ad te véniat. 

Ÿ. Dôminus vobis- 
| Cum, 
KR. Et cum spiritu 
: tuO. 


ORÉMUS, 


| Démine Jesu Chris- 


qui pour nous exciter à te, qui ad perseverän- 


la persévérance dans 
l’accomplissement de 
vos adorables volontés, 
avez daigné nous faire 
cette belle promesse : 
Sois fidèle jusqu'à la 


tem in tua voluntäte 
| famulätum mirifica illa 
nos promissiône excitä- 
re dignäris, qua dicis : 
| Esto fidélis usque ad 
|mortem et dabo tibi 


mort et je te donneraila coronam vitæ; propi- 
couronne de vie; oubliez |tiäre 6mnibus iniqui- 
miséricordieusement |tâtibus horum famulé- 
toutes les fautes de vos/rum tuorum (harum 
serviteurs  (servantes) | famulärum tuärum)qui 
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(quæ) annum vigési-|qui ont passé 25 ans 
mum quintum tuo mu- | dans ce saint état; gué- 
nere in hoc statu ex-|rissez toutes leurs infir- 
plétum  transiérunt :|mités; mettez sur leurs 
Sana Oomnes infirmiti-| fronts une couronne de 
tes eorum (eirum), co- | bonté et de miséricorde; 
rôna eos (eas) in mise- | comblez-les de biens se- 
ricordia et miseratiôni- lon leurs désirs, et re- 
bus, et reple in bonis nouvelez leur jeunesse 
desidérium eorum comme celle de l'aigle ; 
(edrum), et velut âqui- afin que, combattant le 
læ renôva juventüitem bon combat, ils (elles) 
eorum (7/ eärum) ; | méritent la couronne de 
quätenus bonum certi- | justice qui leur est réser- 
men certändo repôsi- | vée et que, fidèle à ren- 
tam sibi corônam justi- | dre à chacun selon ses 
tiæ mereäntur accipere œuvres, vous leur don- 
a te, qui redditurus es | nerez. Vous qui vivez et 
unicuique secindum régnez dans les siècles 
Opera ejus. Qui vivis et des siècles. 
regnas in sæcula sæcu- | 
lorum. | 

R. Amen. | KR. Ainsi soit:il. 

Pour le 50% {nniversaire. 
ORÉMUS. | PRIONS. 
Omnipotens sempi-| © Dieu tout-puissant 


térne Deus, qui per |et éternel qui, par l’or- 
Moÿsenfämulum tuum gane de Moïse votre 
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serviteur, avez ordonné | Pätribus in desérto an- 
aux anciens dans ie dé- num jubileum s'ätuto 
sert de célébrer en temps témpore celebrändum 
voulu l'année du jubilé, præcepisti, et ônera 
et qui avez ordonné qu’à atque débita relaxända 
Cette occasion, on remit  fore jussisti,servos quo- 
à chacun les charges et que in libertätem resti 
les dettes anciennes et tuéndos esse mandästi: 
qu on rendit même la li-  concéde his servis (an- 
berté aux esclaves,accor- | cillis) tuis perpétuam 
dez à vos serviteurs (ser-| mandatorum tuorum et 
| vantes) d’être toujours | Régulæ obser:äntiam 
} de fidèles observateurs  bonique  certäminis 
D: (observatrices) de vos|consummatiônem per- 
ï commandements et de|féctam ; ut auxilii tui 
| leur F.ègle: de combat-|largitite ætérnam cœ- 
tre le bon combat, afin |Jéstis glôriæ tuæ jubi- 
que, par l’abondance de | latiénem percipere me- 
vos grâces, ils méritent |r: äntur. Per Chr'stum 
de Participer au jubilé| Déminum nostrum. 
éternel de votre gloire 
dans le Ciel. Par Jésus- 
Christ notre Seigneur. 
R. Ainsi soit:il. KR. Amen. 


CU SE 


nr 1: ah As pres ès eat le cu: sde 


D nt nie 


1 


La rénovation de la profession se fait de la 
manière suivante : 


TC 
à | tubes ee cu NE 


Révérend Père, en mon nom et au nom 
de mes Frères et Sœurs qui célèbrent àvec 
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moi le vingt-cinquième (cinquantième) anni- 
versaire de leur profession, etc. 


OÙ : 


Révérend Père, à l'occasion du vingt- 
cinquième (cinquantième) anniversaire de ma 
profession, je remercie, etc., (p. 227). 


Le directeur ajoute : 


Et moi, si vous observez fidèlemen. ces 
choses, je vous promets de la part de Dieu, 
la vie éternelle. Au nom du Père, et du 
Fils + et du Saint-Esprit. Ainsi soit-il. 


Lors d'un jubilé de cinquante ans de profession, 
on donne aux jubilaires un bâton crochu, symbole 
de la Croix, et aux sœurs, une couronne. On béni 
ce bâton et cette couronne et on les remet à leurs 
destir ‘aires. 

Bénédiction du bâton. 


ORÉMUS PRIONS 


Béne + dic, Dômi-| Seigneur, Père tout- 
ne Pater omnipotens, puissant, bénissez ce 
hoc signum crucis tuæ signe de votre croix, afin 
ut sit fratri nostro soli- qu’il puisse servir à notre 
dias fidei. ac tutéla frère de sou ien dans la 
contra diäbolum, et | foi, de protection contre 
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les démons, de consola- | boni itineris solämen 
tion et de moyen de dé- et protéctio. 
fense pour un heureux 
voyage. 
KR. Ainsi soit-il. | KR. Amen. 


Le prêtre présente le bâton au jubilaire et dit : 


Recevez en mains,| Eia ergo, serve 
serviteur du Christ, le Christi, âccipe in .näni- 
bois de la croix et avec | bus tuissanctum crucis 
lui la bénédiction du |bäculum simülque be- 
secours divin, afin que, | nedictiénem divini ad- 
appuyé sur lui, vous jutérii, super quo inni- 
puissiez persévérer cou- | xus possis in vocatiône 
rageusement toute votre tua toto hujus vitæ 
vie dans votre vocation,  témpore viriliter perse- 
et après le terme de | veräre ac tandem con- 
votre course ici-bas par- summäto ïitinere ad 
venir à la vie éternelle. | vitam ætérnam perve- 
Au nom du Père, et du  nire. In nômine Patris, 
Fils +, et du Saint-Es- et Filii + et Spiritus 
prit. | Sancti. 
R. Ainsi soit-il. KR. Amen. 


Bénédiction de la rouronne. 


PRIONS. ORÉMUS. 
O Dieu qui avez dai-| Deus, qui fidéliter 
gné promettre la couron- | certäntibus et usque 


ne de gloire à ceux qui ad mortem perseveran- 
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tibus corénam gloriæ 
promittere  dignatus 
es : béne + dic, quæ- 
sumus, coronam istam, 
et ancillæ tuæ, quæ 
illam accipit, concéde 
sic Cursum vitæ suæ 
consummäre  suæque 
professionis fidem ser- 
vare ut gloriæ et 
honGris corônam de 
lapide pretiso reci- 
pere mereätur a te, 
Jesu  Christe, rex 
gloriæ. Qui cum Deo 
Patre et Spiritu sancto 
vivis et regnas in sæ- 
cula sæculôrum. 
KR. Amen. 


combattent fidèlement 
jusqu’à la mort ; bénissez, 
nous vousen prions,cette 
couronne, et accordez à 
votre servante qui va la 
recevoirqu’elle achèvesa 
| course ici-bas de façon 
que, fidèle aux engage- 
ments de sa profession, 
elle reçoive un jour la 
couronne de gloire et 
d’honneur, ornée de pier- 
res précieuses de vous, 
Ô Seigneur Jésus-Christ, 
roi de gloire, qui avec le 
Père, et le Saint-Esprit, 
vivez et régnez dans les 
| siècles des siècles. 

| R. Ainsi soit-il. 


En Wdéposant la couronne sur la tête de la jubi- 


laire, le prêtre dit : 


ancilla 


A ccipe, 
Christi, hanc corônam 


in signum  cœléstis 
corônæ tibi ab ætérno 
Sponso Christo Jesu 
pro tuis méritis et 
labôribus tandem 
elargiéndæ. In nômine 


| Recevez, servante du 
| Christ, cette couronne 
| comme un gage de la 
|Couronne céleste que 
| vous recevrez un jour de 
Jésus, vot- éternel 
Epoux, en récompense 
de vos mérites et de vos 
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R. Ainsi soit-il. | KR. Amen. 


Après le chant du ps. Ecce quam bonum (p.228), 
le prêtre chante : 


Ÿ. O Dieu, confirmez,| Y. Confirma hoc, 
ce que vous avez opéré | Deus, quod uperätus 
en nous, | es in nobis, 


R. Du haut de votre R. A templo sancto 
saint temple qui est à |tuo quodest in Jerdsa- 


| 
[l 


Jérusalem. | lem. 
Ÿ. Seigneur, exaucez| Ÿ. Démine, exäudi 
ma prière, oratiônem meam, 


R Et que mes cris! LR. Et clamor meus 
s'élèvent jusqu’à vous. |ad te véniat. 
Ÿ Que le Seigneur| Ÿ. Déminus vobis- 


soit avec vous, cum, 
KR. Etavecvotreesprit.| R.Et cum sptritu 
| tuo. 
PRIONS. OREMUS. 


Nous vous prions,| Da nobis, quæsu- 


Seigneur, de nous ac-|mus Dômine, perse- 
corder la persévérance | veräntem in tua volun- 
dans l’accomplissement | tâte famulätum ut in 
de vos volontés, afin que diébus nostri: et mé- 
nous ayons le bonheur rito et numéro p6pu- 

| lus tibi sérviens au- 


de voir croître en méri- 
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geatur. Per Christum, 
Dôminum nostrum 


KR. Amen. 


tes et en nombre je peu- 
ple qui vous est consa- 
cré. Par le Christ notre 
Seigneur. 

KR. Ainsi soit-il. 


Puis le prêtre prononce sur les jubilaires la bé- 


nédiction suivante : 


Benekdicat 
Deus Pater, qui 


vobis 
vus 


creavit : et ab omni 
malo culpæ et pœnæ 
corporis 


animæ ,ue 
immünes vos præsér- 
vet in sæcula sæculo 
rum. 
R. Amen. 
Bene-Fdicat vos 
Deus Filius Déminus 
noster Jesus Chri-tus 
qui vos pretiôso suo 
sanguine rédem't det- 
que pacem cordis in 
præsénti, et in futéro 
pacem æternititis. 
KR. Amen. 
Bene-Fdicat 
Deus Spiritus Sanctus, 
qui vos sanctificavit ; 
et grâtiam suam copiô- 


VOS | 


Soyez bénis(bénies) du 
Père qui vous a créés 
(créées) ; qu il vous pré: 
serve de tout péché et de 
tout châtiment du corps 
et de l’âme, dans les 
siècles des sièc'es. 

R. Ainsi soit il. 

Soyez bénis (bénies) 
de Dieu le F:ls, notre 
Seigneur Jésus-Christ, 
qui vous a rachetés 
(racherées) de son sang 
précieux ; qu'il vous 
donne la paix du cœur 
en ce monde et la paix 
éternelle dans l’autre. 

R. Ainsi soit-il. 

Soyez bénis (bénies) 
de Dieu le Saint-Fsprit, 
qui vous a sanctifiés 
(sanctifiées) ; qu’il répan- 


Gr …— ” 
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oh vs = 


_— ue 


i 1 
1 
Fi M 
1! 
D'ORITE 
il 


en eat nm es pin. 
MR nt rnnenn nine. 


DURS | CRE Pme nnqnnuee cnrs iesmses 
ù bi hi Fo 


246 CÉRÉMONIAL DU JUBILÉ. 


de sur vous l’abondance|sam vobis inféndat, 
de ses grâces, afin que|ut omni benedictiône 
remplis (remplies) de'spirituäli repléti tan- 
toutes les bénédictions|dem inveniaämini in 
spirituelles, vous soyez |consértio illérum de 
admis (admises) un jour |quibus dictum est: 
dans la société de ceux| Beâti qui häbitant in 
dont il est écrit: Bien- | domo tua, Domine; in 
heureux, Seigneur, ceux | sæcula sæculérum lau- 
qui habitent votre mai-| dabunt te. 
son; ils vous loueront 
dans les siècles des 
siècles. 

KR. Ainsi soit-il. R. Amen. 


Pour finir, le Direrteur donne, avec la permis- 
sion de l'évêque du diocèse, la bénédiction du T. S. 
Sacrement, selon le rite ordinaire. Ou bien il donne 
la bénediction sacerdotale, comme il à été dit page 


9 
233. 


#- 
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INDULGENCES DU TIERS-ORDRE. 


Art. I. — Aperçu sur les indulgences. 


CHAPITRE I. 
NOTIONS GÉNÉRALES. 


1. — Quatre concessions d’'Indulgences 
ont été faites au Tiers-Ordre séculier de 
saint François: a) La Constitution Misericors 
Dei Filius du 30 mai 1883 accorde des In- 
dulgences propres au Tiers-Ordre : b) Le dé- 
cret du 31 janvier 1893 accorde aux Ter- 
tiaires toutes les Indulgences propres aux 
églises franciscaines en visitant leur église 
paroissiale, s'ils n’ont pas d'église francis- 
caine dans leur localité: c) Le Bref apostoli- 
que du 7 septembre 1901 accorde de nou- 
velles Indulgences propres au Tiers-Ordre : 


hi 
[| 
| 
f | 
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d) La Lettre du 17 mai 1909 communique 
aux Tertiaires séculiers toutes les Indul- 
gences propres au premier et au deuxième 
Ordre, ainsi qu’au Tiers-Ordre régulier. 

2. — Lorsque plusieurs Indulgences se 
présentent dans le même jour, il est néces- 
saire d'accomplir et de renouveler les con- 
ditions requises par chacune d'elles, excepté 
la confes ion, la communion ei le jeûne. 

8. — Toutes les Indulgences peuvent se 
gagner à partir de la veille de la fête à midi 
jusqu’à minuit du lendemain. 

4. — Lorsqu'une fête à laquelle est atta- 
chée une Indulgence, est fixée à deux jours 
différents dans l'Ordre et dans le Diocèse, 
les fidèles peuvent gagner cette Indulgence 
au jour qu'ils veulent, mais non pas deux 
fois. 

5. — Lorsque la solennité d'une fête est 
renvcyée, l'Indulgence suit cette solennité. 
Il n'en est pas de même si l'office et la 
messe seulement sont renvoyés. 

6. — Toutes les Indulgences que gagnent 
les Tertiaires comme Tertiaires sont appli- 
cables aux âmes du Purgatoire. 
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CHAPITRE Il. 


INDULGENCES PLÉNIÈRES. 
S I. Conditions requises. 


7. — Confession. — Les Tertiaires peuvent 
gagner les Indulgences plénières qui tom- 
bent dans la huitaine qui suit la confession, 
alors même qu'ils n'ont pas l'habitude de 
se confesser tous les huit jours, pourvu 
qu'ils accomplissent toutes les autres condi- 
tions prescrites. Si leur diocèse jouit d'un 
indult n'exigeant la confession que tous les 
quinze jours, ils peuvent s’y conformer (1). 

8. — Communion. — Elle doit se faire le 
jour même ou la veille, dans n'importe 
quelle église. 

9. — Prière. — Toujours requise et pro- 
portionnée, quant à sa longueur, à l’œuvre 
à laquelle est attachée l’indulgence, d'après 
l'usage généralement reçu; à moins qu’une 
prière spéciale ne so'* ‘ormellement indi- 
quée. 

10. — Visite d'une église. — Toujours pres- 


1. S. S. Pie X a exempté die la coi dition de confession de hui- 
tune les personnes qui communient chaque jour ou presque chaque 
Role. 
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crite, excepté pour les Indulgences indiquées 
aux n% 12, 15, 16 et 19. a) Les Indulgences 
indiquées 1. P. ou S. de KR (Stations di 
Rome) requièrent une visite dans une église 
où est érigée un: Friternité du Tiers Orüre ; 
b) Celles indiauées {. F. exigent une vi- 
site dans une église franciscaine, voir n 
1, b); ce) Les Tertiares que la maladie --m- 
pêche habituellement de sortir peuvent up- 
pléer à la visite en récitant cinq Pater et 
Ave. Si l'empêchement n'existe que l2 jour 
de l'Indulgence, ils peuvent faire la visite 
et gagner l’Indulgence n'importe quel jour 
dans la huitaine; d) Les Tertiaires vivant 
dans un établissement d'où ils ne peuvent 
sortir à volonté peuvent gagner les Indul- 
gences en visitant la chapelle de cet éta- 
blissement. 

11. — L’Indulgence attachée à la réunion 
mersuelle ne se gagne que dans les Fra. 
ternités érigées canoniquement. La réunion 
doit être présidée par le Directeur, à moins 
que celui-ci étant empêché ne permette aux 
l'ertiaires de se réunir, en faisant les prières 
ordinaires du Ritusl et en rempiaÇant l'ins- 


LM diner ir 
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$ II. Indulgence plé i:-e sans date fixe. 

12. — Chaque jour: 1° En récitant la cou- 
ronne franciscain® où de sept aliégresses 
le la sainte Vierge 20 En dis. ix Pater, 
Ave et &/ori: au tent nn du Souverain 
Pontfe, les Fertiaires "6 ragner les 
mêmes indulgences au: x : fort les 
Stations de Xcre et ji ive  Dlété 
la Portion. les Li Sa : Jérr :lem 
et le sa ctuaire de -à at : cques de Com- 
postelle. Ces nul aces 1° et 20 peuvent 

gagner plusieui is le jour et ne re- 
quièr: ni contes On, ni communion, ni 
prière ni: site 

13 Caqgre 5: 19 En assistant à la 
réunion mensu 2 nn Jour au choix de 
hacun et en v it n'importe quelle église. 


- 1 Le jour de la prise d’'habit: 2° Le 
la rofession; 3° Après une retraite 
JU: ; 40 À l’article de la mort. 


S IT! Bénédiction papale. 


16. Les ; .rtiaires ont droit à la béné- 


dic'ion papale deux fois par an. Cette béné- 
liciion est semblable À celle que l'on rece- 
\ directement du Souverain Pontife: elle 
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équivaut à une Indulgence plén'ère qui se 
gagne aux conditions ordinaires: mais la 
visite n’est pas prescrite. 

17. — Ces deux Bénédictions papales peur- 
vent se donner n'importe quel jour de l'an- 
née, pourvu que ce soit dans les conditions 
indiquées par le Rituel. 

18. — La Bénédiction papale ne peut se 
donner qu'une fois le jour et en public. 
Cependant les Tertaires empêchés de la re- 
cevoir, peuvent se faire appliquer l'Indul- 
gence plénière par tout prêtre, par mode 
d’Absolution générale. 


S IV. Bénédiction avec indulgence plénière 
ou Absolution générale. 


19. — Ne requiert pas de visite. Le Di- 
recteur ou, à son défaut, tout prêtre ap- 
prouvé peut donner cette Indulgence a) pu- 
bliquement et autant de fois qu'il est néces- 
saire le jour de la fête ou de la solennité 
ou le dimanche suivant, si ce jour de fête 
n'est pas fête de précepte; b) au confession- 
nal, après la confession, dès la veille toute 
la journée et je jour de la fête, comme ci- 
dessus. 

20. — Le prêtre tertiaire qui donne pu- 
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bliquement l'Absolution générale ou la Bé- 
nédiction papale gagne lui-même l'Indul- 
gence plénière. Le rrêtre tertiaire qui n'a 
pu recevoir l’Absolution générale au jour 
marqué, peut se la faire donner par son 
confesseur n'importe quel jour de la hui- 
taine. 


CHAPITRE III. 


INDULGENCES PARTIELLES. 


21. — Les Indulgences partielles accor- 


dées directement aux Tertiaires à certains 
jours de fête et à douze jours au choix de 
chacun avec l'approbation du Supéreur de 
l'Ordre, requièrent la visite d'une église où 
est érigée une F raternité, et une prière pour 
les besoins de l'Eglise. *e Calendrier rap- 
portera en leur place les jours de fêtes 
désignés. Ces jours-là jes Tertiaires gagnent 
7 ans et 7 quarantaines. 

22. — Pour les autres Indulgences accor- 
dées par la Règle à l'accomplissement de 
certaines bonnes œuvres, les seules condi- 
tions sont l'état de grâce et l'accomplisse- 
ment de l'œuvre indiquée. Voici ces œuvres : 
Assister à la messe et aux autres offices di- 
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vins; Assister à des assemblées générales 
ou particulières de Tertiaires; Donner l’hos- 
pitalité aux pauvres; Apaiser les querelles 
ou aider à les apaiser; Assister à une pro- 
cession; Accompagner le T. S. Sacrement 
ou réciter un Pater et un Ave au son de la 
cloche; Réciter cinq Pater et Ave pour l'E- 
glise ou les Tertiaires défunts: Assister à 
un enterrement; Ramener à son devoir ce- 
lui qui s'en était écarté ; Enseigner les 
commandements de Dieu et les autres cho- 
ses nécessaires au salut. Pour chacune de 
ces œuvres, 30) jours. 

23. — Les Indulgences partielles accor- 
dées pour la visite des églises franciscaines 
u°S 1, b) sont: 


POUR TOUS LES JOURS DE L'ANNÉE. 


Diman., 198 ans, 405 quarantaines, 300 jrs 
Lundi, 207 

Mardi, 

Merc., 

Jeudi, 

Vend. 

Samedi, 


Outre la visite de l'église, il faut encore 
la récitation de trois Pater, Ave et Gloria 


en l'honneur de la sainte Trinité. Les autres 
Indulgences des églises Franciscaines seront 
indiquées en leur place dans le Calendrier. 


EXPLICATION DES SIGNES. 


an. 
quarantaine. 
indulgence plénière (N° r\. 
ou S. R., Stations de Rome. 
Église Franciscaine (N° 10 a.) 
Église de la fraternité (N° rb), 
- après les lettres EF. indiquent les 
bénéficiaires de l'ind. communiquée, 
c.-à-d. Franciscains, Conventuels ou 
Capucins. Sans cette indication l’in- 
dulg. est commune aux trois Familles. 
Pour les fêtes qui ont un autre jour fixe dans le 
Calendrier Romain ou dans celui de la Province 
de Québec, nous avons indiqué ce jour entre 
parenthèses. Mais il est clair que l’on ne saurait 
gagner l’indulgence aux deux Jours. 


Calendrier perpétuel des Indulgences du 


A. — irsdulgences étrangères au Calendrier 
perpétuel. 


1° CHAQUE JOUR. 
Et pour chaque fois : Couronne franc. des VII Allégresses. 
Et pour chaque fois: 6 Pater, Ave et Gloria. 
5 Pater et Ave à l'autel du S. Sacrement. 
Communion spirituelle. 
Acte extérieur de vertu. 
Pour chacune des œuvres spécifiées : au N°22. 


2° El MOIS. 

Jour de la réunion. 

Autre jour au choix. 

Le 1° Mardi. ; 

Le 1° Vendredi, renouv. de. cons. au F+ e ou 1 de la Pro- 
fession. 

Le 1° Samedi, audition (céléb.) de la messe votive de 
l'Imm. Conc. (22 août 1906). ” ss 

Dernier Dimanche, méditation quotid. ‘de 30 min. | (con- 
fession et comm.). VAE 


3°  GHAQUE ANNÉE 


4 fois. 
2 fois. , 
Fête du titulaire de la chap. ‘de la Frai. 
XL Heures dans la dite chap. 
Retraite de 8 ours. (conf. et comm.). ; 

4 DANS LE C'URS DE LA VIE. 
Jour de la vêture (conf. et com.). 

» profession (conf. et com.). ; 
Audition (céléb.) d’une 1"° messe (5 mai 1909). 
$oe anniversaire de la profession (22 août 1906) 
Un jour au choix. ie - 

Article de la mort. 
Port de l’habit à l’art. de la mort. 
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QU) QU) ut 
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3a 


Bén. (ou Abs.) 
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0e 
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| 


Fe 
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CALENDRIER PERPÉTUEL 


B. — Indulgences fixes et mobiles 
du Calendrier perpétuel. 
JANVIER. 
1 CIRCONCISION. Te 
6 ÉPIPHANIE. 


14 (ou le 2° Dim. après l'Épiph.). Triomphe du S. Nom 
D D ER ein À se 
B. Bernard de Corléon. 
16 SS. Bérard et comp. . . 
23 Épousailles de la T. S. V. 
30 Ste Hyacinthe. è 
31 B* Louise Albertoni. ie A Dr D er 
Le Vend. avant la Septuag. (Chem. de la Croix) 
A SRE DEN Re UE NT 
Dim. de la Septuag.. de Sexag. et de Quinq. 


FÉVRIER. 


1 B. André de Segni. 
2 PURIFICATION. . . . . . 
Chacun des jours de l’octave. 
3 B. Odoric (du 14 janv.). 
4 S. Joseph de Léonisse. STE 
5 SS. Pierre Baptiste et autres (ou le 15). 
13 B* Viridiane. Su ar NU 
19 S. Conrad. SE PETER 
21 S' Angèle de Mérici (ou le 31-mai},, . . 
22 Ste Marguerite de Cortone (ou le 25/26). 
CENDRES. NE 


Un vendredi du Carême au choix. + 
Les autres jours du Carême non mentionnés. 
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1883 | 1901 1909 


ÿ 30 a. 30 q. Eft. | ]. P. Eft. | Abs. 
S. de KR. | | 
ER a. 30 q. Eft. ! I. P. Eft. |  $ÿ Abs. 
S. de KR. | (IP. EF. Cap 
| 1. P. EF. 
: | | I. P.EF. Cap 
I. P. Eft. EE LE 
FR TER. | 
PA AR le 22 | LP EF.Fr.Con 
| L P.EF. Fr Ce 
x) | Abs LP EF 
{ 30 a. 30 q. Eft. | 
| S.deR. | 
| 
HUris 
E. P. PA, SN De Cp. 
l F,Ek: | Abs. 
! Jo a. Eft. 
. P. Eft. LL E EF Ce 
EL P.EF. Cp. 
I. P. Eft. 1 P, ÊE. 
MN ED 25 5 NT 
L. PER LR ER LC: 
EL FER EL PIEr, 
a TE J. P. Eft. Ét-hr, 
L 15 a. 15 q. Eft. 
S. de K. 
| LP: EF, Cy 


(10 a. 10q.Eft. | | 
) S.deR. | | 


CALENDRIER PERPÉTUEL 
tt 


MARS. 


5 S. Jean-Joseph de la Croix. 
6 S'e Colette. ; 
S'e Catherine de Bologne. 
S. Joseph (1). 
S. Bienvenu (1906). 
B. Diégo de Cadix. 
ANNONCIATION. 
B°° Angèle de Foligno (1905). 
IV Dim. de Carême. . 


Dim. des Rameaux (2). 


3 premiers jours de la Semaine Sainte. 
Jeudi-Saint. 

Vendredi-Saint et Samedi- Saint. 
PAQUES. 


Chaque jour de l’Octave. 
Dimanche de Quasimodo. 

(1) Les ind. de la Fête de S. Joseph ne sont plus 
transférées depuis le décret du 24 juillet 1911. 
(2) Le premier des XIII Mardis de S. Antoine tombe 

entre le 16 et le 20 mars (1894). es 


AVRIL. 
. Benoît le Maure. 
. Raphaël, Renouvellement de la profession. 
. Egide d'Assise (du 20). : ET 


. Fidèle de Sigmaringen. 
. MARC. ; 

>. Paui de la Croix. 
. Luchésius. 


Our à QG AU) 


D D D D — 
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CONCESSIONS DIRECTES Communieation 
1883 1901 1909 


EF. 
EF. 
EF. 
FF. 
LP: 
EF, 


Det De Pet es ae End et pee 
Pa 


Abs. 


| Abs. 
Abs. 
Abs. 
fI.P.EF. (3 Pater 
| Ave et Gloria). 
| 30a.30q. Eft. < 
| 30a.30 q.Eft.£ 


| | 
| 30 a.30q.Eft.S.R. | 


CALENDRIER PERPÉTUEL 


[TI Dim. après Pâques (Solen. de S. AFP 
Chaque jour des optses 
ASCENSION. 


MAI, 
3 INVENTION DE LA STE CRoIx. 
11 B. Benoît d'Urbino. 
S. Pierre Régalat. 
S. Pascal Baylon. . 
18 S. Félix de Cantalice. 
S. Yves. 
20 S. Bernardin de Sienne. 
22 BS Humiliane. 
23 B. Crispin de Viterbe. 
30 S. Ferdinand. : 
31 B. Félix de Nicosie. 
Vigile de la Pentecôte. 
PENTECOTE. 


Chaque jour de l’'Octave. 
TRINITÉ, 


FÊTE-DIEU. 
SACRÉ-CŒUR. 


JUIN. 
3 B. André de Spello. 

13 S . Antoine de Padoue. 

i9 b° Micheline. 

20 ét re deS. Antoine. 


SOLENNITÉ DE S, JEAN- BAPTISTE (fixée au Dim. 


avant la S. Pierre. 
29 SS. PIERRE ET PAUL. 
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| CONCESSIONS DIRECTES 


1883 


froa-10q.Eft.S.R. 
Abs.— 30 a. 30 q. 

( Eft.S. de R. 

30a.30q.Eft.S.R. 


| 


l 


| 
l 
| 


1901 


SR CR * 4 


7 à. 7 q. Eft. 
2. FER. 
1. P. Eft. 
LFP EE 


li. P. Ef. 


I, P. Eft. 


I. P. Eft. 
I. P, Eft, 


Communication 
1909 


I 


+, EF, 


Abs. 1. P. EF. 


E P'EE.E£S 
LE RBr. 

0 mn 

1. P. EF. Cv. Ce 
1. PF. BF. Cr. 

L RE 
LEEE CE 

I. P. EF, Cp. 

1. P. EF, Cv. 

(I. P.EF.(3 Parier 
À ve et Gloria). 
({ Abs. — I. P. Eft. 
* 3 Pater, Aveet 
{ Gloria. 


F 


| 


I 
I 
I 
l 


Abs. — 10a. 10q. 
ÊE. 

LEE. Cr 

“PE. 

: PF. EF, 

. P. EF, Cv. 


10 a. EF. 
Abs. — 10 a. EF. : 


tu SE EE SEE SE SOS ESRI ne dé is nd dns en 


TOR SET ERE EP: 20 DE QUES IRPÉE ELA DDR DS 


CALENDRIER PERPÉTUEL 


JUILLET, 
VISITATION, . : 
S. Laurent de Brindes. . 
S' Élisabeth de Portugal. 
S. N'colas et Comp. 
S. Bonaventure, De 
B. Angéline de Marsciano. 
S. François Solario. . 
B*° M.-Martinengo. 


AOUT., 
PORTIONCULE (de midi de la veille à minuit du jour 


même). 

S. Dominique. . . 

Ste Claire d'Assise. 

ASSOMPTION. . 

Roch (ou le 18). . . . 

Ste Claire de Montefalco. 

5. Louis d'Anjou. 

S. Louis Roi. ECO M M Le 

Le Dim. après l’octave de PAssomption, VII Allé- 
gresses de Marie (1906). . . . . . . . . . 


SEPTEMBRE. 


B* Isabelle. . 

S'° Rose de Viterbe. 

NATIVITÉ DE MARIE, x 

B. Bernard d'Offide (1905). 

S' Véronique (ou le 9 juillet). 

Exaltation de la Ste Croix. PURE ue 

IMPRESSION DES STIGMATES DE NOTRE PÈRE SAINT 
le 
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1883 | 1901 1909 
PR RS EN RE RS ER 
| | 
|7a.7a.Eft. | Abs 
[LPEN  |IP.EF.C | 
7 4. 7 q. Eft. | SX JS d'à MMS As 
| L P. EF. Fr 
| I. P. Eft. , L P.EF. 
| LP. EF. Cv | 
| L P.EF. 
| | L P.EF. Cv 
| | 
[.P.toties quot. | 
| 
| UE P. EF. ‘r 
I. P. Eft. Abs. —- 1. P. EF. 
| IL. P.Ef. Ab: — ji. P.EF. JE 
| L. P. Eft. ji i. EF. Cv. Cp. DE - 
| : P, EF. Cv 810 
FL PE i. P. EF. Vis 
Abs. — 7. a. Eft, | I. P. EF. F7 
| Abs. — L. P.E | 
va I. P. EF. Cv 
. P. Eft. I. P. EF j 
| I. P. Eft. L hd Le 
Pr | ÉRERC 
| [. P.Efñt. PE SEC::0 
| 7 a. 7 q. Eft. | 
f7a7q. Et. | | I. P. EF. l | 
| Abs. | | Hi | 


CALENDRIER PERPÉTUEL 
en . 


. Joseph de Cupertino. 
>. Pacifique de San Sévérino. 
. Elzéar. ; 
S. Michel. 
Chacun des jours des IV Temps. 


OCTOBRE. 
SS. Anges Gardiens. 
N.S. P.S. FRANCOIS. 
Chaque jour de 1 Octave, 
S'e Marie-F dE des V Plaies. 
Octave de N. P.S. dede 
S. Séraphin. x 
SS. Daniel et Comp. . 
S. Pierre d’Alcantara. TE 
S. Jean de Capistran (ou le 2 3 mars). 
B. Bonaventure de Potenza. 
B. Ange d’Acri. ; 
B. Thomas de Florence. 


NOVEMBRE. 


! 
| 
re : 
ii P 
EE, M 
ë # 
+: 0 
1 : 
il 


C9 19 9 me mu met ne 
PA + L 


22 j 
tee éeonéeéten aptes pra 
en 
-- mea ant 


TOUSSAINT. 
S. Didace (ou le lendemain | 
St Agnès d'Assise { 1895). 


atrmn-més 


22 


STE ÉLISABETH. 
Présentation. 

S'e Catherine. 

S. Léonard de Port Maurice. 
B*° Delphine. : 

S. Jacques de la Marche. 
TOUSSAINT de l'Ordre. 


Poeme MERS eme sun 


A + 
nn ne 70 CONNUE 


PTS 
“ « 


Commémoraison des défunts des IIi Ordres. 
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CONCESSIONS DIRECTES 


| 1883 | 1901 | 1909 


10a.10q.Eft.S.R. 


| I. P. Eft. 


| 


k PER. 


| 1. P. Eft. 


| PS AE 2: À 


| 1. P. Eft. 


| L. P. Eft. 


Abs.— 7 a. 7q.Eft. | 


7 a.7 q. Eft. 


+. PES 
I, P. Ef. 


| Communication 


UT 


> 
0 
n 


lo vol Do D 
D UT UT TT LR 


pre 
VÉ von mES vus 


L 
L. 
I. 
I. 

pour 
I. 


s—# PIÈEF. 


EF. Cv. Cp. 


EF. Cv. 
AS 
EF. Cv. 


EF. Fr. Cv. 


EF. Fr. Cp. 
EF. Fr. 


ie } 
ren.de la pr. 
. EF. Fr. Cp. 


CALENDRIER PERPÉTUEL 


——————— 2 


DÉCEMBRE. 


[%, 116, IV, Dim. et chacun des jours des IV Temps 
CURE 2e ON PR OO D AU ORNE 2: 

I11° Dim. de l'Avent. 

B. Humble de Bisignano. 

IMMACULÉE-CONCEPTION. 


Invention du corps de N. S. Père. 

Octave de l’Immaculée-Conception. 

S. Josaphat (ou 14 nov.). 

Vigile de Noël. EN RE NT LT 
NCEL, Messes de minuit et de l'aurore, chacune. 


Le jour. 

S. Etienne. 

CS 
SS. Innocents. . 
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CONCESSIONS DIRECTES | Communication 
1888 | 1901 | 1909 


. nn nn 
| 


nps 104.10 q. Eft.S.R. | 


| 

15a.15 q. Eft.S.R. | 
| . P. EF. 

Oa.ËF.-T.P.Eft. 


[ 
Abs. I 
| ÎL P. EF. Cv. 
Ï 
I 
I 


154.15 q.Eft. SR. | 
ne. 1$a.15 q.Eft. SR. 
Abs.—[.P.Eft.S.R. 
50 a. 30 q. Eft. S.R. | 
> »» » 


> » » 


D A 2 ANA NES 2e En 2 2 


| DEUXIÈME PARTIE 


LA VIE FRANCISCAINE. 


[. Règlement de vie et prières quo- 
tidiennes. 


IL. La sainte Messe. 
III. Le saint Office. 
; IV. Dévotions franciseaines. 


à V. Abrégé de la vie des Saints. 
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LA VIE FRANCISCAINE 
a ——— 


MODÈLE D'UN RÈGLEMENT DE VIE 


PROPOSÉ AUX FRÈRES ET AUX SŒURS DU 
TIERS-ORDRE., 


Qui KRegulæ vivit, Deo vivit. 
Qui vit d'après la règle vit pour 
Dieu 
(Saix Tr GRéÉGoIRE Dr Nvssg.} 
La perfection à laquelle sont appelés les 
frères et les Sœurs de la Pénitence con- 
siste essentiellement À conformer sa vie 
la très sainte volonté de Dieu. Pour tendre 
efficacement à cette fin. ils doivent se tra 
cer un bon règlement qui, avant été ap 
prouvé par le directeur, deviendra pour eux 
l'expression de la volonté divine. Ainsi. tou- 
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tes leurs actions auront le mérite de l'o- 
béissance; leurs exercices de piété étant 
déterminés, et faits autant que possible à 
l'heure fixée, seront pratiqués avec plus 
d'exactitude et de fruit. 

Nous leur offrons ici un plan de règle- 
ment de vie que chacun pourra modifier, 
en l'adaptant aux exigences de son état et 
de sa position. Bien que les Tertiaires, ap- 
pelés à vivre au milieu du monde, ne puis- 
sent point régler tous leurs exercices com- 
me les religieux, il leur sera utile et même 
nécessaire de se prescrire ceux qu'ils pour- 
ront faire et les moments auxquels ils de- 
vront les accomplir. Ils éviteront à cet 
égard deux excès également préjudiciables 
à leur avancement spirituel: l'esprit de con- 
trainte, qui ne voudrait souffrir le moindre 
dérangement dans les dévotions. lors même 
que la charité, le devoir ou toute autre 
nécessité le réclamerait: et l'inconstance, 
qui les changerait ou les supprimerait sous 
le plus léger prétexte. S'il leur arrive de ne 
pouvoir accomplir tous les points du rè- 
glement, ïls doivent imiter le matelot. qui, 
se voyant contraint par la tempête de je- 
ter à la mer une partie de ses marchan- 
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dises, sacrifie ce qu'il a de moins précieux. 
à regret, et le plus tard possible. C'est sui. 
vre la Règle, dit saint Bernard, que de s'en 
écarter à propos. 

On à réuni dans ce projet de Règlement 
les exercices ordinaires de la vie chrétien- 
ne, et Ceux qui sont prescrits par la Rè- 
gle du Tiers-Ordre. On y indique les pra- 
tiques que les maîtres de la vie spirituelle 
nous proposent comme étant les plus pro- 
pres à conduire les âmes à la perfection. 
Chacun devra faire entrer dans son règle- 
ment particulier. d'abord les obligations du 
chrétien et les devoirs formulés par la Rè- 
gle; après quoi il choisira. parmi les prati- 
ques indiquées, celles qui répondent à son 
attrait, en évitant de trop se surcharger et 
de nuire aux devoirs de son état. 


$ Î. — CHAQUE Jour. 


1° Du lever. — Ayez une heure fixe pour 
votre lever et votre coucher. Le bien de 
votre âme et votre santé demandent que 
vous ne prolongiez pas trop votre sommeil. 
— Dès le réveil, élevez votre cœur vers 
Dieu, prononcez avec piété les noms de 
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Jésus, Marie, Joseph, et munissez-vous du 
signe de la croix. L'heure arrivée, le- 
vez-vous promptement. Sainte ‘Thérèse avait 
coutume de dire à ses religieuses que, lors- 
que le moment de se lever est arrivé. il 
faut sortir du lit comme si le feu y était. 
Saint Nil disait qu'il y a des démons dont 
l'emploi et de recueillir les prémices du 
jour. Offrez à Dieu ce premier acte de mor- 
tification et votre journée sera bénie. -— 
Après le lever. mettez vous à genoux, bai- 
sez humblement la terre: offrez À Dieu 
votre cœur et les actions de la journée par 
les mains de la très sainte Vierge; c'est 
là un secret merveilleux pour rendre vos 
actions méritoires et vous enrichir bien vite 
pour le ciel (')}, Habillez-vous modestement 
en vous entretenant de quelques saintes 
pensées. ou en récitant quelques prières vo- 
cales afin de vous maintenir dans le re- 
cueillement et de vous préparer à l'oraison. 
— Ne paraissez devant personne sans être 
convenablement vêtu, n'accordez jamais rien 
aux vanités de la toilette. vous souvenant 


Sainte Mechtilde entendit un jour une voix du ciel qui lui 
disait: 4 Oh! que vous êtes heureux, vous qui vivez sur la terre 
qui pouvez chaque jour acquérir de nouveaux mérites ! » 


‘ 
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que, par votre profession vous avez renoncé 
aux pompes du siècle et embrassé une vie 
de pénitence. 

2° De la prière et de l'oraison. -- Faites 
la prière vocale immédiatement après votre 
lever, et avant de vaquer à vos OCCupa- 
uons. Ne la retardez pas, à moins d’une 
circonstance urgente et imprévue: vous vous 
exposeriez à la faire avec dissipation. et 


peut-être à l'omettre entièrement. — Si vous 
le pouvez, consacrez environ une demi-heure 
à la prière et à l'oraison mentale, — Sans 


la pratique de l'oraison mentale. nc comp: 
LEZ pas pouvoir avancer dans la perfection. 
« Celui, dit sainte Thérèse. qui omet l'orai- 
Son, n'a pas besoin que les démons le por- 
tent à l'enfer, il s'y jette lui-même: mais 
faire oraison et persévérer dans le péché 
ou dans la tiédeur sont deux choses incom- 
patibles. » Gerson va jusqu'à dire que ce- 
lui qui ne médite pas ne peut sans un mi- 
racle vivre chrétiennement. -- A Ja fin de 
l'oraison, n'oubliez pas l'examen de pré- 
voyance, dont on parlera plus loin. —- Pré- 
parez dès la veille un sujet d'oraison. lisez- 
le si vous le pouvez et pensez-y dès votre 
réveil; celui qui néglige de préparer son 
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oraison finit par l'abandonner ou la faire 
si mal, que cela équivaut à l'omettre com- 
plètement. — « Regardez comme un jour 
perdu, dit saint Léonard de Port-Maurice, 
celui où vous ne faites pas oraison. » Si 
vous en étiez empêché par quelque obsta- 
cle, suppléez-y, dès que vous le pourrez, 
par quelques pieuses réflexions ou par une 
lecture méditée. Terminez toujours votre 
oraison en prenant quelques résolutions pra- 
tiques. Proposez-vous en même temps de 
gagner toutes les indulgences attachées aux 
différents exercices de la journée. 


3° De la sainte Messe. — Conformément 
à ce que vous prescrit la Règle, assistez 
au saint sacrifice tous les jours, s’il est 
possible, et proposez-vous-y quelques fins 
particulières, comme serait d'obtenir une 
grâce et d'acquérir une vertu. etc. M. de 
Bernières disait: « J'aimerais mieux perdre 
le monde entier, si je le possédais, qu’une 
seule messe. O mon Jésus, quel trésor ines- 
timable nous avons en vous, si nous sa- 
savions le connaître! » — Lorsque vous ne 
recevrez pas la communion sacramentelle, 
faites au moins la communion spirituelle, — 
Si vous ne trouvez pas d'autre temps pour 
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vaquer à l'oraison, vous pourriez la faire 
pendant la messe, en ayant soin néanmoins 
de vous unir au prêtre, particulièrement à 
l'offertoire, à l'élévation et à la communion 


49 De l'office divin. — Si vous récitez le 
saint office, que ce soit toujours avec piété: 
pour cela, recueillez-vous un instant avant 
de commencer, dirigez votre intention; at- 
tachez-vous à suivre le sens des psaumes, 
OU, si vous ne comprenez point le latin. 
OCCupez-vous intérieurement de quelques 
saintes pensées. « Une excellente manière 
de prier, dit sainte Thérèse, c'est de nous 
représenter Jésus-Christ priant en nous et 
avec nous, et de prier en union avec lui, 
Par sa bouche, et par son cœur. » — 
L'office terminé, recueillez-vous un instant 
pour demander pardon à Dieu des fautes 
que vous auriez pu commettre, c'est Je 
conseil, que vous donne saint Charles Bor- 
romée. — Si vous récitez l'office dominical 
ou des Pater, que ce soit avec la même 
piété. Vous n'oublierez pas les prières que 
la Règle vous prescrit pour les défunts. — 
Récitez tous les jours la station du Très 
Saint Sacrement et si vous le pouvez, la 
couronne franciscaine, si riches en indul- 
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gences. Ces deux pratiques doivent être 
chères entre toutes aux enfants de saint 
François. 


5° Du travail. — Les Frères et les Sœurs 
de la Pénitence doivent se rappeler que 
le travail fait partie de la grande loi de 
l’expiation imposée aux enfants d'Adam. 
Quelle que soit donc votre position, ne 
vous en croyez pas exempt. — ffaites pas- 
ser avant tout les devoirs de votre état, 
sachant bien qu'en cela consiste principa- 
lement votre sanctification. -- Si la divine 
Providence vous a placé dans une condi- 
tion laborieuse, rappelez-vous qu'un grand 
nombre de saints, et particulièrement dans 
notre Ordre, ont quitté la haute position 
dans laquelle ils étaient nés pour y em- 
brasser une vie obscure et pénible, pour 
s'y sanctifier avec plus de mérite et de 
sûreté. Remettez-vous « devant les veux 
l'exemple de Jésus-Christ, le grand mo- 
dèle des prédestinés, qui a voulu choisir 
cet état de labeur pour sa sainte Mère 
et pour saint Joseph, et gagner lui-même 
son pain à la sueur de son front. — Abp- 
portez à votre travail toute la diligence dont 
vous êtes capable, qu'il soit pour vous ou 
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pour les autres, vous souvenant que c'est 
avant tout pour Dieu et pour le ciel que 
vous devez travailler. — Nous croyons inu- 
tile de rappeler aux Tertiaires la loi si 
importante de la sanctification du diman- 
che; nous ne pouvons pas supposer qu'ils 
la transgressent et donnent jamais un pa- 
reil scandale. 

6° Esprit intérieur. — Un moyen facile 
de sanctifier ses actions. même les plus 
communes, c'est, avant de les commencer. 
de purifier son intention, et de les offrir à 
Dieu (!) pour sa plus grande gloire. C'est 
là. dit saint Léonard de Port-Maurice, un 
secret qui wous fera d'immenses profits 
pour l'éternité sans qu'il vous en coûte. — 
Dans votre travail, occupez-vous de quelque 
sainte pensée et de quelque pieuse affec: 
tion. « Voulez-vous un paradis anticipé sur 
la terre. ajoute le même bienheureux, et 
une compagnie sûre pour arriver rapide- 
ment à la perfection? Vivez intérieurement 
recueilli, et marchez en la sainte présence 
de Dieu. Que cette divine présence soit 


1. Notre-Seigneur révéla à sainte Gertrude que les actions les plus 
méritoires et dont Dieu est le plus glorifié sont celles qui lui sont 
offertes en mémoire de la sainte Passion. 
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douce et amoureuse, sans la moindre con- 
trainte, car elle ne doit pas consister dans 
un travail fatigant de l'imagination, mais 
simplement dans des actes de foi et d4- 
mour. » Sainte Thérèse assure que si l'on 
persévérait pendant une année à marcher 
en la sainte présence &e Dieu, on se trou- 
verait, à la fin, au comble de la per‘ection 
sans s'en douter. — Les oraisons jacula- 
toires sont un des moyens les plus propres 
à entrecenir l'esprit intérieur. « Prononcez- 
les avec ferveur, dit saint Léonard de Port- 
Maurice; elles sont comme des traits d'a- 
mour qui vont droit au cœur de Dieu et 
qui enrichissent notre âme d’une multitude 
de mérites. » 


7° Repas. ‘— Dites avec attention les 
prières que la Règle vous prescrit, avant 
et après les repas, et sanctifiez cette action 
toute matérielle en l'offrant à Dieu, selon 
le conseil que l’Apôtre nous en donne. — 
Ne sortez jamais de table sans vous être 
imposé quelque mortification. Les maîtres 
de la vie spirituelle nous disent que la 
mortification du goût est le premier degré 
pour gravir la montagne de la perfection. 
Tous le: Saints l'ont pratiquée. beaucoup 
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même se isont montrés saintement ingé- 
nieux dans l'exercice de cette vertu. Parmi 
les nombreuses pénitences que saint Léo- 
nard de Port-Maurice s'était imposées, nous 
remarquons celle-ci: « J'offrirai à Dieu les 
prémices des fruits qui paraîtront à table 
en m'abstenant d'en manger; quant aux 
autres, j'en laisserai toujours quelque chose, 
spécialement de ceux pour lesquels je me 
sentirais avoir plus de goût. » Saint Louis 
de Gonzague faisait dans ses repas la part 
de i'Ange gardien, en se privant de quelque 
petite chose qui eût flatté sa sensualité. — 
Observez les jeûnes et les abstinences pres- 
crits par la sainte Règle: et si vous en 
aviez été ‘légitimement dispensé, ne man. 
quez pas d'accomplir fidèlement la pratique 
qui vous a été imposée corne compensa- 
tion. 


8 Lecture spirituelle. — Nourrissez cha- 
que jour votre âme par quelque pieuse lec- 
ture. Saint François de Sales disait que la 
lecture spirituelle est l''uile de la lampe 
de l'oraison; c'est là en effet que l'on puise 
les pensées et les réflexions dont l'oraison 
se nourrit — Saint Philippe de Néri re- 
commandait de préférence les livres com- 
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posés par des Saints, ou qui traitent de la 
vie des Saints. Après l'Imitation, le plus 
beau livre sorti de la main des hommes, 
nous recommandons de lire la vie et les œu- 
vres de notre Père Saint François et des 
Saints de l'Ordre, les œuvres de Saint Frar 
çois de Sales, de saint Alphonse de Liguw _ 
et de saint Léonard de Port-Maurice, reli- 
gieux de notre Ordre. — Ceux qui ne pour- 
ront point faire tous les jours la lecture 
spirituelle y consacreront un peu plus de 
temps les jours de dimanche et de fête. 

Quant à la manière de la faire, voici le 
Conseil que vous donne saint Léonard de 
Port-Maurice. « Il convient de lire lente- 
ment, posément, et lorsque, en lisant, on 
rencontre quelque vérité qui va au cœur, 
et produit une impression salutaire, on doit 
fermer le livre et élever son esprit vers 
Dieu en ruminant cette vérité. Observez l'a. 
beille: quand elle a trouvé une fleur char- 
gée de ce suc qu'elle cherche pour con- 
fectionner son miel, elle ne se contente 
pas de s'y arrêter une seule fois, mais elle 
y retourne jusqu’à ce qu'elle en ait extrait. 
autant qu'il est possible, tout le suc dont 
elle à besoin, Ainsi rencontrez-vous une belle 
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So mm me me mena 


vérité, arrêtez-vous-y, pesez-là mûrement, ex- 
citez quelques bons sentiments dans votre 
cœur; puis, ce moment de recueillement 
passé, reprenez la lecture en continuant à 
l'entremêler d'un peu de méditation. J'ose 
dire, qu’une seule page d'un bon livre, lus 
de la manière indiquée, produira parfois 
plus de fruit qu'une heure entière d'orai- 
son au pied des autels. » 


9 visite au Saint Sacrement. —- Ména- 
gez-vous, si vous le pouvez, quelque mo- 
ment pour faire tous les soirs une visite au 
Très Saint Sacrement et à la Sainte Vierge. 
Cette pratique a toujours fait les délices 
des Saints. Sainte Elisabeth de Hongrie 
n'avait pas de pl 4-uces jouissances que 
de visiter le Trè. :. Sacrement. Si elle 
trouvait l’église fe,: 16e, elle en baisait la 
porte, la serrure ec les murs extérieurs par 
un élan d'amour pour Jésus-Christ qui y 
résidait. Un saint religieux ne se lassait Jja- 
mais de visiter le Saint Sacrement; soit 
qu'on l'appelât à la porte, soit qu'il retour- 
nât à sa cellule, ou qu'il allât par la mai- 
son, 1l renouvelait toujours ses visites À son 
bien-aimé Seigneur, en sorte qu'il passait 
à peine une heure dans la Journée sans lui 
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rendre ses hommages. Lorsque le vénérable 
Frère François de l’Enfant-Jésus passait de- 
vant une église, il ne pouvait s'empêcher 
d'y entrer pour visiter le Saint Sacrement, 
disant qu'il ne convenait pas à un ami de 
passer devant la maison de son ami sans 
entrer pour le saluer et lui dire au moins 
un petit mot. Mais il ne se contentait pas 
de dire un mot, il y restait le plus long- 
temps possible. Le KR. P. Balthasar Alva- 
rez versait des larmes en voyant les palais 
des grands remplis de gens qui font leur 
cour à un homme dont ils espèrent quelque 
misérable satisfaction, tandis qu’on aban- 
donne les églises, où réside le souverain 
Maître du monde, riche de biens immenses 
et éternels. — Aimons Jésus comme l'ai- 
maient les Saints, et, comme eux, nous 
trouverons du temps pour le visiter. 


10° Examen de conscience. — Tous les 
matins, après votre oraison, faites l'exa- 
men de prévoyance ; il consiste à rechercher 
les bonnes œuvres à faire ce jour-là, les 
occasions à éviter, et à prendre des résolu- 
tion sur chacun de ces points. — Les Âmes 
désireuses de leur perfection ne manquent 
pas de faire, vers le milieu du jour, l'exa- 
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men particulier ; il a pour objet quelque dé- 
faut particulier, par exemple la passion do- 
minante, afin de l'extirper, ou une vertu 
dont on a le plus besoin, pour l'acquérir. 
Ne limitez point la durée de la lutte contre 
votre passion dominante. Saint Ignace com- 
battit pendant trente ans la vaine gloire: 
saint François de Sales travailla pendant 
toute sa vie à acquérir la douceur, et saint 
Vincent de Paul, l'humilité. — Faites tous 
les soirs l'examen général de la conscience 
sur l'emploi de la journée. Sans cette dis- 
cussion des aîtes de tous les jours, vous ne 
ferez pas un seul pas dans la perfection. 
— ÎImposez-vous une pénitence pour vous 
punir des fautes que vous aurez commises : 
n'oubliez pas d’expier par la récitation: de 
trois Pater, ainsi que vous prescrit la Rè:- 
gle, tout jurement échappé dans la jour- 
née (1). 

110 Coucher. — Après avoir fait votre 
prière du soir, l'examen de conscience, et 
préparé votre sujet d'oraison, couchez-vous 
modestement. Saint François d: Sales veut 
qu'on se couche et qu'on dorme avec au- 


1. V. pp. sor et 502, Méthode d'examen particulier et examen de 
régularité. 
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tant de modestie que si Notre-Seigneur, se 
montrant visiblement, nous ordonnait de 
le faire en sa présence. — Ne vous couchez 
pas Sans avoir jeté de l'eau bénite sur 
votre lit, vous être muni du signe de la 
croix et avoir prononcé pieusement les doux 
noms de Jésus, Marie, Joseph. — Après 
avoir offert à Dieu votre somineil, endor- 
mez-Vous en vous occupant de quelque 
pieuse pensée. Si, pendant la nuit, il vous 
arrive quelque insomnie, que votre esprit 
et votre Cœur se portent vers Dieu: récitez 
quelques prières vocales ou livrez-vous à 
quelque pieuse réflexion. Rappelons ia ce 
que nous avons déjà dit dans l'explication 
de la Règle, sur l'utilité de faire en fa- 
mälle la prière du soir. 


S II. —— CHAQUE SEMAINE. 


0 Strutntt nn dé rire nant an a rc 


1° Confession. — Confessez-vous tous les 
huit jours, ou au moins deux fois par mois, 
afin de pouvoir gagner les indulgences. 
— Faites chacune de vos confessions com:- 
me si elle devait être la dernière. Il fut 
révélé à sainte Thérèse que beaucoup d'â- 
mes sont damnées pour avoir fait de mau- 
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vaises confessions. Apportez donc à un acte 
si important tout le soin qu'il mérite. — La 
confession terminée, ne vous arrêtez point 
à tenir des discours inutiles « Retirez-vous 
aussitôt, dit saint Léonard de Port-Mau- 
rice, à moins que vous n'ayez quelque 
doute à éclaircir ou quelque conseil à de- 
mander., » La bienheureuse Ursule Benin- 
casa disait à ses religieuses: « Suyez brè- 
ves, mes filles; dites simplement vos péchés 
et rien de plus. » Choisissez un bon direc- 
teur, qui soit pieux et éclairé, doux et 
ferme, et une fois que vous l'aurez trouvé, 
ne changez pas facilement et abandonnez- 
vous entièrement à sa conduite: ne consi- 
dérez point sa personne, mais Jésus-Christ 
dont il est le ministre. — Conformez-vous 
à ses avis, vous souvenant que les œuvres 
même les plus saintes perdent leur mérit= 
dès qu'elles sont faites contrairement à l'e- 
béissance. — «Celui, dit saint Bernard, 
qui s'établit le juge et le maître de sa pro- 
pre conduite se donne pour disciple à un 
fou. » 

20 Communion. — N'omettez point les 
communions prescrites par la Règle et par 
les Constitutions de l'Ordre. —— Efforcez- 
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vous de vous rendre digne de La commu- 
nion fréquente; c'est là seulement que vous 
trouverez avec abondance la nourriture né- 
cessaire à votre âme, un remède salutaire 
à toutes vos infirmités spirituelles, et La 
victoire sur tous vos ennemis, — Sainte Thé- 
rèse eût passé à travers une forêt d'épées 
pour aller communier. — Ne négligez point 
la préparation et l'action de grâces. « Après 
la communion, dit sainte Thérèse. songeons 
à nos intérêts; Dieu paye bien son loyer, 
si on lui fait bon accueil. » — «Il n'y a 
point d’oraison plus agréable à Dieu et plus 
utile à l'âme, ajoute saint Liguori, que 
celle qui se fait dans l'action de grâces 
après la communion. » 

3° Sanctification de la semaine. — C'est 
une pieuse pratique de consacrer chacun 
des jours de la semaine à une dévotion par- 
ticulière: le dimanche, à la très sainte Tri- 
nité; le lundi, aux Âmes du purgatoire (!\: 


A 


le mardi, aux saints Anges et à saint An- 


1. Unreligieux de Saint-François étant venu visiter sainte Mar- 
guerite de Cortone et se recommander à ses prières, Notre-Seigneur 
chargea la sainte de lui dire de célébrer la sainte messe le dimanche 
en mémoire de sa Nativité et de sa Résurrection : le lundi, pour les 
âmes du purgatoire: ie vendredi, en mémoire de sa Passion, et le 
samedi en l'honneur de la glorieuse Vierge sa Mère. (Lég. de sainte 
Marguerite, chav. 1x.) 
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toine de Padoue; le mercredi, à saint Jo- 
seph; le jeudi, au Saint-Sacrement; le ven- 
dredi, à la Passion; le samedi, à la très 
sainte Vierge. C’est une dévotion propre 
aux enfants de S. François de faire le che- 
min de la croix le vendredi autant que pos- 
sible. 


40 Esprit paroissial. — Faites-vous un 
devoir d'assister aux offices de la paroisse 
et aux instructions qui y sont faites; vous 
pouvez entrer dans les associations qui y 
sont établies, lorsqu'elles ne sont pas in- 
compatibles avec les obligations du Tiers- 
Ordre. — Donnez partout l'exemple du res- 
pect à l'égard de votre pasteur. — Soyez 
persuadé que M. le curé approuve votr: Rè- 
gle et votre Institut, puisque l'Eglise le 
déclare saint, méritoire, conforme à la per- 
fection, et menace d'excommunication qui- 
conque oserait le censurer ou empêcher quel- 
qu’un d'y entrer. S'il y a quelque chose à 
blâmer, ce sont les travers que parfois vous 
y apportez. Sanctifiez les jours de diman- 
che et de fête. Sous prétexte de vous dé- 
lasser, ne vous laissez point aller à fréquen- 
ter les réunions mondaines. dont le moin- 
dre danger est de remplir l'esprit de mille 
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vanités frivoles, de dégoûter des pratiques 
religieuses et de précipiter peu à peu dans 
l'abime de la tiédeur. — Que vos conver- 
sations soient toujours saintes et édifian- 
tes; bannissez-en avec soin la légèreté, l'es- 
prit de contention et de dispute, les raille- 
ries, les médisances, les plaintes et les 
murmures, Ne fréquentez que des person- 
nes Capables de vous porter à la vertu. pré- 
férablement les membres de l'Ordre, —— N'o- 
mettez pas d'exercer les œuvres spirituelles 
et corporelles de miséricorde, telles que : 
consoler les affligés, secourir les pauvres, 
instruire les ignorants, etc. — Voulez-vous 
mériter la grâce d'une bonne mort: visitez 
les malades et ne négligez rien pour leur 
faire recevoir les Sacrements. Vous accom- 
plirez ainsi un des principaux devoirs de 
votre Règle, 


$S III. — CHAQUE Mois. 


1° Assemblée mensuelle. — Si vous faites 
partie d'une Fraternité du Tiers-Ordre, as- 
sistez avec exactitude à la réunion men- 
suelle, Mettez-vous sous la protection du 
Patron q'ii vous est échu. ne passez aucun 
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jour sans l'invoquer; honorez-le plus parti- 
culièrement le jour de sa fête, et, s’il vous 
est possible, faites la sainte communion. 

2° Retraite du mois. — Choisissez dans 
le mois le jour qui vous sera le plus com- 
mode pour faire une petite retraite. — La 
veille, récitez le Veni Creator: le jour, fai- 
tes votre préparation à la mort et l'examen 
du mois en relisant votre règlement de vie. 
Le lendemain, communiez et placez vos 
résulutions sous la protection de la sainte 
Vierge et de vos saints patrons. — Vous 
pourriez profiter de ce jour pour découvrir 
votre âme à votre directeur. 


$ IV. — CHAQUE ANNÉE. 


Célébrez l'ainversaire de votre baptême, 
de votre première communion et de votre 
confirmation. — Faites, s’il vous est pos- 
sible, la retraite annuelle, et renouvelez vo- 
tre profession, — Faites en sorte de ren- 
dre compte tous les ans au Père Visiteur 
ou, à son défaut, au Directeur du Tiers- 
Ordre, de la manière dont vous avez ob- 
servé la Règle; acceptez avec humilité et ac- 
complissez exactement la pénitence qu'il ju- 
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gera à propos de vous imposer, conformé- 
ment à ce que vous avez promis le jour 
de votre profession. — Célébrez avec une 
particulière dévotion les fêtes en l'honneur 
de la très sainte Vierge, de notre Séraphi- 
que Père saint François et de vos saints 
patrons. — Soyez fidèle à faire les exer- 
cices du mois de Marie: consacrez le mois 
de mars à saint Joseph et celui de juin 
au Sacré-Cœur de Jésus. 


$ V. — EN TOUT TEMPS. 


Soyez l'enfant respectueux et obéissant 
de la sainte Eglise Romaine et de votre 
Evêque diocésain, et de votre curé. — Soyez 
soumis aux Supérieurs de l'Ordre ainsi 
qu'aux Visiteurs et aux Directeurs, qui sont 
leurs délégués. — Evitez avec soin de blä- 
mer et de critiquer qui que ce soit. Soyez 
charitable dars vos jugements, vos paroles 
et vos actes. Lisez de temps en temps vo- 
tre Règle, pénétrez-vous de son esprit ex 
remplissez-en fidèlement les obligations. — 
Travaiïllez sérieusement à votre perfection 
en ne commettant jamais de péché véniel 
de propos délibéré. « Il en est de nous, 
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dit le P. Aquaviva, lorsque nous avons con- 
tracté l'habitude du péché véniel, comme 
d'une poutre vermoulue qui, bien qu'elle 
semble intacte au dehors, se brise dès qu'on 
y pose un fardeau. » — S'il vous arrivait 
de faire quelque chute, relevez-vous aussitôt 
et reprenez vos exercices sans jamais vous 
décourager. 

Hoc fac et vives. Faites ceci, et vous 
vivrez. 


OFFRANDE DE LA JOURNÉE. 


Divin Cœur de Jésus, je vous offre, par 
le Cœur immaculé de Marie, mon cœur, 
mon esprit, ma volonté, mon corps, tout 
mor être et ma vie avec mes pensées, mes 
paroles, mes désirs, mes affections, mes 
peines, mes souffrances et mes œuvres, en 
expiation de mes péchés. pour la conver- 
sion et la sanctification des âmes, pour la 
délivrance des âmes du purgatoire, et à 
toutes les intentions auxquelles vous vous 
êtes immolé sur la croix et vous vous im- 
molez encore tous les jours sur nos autels. 
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PRIÈRE DU MATIN (: 


Au nom du Père, et du Fils, et du Saint- 
Esprit. Ainsi soit:il (?). 

O Dieu éternel, me voici prosterné de- 
vant le trône de votre infinie majesté: en 
vous adorant humblement, je vous offre tou- 
tes mes pensées, toutes mes paroles, toutes 
mes actions de ce jour. J'ai l'intention de 
faire tout pour votre gloire, pour votre 
amour: pour accomplir votre divine volonté, 
pour vous servir, vous louer et vous bénir: 
afin d'être éclairé par les mystères de la 
foi, d'assurer mon salut. d’avoir part à vo- 
tre miséricorde et de satisfaire à votre jus- 
tice divine pour tant de péchés que j'ai com- 
mis; pour soulager les âmes du purgatoire ; 
pour obtenir à tous les pécheurs la grâce 
d'une vraie conversion; en un mot, je veux 
faire aujourd'hui toutes mes actions en union 
des pures intentions qu'on: eues en cette 
vie Jésus et Marie, tous les Saints qui sont 
dans le ciel et tous les justes qui sont sur 


1. Cette prière a été composee par saint Léonard de Port-Maurice, 
du Premier Ordre de Saint-François. 

2. On gagne une indulgence de 50 jours chaque fois qu'on fait le 
signe de la croix (Pie X, 8 juillet 1903) ; 100 jours chaque fois qu'on 
le fait avec de l'eau bénite (Pie IX, 23 mars 1866). 
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la terre. je voudrais pouvoir signer de mon 
propre sang cette intention, et je voudrais 
même la répéter à chaque instant de ma 
vie ct durant toute l'éternité. O mon Dieu! 
recevez ma bonne volonté; donnez-moi vo- 
tre sainte bénédiction avec la grâce efficace 
de ne jamais tomber dans le péché mortel. 
et principalement durant cette journée, pen- 
dant laquelle je désire gagner toutes les in- 
dulgences qu'il me sera possible et assister 
à toutes les messes qui seront célébrées au- 
jourd'hui dans tout l'univers: j'en fais l'ap- 


plication aux âmes du purgatoire. afin qu'el- 
les soient délivrées de leurs peines. Ainsi 
soit-il. 


ACTE DE FOI (1) 


Mon Dieu, je crois fermement toutes les 
vérités que vous nous avez révélées et que 
vous nous enseignez par votre Eglise, parce 


1. On gagne une indulgence de sept ans et sept quarantaines 
chaque fois qu'on récite les actes de foi, d'espérance et de charité 
(ces indulgences ne sont pas attachées à une formule déterminée de 
ces actes ; chacun peut adopter celle qui lui convient, pourvu qu'elle 
exprime les motifs respectifs des trois vertus, Benoît XIV); une 
indulgence plénière une fois le mois au choix, si on récite ces actes 
pendant un mois. Conditions: confession et prière ; une indulgence 
plénière à l’article de la mort. (Benoit XIV, 28 janvier 1756). 
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que vous ne pouvez ni vous tromper ni trom- 
per personne, 


ACTE D'ESPÉRANCE. 


Mon Dieu, j'espère avec une ferme con- 
fiance que vous me donnerez, par les mé- 
rites de Jésus-Christ, votre grâce en ce mon- 
de, et si j'observe vos commandements, vo- 
tre gloire dans l'autre, parce que vous me 
l'avez promis et que vous êtes souveraine- 
ment tidèle dans vos promesses. 


ACTE DE CHARITÉ. 


Mon Dieu, je vous aime de tout mon 
cœur et par-dessus toutes choses, parce que 
vous êtes infiniment aimable, et j'aime mon 
prochain comme moi-même pour l'amour 
de vous. 

Il est bon d'ajouter: Notre Père. — Je 
vous salue. — Je crois en Dieu. —— Com- 
mandements de Dieu. — Commandements 
de l'Eglise. — Angelus (1) ou Regina cœli, 
selon le temps. 


1. La pieuse pratique de l'Ange/us fut établie par saint Bona- 
venture, dans le Chapitre général de son Ordre tenu à Pise en 1262. 
I'enjoignit à ses religieux de porter les fidèles à honorer le grand 
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PRIÈRE OÙ SOIR. 


Au nom du Père. et du Fils, et du Saint- 
Esprit. Ainsi soit-il. 


Remercions Dieu des grâces qu'il nous a 
laites. 


Quelles activns de grâces vous rendrai- 
je, Ô mon Dieu, pour tous les biens que 
j'ai reçus de votre infinie bonté? Vous avez 
songé à moi de toute éternité, vous m'avez 
tiré du néant, vous avez donné votre vie 
pour me racheter, et vous me combiez en- 
core tous les jours d'une multitude de bien- 
faits. Joignez-vous à moi, esprits bienheu- 
reux, pour louer le Dieu de miséricorde. 
qui ne cesse de faire du bien à Ja plus in- 
digne de ses créatures. 


Demandons à Dieu de connaître nos 
péchés. 


Source éternelle de lumière, Esprit-Saint, 


mystère de l'Incarnation, en récitant vers le soir, au son de la cloche, 
trois Ave Maria. Cette dévotion, introduite plus tard en France, 
fut approuvée par Jean XXII. 

Indulgence de cent jours chaque fois. Indulgence plénière une fois 
le mois, si on a récité cette prière tous les jours, aux conditions ordi- 
naires : confession, communion et prières. » 
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dissipez les ténèbres qui me cachent la lai- 
deur et la malice du péché; faites-m'en con- 
cevoir une si grande horreur, Ô mon Dieu, 
que je le haïsse, s'il se peut, autant que 
vous le haïssez vous-même et que je ne 
craigne rien tant que de le commettre à 
l'avenir. 


Examinons notre conscience sur les fautes 
commises envers Dieu, 
envers le prochain et envers nous-mêmes. 


Faisons un acte de contrition. 


Mon Dieu, j'ai un extrême regret de vous 
avoir offensé, parce que vous êtes infini- 
ment bon, infiniment aimable, et que le pé- 
ché vous déplaît; je prends la fe’: 1e réso- 
lution, avec le secours de votre sainte grâce, 
de ne plus vous offenser, de faire pénitence, 
et de mieux vivre à l'avenir. 


KRecomriandons-nous à Dieu, à la sainte Vier- 
ge et aux Saints. 


Bénissez, Ô mon Dieu, le repos que je 
vai: prendre pour réparer mes forces afin 
de mieux vous servir. Marie Immaculée, 
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Mère de mon Dieu et après lui mon unique 
espérance; saint Joseph, protecteur de l'Or- 
dre Séraphique; glorieux Père saint Fran- 
vois; mon bon Ange et mes saints Pa- 
trons, Saints et Saintes de l'Ordre, inter- 
cédez pour moi, protégez-moi pendant cette 
nuit, tout le temps de ma vie et à l'heure 
de ma mort, Ainsi soit:il. 
Angelus ou Regina cœl', selon le temps 


EXAMEN PARTICULIER. 


Pénétrons nous de la présence de Dieu. 
demandons lui la grâce de connaître notre 
défaut dominant et la vertu qui nous est 
plus spécialement nécessaire. 

Examinons-nous sur le défaut que nous 
avons résolu de corriger, voyons combien 
de fois nous y sommes tombés et quelle 
est la source de toutes ces fautes. 

Humilionsnous devant Dieu de tous ces 
manquements, faisens un acte de contri- 
tion et prenons une ferme résolution de 
nous corriger de notre passion dominante, 
en nous appliquant à Ja pratique géné- 
reuse de la vertu contraire. 
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EXAMEN DE RÉGULARITÉ. 


Nous donnons un examen détaillé pour 
les Tertiaires qui ont l'habitude de noter 
chaque jour leurs manquements et leurs né- 
gligences: excellent stimulant pour la piété. 

Au réveil: signe de croix et offrande de la 
journée? — Lever à heure fixe? — Prière 
du matin? — Méditation? — Messe? — 
Communion sacramentelle ? —- Communion 
spirituelle ? — Visite au Saint-Sacrement ? - - 
Chemin de la Croix? — Chapelet? — Lec- 
ture spirituelle? — Devoirs d'état? — Ca- 
ractère? — Défaut dominant? — Conver- 
sations? _— Mortifications volontaires ? 
Souffrances acceptées ? — Repas? — Au- 
mône? — Oraisons faculatoires? — Priè- 
res pour les défunts? — Bonnes œuvres? 
— Vertu particulière du mois? — Prières 
du Tiers-Ordre? -— Confession? — Heure 
sainte? — Retraite du mois? Examen de 
conscience? — Prière du soir? — Signe de 
croix avant de s'endormir et offrande de 
la nuit? 


L'ORAISON 


MÉTHODE D'ORAISON. 
D'APRÈS LES ENSEIGNEMENTS DE 
SAINT PIERRE D'ALCANTARA. 

Le Tertiaire est tenu d'une manière toute 
spéciale de travailler à l'acquisition de la 
perfection chrétienne: un petit traité sur 


l'Oraison se tr: uvera donc à sa place dans 
le Manuel du 1:er8-Ordre. 


AVANT-PROPOS. 


En 1533, saint Pierre d'Alcantara, cet 
illustre pénitent de l'Ordre de Saint-Fran- 
çois, était Gardien du solitaire couvent de 
Saint-Onuphre, lorsqu'il composa sur l'o- 
raison un traité qui se répandit vivement 
et devint comme le modèle des diverses mé- 
thodes composées dans la suite. Saint Fran- 
çois de Sales le recommande dans ses let- 
tres, et voici en quels termes la séraphique 
Thérèse fait son éloge: « fl a compcsé 
sur l'oraison de petits livres dont on parle 
beaucoup aujourd'hui, et comme il avait 
bien pratiqué cet exercice, il en a écrit 
d'une manière admirablement utile pour les 
personnes qui 
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En cette matière, la parole de sainte Thé- 
rèse fait autorité, et, d'autre part, le Pape 
Grégoire XV ayant déclaré que la doctrine 
de saint Pierre d'Alcantara « est une doc- 
trine céleste ct dictée par le Saint-Esprit 
lui-même (2 », son traité de l’oraison ne 
peut avoir de plus haute recommandation. 
Mais si, au dire de sainte Thérèse, ce traité 
était de son temps un puissant moyen de 
sanctification pour les personnes qui s'a- 
donnaient à l'oraison, pourquoi n'aurait il 
pas de nos jours la même vertu? Ne ren- 
ferme-t-il pas en substance toutes les mé- 
thodes qui ont paru depuis? C'est ce qui 
nous a déterminé à donner les enseigne- 
ments de saint Pierre d'Alcantara qui res- 
tera toujours l'un des grands maîtres de la 
vie spirituelle et l'un des plus parfaits mo- 
dèles de l’homme intérieur. 


ANTICEE. "ET 
Définition et importance de l'oraison. 
19 DÉFINITION DE L'ORAISON. 


L'oraison mentale est [a prière intérieure 


2. Boll, Ac£, S, Petri de Alcantara, p. 531. 


L'ORAISON 


de l'âme: elle se nomme simplement orai- 
son quand elle ne se compose que des 
affections du cœur: on l'appelle médita- 
tion quand elle est un travail de l'esprit. 
« L'oraison, dit saint Pierre d'Alcantara. est 
un exercice qui a pour but de créer et de 
développer dans nos cœurs l'amour et la 
crainte de Dieu, ainsi que la fidélité à ob- 
server ses commandements. » (Traité, chap. 
Il\. Elle crée et développe en nous l'amour 
de Dieu par la considération de ce que Dieu 
mérite de notre part; elle crée et développe 
en nous la crainte de Dieu par la vue de 
ce que nous méritons de la part de Dieu. 
Ces deux considérations inclinent toujours 
notre volonté à une plus grande fidélité 
aux commandements. 


2° IMPORTANCE DE L'ORAISON. 


« La grâce de l'oraison. dit saint Fran: 
çois d'Assise, doit être ardemment désirée 
de l’homme religieux, parce que. sans elle, 
il ne fera aucun progrès dans le service de 
Dieu et n'obtiendra de lui aucune faveur. » 

De tous les exercices de piété. il n’en 
est pas de plus important que l'oraison. 


Manuel du Tiers-Qrdre. 
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parce que l'assiduité à ce saint exercice 
est incompatible avec le péché mortel, Com- 
ment penser sérieusement à la miséricorde 
de Dieu et à sa justice, ou aux châtiments 
éternels réservés aux pécheurs, et oser en- 
suite commettre le péché mortel? 

« L'expérience de tous les jours, dit saint 
Pierre d'Alcantara, nous montre dans une 
personne pieuse qui vient de faire oraison, 
que c'est dans cet exercice que se renou- 
vellent les bonnes résolutions, la ferveur 
et la détermination à bien faire. » 


ARTICLE Ii. 
Méthode d'oraison. 


Saint Pierre d'Alcantara divise en six par- 
ties sa méthode d'oraison: 1o la prépara- 
{ion, 29 la lecture, 3° la méditation, 4° l'ac- 
lion de grâce, 5° l'offrande. 6 la demande. 

« Ces six choses peuvent intervenir, dit- 
il, dans l'oraison: entre autres avantages, 
elles ont celui de fournir à l'âme une plus 
abondante matière de méditation. en la pla- 
çant devant les diverses espèces de fruits, 
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de sorte que si elle ne peut se nourrir de 

l'une, elle puisse se nourrir de l’autre. » 
Voici le plan général et détaillé de cette 

méthode. ; 


PREMIÈRE PARTIE. — PRÉPARATION: 
1° habituelle, fuite du péché; 2° prochaine, 
lecture du sujet; 3° immédiate, présence 
de Dieu, acte de contrition, invocation du 
Saint-Esprit. 


DEUXIÈME PARTIE. — MÉDITATION: 10 
mémoire, qui se rappelle et se représente par 
l'imagination le sujet de l'oraison, par ex- 


emple la Passion de Jésus-Christ; 2° éntel- 
ligence, qui approfondit une vérité, soit la 
bonté de Dieu, soit sa justice; 3° volonté, 
ou cœur, amour, reconnaissance, repentir, 
adoration, admiration, et compassion. 


TROISIÈME PARTIE. — CONCLUSION: 1° 
action de grâces, d'abord pour l'oraison elle- 
même, pour les motifs qu'elle aura rappe- 
lés, ensuite pour les bienfaits généraux: 
création, rédemption ; enfin pour les bienfaits 
particuliers: préservation, conversion. grâce 
spéciale à chacun, etc.: 2° offrande de soi- 
même, de Jésus-Christ, de la sainte Vierge 
et dévotions personnelles; 3° demande pour 
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l'Eglise, pour soi-même, pour le prochain, 
Gemande des vertus, surtout de celles oppo- 
sées au défaut dominant. grâce de l'amour 
de Dieu. 

BOUQUET SPIRITUEL : refrain, devise tra- 
Çant une ligne de conduite. 

RÉSOLUTION : inspirée par la vue de nos 
nécessités spirituelles. 


PREMIÈRE PARTIE, — DE LA PRÉPARATION. 


La préparation à l'oraison doit être }ubi- 
tuelle, prochaine et immédiate. 

1° Préparation habituelle. — La prépa- 
ration habituelle consiste dans l'état de grâ- 
ce et la fuite du péché. Faire oraison, c'est 
parler à Dieu, c'est s'unir à lui dans un 
colloque intime: mais celui qui est en état 
de péché est en révolte contre Dieu: il 
ne peut donc prétendre à son intimité. La 
fuite du péché mortel est la préparation 
obligatoire, et la fuite des plus légers man- 
auements de propos délibéré est la clef 
d'or qui ouvre sûrement la porte du sanc- 
tuaire de l'oraison. Saint Bonaventure dit 
que « tout le fruit de l'oraison dépend d'une 
bonne préparation. » 
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2° Préparation prochaine ou lecture. — 
L'oraison est l'heure d'audience accordée 
par le Roi des rois; il convient que l'âme 
se prépare à cette audience toute intime, et 
c'est dans la lecture du sujet d'oraison 
qu'elle découvrira le ton de son langage 
avec Dieu. Le choix du livre dans lequel 
on prépare son oraison est d'une grande 
importance; ce choix doit être en rapport 
avec le: inclinations ioutes personnelles de 
notre picté: tel se sent de l'attrait pour les 
ouvrages qui traitent de la Passion de Notre- 
Seigneur Jésus-Christ; tel autre pour ceux 


qui parlent de telle ou telle vertu, ou encore 
des grandes vérités de notre sainte religion, 
etc. « Le meilleur sujet pour chacun, dit 
saint Pierre d'Alcantara, est celui qui ex- 
cite le plus son cœur à l'amour et à la 
crainte de Dieu. » (Chap. IT). 


3° Préparation immédiate. — 1° Se met- 
tre en la présence de Dieu, se dire que Notre- 
Seigneur regarde l'âme qui vient à lui pour 
faire oraison et se tenir avec le respect et 
l'attention que l'on aurait s'il était sensi- 
blement présent, 20 Se reconnaître indigne 
de parler à Jésus-Christ, réciter du fond 
du cœur l'acte de contrition. 3° Se reconnai. 
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tre incapable de parier digne "ent à Dieu. 
Par nous-mêmes nous ne somm.”s due fai- 
blesse, qu'ignorance, que corruptn N Pro- 
fonde. Saint Pierre d'Alcantara cons.°ille 
d'invoquer l'Esprit-Saint pour remédier x 
notre indignité et à notre incapacité. (Veni 
Sancte Spiritus). 
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DEUXIÈME PARTIE. — DE LA MÉDITATION. 


Saint Bonaventure dit: « Une méditation 
sainte est si nécessaire à l'oraison, que l'o- 
raison ne peut être parfaite si la méditation 
ne l'accompagne ou ne la précède. » Dans 
la méditation, la mémoire, l'intelligence et 
la volonté ont chacune un rôle particulier. 
19 — Lu mémoire. Par la mémoire, on 
se rappeile soit une circonstance de la vie 
ou de la Passion de Notre-Seigneur Jésus- 
Christ, soit une lecture faite sur le juge- . 
ment dernier, l'enfer, le paradis, etc.: puis, 
à l'aide de l'imagination, on se représente le 
sujet qu'on a préparé. Ecoutons encore saint 
Pierre d’Alcantara: « Lorsque la médita- 
tion se fait à l'aide de l'imagination, il 
faut se représenter chacune des choses com- 
me elle est, ou bien comme elle se pas- 
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serait en supposant qu'elle se passe à l'en- 
droit même où nous nous trouvons, en notre 
présence: de la sorte, la représentation sera 
plus saisissante et plus vifs seront les senti- 
ments qu'elle produira en nous. » (Chap. 
VIII). 

20 L'intelligence. — Ce travail de l'in- 
telligence ne doit pas ressembler à une étude 
qui dessèche l'âme, il doit être une dispo- 
tion de la volonté à s'affectionner à Dieu 
et aux choses spirituelles. Parler à Notre- 


Seigneur dans l'oraison, c'est bien: mais 
l'écouter, chercher à comprendre ce qu'il 
demande de nous. c'est beaucoup plus par- 
fait. 


30 Volonté ou cœur. — C'est dans ce troi- 
sième point que consiste l'oraison propre 
ment dite. Dans l'oraison, en effet, on adore, 
on aime, on se repent, on pleure, on de- 
mande, on promet; or, ces divers sentiments 
et ces divers actes appartiennent au cœur 
et à la volonté. Il faut bien se garder de 
faire des efforts tout humains pour exciter 
en soi une ferveur sensible ou pour en 
venir à verser quelques larmes. Il suffit 
que l'on soit « prêt à recevoir, dit saint 
Pierre d'Alcantara, le sentiment que le Sei. 
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gneur voudra bien donner, et plus disposé à 
recevoir l'affection que sa miséricorde ac- 
cordera qu'à l'exprimer à force de bras. » 
Telle est la part que doivent prendre au 
saint exercice de l'oraison les trois facultés 
maîtresses de l'âme: la mémoire, l'intelli- 
gencè et la volonté. Que l'on prenne bien 
garde toutefois de se figurer qu'elles doi- 
vent nécessairement agir méthodiquement 
l'une après l'autre, rigoureusement subor- 
données. Il ne faut pas de contrainte dans 
l'oraison, car, selon la lumineuse définition 
de sainte Thérèse, elle n'est autre chose 
qu'un intime commerce d'amitié où l'âme 
s'entretient seule à seul avec Dieu. Un com- 
merce d'amitié, c'est-à-dire un échange de 
sentiments, une conversation affectueuse 
dans laquelle l'âme parle à son Dieu. et où 
elle l'écoute lui répondre. Les Saints ne 
craignaient pas d'aller bien avant dans cette 
sainte familiarité. La séraphique Thérèse 
avoue ingénument qu'il lui arrivait de dire 
des folies à son Dieu dans ses oraisons. 


TROISIÈME PARTIE. — CONCLUSION. 


L'audience du grand Roi touche à sa fin ; 
il reste à prendre congé, c'est-à-dire à ré- 
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sumer dans un colloque intime tous les 
meilleurs sentiments de l'âme envers Dieu. 

lo Action de grâces. — Elle aura pour 
objet: 1° l'oraison elle-même; 2° les bien- 
faits généraux; 3° les bienfaits particuliers. 

De même qu'un pauvre mendiant admis 
à l'audience intime d'un grand prince, avant 
de se retirer, le remercierait de l'honneur 
qu'il lui a fait, l'âme doit remercier le Sei- 
gneur de l'audience intime de l'oraison, 
ainsi que des grâces et lumières qu'elle y 
a obtenues. 

Les bienfaits généraux sont: la création, 
la rédemption, les sacrements, les divers 
moyens de sanctification. Que de sujets 
d'action de grâces ? 

Les bienfaits particuliers sont des grà 
ces particulières dont l'âme a été favorisée: 
grâces de préservation, de conversion, de 
bonnes inspirations, de secours spéciaux, etc. 

Il sera bon de réciter le Magnificat ou 
toute autre prière inspirée par la reconnais- 
sance. 

20 Offrande. - Saint Pierre d'Alcantara 
nous en indique deux: l'offrande de soi- 
même. de toutes ses pensées, paroles, ac- 
tions, épreuves, s'abandonnant entre 1es 
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mains de Dieu pour qu'il tasse de nous ce 
qu'il voudra dans le temps et dans l'éter- 
nité. 

Mais Jésus-Christ est la plus parfaite des 
offrandes ; il faudra donc «offrir à Dieu le 
Père les mérites de son Fils et tout ce 
qu'il a souffert en ce monde, par obéis- 
sance, depuis la crèche jusqu'à la croix ». 

À ces deux offrandes. notre piété filiale 
en ajoutera une troisième: offrons l'Im- 
maculée Vierge Marie à son F ils; à cause 
de ses trésors de grâces et de vertus, Jésus 
abaissera sur nous un regard de pardon 
et d'amour. 


3° Demande. — Demandons en toute con- 
fiance, prions pour l'extension du règne de 
Jésus-Christ, pour la sainte Eglise, pour 
le Pape, les Cardinaux. les Evêques et 
autres ministres inférieurs. Sollicitons pour 
nous-mêmes le pardon de nos péchés et 
‘acquisition des vertus. surtout de celle qui 
est opposée à notre défaut dominant: de- 
mandons aussi avec ferveur l'amour de Dieu 
et la fidélité à sa sainte loi. N ‘oublions 
pas notre prochain: parents, amis. bien- 
faiteurs, ennemis même, prions Dieu de 
leur accorder toutes les grâces nécessaires 


ot MMS LE -Mcé, 1DSR à US, D | ‘ir à 


L'ORAISON 315 


—— nee a 


à leur sanctification: demandons ces mé:- 
mes grâces pour les pauvres, les malades, 
les affligés, etc. 


Bouquet spirituel. 


Il doit être pour l'âme ce qu'est le re- 
frain d'un cantique préféré, ou encore le 
mot qui, dans un discours, a profondément 
remué notre cœur. Dans toute oraison bien 
faite, 1l y a une pensée qui pénètre da- 
vantage ou une parole qui s'imprime plus 
profondément: dans l'esprit; c'est rette pen- 
sée ou cette parole que l'on doit recueillir 
soigneusement pour en composer une sorte 
de bouquet dont on se proposera de respirer 
souvent le parfum dans le cours de la 
journée. 


Résolution. 


La résolution doit être inspirée soit par 
le sujet de l’oraison, soit par la vue plus 
claire d'une nécessité spirituelle de notre 
âme; elle doit être particulièrement une 
arme contre notre défaut dominant, et il 
faut se la rar eler de temps en temps 
dans la journée. 
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Enfin, on termine en récitant soit le Pa- 
ler, soit l'Are Maria, soit le Sub tuum. 


Durée de l'oraison. 


Saint Pierre d'Alcantara recommande de: 
donner à l'oraison le plus de temps possible 
mais il faudrait bien se garder de s'en 
abstenir entièrement sous prétexte qu'on a 
trop d'occupations. Notre grand saint dit 
à ce sujet: «Toutefois que celui qui, à 
cause de ses nombreuses occupations, est 
pauvre de temps, ne laisse pas d'offrir son 
obole, comme la pauvre veuve du Temple, 
parce que, comme ce n'est point par sa 
négligence qu'il ne demeure pas dans l’exer- 
cice de l'oraison, Celui qui pourvoit aux 
nécessités de toutes les créatures confor- 
mément à leur nature pourvoira également 
aux siennes avec la même sagesse » Quand 
les occupations ne permettent pas de faire 
oraison, il faut au moins avoir le désir de 
la faire et offrir à Dieu son travail à la 
place. 


ARTICLE III. 


Obstacles involontaires. 


Parmi les obstacles involontaires signalés 


L'ORAISON 


par saint Pierre d'Alcantara, il y en a trois 
principaux: le défaut de consolitions, les 
distractions, le sommeil. 

1: Du défaut de consolations. — « l’our ce- 
lui qui manquerait de consolations spiri- 
tuelles, le remède ne serait pas de laisser 
l'exercice de l'oraison accoutumée, bien 
qu'elle lui paraisse aride et sans fruit. mais 
qu'il se mette en la présence de Dieu 
comme un accusé coupable: qu'il examine 
sa conscience et cherche si. par hasard, 11 
n'a pas perdu cett* grâce par sa faute. 
S'il ne peut s'en convaincre, qu'il se sou- 
mette à la volonté du Seigneur, qui est 
qu'il ie serve sans consolations. » - « I] fait 
beaucoup aux yeux de Dieu, celui qui fait 
tout ce qu'il peut, bien qu'il puisse peu », 
dit encore notre grand maître dans l'exer- 
cice de l'oraison. 

2e Des distractions. — Nous empruntons 
encore à saint Pierre d'Alcantara le pas- 
sage suivant, ainsi que celui concernant le 
sommeil. 

« Quant aux pensées importunes qui vien 
nent d'habitude nous assaillir pendant l'o 
raison, il y a un remède, c'est d2 les com- 
battre courageusement et sans se laiser. Il 
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ne faut pas cependant que cette résistance 
se fasse avec une trop grande fatigue et 
affliction d'esprit, parce que l'oraison n'est 
Pas tant une affaire de force qu'une affaire 
de grâce et d’humilité. » 


3° Du sommeil. — «Si c'est une infirmité, 
on ne doit pas s'en affliger, puisqu'il n'y a 
pas de sa faute. Il ne faut pourtant pas se 
laisser vaincre complètement, mais faire sim- 
plement ce que l'on peut, afin de ne point 
perdre l'esprit d’oraison.» Et plus loin: 
« D'autres fois le sommeil vient de l'in- 
dolence ou du démon. Il faut alors se tenir 
à genoux, ou debout, ou les bras en Croix, 
sans s'appuyer. » 

Nous ne saurions mieux terminer ce petit 
traité d'oraison qu'en citant les paroles de 
saint Bonaventure rapportées par saint 
Pierre d’Alcantara. 

« Si vous voulez souffrir avec patience les 
adversités et les misères de cette vie, soyez 
homme d'oraison. Si vous voulez acquérir 
force et constance pour vaincre les attaques 
de l'ennemi, soyez homme d'oraison. Si 
vous voulez mortifier votre volonté avec 
toutes ses affections et tous ses appétits, 
soyez homme d'oraison. Si vous voulez con- 
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naître les ruses de Satan et vous défendre 
contre ses embüûches, soyez hsirnine d'oral- 
son. Si vous voulez vivre a légrement et 
marcher avec suavité dans Il: voie dé la 
pénitence et des épreuves, soyez humme 
d'oraison. Si vous voulez chasser de votre 
âme les mouches importunes des soucis et 
des pensées inutiles, soyez homme d’oraison. 
Si vous voulez la soutenir avec l'aliment de 
la dévotion et la porter toujours remplie de 
bonnes pensées et de saints désirs, soyez 
homme d'oraison. Si vous voulez fortifier 
et affermir votre cœur dans les voies de 
Dieu, soyez homme d'oraison. Finalement, 
si vous voulez arracher de votre âme tnus 
les vices et planter à leur place toutes les 
vertus, soyez homme d'oraison, parce que 
c'est dans l'oraison que l'on reçoit l'onction 
et la grâce de l'Esprit-Saint qui enseigne 
toutes choses. En outre de toutes ces cho- 
ces, si vous désirez arriver aux sommets 
de la contemplation et jouir des doux em- 
brassements de l’Epoux. appl quez-vous à 
l'oraison, parce qu'elle est le chemin par 
lequel l'âme monte à la contemplation et 
aux douceurs des choses célestes. Voyez- 
vous maintenant la puissance et la vertu 
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de l'oraison? Et pour prouver tout ce que 
nous venons de dire, laissant de côté le 
témoignage des Saintes Ecritures, qu'il nous 
suffise d'avoir entendu et d'avoir vu et de 
voir encore tous les jours bien des per- 
sonnes simples qui ont obtenu toutes les 
grâces dont nous venons de parler et de 
bien plus grandes encore par l'exercice de 
l'oraison. » 

« Ils doivent donner grandement leur âme 
à l'oraison, tous ceux qui veulent imiter 
Jésus-Christ, les religieux en particulier, qui 
doivent avoir plus de temps à y consacrer, 
Je vous exhorte donc, et autant que je le 
puis, je vous le commande énerg'quement, 
prenez l'oraison pour votre exercice prin- 
cipal: qu'à l'exception de vos devoirs obli- 
gatoires, rien ne vous plaise comme l'orai- 
son, parce que rien ne doit vous plaire 
comme de demeurer avec le Seigneur, et 
c'est ce qui se pratique dans l'oraison. » 
(Saint Bonaventure, Medit. Vite Christi, cap. 
> DO AN 
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PRIÈRES POUR LA CONFESSION. 
Avant la Confession. 


O mon Dieu, source de lumière. je suis 
un pécheur, daignez répandre un de vos 
rayons dans mon cœur, et venez m'aider 
à connaître mes péchés. Montrez-\:sr1oi. 
Seigneur, aussi distinctement que je les 
connaîtrai quand, au sortir de cette vie, 
il me faudra paraître devant vous pour 
être jugé. 

Faites-moi connaître, Ô Dieu saint et le 
mal que j'ai fait, et le bien que j'ai onmus. 
Faitesmoi voir le nombre et la grandeur 
de mes infidélités dans votre service. Faites 
que Je sache combien de fois, jusqu'à quel 
point j'ai offensé le prochain. le tort que je 
me suis fait à moi-même, et les fautes que 
jai commises contre les devoirs de mon 
état. 

Eclairez-moi. et ne souffrez pas, Ô Dieu 
de vérité, que l'amour criminel que j'ai pour 
moi me séduise et m'aveugle: ôtez le voile 
qu'il met devant mes yeux, afin que rien ne 
m'empêche de me bien connaître moi-même 
et de me faire connaître autant qu'il est 
nécessaire à celui qui tient ici votre place. 


Manuel du Tiers-Ordre, 21 
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MÉTHODE D'EXAMEN DE CONSCIENCE. 


Envers Dieu: Omissions ou négligences 
dans nos devoirs de piété, irrévérences à 
l'église, distractions volontaires dans nos 
prières, défaut d'attention, résistance à la 
grâce, jurements, murmures. manque de 
confiance et de résignation. 

Envers le prochain : Jugements témérai- 
res, mépris, haine, jalousie. désirs de ven- 
geance, querelles, emporiements, impréca- 
tions, injures, médisances, railleries, faux 
rapports, dommages aux biens où à la ré- 
putation, mauvais exemple, scandale. man- 
que de respect, d'obéissance, de charité. 
de zèle, de fidélité. 

Envers soi-même: Vanité, respect humain. 
mensonges, pensées, discours et actions con- 
traires à la pureté, intempérance, colère, 
impatience, vie inutile et sensuelle, paresse 
à remplir les devoirs de notre état. 


Après l'examen. 


Mon Dieu, je suis tout confus. et je n'ose 
lever les veux vers vous, parce que mes 
iniquités se sont élevées au-dessus de ma 
tête. Te vous supplie néanmoins. Seigneur. 
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de prêter l'oreille à ma faible prière; je 
vous confesserai mes péchés, je reviens à 
vous pour vous suivre de tout mon cœur. 


Au moment de se confesser. 


Seigneur, soyez dans ma bouche et sur 
mon cœur, afin que je fasse une confession 
sincère. Soyez aussi dans la bouche de 
votre ministre à qui je vais m'adresser, 
afin qu'il m'applique le sang de Jésus- 
Christ, votre Fils, pour guérir mes plaies 


et me rendre invulnérable aux attaques des 
ennemis de mon salut. 


Après la confession. 


ACTION DE GRACES. 


O mon âme, bénissez le Seigneur, qui 
vous pardonne tous vos péchés, qui guérit 
toutes vos infirmités, qui rachète votre vie 
de la mort, et qui vous environne de sa 
miséricorde et de ses grâces. O mon Dieu, 
vous êtes miséricordieux et plein de dou- 
ceur: vous ne m'avez pas puni selon la 
grandeur de mes iniquités: vous avez dé- 
livré mon âme et vous avez jeté derrière 
vous tous mes péchés. Je vous ai confessé 
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mon injustice et vous m'avez pardonné. 
Soyez-en béni à jamais: en continuant à 
me faire miséricorde, agréez les très hum. 
les actions de grâces que je vous rends 
par Notre-Scigneur Jésus-Christ, votre Fils. 
Ainsi soit-il. 


PRIÈRES POUR LA COMMUNION. 
Avant la Communion. 
I. ACTE DE FOI RE D'ESPÉRANCE. 


Mon aimable Jésus, je crois fermement 
que Je vais recevoir votre corps, votre sang, 
votre âme cet votre divinité; je le crois 
parce que vous l'avez dit, et j'espère de 
votre infinie bonté les biens et les grices 
que vous donnez à ceux qui vous reçoivent 
avec les sentiments d'une foi vive et d'un: 
confiance entière. 


II. ACTE D'ADORATION ET D'HUMILITÉ. 


Mon aimable lésus, je vous adore dans 
la sainte Hostie avec tout le respect dont 
je suis capable. Je confesse humbl:ment 
que je ne suis pas digne de vous recevoir, 
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mais dites seulement une parole, et mon 
âme sera guérie. 


III. ACTE DE CONTRITION. 


Ce sont mes péchés qui me rendent in- 
digne de vous recevoir, à mon Dieu. Déjà 
je les ai détestés, et je les déteste de 
nouveau de tout mon cœur, parce qu'ils 
vous déplaisent, et je suis prêt à mourir 
mille fois plutôt que d'en commettre en- 
core un seul. 


IV. ACTE DE CONFIANCE. 


Vous voulez donc bien encore, Ô mon 
Dieu, malgré mes indignités, être vous- 
même ma nourriture et ma vie! O mon 
âme, cesse de t'attrister et de te troubler; 
mais plutôt ranime ta confiance et appro- 
che-toi sans crainte de ce Dizu de bonté 
qui te tend les bras, de ce médecin plein 
de compassion qui veut te guérir, de ce 
pasteur plein de tendresse qui veut te ras- 
sasier de sa propre chair et de son prn- 
pre sang. 
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V. ACTE D'AMOUR ET DE DÉSIR. 


O mon aimable Jésus, qui m'avez aimé 
jusqu’à mourir pour moi et jusqu'à me 
nourrir de votre chair adorable, je vous 
aime de tout mon cœur et par-dessus tou- 
tes choses: venez prendre possession de 
mon cœur, qui désire ardemment être uni 
au vôtre. 


PRIÈRE DU SAINT CURÉ D'ARS. 


(Que l'on peut réciter avant de commu- 
nier.) 

«OO mon bon Père qui êtes dans les 
Cieux, je vous offre en ce moment votre 
cher Fils, tel qu'on l'a pris, qu'on l’a 
descendu de Ia croix, qu'on l'a déposé 
entre les bras de Ja très Sainte Vierge, 
et qu'elle vous l’a offert en sacrifice pour 
nous. Je vous offre son très saint COTpS, 
et par la bouche de sa sainte Mère, je 
vous demande la rémission de mes péchés, 
afin de faire une bonne communion, pour 
obtenir ftelle ou telle grâce, par exemple : 
la foi, la charité, l'humilité, ete.) » 


ani 
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Après la Communion. 
I. ACTE DE RECUEILLEMENT ET D'AMOUR. 


Je vous ai donc heureusement trouvé, à 
divin Jésus! Vous demeurez ein moi et moi 
je demeure en vous. Quoi! est-il donc croya- 
ble que le Dieu de toute majesté ait daigné 
s'abaisser à venir jusqu'en moi! O excès! 
à miracle! Ô prodige de bonté! O mon Dieu! 
vous êtes vraiment riche et magnifique dans 
ce don infiniment précieux de votre charité 
envers les enfants des hommes. 


II. ACTE D'ADORATION ET DE 
REMERCIEMENT. 


Mon aimable Jésus! je vous adore de 
tout mon cœur; je m'unis aux adorations 
que les Anges et les Saints vous rendent 
dans le ciel. Incapable de vous offrir de 
dignes actions de grâces pour un si grand 
bienfait, je les prie de vous en remercier 
pour moi et de vous en louer éternelle- 
ment. 


III. ACTE D'AMOUR ET D'OFFRANDE. 


O mon aimable Jésus, qui êtes la bonté 


nent lee ele us IA A UT M NE 


ones nono UE OUR CNRS 


i- 


RS (MN ET me Bo 


no ES USM dE Mren 


de 


328 LA VIE FRANCISCAINE 


même, embrasez-moi de plus en plus du 
feu de votre amour. Recevez, malgré mon 
indignité, l'offrande que je vous fais de 
moi-même, afin que rien ne puisse désor- 
mais me séparer de vous. 


IV. ACTE D'OFFRANDE. 


Mon aimable Jésus, qui connaissez ma 
faiblesse et les besoins de mon âme. accor- 
dez-moi la grâce de me corriger de mes 
défauts et d'avancer dans la vertu. Secou- 
rez votre sainte Eglise dans tous ses be- 
soins. Bénissez mes ‘renis, mes amis et 


mes ennemis, et faites-1ous à tous la grâce 
d'être un jour réunis dans le ciel. 


PRIÈRE. 


O bon et très doux Jésus, 
me voici prosterné en votre 
présence. Je vous prie et 
vous conjure avec toute l’ar- 
deur de mon âme de daigner 
imprimer dans mon cœur 
de vifs sentiments de foi, 
d'espérance et de charité, 
un vrai repentir de mes fau- 
tes et une très ferme volonté 
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de m'en corriger, tandis qu'avec un graÏ amour 
et une grande douleur je considère et contemple 
en esprit vos cinq plaies, ayant devant les yeux 
ces paroles que le prophète David vous appli- 
cuait déjà en les mettant dans votre bouche, 6 
bon Jésus: 7/5 ont percé mes mains et mes pieds, 
et ils ont compté tout mes 05. (PS. XXI, 17, 18.) 


On gagne une indulgence pléniere quand, apres avoir 
communié, on récite cette prière devant une image de 
de Jésus crucifié : il faut ajouter uue prière aux inten- 
tions du Souverain Pontife (trois Pater, Are et Gloria 
par exemple). (Pie IX. S. C. Ind., 31 juillet 1848). 


Soit loué et remercié à tout moment 
Le très saint et très divin Sacrement, 


(106 jours d'indulg. Rac., p. 124.) 


PRIÈRE DE SAINT BONAVENTURE. 


Pénétrez-moi, Seigneur Jésus, jusqu'au 
fond du cœur, de la douce et salutaire 
blessure de voire amour; remplissez-moi de 
cette charité vive, sincère et tranquille, qui 
faisait désirer à votre Apôtre saint Paul 
d'être séparé de son corps pour être avec 
vous. 

Que je sois affamé de vous, qui êtes le 
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pain des Anges, la nourriture des âmes 
saintes, le pain vivant qui soutenez le cœur 
de l'homme et qui contenez en vous toute 
douceur. Que mon cœur ait toujours faim 
de vous, Ô pain désirable! qu'il ait soif 
de vous, Ô fontaine de vie! Que je ne cesse 
de vous désirer, vous que les Anges dé- 
sirent voir et qu'ils voient toujours avec 
un nouveau bonheur. 

Que mon âme vous souhai e. quille vous 
cherche, qu'elle vous trouve: soyez l'objet 
de mes désirs, le sujet de mes méditations 
et de mes entretiens. Que je fasse tout 
pour votre gloire, avec amour et avec joie, 
avec une persévérance qui dure jusqu'à la 
fin, et que vous soyez seul mon espérance. 

Que je vous aime, que je vous serve sans 
dégoût et sans relâchement. Soyez mon re- 
fuge, ma consolation, mon secours, mon 
Partage, mon bien, mon trésor, dans le- 
quel mon cœur soit pour jamais fixé, et 
que mon âme soit éternellement. immua- 
blement enracinée en vous. Ainsi soit-il. 


AUTRE PRIÈRE DE SAIN1 BONAVENTURE. 


O Seigneur très saint, Père tout-puissant, 
Dieu éternel, par votre générosité et celle 
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de votre Fils, qui a souffert la passion et 
là mort pour moi, par la sainteté éminente 
de sa Mère, et par les mérites de saint 
l'rançois et de tous les Saints, accordez-moi, 
pauvre pécheur que je suis, et indigne de 
tous vos bienfaits, de vous aimer vous seul, 
d'être toujours insatiable de votre amour, 
de porter constamment dans le cœur le 
bénéfice de votre passion, de reconnaître 
ma misère et de désirer d'êét:e méprisé et 
foulé aux pieds de tous, de ne m'affliger 
que d’une chose, du péché. r. Ainsi soit-il. 

(Indulgence de 100 jours une fois le jour: Pie IX, 
“escrit autographe du 11 avril 1874). 


De la Communion spirituelle. 


Nous donnons la méthode que saint Léo- 
nard indique pour faire la communion spi- 
nituelle : 1l faut émettre d'abord un acte de 
cGutrition, puis exciter en soi un vif désir 
de recevoir Nore-Seigneur dans le sacre- 
ment de son amour: c'est en cela même que 
consiste la communion spirituelle: le désir 
suppose un acte de foi à la présence réelle. 

On peut ensuite se représenter qu'on s’ap- 
vroche de la table sainte et qu'on reçoit 
l'hostie des mains du prêtre ou d'un saint 


TEE, 


il 
ee rusmate te — 


LA VIE FRANCISCAINE 


pour qui on a une dévotion particulière, 
ou même de la sainte Vierge. 

Cet acte de l'imagination n'est pas né- 
cessaire; ne pas trop s'y arrêter. Enfin, il 
faut considérer dans un profond silence, 
Notre-Seigneur au-dedans de soi, l'adorer, 
le remercier et faire tous les actes qu'on a 
coutume de faire après la communion 5sa- 
cramentelle. 

« La communion spirituelle, ajoute saint 
Léonard, est un trésor si précieux qu'elle 
remplit l'âme de toutes sortes de biens. Elle 
enflamme le cœur d'amour pour Dieu, l'unit 
à lu! et le dispose à recevoir les faveurs 
les plus signalées. Plusieurs docteurs ne 
craignent pas de dire qu'on peut faire quel- 
quefois la communion spirituelle avec tant 
de ferveur qu'on y reçoive la même grâce 
que si l’on communiait réellement. » 

Pour nous faire voir combien cette ma- 
nière de communier lui plaît, Notre-Sei- 
gneur a bien voulu plusieurs fois exaucer 
les désirs de ses serviteurs en les commu- 
niant de ses propres mains, comme il arriva 
à sainte Claire de Montefalco, ou bien par 
la main des Anges, comme il arriva au 
docteur séraphique saint Bonaventure. 
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On peut communier spirituellement toutes 
les fois qu'on le veut, le matin et le soir, 
le jour et la nuit, à l'église et à la maison. 
Choisissez de préférence le moment où le 
prêtre communie à la messe. 

Venez, 6 bon Jésus, l'amour et la vie de 
mon âme, venez dans ce pauvre cœur, venez 
et rassasiez mes désirs, venez et sanctifiez 
mon âme; venez, 6 très doux Jésus! venez! 

Si vous pratiquez ce pieux exercice plu- 
sieurs fois par jour, dit saint Léonard de 
Port-Maurice, je vous donne un mois de 
temps pour voir votre cœur tout changé. 


VISITE AU T.-S.-SACREMENT. 


Pour bien faire vos visites au Très-Saint- 
Saciement, vous avez des défauts à éviter, 
des intentions à vous proposer, une mé- 
thode à suivre. 

Les défauts à éviter sont les distractions 
volontaires, le respect humain. la curiosité 
à porter les regards de côté et d'autre, la 
routine surtout qui semble se mêler en 
particulier à cet exercice. Or, pour veus 
prémunir contre tous ces défauts, je ne 
vous demande qu'une chose, c'est que vous 
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ayez une foi vive et que vous interrogiez 
cette foi; tandis que vous avancez en si- 
lence vers le lieu saint, répétez en vous- 
même: Qui suis-je? Que vais-je faire! Lais- 
sez agir votre foi en prenant de l'eau bé- 
nite pour vous purifier, en faisant le signe 
de la croix, et fléchissant le genou, en vous 
prosternant aux pieds de Jésus-Christ. 

Si vous croyez fermement, si votre foi 
est pratique, votre cœur vous dira tout ce 
que vous devez faire; il en sortira comme 
des traits enflammés de lumière, de con- 
fiance, de générosité et d'amour. 

Les intentions que vous devez vous pro- 
poser sont: 1° l'’adorer Jésus-Christ, d’'ho- 
norer sa présence réelle non seulement dans 
l'église où vous êtes, mais encore dans tous 
les lieux de la terre où il est le moins ho- 
noré et le plus abandonné: 20 de le remer- 
cier d'un si grand don et de tous les autres 
bienfaits que vous avez reçus de lui: 3° de 
lui faire amende honorable pour tant d'ou- 
trages qu'il reçoit tous les jours dans la 
divine Eucharistie; 4 de vous entretenir 
avec lui, et de lui expliquer vos besoins, 
vos peines, vos afflictions, vos embarras, vos 
affaires et vos projets: 5° enfin d'obtenir 
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pour vous et pour les autres toutes les grâces 
de salut, de satisfaction, et surtout son 
saint amour. 

La méthode à suivre doit être différente, 
suivant le temps que vous avez à passer 
devant le Très-Saint Sacrement. Si vous ne 
devez y rester que quelques instants. con- 
tentez-vous d'adorer profondément Jésus- 
Christ, de faire la communion spirituelle, 
de lui demander telle ou telle grâce, et 
de produire tel ou tel acte que l'amour vous 
inspirera. 

Dans les visites où vous passez un temps 
plus considérable avec Jésus-Christ, vous 
pourrez vous servir des prières suivantes, 
si familières à notre Père saint François. 

Nous vous adorons, Ô très saint Seigneur 
Jésus-Christ, ici et dans toutes vos églises 
qui sont par tr: la terre, et nous vous 
bénissons de c 2 vous avez racheté le 
monde par vot: ainte Croix. 

Je vous supplie, Seigneur, dont la force 
douce et brûlante enlève mon âme à tout 
ce qui est sous le ciel, pénétrez-moi de 
cette puissante flamme de votre amour, et 
faites que je meure pour l'amour de votre 
amour, Ô vous qui avez daigné mourir 


LA VIE FRANCISCAINE 


pour l'amour de mon amour. Je vous de. 
mande cette grâce par vous-même, Fils de 
Dieu qui vivez et régnez dans tous les siè- 
cles des siècles. Ainsi soit-il. 


RETRAITE DU MOIS. 


Cet exercice consiste à choisir un jour, 
chaque mois, pour rentrer sérieusement en 
soi-même, c'est-à-dire pour examiner avec 
soin la manière dont on a rempli ses de- 
voirs pendant le mois qui vient de s'écouler 
et pour voir comment on veut les remplir 
le mois qui va suivre, et ainsi se préparer 
à une sainte mort. 

Nos meilleures résolutions s'affaiblissent 
bien vite. si nous n'avons soin de les ali- 
menter. Les sentiments de foi s'effacent 
peu à peu, la ferveur diminue, une funeste 
routine s'introduit dans les actions les plus 
saintes, et l'on tombe, sans s'en aperce- 
voir, dans la tiédeur ou dans un état plus 
funeste encore. 


MÉTHODE. 
E. 


Dès la veille au soir. commencez à vous 


LA RETRAITE DU MOIS 


D 


préparer à ce saint exercice. Et, pour cela, 
récitez attentivement le Veni Creator. — 
Pratiquez une mortification à votre sou- 
per; — préparez votre oraison pour le len- 
demain; — tâchez de redoubler de recueil- 
lement, — et en allant prendre votre repos 
entretenez votre esprit de pieuses réflexions. 


II. 


À votre réveil, consacrez à Dieu votre 
première pensée, votre première parole, vo- 
tre première action. — Figurez-vous que 
ce jour vous est accordé pour régler vos 
comptes avec Dieu. — Ecartez toute idée 
capable de vous distraire, car il est très 
important, pour bien faire cette retraite, 
de commencer la journée dans le plus pro- 
fond recueillement. 

Dès que vous serez habillé, faites votre 
prière et votre méditation avec le même 
recueillement que si vous les faisiez pour la 
dernière fois. 

Pour sujet de méditation, choisissez une 
des fins dernières de l'homme, ou une de 
vos principales obligations. Si vous le pou- 
vez, rendez-vous à l’église pour vous acquit- 
ter de ce premier exercice. 
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Passez ce jour dans le silence et le re- 
cueillement autant que vous le permettront 
votre état, vos occupations et les personnes 
avec lesquelles vous vivez. 


III. 


Dans la matinée ou dans le courant de 
la journée, vous emploierez quelque temps, 
selon le plus ou moins de loisir que vous 
aurez, à faire un examen sérieux sur l'état 
de votre âme. Pour cela, lisez d'abord at- 
tentivement votre règlement de vie, vos ré. 
solutions prises dans les autres retraites: 
ou, si vous n'avez rien d'écrit, tâchez de 
vous rappeler les avis de votre confesseur. 
Voyez où vous en êtes avec Dieu, et pre- 
nez da résolution de vous corriger de ce 
qui lui déplaît dans votre âme. Avant de 
faire cet examen, invoquez le Saint-Esprit, 
afin que ses lumières vous aident à pénétrer 
dans les replis souvent si obscurs de la 
conscience. 

IV. 


Tâchez de prendre dans la soirée une 
demi-heure ou un quart d'heure pour faire 
la préparation à la mort. N'ome tez jamais 
cette pratique; elle forme, avec l'examen 
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dont nous venons de parler, la partie es- 
sentielle de la retraite du mois. 

Retirez-vous dans un lieu parfaitement 
tranquille. Et là, oubliant toutes les créa- 
tures, mettez-vous à genoux devant un cru- 
cifix et livrez-vous à de sérieuses réflexions 
sur la mort. 

Qu'est-ce que mourir ? 

Quand et comment mourrai-je ? 

Suis-je prêt à mourir? 


2 


Vous pouvez clore la retraite le lende- 
main matin, en faisant la sainte commu- 
nion comme si elle était la dernière de votre 
vie (1). 


PRIÈRE POUR DEMANDER LA GRACE 
D'UNE BONNE MORT (à). 


A Jésus-Christ Notre-Seigneur. 


Jésus, mon Seigneur, Dieu de bonté, Père 


r. . ou du res sa nécessité, sa pratique, par le R. P. 
MaRIE-MANSUY, 0. F. M. Élégante brochure de 120 pages. + rix: 
So. 15. MU? Ste Flisabeth. 

2. Cent jours d'indulgence une fois le ; jour en récitant cette prière 
et en priant aux intentions du Souverain Pontife: /ndulgence 
plénière une fois le mois aux conditions ordinaires. (Léon Riti, 
S. C. des Ind., 11 août 1884.) 
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de miséricorde, je me présente devant vous 
avec un cœur humilié, contrit et repentant. 
Je vous recommande ma de-nière heure 
et ce qui doit la suivre. 

Quand mes pieds immobiles m'avertiront 
que Ma course en ce monde est près de finir, 
miséricordieux Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand mes mains tremblantes et engour- 
dies ne pourront plus serrer le crucifix 
contre mon cœur, et que, malgré moi, elles 
le laisseront tomber sur mon iit de douleur, 
miséricordieux Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand mes yeux voilés et troublés par 
l'effroi d'une mort imminente porteront vers 
vous leurs regards incertains et mourants, 
miséricordieux Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand mes lèvres froides et tremblantes 
Prononceront pour la dernière fois votre ado: 
rable nom, miséricordieux Jésus, ayez pitié 
de moi. 

Quand mes joues pâles et lvides inspire- 
ront aux assistants la compassion et la t=r- 
reur, et que mes cheveux, baignés des sueurs 
de la mort, se dressant sur ma tête, an- 
nonceront ma fin prochaine, miséricordie:1x 
Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand mes oreilles, près de se fermer 


PRIÈRE POUR LA BONNE MORT 341 


pour toujours aux discours des hommes, 
s'ouvriront pour vous entendre prononcer 
la sentence irrévocable qui fixera mon sort 
pour toute l'éternité, miséricordieux Jésus. 
ayez pitié de moi. 

Quand mon imagination, agitée par des 
fantômes horribles et effrayants, sera plon- 
gée dans les tristesses mortelles; que mon 
esprit, troublé par le souvenir de mes ini- 
quités et par la crainte de votre justice, 
luttera contre l'ange des ténèbres, qui vou- 
drait me dérober la vue de vos miséricor- 
des et me jeter dans le désespoir, miséri- 
cordieux Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand mon faible cœur, oppressé par 
les douleurs de la maladie, sera saisi des 
horreurs de la mort et brisé par ses com- 
bats contre les ennemis de mon salut, mi- 
séricordieux Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand je verserai mes dernières larmes, 
symptômes de ma dissolution prochaine, 
recevez-les, Ê mon Jésus, en sacrifice d'rx- 
piation, afin que je meure comme une vic- 
me de pénitence; et dans ce terrible mo- 
ment, miséricordieux Jésus, ayez pitié de 
moi. | 

Quand mes parents et mes amis assem- 
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blés autour de moi, s'attendriront sur mon 
douloureux état et vous invoqueront en ma 
faveur, miséricordieux Jésus, ayez pitié de 
moi. 

Quand j'aurai perdu l'usage de tous les 
sens, que le monde entier aura disparu pour 
moi, et que je gémirai dans les angoisses 
de la dernière agonie et les affres de la 
mort, miséricordieux Jésus, ayez pitié de 
moi. 


Quand les derniers Soupirs de mon cœur 
Presseront mon âme de sortir de mon Corps, 


acceptez-les comme venant d’une sainte im- 
patience d'aller à vous, et vous, miséricor- 
dieux Jésus, ayez pitié de moi. 

Quand mon âme, sur le bord de mes 
lèvres, sortira pour toujours de ce monde. 
et laissera mon Corps pâle, glacé et sans 
vie, acceptez Ja destruction de tout mon 
être comme un hommage que Je veux ren- 
dre à votre divine majesté; et alors, misé- 
ricordieux Jésus, ayez pitié de moi. 

Enfin, quand mon âme paraîtra devant 
vous et qu'elle verra pour la première fois 
la splendeur immortelle de votre majesté, 
ne la rejetez pas de votre présence, mais 
daignez me recevoir dans le sein de vos 
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miséricordes, afin que je chan‘e éterncl'e. 
ment vos louanges. Miséricordieux Jésus, 
ayez pitié de moi. 


ORAISON. 


O Dieu, qui, en nous condamnant à la 
mort, nous en avez caché l'heure et le mo- 
ment, faites que, passant dans la justice 
et la sainteté tous les jours de ma vie, je 
puisse mériter de sortir de ce monde dans 
votre saint amour, par les mérites de Notre- 
Seigneur Jésus-Christ, qui vit et règne avec 
vous dans l'unité du Saint-Esprit. Ainsi 
soit-il. 


AUTRE PRIÈRE 


POUR DEMANDER UNE BONNE MORT. 


Prosterné devant le trône de votre ado- 
rable majesté, je viens vous demander. à 
inen Dieu, la plus précieuse d: ‘outes les 
srâces, la grâce d'une bonne mort. Quel 
que mauvais usage que j'aie fait de la vie 
que vous m'avez donnée, accordez-moi de 
la bien finir et de mourir dans votre amour. 

Pardonuez-moi, Ô mon Dieu, tout le mal 
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que j'ai fait, et ayez pour agréable le peu 
de bien que vous m'avez aidé à faire. Par- 
donnez-moi; car je me repens de mes fau- 
tes, et je les déteste pur le seul motif de 
votre bonté. Pardonnezmis: car je pardonne 
de tout mon cœur à ce. qui ont pu m'of- 
fenser. 

Je crois, Ô mon Dieu to: ce que vous 
avez révélé à votre Eglise. l'espère en 
vous, fondé sur vos promesses et sur vos 
mérites infinis, divin Sauveur, vous qui ne 
voulez pas que je périsse, et qui êtes mert 
pour moi. — Je vous aime, Ô mon Dieu de 
toute l'étendue de mon âme, et de toutes les 
affections de mon cœur. 

Je vous adore avec une humble soumis- 
sion. Je vous remercie de toutes les grâces 
que vous m'avez faites en cette vie. et sur- 
tout de ce que vous me donnez le moyen 
de me prénarer à la mort. 

Je l'accepte en ssprit de pénitence, en 
union à celle de mon Sauveur. et par obéis- 
sance à vos adorables volontés. 

Père saint, ayez pitié de moi; faites-moi 
niséricorde. 

Père tendre, je remets mon âme entre 
vos mains. 
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Jésus, soyez mon Sauveur, ;'rotégez-moi. 
maintenant et à l'heure «e mort. 

sainte Marie, Mere de miséricorde, mon 
trez dans ce dermier moment de ma vie, qu 


vous le regard mme de : enfan:s, 
intercédez pour moi 

Heureu saint JOSEPA, qu êt HOT t ile 
tre les bras de Jésus :t de Ma Z- 
moi de mourir en pré :stiné. 

Glorieux Père sain: Franco +, a aoi 
à mes derniers mm: 

Ange du ciel, dèl rdie:: üe mon âme: 
grands Samts que Laeu : donnés pour 
proiecteurs p ndant ma vik ne m'abandon- 
nez pas à l'heure 4e ma raort, Ainsi soit:il 

Seigneur Jésus, vo n conjure par 
l'amertume «ue resse ot âme très 
pure, qt ind elle sortit otre corps béni, 

ps é de mc: âme pécheresse quand 
elle sorti mot corp. Ainsi soit-il. 
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ES At ISANTS. « 


Seilg eur, avez pitié de nous. 
Tésu:-Chris ayez pitié de nous. 
Seigneur, avez pitié de nous. 


Î 


+ — 


EE OT SERRES CE CECIGIES 
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Sainte Marie, priez pour lui. 

Saints Anges et Archanges, priez tous p. 1. 
Saint Abel, priez pour lui. 

Chœur des Justes, priez pour lui. 

Saint Abraham, priez pour lui. 

Saint Jean-Baptiste, priez pour lui. 

Saint Joseph, priez pour lui. 

Saints Patriarches et Prophètes, priez t. p. 1. 
Saint Pierre, priez pour lui. 

Saint Paul, priez pour lui. 

Saint André, priez pour lui. 

Saint Jean, priez pour lui. 

Sts Apôtres et Evangélistes, priez tous p lL. 
Saints Disciples du Seigneur, pr.ez tous p. I. 
Saints Innocents, priez tous pour lui. 
Saint Etienne, priez pour lui. 

Saint Laurent, priez pour lui. 

Saints Martyrs, priez tous pour lui. 

Saint Sylvestre, priez pour lui. 

Saint Grégoire, priez pour lui. 

Saint Augustin, priez pour lui. 

Sts Pontifes et Confesseurs, priez tous p. I 
Saint Benoît, priez pour lui. 

Notre Père Saint François, priez pour lui. 
Saint Camille, priez pour lui. 

Saint Jean de Dieu. priez pour lui. 

Saints Moines et Ermites, priez tous L. lui. 
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Sainte Marie-Madeleine, priez pour lui. 
Sainte Lucie, priez pour lui. 

Stes Vierges et Veuves, priez toutes p. lui. 
5ts et Saintes de Dieu, intercédez tous ÉeE 
Soyez-lui propice, pardonnez-lui, Seigneur. 
Soyez lui propice, délivrezle, Seigneur. 

De votre colère, délivrez-le, Se gneur. 
Du péril de la mort, délivrez-le, Seigneur. 
D'une mauvaise mort, délivrez le, Seigneur 


Des peines de l'enfer. délivrez-le, Seigneur. 
De tout mal, délivrez le, Se'-neur. 
De la puissance du démon, délivrez-le Seig. 


Par votre Nativité, délivrez-le. Seigneur. 

Par votre Croix et votre Passion, délivrez- 
le, Seigneur. 

Par votre mort et votre Sépulture, délivrez- 
le. Seigneur. 

lar votre glorieuse résurrection, délivrez 
le, Seigneur. 

Par votre admirable Ascension. délivrez-le. 
Seigneur. 

Par la grâce du Saint-Esprit consolateur. 
délivrez-le, Seigneur. 

Au jour du jugement, délivrez-le, Seigneur. 

Pécheurs, nous vous supplions, exaucez-nous. 

lardonnez-lui ses péchés, nous vous en sup- 
plions. 
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Seigneur, ayez pitié de nous. 
Jésus-Christ, ayez pitié de nous. 
Seigneur, ayez pitié de nous. 


Le malade étant à l'agonie, on dit : 


Partez de ce monde, âme chrétienne au 
nom de Dieu le Père tout-puissant. qui vous 
a créée; au nom de Jésus-Christ, Fils du 
Dieu vivant, qui a souffert pour vous; au 
nom de l'Esprit-Saint qui est descendu sur 
vous; au nom des Anges et des Archanges, 
au nom des Trônes et «=s Dominations : au 
nom des Principautés et des Puissances ; au 
nom des {‘'hérubins et des Séraphins: au 
nom des ‘:iriarches et des Prophètes: au 
nom des saints Apôtres et Evangélistes : 
au nom des saints Martyrs et Confesseurs : 
au nom des saints Moines et Solitaires: au 
nom des saintes Vierges: au nom de tous 
les Saints et de toutes les Saintes de Dieu. 
Que votre demeure soit aujourd'hui dans la 
paix, et votre habitation dans la sainte Sion. 
Par le même J.-C. NS. Ainsi soit-il. 

Dieu miséricordieux, Dieu clément, qui 
par votre infinie miséricorde, remettez les 
péchés de ceux qui en font pénitence, et 
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dont le pardon efface jusqu'à la trace de nos 
crimes, jetez un regard favorable sur votre 
serviteur N., qui avoue ses fautes, qui vous 
en demande pardon de tout son cœur, et 
exaucez sa prière. Renouvelez en lui, Père 
plein de clémence, ce que la fragilité hu- 
maine ou la malice de l'esprit tentateur ont 
pu corrompre ou gâter dans son âme. Atta- 
chez au corps de votre sainte Eglise ce 
membre que vous avez racheté. Laissez- 
vous toucher par ses gémissements et par 
ses larmes. Il n'a de confiance qu'en votre 


miséricorde; daignez l'admettre à la grâce 
d'une parfaite réconciliation. Nous vous en 
supplions par J.-C. N.-S. R. Ainsi soit-il. 


Je vous recommande à Dieu tout-puis- 
sant, mon cher frère, et je vous remets 
entre les mains de celui dont vous êtes la 
créature, afin qu'après avoir payé par votre 
mort la dette commune de la nature humai- 
ne, vous retourniez à votre Créateur, qui 
vous a formé du limon de la terre. Que la 
troupe glorieuse des Anges vienne au devant 
de votre âme, ir: ‘elle sortira de votre 
corps. Que le séi.: des Apôtres, qui doit 
juger avec Dieu tout l'univers, vous fasse 
un accueil favorabl. Que la triomphante 
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armée des Martyrs se réjouisse à votre arri- 
vée. Que l'éclatante réunion des Confesseurs 
Vous environne. Que le chœur Joyeux des 
Vierges vous reçoive. Qu'admis dans le sein 
d'Abraham, tous les Patriarches vous féli- 
citent et vous embrassent. Que Jésus Christ 
se montre à vous plein de douceur et d’allé- 
gresse: qu'il vous place au rang de ceux 
qui doivent toujours être auprès de Lui. 
Puissiez-vous ignorer tout ce que les ténè. 
bres, les flammes et les tourments ont 
d'horrible, d’épouvantable ! Que le démon 
et ses ministres se reconnaissent vaincus en 
vous voyant arriver accompagné des Anges : 
que cette troupe infernale se précipite dans 
l'abîime du chaos éternel dès que vous paraïi- 
trez. Que Dieu se lève et que ses ennemis 
soient dissipés : que ‘ceux qui le haïssent 
fuient à sa présence. qu'ils se dissipent com- 
me la fumée; que les méchants périssent de- 
vant Dieu, comme la cire fond devant le feu 
Que les justes, au Coitraire, soient dans la 
joie et le ravissement devant le Seigneur, et 
qu'ils soient comblés d'allégresse. Que tous 
jes démons soient confondus et qu'ils vous 
laissent libre le chemin du ciel. Que Jésus- 
Christ, qui a souffert pour vous, vous déli- 
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vre de tout supplice en l'au:re monde, qu'il 
vous sauve de la peine éternelle, lui qui est 
mort pour vous; quil vous place dans son 
paradis pour y jouir des délices spirituelles 
que rien ne pourra troubler. Que ce Pas- 
teur véritable vous reconnaisse pour une de 
ses brebis, qu'il vous pardonne tous vos 
péchés, et qu'il vous mette à sa droite, au 
nombre de ses élus. Puissiez-vous voir votre 
Rédempteur face à face! puissiez-vous con- 
templer sans cesse ce Dieu de Vérité! Placé 
au rang des Bienheureux, allez goûter les 
douceurs de la joie et de la contemplation 
divine dans tous les siècles des siècles. 


R. Ainsi soit-il. 


Recevez, Seigneur, l'âme de vo re servi. 
teur dans le port du salut, comme il l'a 
espéré de votre miséricorde. R. Ainsi soit:il. 

Seigneur, délivrez l'âme de votre servi- 
teur de tous les périls de l'enfer et de tous 
les maux. R. Ainsi soit:il. 

Seigneur, délivrez l'âme de votre servi- 
teur comme vous avez délivré Enoch et Elie 
de la mort commune à tous les hommes. 

R, Ainsi soit-il. 


Seigneur, délivrez l'âme de votre servi- 


nd femme none nn nn en ann ennemies. 


MR ne nu 
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teur, comme vous avez sauvé Noé du dé. 
luge. R. Ainsi soit-il. 

Seigneur, délivrez l'âme de votre servi: 
teur, comme vous avez tiré Abraham d'Ur 
en Chaldée. R. Ainsi soit:il. 

Seigneur, délivrez l'âme de votre servi- 
teur, comme vous avez délivré Job de ses 
souffrances. R. Ainsi soit:il. 

Seigneur, délivrez l'âme de votre servi: 
teur, comme vous avez délivré Isaac du 
bûcher et de la main de son père Abraham. 
R. Ainsi soit-il. 

Seigneur, délivrez l'âme de votre servi- 
teur, comme vous avez délivré Loth de So- 
dome et de la pluie de feu. R. Ainsi soit:il. 

Seigneur, délivrez l'âme de votre servi- 
teur, comme vous avez délivré Moïse de la 
puissance de Pharaon, roi d'Egypte. 

R. Ainsi soit-il. 

Seigneur, délivrez l'âme de votre servi- 
teur, comme vous avez délivré Daniel de la 
fosse aux lions. R. Ainsi soit:il. 

Seigneur, délivrez l'âme de votre servi- 
teur, comme vous avez délivré les trois 
Enfants de la fournaise ardente et de la 
puissance d'un roi impie. R. Ainsi soit-il. 

Seigneur, délivrez l'âme de votre servi. 
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teur, comme vous avez délivré Suzanne 
d'une fausse accusation. R. Ainsi soit-il. 

Seigneur, délivrez l'âme de votre servi- 
teur, comme vous avez délivré David de la 
main du roi Saül, et de celle de Goliath. 

R. Ainsi soit-il. 

Seigneur, délivrez l'âme de voire servi- 
teur, comme vous avez délivré Pierre et 
Paul de la prison. R. Ainsi soitil. 

Et comme vous avez délivré la bienheu- 
reuse Thècle, Vierge et Martyre, de trois 
atroces tourments, daignez délivrer de mé- 
me l'âme de votre serviteur ,et l'admettre à 
participer avec vous aux biens célestes. 

R. Ainsi soit-il. 

Nous vous recommandons, Seigneur, 1 4- 
me de votre serviteur N.…, et nous vous 
supplions, Seigneur Jésus, Sauveur du mon- 
de, de daigner placer au milieu de vos Pa- 
triarches cette âme pour laquelle votre 
miséricorde vous a fait descendre sur la 
terre. Reconnaiïissez, Seigneur Jésus, votre 
créature, qui n’est point l'ouvrage des dieux 
étrangers, mais l'œuvre de vous seul, Dieu 
vivant et véritable, car il n'y a point d'autre 
Dieu que vous, il n’y en a point qui puisse 
faire vos œuvres. Comblez-la de joie, Sei- 
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gneur, en l'admettant en votre présence : 
ne vous souvenez plus ni de ses anciennes 
iniquités, ni de cette ivresse des sens dans 
laquelle l'a entraînée la fureur ou l'ardeur 
de la passion: car. quoiqu'elle ait péché. 
elle n'a cependant nié ni le Père. ni le Fils, 
ni le Saint-Esprit, mais elle y a cru; elle a 
eu du zèle pour Dieu, et elle à fidè.ement 
adoré le Seigneur son Créateur. 


PRIONS. 


Cubliez, Seigneur. les péchés et les er- 
reurs de sa jeunesse, et dans votre miséri- 
corde infinie, souvenez-vous d'elle au sein 
de votre gloire. Que les cieux lui so‘ent ou- 
verts, que les Anges se réjouissent avec elle: 
introduisez, Seigneur, votre serviteur dans 
votre royaume. Que saint Michel. Archan- 
ge de Dieu, qui a mérité d'être choisi pour 
chef de la milice céleste, le reçoive. Que les 
saints Anges de Dieu viennent à sa rencon- 
tre, et le conduisent dans la Jérusalem cé- 
leste. Que le bienheureux apôtre saint 
Pierre à qui les clefs de royaume des cieux 
ont été confiées, l'y accueille, Que le bien. 
heureux apôtre saint Paul, qui répondit si 
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€ : dignement à son élection, vienne à son se- 
es cours. Que saint Jean, l'Apôtre bien-aimé., 
ns auquel ont été révélés les mystères célestes, 
ur intercède en sa faveur. Que tous les saints 
lé, Apôtres, auxquels le Seigneur a donné le 
Is, pouvoir de lier et de délier, prient pour lui, 
a Que tous les Saints et les Elus d2 Dieu, 
nt qui ont souffert en ce monde pour l& nom 
de Jésus-Christ, intercèdent pour lui. afin 
que délivré des liens du corps il mérite 
d'arriver à la gloire du royaume céleste, par 
la grâce de Notre-Seigneur Jésus-Christ, qui 
r- vit et règne avec le Père et le Saint-Esprit, 
_. dans les siècles des siècles. R. Ainsi soit-il. 
in 
- Lorsque le Malade a rendu le dernier supir, 
>: on dit; , 
1S 
1- R. Secourez son âme, à Saints de Dieu: 
Ir venez à sa rencontre, Anges de Dieu. * 
S Recevez-la, + Et présentez-la au Tout-Puis- 
)- sant. #. Que le Christ qui vous a appelée 


de vu: reçoive, et que les Anges vous intro- 
t duis:nt dans le sein d'Abraham. * Recevez- 
Ÿ la Ÿ. Donnez-lui, Seigneur, le repos éter- 
F nel, et que la lumière éternelle l'éclaire. + 
1 Et présentez-la au Tout-Puissant. 
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Seigneur, ayez pitié de nous. 

Jésus-Christ, ayez pitié de nous. 

Seigneur, ayez pitié de nous. 

Notre Père, etc., à voix basse. 

Ÿ. Et ne nous laissez pas succomber à 
la tentation, R. Mais délivrez-nous du mal. 

Ÿ. Donnez-lui, Seigneur, le repos éternel: 
R. Et que la lumière éternelle l'éclaire. 

Ÿ. Seigneur, délivrez son âme, Rr. Des Dor- 
tes de l'enfer. 

#. Qu'il repose en paix, R. Ainsi soit-il. 

Ÿ. Seigneur, exaucez ma prière, R. Et que 
mes cris s'élèvent jusqu'à vous. 

Ÿ. Le Seigneui soit avec vous, R. Et avec 
votre esprit. 


PRIONS. 


Nous vous recommandons. Seigneur l'âme 
de votre serviteur, afin qu'en sortant de 
ce monde il vive pour vous, et nous con- 
jurons votre miséricorde de lui pardonner 
tous les péchés que la fragilité humaine lui 
a fait commettre. Par J.-C. N.-S. Ainsi 
soit-il. 
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MÉTHODE 


POUR ASSISTER AVEC FRUIT AU SAINT SACRFICE 
DE LA MESSE (‘). 


La méthode qui paraît la plus propre et 
la plus conforme à l'esprit de la sainte 
Eglise pour assister au saint sacrifice de 
la messe, est de s'unir aux sentiments du 
prêtre; il doit offrir ce sacrifice pour sa- 
tisfaire aux quatre principaux deroirs que 
nous sommes obligés de rendre à Dieu. 


1. La méthode que nous donnons a pour auteur saint Léonard de 
Part. Maurice, religieux Franciscain, connu dans toute l'Italie par 

1 zèle et ses travaux apostoliques. Cette méthode étant l'ouvrage 
d'un saint, il y a tout lieu de croire que des grâces particulières y 
sont attachées. L'auteur eut la consolation d'en recueillir en peu de 
temps les fruits les plus abondants. 
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et qui sont en même temps les :; atre fins 
pour lesquelles Jésus-Christ iui-même offre, 
par les nains du prêtre, cet auguste sa- 
crifice. 

Le premier devoir, c'est de louer et ado- 
rer l'infinie majesté de Dieu; le serond, de 
satisfaire à sa justice pour nos pr hés: le 
troisième, de le remercier de trous les bien- 
faits que nous en avons reçus; le quatrième, 
de lui exposer tous nos besoins, comme à 
l'auteur et au principe de toutes les grâces. 

C'est pourquoi, remplissant en quelque 
manière la fonction du prêtre. lorsque vous 
assistez à la messe, vous devez, autant qu'il 
est possible, vous appliquer à la considé- 
ration de ces quatre fins. Vous le ferez 
aisément au moven des quatre offrandes 
que nous allons vous indiquer. 


Au commencement de la messe, lorsque le prêtre 
s’humilie au pied de l'autel en récitant le Confiteor, 
faites un petit examen de conscience, vous excitant 
à former dans votre cœur un acte de contrition, 
demandant humblement pardon à Dieu de vos 
péchés, implorant l'assistance du Saint-Esprit et de 
la sainte Vierge, pour entendre la messe avec tout 
le respect et la dévotion dont vous serez capable. 
Ensuite, partagez la messe en quatre parties. pour 
vous mieux acquitter des quatre grands devoirs 
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dont nous avons parlé. Faites-le de la manière 
suivante. 

I. Dans la première partie, depuis le commen- 
cement jusqu'à l'Evangile, vous vous acquitterez 
du premier devoir, qui consiste À adorer et à louer 
la majesté de Dieu, digne d’honne: : 2t de louanges 
infinies. Pour cela, humiliez-vous avec Jésus-Christ, 
abimez-vous dans votre néant, confesse humble- 
ment devant cette infinie majesté, et dius-lui, aussi 
humilié d'esprit que de corps : 


O mon Dieu, je vous adore et vous re- 
connais pour mon Seigneur et pour le mai- 
tre de mon âme; je proteste que tout ce que 
je suis et tout ce que j'ai, c'est de vous que 
que je le tiens. Mais, parce que votre sou- 
veraine majesté rérite un honneur :: -“iec 
un hommage infini, et que je sui 
fait incapable de vous payer une s: 
dette, je vous offre les humiliations et nom- 
mages que Jésus vous rend sur cet autel. 

Ce que Jésus fait, je veux le fair: moi- 
même; je m'humilie et m'abaisse avec ::1 
devant votre suprême majesté: je vous a‘iore 
avec les mêmes sentiments d'humiliation 
avec lesquels vous adore mon Jésus. Je 
me réjouis de tout mon cœur en pensant 
à la soumission infinie que ce divin Sauveur 
vous rend pour moi. 


bu 
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Ici, fermez le livre et continuez intérieurement 
les mêmes actes, vous félicitant de ce que Dieu est 
infiniment honoré, et répétant à diverses reprises : 


Oui, mon Dieu, j'ai une extrême satis- 
faction de l'honaeur infini qui revient à 
votre divine majesté de ce saint sacrifice ; 
j'en ai une joie et un contentement que je 
ne puis exprimer. 


Ne vous mettez pas en peine de répéter mot à 
mot ces prières, mais servez-vous librement des 
Paroles que vous suggérera votre dévotion. Soyez 
Surtout profondément recueilli et uni à Dieu, c’est 
ainsi que vous vous acquitterez de votre premier 
devoir envers Dieu. ï 

IT. Vous satisferez pour le second, depuis l’Evan- 
gile jusqu’à l'élévation. Jetez un coup d'œil sur vos 
péchés, et voyant les dettes immenses que vous avez 
Contractées envers la justice divine, dites avec les 
sentiments d’une profonde humilité : 


Voici, mon Dieu, ce traître qui tant de 
fois s'est révolté contre vous. Hélas! péné- 
tré de douleur, J'ai en abomination et je 
déteste de tout mon cœur mes innombra- 
bles péchés; je vous présente en paiement 
la même satisfaction que Jésus vous fait sur 
l'autel. Je vous offre tous les mérites de 
Jésus, ie sang de Jésus, ce même Jésus tout 
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entier, Dieu et homme tout ensemble, qui 
en qualité de victime daigne encore renou- 
veler son sacrifice en ma faveur: et puis- 
que mon Jésus se fait sur cet autel mon 
médiateur et mon avocat, et par son sang 
très précieux il vous demande miséricorde 
pour moi, j'unis ma voix à celle de ce 
sang advrable, et je vous demande miséri- 
corde pour tant de péchés énormes que j'ai 
commis. Le sang de Jésus réclame votre 
miséricorde, et mon cœur, pénétré de dou- 
leur, vous la demande aussi. O Dieu de 
mon cœur, si vous n'êtes pas touché de 
mes larmes, soyez-le des gémissements de 
mon Jésus; s'il a obtenu miséricorde sur 
la croix pour tout le genre humain, pourquoi 
ne l’obtiendrait-il pas pour moi sur cet autel ? 
Oui, mon Dieu, j'espère qu'en vertu de ce 
sang précieux vous me pardonnerez toutes 
mes iniquités, et je continuerai de les pleu- 
rer Jusqu au dernier soupir de ma vie. 

Puis, ayant fermé le livre, répétez ces actes d’une 
vraie et profonde contrition ; donnez un libre cours 


aux affections de votre cœur ; dites à Jésus, du fond 
de votre âme : 


Mon bien-aimé Jésus, donnez-moi les lar- 
mes de saint Pierre, la contrition de sainte 
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Madeleine et la douleur de tous les Saints, 
qui, de pécheurs, sont devenus de vérita- 
bles pénitents, afin que j'obtienne, par le 
mérite de ce saint sacrifice, le pardon ab- 
solu de mes péchés. 


Réitérez ces mêmes actes, profondément recueilli 
en Dieu; et soyez sûr qu'ainsi vous payerez les 
dettes que vos péchés vous avaient fait contracter 
envers Dieu. 

[11. Dans la troisième partie de la messe, c’est- 
à-dire depuis l'élévation jusquà la c mmunion, en 
vous considériut comblés de tant et de si grands 
bienfaits, offrez à Dieu en échange le corps et le 


sang précieux de Jésus-Christ, dont la valeur est 
infinie; invitez tous les Anges et les Saints du ciel 
à remercier Dieu pour vous, à peu près de la ma- 
nière suivante : 


Dieu de mon cœur, me voici comblé des 
bienfaits généraux et particuliers que vous 
avez daigné me prodiguer, et que vous êtes 
disposé à m'accorder dans le temps et dans 
l'éternité. J'avoue que vos miséricordes à 
mou égard sont infinies; cependant, je suis 
prêt à vous payer entièrement et jusqu'à la 
dernière obole. En reconnaissance et en 
paiement de tout ce que je vous dois. i: vous 
présente, par les mains du prêtre, ce sang 
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divin, ce corps très précieux, cette innocente 
victime. Cette offrande, j'en suis sûr, suffit 
pour compenser tous les dons qu: vous m'a- 
vez faits; ce don, qui est d'un prix infini. 
vaut certainement, à lui seul, tcus ceux que 
J'ai reçus jusqu'ici, que je rtecois à chaque 
moment et que je recevrai encore de vous 
dans la suite. O vous tous, Anges du Sei- 
gneur, vous tous, bienheureux habitants des 
cieux, aidez-moi à remercier mon Dieu. ct 
offrez-lui, en action de grâces pour tant de 
bienfaits, non seulement cette messe. mais 
aussi toutes celles qui se célèbrent aujour- 
d'hui dans le monde entier, afin que par là 
je compense parfaitement son amoureuse 
bienfaisance pour toutes les grâces dont 
il m'a comblé jusqu'ici, pour celles qu'il me 
fait maintenant, et pour toutes celles qu'il 
daignera ine faire dans tous les siècles des 
siècles. Ainsi soit-il. 


Avec quelle douce complaisance ce Dieu de bonté 
ne recevra-t-1] pas le témoignage d’une reconnais- 
sance si affectueuse ! Et comment pourrait-il n'être 
pas sat'sfait de cette offrande, qui est d’un prix infini? 

Pour vous exciter davantage à concevoir ces 
pieux sentiments, invitez tout le paradis à remer- 
cier Dieu pour vous; invoquez tous les Saints 
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auxquels vous avez une dévotion particulière, et, 
dans leffusion de votre cœur, adressez-leur la prière 
suivante : 


O vous, mes saints Patrons, rendez grà 
ces pour moi à la bonté de mon Dieu, afin 
que je ne vive et ne meure pas dans l'in- 
gratitude; suppliez-le d'agréer ma bonne 
volonté, et d'avoir égard aux remerciements 
pleins d'amour que mon Jésus lui fait pour 
moi dans ce saint sacrifice. 


Entretenez-vous dans ces pieux sentiments en 
répétant plusieurs fois cette prière ; et assurez-vous 
que, de cette manière, vous vous acquitterez de la 
reconnaissance infinie que vous devez à Dieu pour 
tous les bienfaits. 

IV. Dans la quatrième partie de la messe, depuis 
la communion jusqu’à la fin, pendant que le prêtre 
communie sacramentellement, vous ferez Ja com- 
munion spirituelle. Fixez ensuite vos regards sur 
Dieu qui est au dedans de vous ; demandez-lui avec 
une vive ardeur toutes les grâces dont vous avez 
besoin; car c’est dans ce moment que Jésus s’unit 
à vous; c'est lui qui prie et qui demande pour vous. 
Elargissez donc votre cœur, ne mettez aucune borne 
à vos désirs; mais demandez à Dieu ses plus gran- 
des grâces, puisque l’offrande de son divin Fils, que 
vous venez de lui faire, est d’un prix infini. Dites-lui 
donc avec une profonde humilité : 
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OU Dieu de mon âme, je me reconnais 

mdigne d: vos faveurs: je confesse sincè- 
rement mon indignité; je ne mérite en au- 
cune manière que vous m'exauciez, vu la 
multitude et l'énormité de mes fautes: mais 
pourriez-vous rejeter la prière que votre 
adorable Fils vous adresse sur cet autel. 
où il vous offre sa vie et son sang pour 
moi? O Dieu de mon cœur, agréez la prière 
de celui qui plaide en ma faveur auprès 
de votre adorable majesté: et en sa con- 
sidération, accordez-moi toutes les grâces 
que vous savez m'être nécessaires pour 
réussir dans la grande affaire du salut. 
C'est maintenant plus que jamais que jose 
vous demander l2 pardon général de tous 
es péchés, et la grâce de la persévérance 
hinale. 

De plus, appuyant toujours ma con- 
flance sur les prières que vous adresse 
mon Jésus, je vous demande pour moi, 
o mon Dieu, toutes les vertus qui me 
“ont nécessaires, tous les secours efficaces 
dont j'ai besoin pour devenir un saint; je 
“ous demande encore la conversion de tous 
es infidèles, celle de tous les pécheurs et 
particulièrement de ceux qui me sont unis 
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par les liens du sang ou de l'amitié. Je 
vous conjure aussi de m'accorder ia déli- 
vrance, non d'une seule âme, mais de tou- 
tes celles qui sont actuellement détenues 
en purgaioire, délivrez-les toutes et, par 
la vertu de ce saint sacrifice, faites que 
ce lieu de tourment et d'expiation soit 
entièrement évacué. Convertissez aussi tous 
les pécheurs qui sont encore sur la terre. 
afin que ce misérable monde se change en 
un paradis de délices, et qu'après vous avoir 
aimé, loué, béni et adoré dans le temps, 
nous puissions vous louer dans l'éternité. 
Ainsi soit-il. 


Demandez avec assurance, demandez pour vous, 
pour vos amis, pour vos parents, tout ce que vous 
voudrez; demandez le soulagement de vos besoins 
spirituels et temporels. | 

Priez pour la sainte Église, afin que le Seigneur 
daigne la délivrer des maux qui l’affligent et lui 
accorder la plénitude de tous les biens. Priez pour 
tous les membres de notre saint Ordre repandus 
dans tout l'univers. Surtout, ne demandez point 
avec tiédeur, mais avec la plus grande confiance : 
ayez l'assurance que vos prières, unies à celles de 
Jesus, seront exaucées. 
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LA SAINTE MESSE EN MÉDITANT LA PASSION. 


Par cette manière d'entendre la messe, 
on honore le divin Cœur de Jésus, dans 
tous les états, où il s'est trouvé durant sa 
Passion, et l'on s'efforce d'entrer dans les 
sentiments de ce Cœur adorable: c'est une 
sorte de méditation ou d'oraison très utile 
et très salutaire, et si l'on communie à 
cette messe, ces sentiments formeront une 
excellente préparation et pourront être con- 
tinués pendant l'action de grâces. 

On divise la messe en quatre parties: 
la première, depuis le commencement jus- 
qu'à l'Evangile; la seconde. jusqu'à l'élé- 
vation; la troisième, jusqu'à la communion 
du prêtre; la quatrième, jusqu'à la fin. 

Dans la première partie, on considère et 
on adore le Cœur de Jésus, priant et sou- 
pirant aux approches de sa Passion, et spé 
cialement dans le jardin des Oliviers. 

Dans la seconde, on compatit aux souf- 
frances de Jésus, s'anéantissant devant les 
différents tribunaux de Jérusalem: on le 
suit jusqu’au moment de la flagellation. 

Dans la troisième, on contemple le divin 
Sauveur flagellé, couronné d'épines. ‘etr.: 
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on le suit dans la voie douloureuse, et jus- 
qu'à son dernier soupir sur la croix. 

Dans la quatrième, on adore Jésus ense- 
veli ‘ans le tombeau. 


PRIÈRE DE NOTRE SÉRAPHIQUE PÈRE 
SAINT FRANÇOIS. 


PENDANT L'ÉLÉVATION. 


O Seigneur, mon Dieu, Père céleste, jetez 
un regard favorable sur la glorieuse pré- 
sence de votre Christ; ayez pitié de nous 
et des autres pécheurs pour lesquels ce Fils 
béni, Notre-Seigneur, a daigné mourir. 
pour le salut et ia consolation desquels :1l 
a bien voulu demeurer avec nous dans le 
Très Saint Sacrement de l'autel. Ainsi soitil. 


ASPERSION DE L'EAU BÉNITE 


Pendant l'unnée. 


Vous m'arroserez, Sei- | Aspérges me, Démi- 
gneur, avec l’hysope, et |ne, hyssépo, et mur 
je serai purifié; vous me | däbor : lavabis me, et 
laverez et je deviendrai supernivem dealbäbor. 


plus Blanc que la neige. Ps. Miserére mei, Deus, 


ORDINAIRE 


secundum magnam 


tuam. 


misericordiam 
\”. Glôria Patri. 
Aspérges me. 


Ant. 
ele. 
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Ps. O Dieu, ayez pitié 
de moi, lon votre gran- 
de miséricorde, ŸV.G SRE 
au Père, On répète: Vous 
m'arroserez, 


Aux Dimanches de la Passion et des Rameaux, on ne 


dt pas Glria Patri, 


Ÿ. Osténde 
Dôomine, misericor-| 
diam tuam. F7. Et salu- 
tre tuum da nobis. Ÿ. 
Dômine, exaudi ora- 
uônem meam. KR. Et 
clamor meus ad ‘te 
véniat. V.  Dôminus 
vobiscum. KR. Et cum 
spiritu tuo. 


ORÉMUS. 


Exaudi nos, Domine 


sancte, Pater omnipo- 
ens, ætérne Deus : et 
mittere dignéris sanc- 
‘um Angelum tuum de 
cœlis, qui custodiat, 
‘Oveat, prôteg zat, visitet 


atque deféndat omnes | 
babitäntes in hoc habi- 


Manuel du Tiers-Ordre. 


nobis, | 


Y. Montrez-nous, Sei- 
| gneur, votre miséricorde, 
. Et donnez-nous votre 


salut. Ÿ’, Seigneur, exau- 


cez ma prière. K. Et que 
mon cri monte jusqu’à 
vous. V. Le Seigneur 
soit avec vous. Et 
avec votre esprit. 


PRIONS. 
Exaucez-nous,  Sei- 
gneu: saint, Père tout- 
Puissant, Dieu éternel, 
et daignez envoyer du 
ciel votre saint Ange, 
pour qu'il garde, et sou- 
tienne, qu'il protège, 
visite et défende tous 
ceux qui résident en 
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cette demeure.Par]Jésus- ticulo. Per Christum 


Christ 
. Amen. 


Notre-Seigneur. 


Dôominum nostrum. 
HW. Amen. 


Nr lé HS Pascal. 


Je vis une eau sortir 
du temple, du côté droit, 
alléluia : et tous ceux 
auxquels cette eau est 
parvenue ont été sauvés, 
et ils diront: Alléluia, 
alléluia. Ps. Louez le 
Seigneur, parce qu'il est 
bon, parce que sa misé- 
ricorde est à jamais. V. 
Gloire au Père. — O» 
répèle l’Antienne : J'ai vu 
une eau. 


Vidi aquam ceyre- 
diéntem de templo a 
latere dextro, alleluia : 
et omnes, ad quos per- 
rvénit aqua ista, salvi 
facti sunt et dicent 
| Alleliia, allelüia, Pr, 
Confitémini  Démino 
quôniam bonus, quô- 
niam in sæculum mise- 
ricordia ejus. V.Glrie. 
Patri. — Vidi. 


Ÿ. Osténde nobis, etc. ci-dessus avec 4/ehtia et l'Oraison 


ÆExäuiti nos. 
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S. 5. Pie X a accordé une Indulgence précieuse (300 
jours à chaque messe, plénière une fois le mois) pour ceux 
qui, au commencement de la messe à laquelle ils vont 
assister, récitent une prière qui est l’offrande du Saint- 
Sacrifice selon les quatre fins pour lesquelles il a été 
institué. 

Voici le texte de cette prière : 


Le 
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im ‘ Père éternel, je m'unis aux intentions 

€i aux sentiments qui animaient la très 
sainte Vierge Marie, Mère de douleur, 
sur le Calvaire, et je vous offre le sacri- 
lice qu'offrit votre bien-aimé Fils Jésus 


T 


, : . . , 
: en s'immolant luimême sur la Croix, et 
L » qui va se renouveler sur cet autel sacré. 
T- » Je vous l'offre: 1° Pour vous adorer et 
vi vous rendre l'honneur que vous méritez. 
at : Je reconnais votre souverain domaine sur 
s, toutes choses et l'absolue dépendance des 
Q créatures devant vous, et je confesse que 
. vous êtes notre unique et dernière fin: — 
x 2° Pour vous remercier des innombrables 
bienfaits reçus; — 3° Pour apaiser votre 
justice irritée par tant de péchés et vous 
en offrir une digne satisfaction; — 4o 
" Afin d'implorer grâce et miséricorde pour 
moi, pour (désigner ici ceux que l'on veut 
» spécialement recommander), pour ceux qui 
sont dans la peine et la tribulation. pour 
les pauvres pécheurs, pour le genre hu- 
; * Main tout entier et pour les saintes Âmes 

t du Purgatoire. » 


f L'Ordinaire de la Messe est composé de cinq parties 
en distinctes : la première est une préparation publique 
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au pied de l'autel, la seconde est composée de prières et 
d'instructions, la troisième est l'offrande, la quatrième est 
la consécration et Ia cinquième est la communion. La 
première et la seconde parties forment ce qu'on appelle 
la Messe des catéchumènss, parce qu'autrefois ceux qui 
n'avaient pus encore été admis au baptéme pouvaient y 
assister ; les trois parties suivantes renferment le sacrifice 
proprement dit, 


Première partie. — CONFESSION. 


Le Prêtre, descend au pied de l'autel, commence : 


Au nom du Père, et! In nomine Patris, et 
du Fils, et du Saint- Filii, et Spiritus sancti. 
Esprit. Ainsi soit-il. Amen. 

Je viendrai jusqu'à Introibo ad altire 


l'autel de Dieu. Dei. 
I. Jusqu'au Dieu qui 7. Ad Deum qui 
réjouit ma jeunesse. letificat  juventütem 
meam. 


Restant au pied de l'autel, il révite alternativement 
arec le ministre le Psaume Jüdica me: on Komet ce 
Psaume qu'auc MHesses des Morts et au ternps de la 
Passion. 


Jugez-moi, mon Dieu, |  Jüdica me, Deus, 
et discernez ma cause :let discérne  causam 
défendez-moi contre un|meam de gente non 
peuple impie, tirez-moi | sancta, ab hômino ini- 
des mains de l’homme | quo, et dolôso érue me. 
méchant et trompeur. 
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7. Quiatues, Deus, | KR. Puisque vous êtes 
iortitdo mea, quare|ma force, Ô mon Dieu, 
me repulisti ? et quare | pourquoi m'avez vous re- 
tristis incédo, dum | poussé et pourquoi suis- 
afligit me inimicus ? | je dans la tristesse, étant 

affigé par l’ennemi ? 

Emitte lucem tuam,| Faites luire sur moi 
et veritätem tuam:|votre lumière et votre 
ipsa me deduxérunt, | vérité ; elles me condui- 
et adduxérunt in mon-|ront et m’amèneront à 
tëem sanctum tuum, et | votre montagne sainte et 
in tabernäcula tua. à vos tabernacles. 

. Et introibo ad F. Et je viendrai jus- 
altäre Dei: ad Deum | qu’à l’autel de Dieu, jus- 
qui lætificat juventi-|qu'au Dieu qui réjouit 
tem meam. ma Jeunesse, 

Confitébor tibi in| Je chanterai vos lou- 
cithara, Deus, Deus | anges sur la harpe, ô Dieu, 
meus : quare tristis es|mon Dieu! pourquoi, 
inima mea? et quare|mon âme, es-tu triste? 
contürbas me? et pourquoi me trou- 

bles-tu ? 

R. Spera in Deo,| KR. Espère en Dieu ; 
quôniam adduc confi- | car je le louerai encore ; 
tébor illi: selutäre vul-|c’est lui qui est mon 
tus mel, et Deus meus. | salut et mon Dieu. 

Glôria Patri, et Filio, Gloire au Père, et au 
et Spiritui san:to Fils, et au Saint-Esprit. 

.Sicut eratin prin-! KR. Comme il était au 
Cipio, et nunc, et sem- | commencement,et main- 
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tenant et toujours, et|per:et in sæcula :æ- 
dans tous les siècles des| culérum. Amen. 


siècles. Ainsi soit-il. Introibo ad altäre 
Je viendrai jusqu’à| Dei. 
l'autel de Dieu. KR. Ad Deum qui 
K. Jusqu'au Dieu qui|lætificat  juventüitem 
réjouit ma jeunesse. meam. 
Notre secours est dans] Adjutoriumnostrum 
le nom du Seigneur. in nômine Dômini. 
KR. Qui à fait le ciell KR. Qui fecit cœlum 
et la terre. et terram. 


Le Prêtre récite ensuite le Confiteor : 


Je confesse à Dieu,  Confitéor Deo omni- 
tout-puissant, à la bien-| poténti, beâtæ Mariæ 
heureuse Marie toujours | semper Virgini, beâto 
Vierge, à saint Michel! Michaéli Archangelo, 
Archange, à saint Jean-| beäto Joänni Baptistæ, 
Baptiste, aux saints Apô- | sanctis Apôstolis Petro 
tres Pierre et Paul, à et Paulo, beîto Patri 
notre Père saint Fran-|nostro Francisco, 6m- 
çois, à tous les Saints, et | nibus Sanctis, et vobis, 
à vous, mes frères, que|fratres : quia peccävi 
j'ai beaucoup péché en|nimis cogitatiône, ver- 
pensées, en paroles, et| bo, et pere: mea 
en œuvres; C'est mal|culpa, mea culpa, mea 
faute, c’est ma faute, |mäxima culpa. Ideo 
c'est ma très grande|precor beâtam Mariam 


faute. C’est pourquoi je semper Virginem, beà- 
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tum Michaélem Ar-|prie la bienheureuse 
chäangelum, beätum | Marie toujours Vierge, 
Joärnem  Baptistam, saint Michel Archange, 
sanctos Aposiolos Pe- |saint Jean-Baptiste, les 
trum et Paulum, bea- [saints Apôtres Pierre et 
tum Patrem nostrum | Paul, notre Père saint 
Franciscum, omnes | François, tous les Saints, 
Sanctos, et vos fratres, | et vous, mes frères, de 
orûre pro me ad Démi- prier pour moi le Sei- 
num Deun nostrum. !gneur notre Dieu. 


Le ministre répoul : 


R. Misereatur tui  K. Que le Dieu tout- 
omnipotens Deus, et! Puissant ait pitié de vous, 
dimissis peccätis tuis, et qu'après vous avoir 
perdücat te ad vitam | pardonné vos péchés, il 
ætérnam. | Vous conduise à la vie 

Amen. éternelle. Ainsi soit-il. 


Le ministre dit à son tour le Confiteor. 


Confitéor Deo omni- Je confesse à Dieu 
poténti, beitæ Mariæ | tout-puissant, à la bien- 
semper Virgini, beäto | heureuse Marie toujours 
Michaéli  Archängelo, | Vierge, à saint Michel 
beato Joënni Baptistæ, Archange, à saint Jean- 
sanctis Apôstolis Petro Baptiste, aux saints 
et Paulo, beito Patri Apôtres Pierre et Paul, 
‘9Stro Francisco, 6m-| à notre Père saint Fran- 
“bus Sanctis, et tibi, Çois, à tous les Saints, 
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et à vous, mon Père, |pater : quia peccävi 
que j'ai beaucoup péché | nimis cogitatiône, ver- 
en pensées, en paroles, bo, et pere : mea 
et en œuvres ; c'est ma. ‘culpa, mea culpa, mea 
faute, c’est ma faute, mäxima culpa. Ideo 
c'est ma très grande precor beäitam Mariam 
faute. C’est pourquoi je semper Virginem, beä- 
prie la bienheureuse tum Michaélem Ar- 
Marie toujours Vierge, | chängelum,  beätum 
saint Michel Archange, Joännem  Baptist:n, 
saint j<an Baptiste, les sanctos Apéstolos Pe- 
saints Apôtres Pierre et|trum et Paulum, bei- 
Paul, notre Père saint | tum Patrem nostrum 
François, tous les Saints, | Franciscuri,  omnes 
et vous mon Père, dè Sanctos, et te, pater, 


prier pour moi le Si. | ordre pro me ad Démi 
gneur notre Dieu. |num Deum nostrum. 


Le Prétre dit ensuite : 


Que le Dieu tout-! Misereâtur  vestri 
puissant ait pitié de omnipotens Deus, et 
vous, et qu'après vous | dimissis peccätis ves- 
avoir pardonné vos tris perdücat vos ad 
péchés, il vous conduise | vitam ætérnam. 

à ia vie éternelle. 

F7. Ainsi soit-il. F. Amen. 

Que le Dieu tout-| Indulgéntiam, abso- 
puissant et Rs a Gant et remissiO- 
dieux nous accorde lelnem peccatérum nos- 
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trorum, tribuat nobis 
omnipotens, et misér.- 
cors Déminus. 

F7. Amen. 

Deus, tu convérsus 
vivificabis nos. 


FR. Et plebs tua 
lætabitur in te. 

Osténde nobis, D6- 
mine, misericordiam 
tuam. 

F. Et salutäre tuum 
da nobis. 

Dômine, exaudi ora- 
tionem meam. 

FR. Et clamor meus 
ad te véniat. 

Déminus vobiscum. 


KR. Et cum spiritu 
tuo. 


| pardon, l’absolution et 
(la rémission de nos 
| péchés. 

Ainsi soit il. 

O Dieu, tournez-vous 
vers nous, et vous nous 
rendrez la vie. 

KR. Et votre peuple 
se réjouira en vous. 

Montrez-nous,  Sei- 
gneur, votre  miséri- 
corde. 

KR. Et donnez-nous 
votre salut, 

Seigneur, exaucez ma 
prière. 

7. Et que mes cris 
arrivent jusqu’à vous. 

Le Seigneur soit avec 
VOUS. 

KR. Et 


esprit. 


avec votre 


En montant à l'autel, le Prêtre dit : 


ORÉMUS. 
Aufer a nobis quæ- 


sumus, Dômine,iniqui- | sneur, 


tâtes nostras : ut ad 
Sancta sanctorum pu- 


PRIONS. 


Efacez en nous, Sei- 
nous vous en 
prions, nos iniquités, 
afin que nous méritions 
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de nous approcher du/|ris mere4mur méntibus 

Saint Ces saints avec un |introire. Per Christum 


Cœur pur. Par Jésus-| Déminum nostrum. 
Christ Notre-Seigneur. | 


Ainsi soit-il. | Amen. 


En baisant l'autel, le Prêtre dit : 


Nous vous prions,| Orâmuste, Dômine, 
Seigneur, par les mérites | per mérita Sanctorum 
de vos Saints dont les tuôrum quorum  reli- 
reliques sont ici, et par quiæ hic sunt, et 6m- 
les mérites de tous les nium Sanctérum : ut 
Saints, de daigner me indulgére dignéris 6m- 
pardonner tous mes 'nia peccäta mea. 
péchés. Ainsi soit-il. | Amen. 


Aux Messes solennelles, après que le Prêtre a dit Ja 
Prière Ordmus te, Dômine, et baisé l’autel, le Diacre le 
prie de bénir l’encens, en lui disant : Bénisse:, mon Révé- 
rend Père. Le Prêtre met de l’encens dans l’encensoir 
en disant : Soyez béni par celui en l'honneur de qui vous 
serez brilé, et le bénit en faisant le signe de Ja croix. 
Puis il encense la croix, le fond de l'autel, le dessus, le 
devant et les deux côtés. 


II: partie. — PRIÈRES ET 
INSTRUCTIONS. 
Le Prêtre lit l'Introït du jour, puis àl dit 
alternativement avee le ministre ; 
Seigneur, ayez pitié | Kyrie, eléison. 
de nous. Ky. Seigneur, | R&. Kyrie, eléison. 
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ee. 


Kyrie, eléison. ayez pitié de nous. Sei- 
. Christe, eléison. | gneur,ayez pitié de nous. 
Christe, eléison. | KR. Christ, ayez pitié de 
RH. Christe, eléison. nous. Christ, ayez pitié 
Kyrie, eléison. de nous. Ky7. Christ, ayez 
K. Kyrie, eléison. pitié de nous. Seigneur, 
<yrie, eléison. ayez pitie de nous. KR. 


Seigneur, ayez pitié de 
nous. Seigneur, ayez pitié 
de nous. 


ÎT récite ensuite le Gloria, si la Messe le comporte. 


Glôria in excélsis| Gloire à Dieu au plus 
Deo : et in terra pax haut des cieux : et paix 
hominibus bonæ vo- sur la terre aux hommes 


luntatis. | de bonne volonté, 
Laudamus te. | Nrus vous louons. 
Benedicimus te. | 6 “ous bénissons. 
Adorämus te. | as + vous adorons. 
Glorificämus te. Nous vous glorifions. 


Grätias âgimus tibi, Nous vous rendons 
propter magnam glô- grâces à cause de votre 
riam tuam, grande gloire, 

Démine Deus, Rex) Seigneur Dieu, Roi 
cœléstis, Deus Pater du ciel, Dieu le Père 
omnipotens ! tout-puissant ! 

Démine, Fili uni-| Seigneur, Fils unique 
cénite, Jesu Christe ! de Dieu, Jésus-Christ ! 

Dôémine  Deus,| Seigneur Dieu, 
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Agneau de Dieu, Fils! Agnus Dei, Filius 
du Père! | Patris ! 

Vous qui effacez les! Qui tollis peccäta 
péchés du monde, ayez  mundi, miserére nobis. 
pitié de nous. | 

Vous qui effacez les! Qui tollis peccäta 
péchés du monde, rece-| mundi, sûscipe depre- 
vez notre prière. | Catiônem nostram. 

Vous qui êtes assis) Qui sedes ad déx- 
à la droite du Père, ayez teram Patris, miserére 


pitié de nous. |nobis. 

Car vous êtes le seul! Quoniam tu solus 
Saint, Sanctus, 

Le seul Seigneur, Tu solus Déminus ; 

Le seul Très Haut,| Tu solus Altissimus, 
ô Jésus-Christ, | Jesu Christe, 

Avec le Saint-Esprit, | Cum Sancto Spiritu 
dans la gloire de Dieu | in glôria Dei Patris. 
le Père. Ainsi soit-ill | Amen. 


Saluant le peuple, le Prétre dit : 


Que le Seigneur soit! Dôminus vobiscum. 


| 
| 
| 


avec vous. | 
KR. Qu'il soit aussil LKR. Et cum spiritu 
avec votre esprit. |tuo. 


Puis il rérvite la Collecte, l'Épître et le 
Graduel, ainsi que l'Alleltia, on le Trait, et lu 
Séquence, «7 y « lieu. 

Aux Messes solennelles, l’Épiître est lue à haute voix ou 
chantée par le Sous- Diacre. 


ou 
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Allant ax milien de l'autel, le Prêtre s'incline 
x 9 
et dit : 


Munda cor meum|  Purifiez mon cœur et 
ac läbia mea, omnipo- mes lèvres, 6 Dieu tout- 
tens Deus, qui läbia puissant, qui avez puri 
Isaiæ prophétæ cälculo  fié les lèvres du prophète 
mundästi ignito : ita Isaïe avec un charbon 
me tua grata misera- | ardent: daignez me puri- 
tiône dignäre mun- fier ainsi par votre bonté 
däre, ut sanctum Evan- et par votre miséricorde, 
géllum tuum digne afin que je puisse an 
valeam nuntiäre. Per |noncer dignement'votre 


Christum Dôminum saint Evangile. Par 
nostrum. | Tésus-Christ Notre-Sei- 
Amen. | gneur. Ainsi soit il. 
Jube, Dômine,bene-| Seigneur, bénissez- 
dicere. moi. 


Dôminussitincorde! Que le Seigneur soit 
meo, et in labiis meis : | dans mon cœur et sur 
ut digne et competén |mes lèvres, afin que 
ter annüntiem Evan- j'annonce dignement et 
gélium suum. Amen. convenablement son 

| Evangile. Ainsi soit-il. 


Arant de lire l'Evangile, le Prêtre dit : 


Dôminus vobiscum. | Le Seigneur soit avec 
vous. 

KR. Et cum spiritu KR. Et avec votre 
tuo. esprit. 


EE 
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Sreumernes en PRE 


Commencement dl Initium ou Sequéntia 


Suite du saint Evangile | sancti Evangélii secün- 
selon saint N. | dum N. 


On répond, en faisant le siqne de la croix sur le front, 
les lèvres et lu poitrine : 


KR. Gloire à vous, | KR. Glria tibi, Dé. 
Seigneur. | mine, 


À la jin de l'Evangile, le ministre répond! : 


Carist. 


Louange à vous, : Laus tibi, Christe. 


Et le Prétre. e 


n baisant l'Evangile, dit : 


Que nospéchés soient! Per evangélica dicta 


effacés par ce saint alain nostra delic- 
Evangile. l'ta. 


Aux Messes solennelles, le P 


retourne au milieu de l'autel et bénit l’encens ; Le Diacre, 
qui a déposc le livre des Evangiles sur l'autel, se met à 
SENOUX pour dire A/unda cor menm ; il se relève, demande 
la bénédiction par les mots, Jube, Domne, benedicere, et le 
Prêtre la Jui donne en disant : Déminus sit in corde {uo, 
ele, ; puis le Diacre va chanter l'Evangile. 


rètre, ayant Ju l'Evangile, 


Après l'Evangile, ou le Sermon, S'il y en a un. le 
Prétre récite le Credo, 


Je crois en un seul} Credo 
Dieu, Père tout-puis- 
Sant, créateur du 


in unum 
| Deum Patrem omnipo- 
ciel et :téntem, factorem cœli 
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et terræ,  visibilium | de la terre, de toutes les 
omnium, et invisibf- | choses visibles et invi- 
lium.  Sibles. 

Et in unum Dômi-| Eten un seulSeigneur 
num Jesum Christum, Jésus-Christ, Fils unique 
Filium Dei unigénitum: de Dieu, né du Père 
et ex Patre natum ante avant tous les siècles : 
Omnia sæcuia : Deum | Dieu de Dieu, iumière 
de Deo, lumen de de lumière, vrai Dieu 
lümine, Deum verum | de vrai Dieu: qui n’a pas 
de Deo vero: génitum, été fait, mais engendré : 
non factum : consub- consubstantiel au Père : 
stantiälem Patri: per par qui tout a été fait: 
quem Omnia factasunt: qui, pour nous autres 
qui propter nos hômi- hommes et pour notre 
nes, et propter nostram salut, est descendu des 
salütem descéndit de cieux : qui s’est incarné 
cœlis, ET INCARNATUS par l'opération duSaint- 
EST DESPIRITU SANCTO Esprit, dans le sein de 
EX MaRiA VIRGINE: la Vierge Marie, et s'est 
ET HOMO FACTUS EST: fait homme : qui a été 
crucifixus étiam pro crucifié aussi pour nous, 
nobis : sub Pôntio Pi- a souffert sous Ponce- 
lâto passus, et sepültus Pilate et a été enseveli ; 
est: et resurréxit tértia qui est ressuscité le 
die, sectindum Scrip- troisième jour selon les 
türas: et ascéndit in Ecritures, est monté au 
cœlum : sedet ad déx- ciel, est assis à la droite 
teram Patris:et iterum du Père; qui viendra 
venturus est cum glôria de nouveau, dans sa 
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gloire, juger les vivants 
et les morts, et dont le 
règne n'aura point de 
fin. 

Je crois 
Esprit, qui est aussi Sei- 
gneur, et qui donne Ja 
vie: qui procède du 


Père et du Fils : qui est 
adoré et glorifié conjoin- 
tement avec le Père et 
le Fils : qui a parlé par 
les Prophètes. 

Je crois.l'Eglise, qui. 


est une, sainte, catholi- 
que et apostolique. Je 
confesse un seul bap- 
tême pour la rémission 
des péchés, et j'attends 
la résurrection des morts 
et la vie du siècle à 
venir. Ainsi soit-il. 


au Saint. 


'judicäre vivos et mor. 
tuos : Cujus regni non 
erit finis. 
| 

Et in Spiritum sanc- 
tum. Dôminum, et vi. 
vificantem qui ex 
 Patre Filiôque procé- 
dit : qui cum Patre, et 
| Filio simul adoratur, et 
| conglorificätur : qui lo- 
|Cûtus est per Prophé 
tas. 
Et unam sanctam 
Cathôlicam et apost6- 
licam Ecclésiam. Con:- 
fiteor unum baptisma 
in remissiônem pecca- 
tôrum. Et exspécto 
 resurrectionem  mor- 
tuôrum, et vitam ven- 
türi sæculi. Amen. 


Le Credo se récite tous les dimanches, ainsi qu'aux fêtes 


de Notre-Seigneu 


r, de la sainte Vierge, 


des Apôtres et des 


Docteurs, et en quelques autres. 
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III: partie. — OFFERTOIRE. 


Le Prêtre 8e tourne vers le peuple, et dit : 


Dôminus vobiscum. 
R. Et cum spiritu tuo. 


Le Seigneur soit avec 


vous. 7. Et avec votre 
l'esprit. 


Après avoir lu l'Offertoire, le Prêtre offre le pain en 


ORÉMUS 


omnipotens ætérne 
Deus, hanc inmacu- 
lâtam Héstiam, quam 
ego indignus famulus 
tuus Offero tibi Deo 
meo vivo, et vero, pro 
innumerabilibus pec- 
catis, et offensiônibus, 
et negligéntiis meis, et 


pro Omnibus circum- 


stantibus, sed et pro 
omnibus fidélibus chri- 
stianis vivis atque de- 
fünctis : ut mihi,etillis 
proficiat ad salütem in 
vitam ætérnam. 

Amen. 


Manuel du Tiers-Ordre. 


disant : 


Suscipe,sanctePater, 


PRIONS 


Recevez, à Père saint, 
Dieu tout -puissant et 
éternel, cette hostie sans 
tache que je vous offre, 
moi votre indigne servi- 
teur, à vous qui êtes 
mon Dieu vivant et véri- 
table, pour mes péchés, 
mes offenses et mes 
négligences, qui sont 
sans nombre, pour tous 
les assistants et même 
pour tous les fidèles 
chrétiens vivants et 
morts,afin qu’elle profite 


à eux et à moi pour le 


salut éternel. 
Ainsi soit-il. 
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Le Prêtre met le vin et l'eau dans le Culice et dit : 


O Dieu qui, par une Deus, qui humänæ 
conduite admirable,avez substäntiæ dignitätem 
créé le genre humain mirabiliter condidisti, 
dans un état d’excel- et mirabilius reformi- 
lence, et qui, Par un sti: da nobis per bujus 
prodige plus admirable aquæ et vini mysté- 
encore, l’y avez rétabli, rium, ejJus divinitatis 
accordez-nous par le esse consôrtes qui hu- 
mystère de cette eau et. manitâtis nostræ fieri 
de ce vin, d’avoir un dignätus est pärticeps, 
jour part à la divinité de Jesus Christus Filius 
celui qui a daigné se tuus Dôminus noster : 
revêtir de notre huma- Qui tecum vivit et re- 
nité, Jésus Christ votre gnat in unitâte Spiritus 
Fils, Notre-Seigneur, qui, sancti, Deus, per 6mnia 


étant Dieu, vit et règne sæcula sæculérum. A. 
avec vous, en l’unité du men. 


Saint-Esprit, dans tous 


les siècles des siècles. 
Ainsi soit:il. 


Le Prétre offre le Calice en disant : 


Nous vous offrons, |  Offérimus tibi, Dé- 
Seigneur, le calice du mine, câlicem salutaris, 


salut, en suppliant votre |tuam deprecäntes cle. 
bonté de le faire Monter, | méntiam: ut in con. 
comme un parfum d’une | spéctu divin 
agréable odeur, jusqu’au |tis tu 


æ majesta- 
æ, pro nostra et 
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totius mundi salüte|trône de votre divine 
cum odôre suavitatis | majesté, pour notre salut 
ascéndat. Amen. et celui dumonde entier. 
Ainsi soit-il. 
Puis il s'offre lui-même humblement à Dieu avec tout 
le peuple : 

In spiritu humilitä-, Que les sentiments 
tis, et in änimo con- d'un esprit humilié et 
trito suscipiämur a te, d’un cœur contrit nous 
Dômine : et sic fiat sa- fassent agréer de vous, 
crificium nostrum in 6 Seigneur: et que notre 
conspéctu tuo hôdie, sacrifice s’accomplisse 
ut placeat tibi, Démine aujourd'hui devant vous 
Deus. | d’un> manière qui vous 

‘le rende agréable, 
| Seigneur notre Dieu. 
Il invoque la bénédiction de l'Esprit-Saint 
sur les dons : 

Vent, Sanctificitor Venez, sanctificateur 
omnipotens,  ætérne tout-puissant, Dieu éter- 
Deus ; et béne-kdic nel, et bénissez ce sacri- 
hoc sacrificium tuo fice préparé pour rendre 
sancto nômini præpa-| gloire à votre saint nom. 
râtum. 

Aux Messes solennelles, le Diacre présente l'encens, 
lisant : Benedicite, Pater reverénde. et le Prétre le 


bénit en disant : 


Per intercessidnem| Que par l’intercession 
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du bienheureux Michel|beäti Michaélis Ar- 
Archange ‘jui est debout | chingeli, stantis a dex- 
à la droite de l’autel des \tris aitäris incénsi, et 
parfums, et de tous ses |6ninium electérum 
élus, le Seigneur daigne suérum, incénsum is- 
bénir cet encens et le |tud dignétur Déminus 
recevoir Comme un par-|bene-kdicere, et in 
fum d’agréable odeur. |odôrem suavitätis acci- 
Par Jésus-Christ Notre- pere. Per Christum 
Seigneur. Ainsi soit-il. |Dôminum  nostrum. 
Amen. 


Îl encense le pain et le vin en disant : 


Que cet encens bénit|  Incénsum istud a te 
par vous, Seigneur, | benedictum, 2scéndat 
monte vers vous et que ad te, Démine, et des- 
votre miséricorde des-|céndat super nos mise: 
cende sur nous. ricordia tua. 


ÎL'encense l'autel en disant : 


Que ma prière s'élève 
vers vous, Seigneur, |orätio mea, sicüt in- 
comme la fumée de l’en- |Cénsum in conspéctu 
cens : que l'élévation de | tuo : elevätio maänuum 
mes mains vous soit medrum  sacrificium 
comme le sacrifice oi vespertinum.  Pone, 
soir. Mettez, Seigneur! Démine,  custédiam 
une garde à ma bouche | ori meo et 6stium cir- 
et une porte autour de|cumstäntiæ läbiis meis: 


Dirigätur, Dômine, 
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ut non declinet cor 
meum in verba mali- 
tie, ad excusändas ex- 
cusatiônes in peccâtis. 


Il rend l'encensoir 
Accéndat in nobis 
Déminus ignem sui 
amoris, et flammam 
ætérnæcaritätis. Amen. 


mes lèvres, afin que mon 
cœur ne se laisse pas 
aller à des paroles de 
malice, pour chercher 
des excuses à mecs 


péchés. 


au Diacre en désant : 


Que le Seigneur a'- 
lume en nous le feu de 
son amour et la flamme 

ide l’éternelle charité. 
| Ainsi soit-il. 


Dès que le Prêtre à rendu l'encensoir. il est encensé 
1 . LI L , 
par le Diacre, et lon encense ensuite le clergé et le 


peuple. 
Le Préètre se 
Laväbo inter inno- 
céntes manus meas : 


et circumdabo altare, 


tuum, Dômine. 


Ut audiam vocem 
laudis, et enarrem uni- 
vérsa mirabilia tua. 


Démine, diléxi decô- | 


rem domus tuæ, et 


locum habitatiônis glô- 


riæ tucæ. 


lare les nauins F 


Je laverai mes mains 
avec ceux qui vivent 
dans l'innocence, et je 
|me tiendrai autour de 
votre autel, Ô Seigneur. 
| Afin que j'entende la 
| voix de vos louanges, et 
| que je raconte toutes vos 
| merveilles, 

Seigneur, j'ai aimé la 
| beauté de votre maison, 
| et le lieu où habite votre: 
‘gloire. 
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O Dieu, ne me faites! Ne perdas cum im- 
pas périr avec les impies, pis, Deus, änimam 
ni Mourir avec les hom- meam, et Cum viris 
mes sanguinaires, sänguinum  vitam 

meam, 

Dont les mains se In quorum mänibus 
souillées d’iniquités, iniquitätes sunt : déx- 
dont la droite est rem- ee eorum repléta est 
plie de présents. | munéribus. 

Pour moi, j'ai marché | Ego autem in inno- 
dans mon innocence. céntia mea ingréssus 
Daignez me racheter et | Sum : rédime me, et 
avoir pitié de moi.  miserére mei. 

Mon pied est demeuré,  Pes meus stetit in 
ferme dans la droite dirécto : in ecclésiis 
voie: je vous bénirai, | benedicam te, Dé- 
Seigneur, dans les as- | mine. 
semblées. 

Gloire au Père, et au | Glôria Patri, et Fi- 
Fils, et au Saint-Esprit, ho, et Spiritui sancto. 

Comme :ïl était au | Sicut erat in princi- 
Commencement,et main- | pio, et nunc, et semper, 
tenant et ‘toujours, et|et in sæcula sæculo- 
dans tous les siècles des | |rum. 
siècles. Ainsi soit-il. i Amen, 


Après s'être lavé les mains, le Prêtre s'incline au 
#ilieu de l'autel, demandant à Dien d'agréer son 
oblation : 


Recevez, ô Trinité| Suscipe, sancta Tri- 
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nitas, hanc oblationem, 
quam tibi offé: mus ob 
memoriam  Passiônis, 
Resurrectiônis et As- 
censiônis Jesu Christi 
Dômini nostri: et in 
honôrem beätæ Mariæ 
semper Virginis, et 
beäti Joännis Baptis- 
tæ, et sanctérum Apos- 
tolérum Petri et Pauli, 
et istorum, et O6mnium 
Sanctorum: ut illis pro- 
ficiat ad honorem: 


nobis autem ad sa- | 


lütem : et illi pro nobis 
intercédere dignéntur 
in cœlis, quorum me- 
moriam ägimus in 
terris. Per eümdem 
Christum Déminum 
nostrum. Amen. 


Puis il invite le peuple 


Orate, fratres ; ut 


sainte, cette oblation que 
nous vous présentons en 
mémoire de la Pas:ion, 
de la Résurrection, et de 
l'Ascension de N.S. 
J.-C. : et en l'honneur 
ide la  bienheureuse 
| Marie toujours Vierge, 
| de saint Jean-Baptiste, 
et des saints Apôtres 
Pierre et Paul, de ceux- 
ci et de tous les autres 
Saints, afin qu’elle serve 
à procurer à eux la gloire, 
et à nous le salut : et que 
ceux dont nous honorons 
la mémoire sur la terre, 
daignent intercéder your 
nous dans le ciel. Par le 
même Jésus - Christ 
Notre-Seigneur. 

Ainsi soit-il. 


a prier pour la même fin : 


Priez, mes frères, afin 


meum ac vestrum sa-|que mon sacrifice qui 


crificium 


omnipoténtem. 


acceptäbile | est aussi le vôtre, soit 
fiat apud Deum Patrem 


agréable à Dieu le Père 
tout-puissant. 
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ESS RS, 


Et Le ministre répond . 


R. Que le Seigneur, K. Suscipiat Dômi- 
reçoive par vos mains |nus sacrificium de mä- 
ce sacrifice pour l’hon- nibus tuis ad laudem 
neur et la gloire de son | et glériam néminis sui, 
nom, pour notre utilité ad utilititem quoque 
et pour celle de toute! nostram, totiisque Ec- 
son Eglise sainte. |clésiæ suæ sanctzæ. 


Le Pritre dit tout bas *: Amen. puis il récite à 
à voir basse la Secrète e{ termine ainsi & haute 


Per Omnia sæcula 
des siècles.  sæculorum. 
KR. Ainsi soit-il. F7. Amen. 


IVe partie. — CANON. 


La Préface est l'introduction aux prières de la 
Consécration ; le Prêtre la Commence en disant sans se 
tourner vers le peuple : 

Le Seigneur soit avec!  Déminus vobiscum. 
vous. 

R. Et avec votre] ER. Et cum spiritu 
esprit. tuo. 


Il élève les mains en disant : 


Élevez vos cœurs. | Sursum corda. 
KR. Nous les tenons} KR. Habémus ad D6- 
élevés vers le Seigneur.  minum. 
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Joignant les mains et levant les yeux au ciel, il dit : 


Grâtias agamus D6-| Rendons grâces au 
mino leo nostro. | Seigneur notre Dieu, 
KR. Dignum et jus-! I. Cela est raison- 


tum est. | nable et juste. 


Le Prêtre poursuit ensuite la Préface : plusieurs 
fêtes en ont une propre ; à celles qui n'en ont pus, 
ainsi qu'aur Messes des Morts, on récite la suivante : 


Vere dignum et jus-| Il est vraiment digne 
tum est, æquum etsa-|et juste, équitable et 
lutäre, nos tibi semper | salutaire, de vous rendre 


et ubique grätias agere: | grâces en tout temps et 
Démine sancte, Pater |en tout lieu, ô Seigneur 
omnipotens, ætérne |saint, Père tout-puissant, 
Deus : * per Christum | Dieu éternel, * par le 
Dominum  nostrum. Christ Notre-Seigneur : 
Per quem majestaätem par qui les Anges louent 
tuam iaudant Angeli, | votre majesté, les Domi- 
adérant Dominatiônes, [nations l’adorent, les 
tremunt  Potestätes,  Puissances la révèrent, 
Cœæli, cœlorimque vir- | les Cieux, les Vertus des 
tûtes, ac beûta Séra- | cieux, et les bienheu- 
phim sôcia exsulta-reux Séraphins la célè- 
tiône  concelebrant. | brent dans de communs 
Cum quibus et nostras | transports de joie. Nous 
voces, ut admitti jû-| vous prions de per- 
beas deprecamur, sûp-| mettre que, prosternés 
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devant vous, nous unis! plici confessiéne di. 
sions notre voix à la céntes: 

leur, pour vous louer en 

répétant ce cantique : 

Saint, Saint, Saint, Sanctus, Sanctus, 
est le Seigneur Dieu des Sanctus, Dôminus 
armées. Les cieux et la Deus Säbaoth. Pleni 
terre sont remplis de sunt cœli et terra glo- 
votre gloire, Hosanna ria tua, Hcsänna in 
au plus haut des cieux ! excélsis. Benedictus 
Béni soit celui qui vient qui venit in nomine 
au nom du Seigneur, Dômini, Hosänna in 
Hosanna au plus haut excélsis. 
des cieux ! 


Lei commence le Canon on la règle de la Consécra- 
tion (1). Le Prétre, s'inclinant profondément, dit : 


Dieu, qui vous mani-| Te igitur, clemen- 
festez au milieu de nous tissime Pater, per 
par le moyen des mystè- ‘Jesum Christun 
res dont vous avez fait Filium tuum Dômi- 
dépositaire notre mère num nostrum, séppli- 
la sainte Église, nous ces rogämus ac péti- 
vous supplions, au nom  mus, uti  accépta 
de ce divin Sacrifice, de häbeas, et benedicas 
détruire tous les obsta. hæc dona, hæc 
cles q'i so) nosent à son muünera, hæc + sancta 
2 2 


1. Pour nous corformer à l'esprit de la sainte Eglise, nous ne 
donp ne pas une !’aduction proprement dite des mystérieuses 
ps s4 Canon. 
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sacrificia illibâta ; in ! pèlerinage en ce monde. 
primis quæ tibi offé- | Donnez-lui la paix et 
rimus pro Ecclésia | l'unité ; conduisez vous- 
tua sancta cathôlica : même notre Saint-Père 
quam pacificare, custo- | le Pape, votre vicaire sur 
dire, adunäre, etrégere la terre; dirigez notre 
dignéris toto orbe | Évêquequi est pournous 
terrarum una cumlun lien sacré de l’unité ; 
fimulo tuo Papanostro | conservez tous les fidè- 
N., et Antistite nostro | les enfants de l'Église 
N., et Omnibus ortho- catholique, apostolique, 
dôxis, atque catholicæ romaine. 

et apostolicæ  fidei 

cultribus. 


Le Prêtre fait ici le premier Mémento, où il prie 
pour les bienfaiteurs vivants de l'Eglise et pour tous 
ceux qui assistent avec dévotion à la Messe, 


Mémento, Domine,,  Permettez-moi, ô mon 
amulérum,  famula- Dieu, de vous demander 
rmque tuarum N.et de répandre vos béné- 
N. et 6mnium circum- dictions spéciales sur 
stantium, quorum tibi vos serviteurs et vos ser- 
fides cognita est, et vantes, pour lesquels 
nota devôtio, pro qui- | vous savez que j'ai une 
bus tibi offérimus, vel obligation particulière 
qui tibi offerunt hoc |deprier… Appliquez-leur 
sacrificium laudis pro les fruits de ce divin Sa- 
se, suisque 6mnibus :  crifice qui vous est offert 
pro redemptione ani- au nom de tous. Visitez- 
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les par votre grâce; par- märum suarum, pro spe 
donnez leurs péchés; ac. salütis et incolumit4- 
cordez-leur les biens de tis suæ: tibique red- 
la vie présente et ceux dunt vota sua ætérno 
de la vie éternelle. Deo, vivo et vero. 


LE fuit ensuite lu mémoire des Saints : 


Non seulement, ô mon!  Communicäntes * et 
Dieu, ce sacrifice nous memoriam venerantes, 
unit à nos frères qui sont in primis gloriosæ 
encore dans cette vie semper Virginis Mariæ, 
passagère de l'épreuve; Genitricis Dei et Dé- 
mais aussi il resserre mini nostri Jésu Chris- 
nos liens avec ceux qui ti: ** sed et beatérum 
déjà sont établis dans la | Apostolorum ac Mar- 
gloire. * Nous loffrons  tyrum tuérum, Petri et 
donc pour honorer la Pauli, Andréæ, Jacobi, 
mémoire de la glorieuse | Joännis, Thom®, Jaco- 
et toujours Vierge Marie, | bi, Philippi, Bartholo- 
** des Apôtres, des Con- | mæi, Matthæi, Siménis, 
fesseurs, des Vierges, en | et Thaddæi: Lini, Cleti, 
un mot, de tous les  Cleméntis, Xisti, Cor- 
Justes, afin qu’ils nous | nélii, Cypriani, Laurén- 
aident par leur puis- | tit, Chrységoni, Joännis 
sant secours à deve- | et Paul. Cosmæ et 
nir dignes de soute-| Damiäni : et émnium 
nir votre avènement,  Sanctérum iüorum : 
et de vous contempler quorum  méritis pre- 
à jamais comme eux  cibüsque concédas, ut 
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in émnibus protectiônis dans le séjour de votre 
tuæ muniämur auxilio. gloire. 

Per eümdem Christum 

Dominum nostrum. 

Amen. 


L'enant les mains étendues sur le nain et le vin, il prie 
Dieu d'agréer le sacrijire 


Hanc igitur oblatio-!  Daignez recevoir, Ô 
nem servitutis nostræ, Dieu, cette offrande que 
sed et cunctæ familiæ toute votre famille vous 
tuæ, * quesunus, D6- | présente, comme l'hom- 
mine, ut p'e acatüs acci- | mage de son heureuse 
pias, diésque nostros servitude * En échange, 


in tua pace disponas, | donnez nous Ja paix, 
atque ab ætérna dam |sauvez-nous de votre 
natiône nos  éripi,|colère, mettez-nous au 
et in électorum tu6-|nombre de vos élus ; 
rum jubeas grege ne Jésus-Christ Notre- 
merari. Per Christum | Seigneur qui va paraître. 
Déminum nostrum. | 

Amen. 


Puis il lui demande «le bénir les dons, atin qu'ils de- 
viennent le corps et le sang de Jésus-Christ. 


Quam oblatiénem,| Car il est temps que 
tu, Deus, in 6émnibus, ce pain devienne son 
quæsumus, bene + dic- | Corps sacré qui est notre 
tam, ad ++ scriptam, nourriture, et que ce vin 
ra” tam, rationäbilem, | se transforme en son 
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Sang qui est notre breu- | acceptabilémquefacere 

vage ; ne tardez donc dignéris : ut nobis Cor- 

plus à nous introduire +pus et San guis 

en la présence de ce fiat dilectissimi Filii 

divin Fils notre Sauveur. |tui Démini nostri Jésu 
| Christi. 


Alors le Prêtre prend le pin, lère les eur au ciel 


et, en la personne de Jésus-Christ. prononce sur le puin 


les paroles sarrées (are 


Que ferai-je en cel 
moment, Ô Dieu du 
ciel et de laterre, Sau-| 
veur, Messie tant désiré, | 
si ce n’est de vous ado- 
rer en silence comme 
mon souverain maître, 
de vous offrir mon cœur, 
comme à son roi plein! 
de douceur? Venez donc, 
Seigneur Jésus, venez ! | 


1. Toutes les 
leurs regaids 


quand elle est exposée et prononceront l'invocation : 


Qui. pridie quam 
paterétur, accépit pa- 
nem In sanctas ac 
venerabiles manus 
suas; et elevatis oculis 
in cœlum ad te :)eum 
Patrem suum omni- 
poténtem, tibi grâtias 
agens,  bene # dixit, 
fregit, deditque dis- 
cipulis suis, dicens: Ac- 
cipite et manducäte ex 
hoc omnes : Hoc EsT 
EN! CORPUS MEUM. 


personnes qui porteront avec foi, dévotion et amour, 
sur la sainte Hostis, tant pendant l'élévation que 


« Mon Ser. 


geur ef mon Dieu », pourront gagner chaque fois une indulgence 


de 7 


ans et de 7 qQuarantaines. Quiconque aura fait ce pieux exer. 


cice tous les jours pendant une semaine et recevra la communion 


une fois, pourra gagner 


une indulgence plénière 


(Pie X, 18 mai 1907.) 
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Ces paroles prononcées, le Prêtre adore la sainte 
{lostie ; puis la montre avec révérence au peuple, pour 


pet l'adore à son tour. 


Ensuite le Prêtre prend le calice et prononce sur le 


vin les paroles sucrées. 


Simill modo, post- 


quam cœnatum est, 


accipiens et hunc præ- 


clarum  Calicem in 
sanctas ac venerabiles 
manus suas, item tibi 
sratias agens, bene # 
dixit, deditque discipu- 
lus suis, dicens : Acci- 


pite et bibite ex eo 
omnes : HIC EST ENIM 
CALIX SANGUINIS ME, | 


NOVI ET ÆTERNI TE- 
STAMENTI: MYSTERIUM 


Sang divin, prix de 
mon salut, je vou: adore. 
Lavez mes iniquités, et 
rendez-moi plus blanc 
que la neige. Agneau 
sans cesse immolé et 
cependant toujours vi- 
vant, vous venez effacer 
les péchés du monde ; 
venez aussi régner en 
moi par Votre force et 
et par votre douceur. 


FIDET : QUI PRO VOBIS ET 


PRO MULTIS EFFUNDETUR IN REMISSIONEM PEC- 
CATORUM. Hæc quotiescimque fecéritis, in mei 


memoriam faciétis. 


Ces paroles prononcées, 


le Prétre adore le précieux 


Saug, et le fait adorer pur le peuple. 
Puis il récite la prière suivante, où sont rappelés 
les mystères du sacrifice sanglant offert par Jésus- 


Christ à Dieu son Pre. 


La voici donc, à Père 


Unde et mémores, ! 
Dômine, nos servi tui, | saint, l'Hostie si long- 
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temps attendue. Voici 
ce Fils éternel qui a 
souffert, qui est ressus- 
cité glorieux, qui est 
monté triomphant au 
ciel. Il est votre Fils : 
mais il est aussi notre 
Hostie, Hostie pure et 
sans tache ; notre pain 
et notre breuvage d’im- 
mortalité. 


MESSE 


|sed et plebs tua sancta, 
‘ejusdem Cbristi, Fili 
tui Dômini nostri tam 
beätæ Passiônis necnon 
et ab inferis Resurrec- 
tiônis, sed et in cœlos 
gloriôsæ Ascensiônis : 
offérimus præcläræ nia- 
jestäti tux, de tuis 
donis ac datis, Héstiam 
“+ puram, Hôstiam 


sanctam, Hôstiam *#k immaculätam, Panem = 
Sanctum vitæ ætérnæ, et Cälicem + salutis per- 


pétuæ. 


Le Prétre demande que notre oblation 


blement 


Vous avez agréé au- 
trefois le sacrifice des 
tendres agneaux que 
vous offrait Abel ; le 
sacrifice  qu'Abraham 
vous fit de son fils Isaac, 
immolé sans perdre la 
vie ; enfin le sacrifice 
mystérieux du pain et 
du vin que vous présen- 
ta Melchisédech. Re- 
cevez ici l’Agneau par 


soit farora- 
agréée. 


Supra quæ propitio 
ac seréno vultu respi- 
| cere dignéris,et accépta 
 habére, sicuti accépta 
 habére dignätus es mi- 
nera pieri tui justi 


| Abel, et sacrificium 
| patriarchæ nostri Abra- 
hæ, et quod tibi 6btu- 
lit summus sacérdos 
tuus  Melchisedech, 
ISanctum  sacrifieium, 
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immaculatam hôstiam. | excellence, la Victime 

toujours vivante,leCorps 
de votre Fils qui est le pain de vie, son Sang 
qui est à la fois un breuvage pour nous et une 
libation à votre gloire. 


Puis s'inclinant profondément, il supplie que cette 
oblation. soit présentée à Dieu par Jésus-Christ lui- 


IHCIHE, 


Süpplices te rogàa-| Mais, Ô Dieu tout- 
mus,omnipotens Deus: puissant! ces dons sa- 
jube hæc perférri per | crés ne reposent pas seu- 
manus sancti Angeli lement sur cet autel 
tui in sublime altâre | terrestre ; l’Agneau vi- 
tuum, in  conspéctu |vant et immolé repose 
divinæ majestatis tuæ : | aussi sur l’autel sublime 
ut quotquot, ex hac|duciel, devant letrônede 
altiris  participatiône, | votre divine majesté ; et 
sacrosanctum Filii tui|ces deux autels ne sont 
Cor + pus et Sän”k gui- | qu’un même autel, sur 
nem sumpsérimus,|lequel s’accomplit le 
omni benedictione cœ-| grand mystère de votre 
lésti et gratia repleà-|gloire et de notre salut : 
mur. Per min |icipané nous rendre par- 


Christum Dôminum |ticipants du Corps et du 


nostrum. Amen. Sang de l’auguste Vic- 
|time de laquelle éma- 
nent toute grâce et toute bénédiction. 


Manuel du Tiers-Ordie, 
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Le Prêtre fait le second Meménto. et demande que 
les défunts participent aux fruits du Sacrifice. 


N'excluez personne!  Meménto étiam, D6- 
de votre visite, Ô Jésus! | mine, famulorum, fa- 
Votre aspect réjouit la mularémquetuärumN. 
cité sainte avec ses élus ; et N. qui nos præces- 
nos yeux encore mortels | sérunt cum signo fidei, 
vous contemplent, quoi- et dérmiunt in somno 


que sous un voile: ne 
vous cachez plus à ceux 
de nos frères qui sont 
dans le lieu des expia- 
tions Soyez-leur un ra- 
fraîchissement dansleurs 
flammes, une lumière 
dans L: urs ténèbres, une 
paix dans leurs doulou- 
reux transports. 


| pacis. Ipsis, lomine, 
et émnibus in Christo 
quiescéntibus, locum 
|refrigérii, lucis et pacis, 
ut indulgeas, depre- 
camur. Per eümdem 
Christum Dôminum 
nostrum. Amen, 


| 


Le Prétre, se frappant la poitrin. fait la même 
demande pour lui-même et les assistants. 


Nous sommes  pé- 
cheurs, Ô Père saint, et 
cependant nous atten- 
dons de votre infinie 
miséricorde une part 
dans votre royaume, par 
le mérite de ce sacrifice 
que nous vous offrons, 


| Nobis quoque pecca- 
'toribus fâmulis tuis de 
multitüdine miseratio- 
num tuarum speränti- 
bus, partem äliquam et 
societitem donäre dig- 
néris, Cum tuis sanctis 
Apostolis et Martyri- 
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bus, cum Joûnne, Sté- 
phano, Matthia, Bar- 
naba, Ignatio, Alexäan-! 
dro, Marcellino, Petro, 
Felicitate, Perpétua, 
Agatha, Lucia, Agnéte, 
Cæcilia, Anastasia et 
omnibus Sanctis tuis : 
intra quorum nos con-| 
sortium, non æstimä-| 
tor mériti sed véniæ,. 
quæsumus, la: sitor ad- 
mitte. Per Christum 
Dominum nostrum. 


Per quem hæc 6m- 


nia, Domine, semper 
bona creas, sancti + fi- 


cas, vivi--ficas, benerk | 


dicis, et præstas nobis. 


Per ipsum, et cum. 
. . . | 
Ip#s0, et In 1p#50, est | 


tibi Deo Patriomni- 
poténti, in unitate Spi- 
ritus #k Sancti, omnis 
honor et gloria, 

Per Omnia sæcula 
sæculorum. 

FF. Amen. 


et non à cause de nos 
œuvres qui ne sont di- 
| gnes que de votre colère. 
| Mais souvenez-vous de 
| vos saints Apôtres, de 
| VOS saints Martyrs, de 
vos saintes Vierges, de 
tous les Bienheureux, et 
| donnez-nous par leur 
|intercession, la grâce et 
la gloire éternelle que 
nous vous demandons 
au nom de Jésus-Christ 
| Notre Seigneur, votre 
| Fils. 

C’est par lui que vous 
répandez sur nous vos 
| bienfaits de vie et de 
sanctification ; par lui 
encore ; avec lui et en 
lui, dans l’unité du Saint- 
Esprit, soit a vous hon- 
neur et gloire à jamais ! 


| 
* Dans tous les siècles 
Le siècles. 


KR. Ainsi soit-il. 
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Ve partie. — COMMUNION 


Le Canon terminé, le Prêtre se prépare 
à la Communion par l'Oraison Dominicale : 


PRIONS, 


Instruits par un pré- 


ORÉMUS. 


Præcéptis salutari- 


cepte salutaire, et sui-| bus môniti, et divina 


vant fidèlement la forme 
de l'instruction divine 
qui nous a été donnée, 
nous osons dire : 

Notre Père, qui êtes 


aux Cieux, que votre nom 
soit sanctifié ; que votre 
règne arrive; que votre 
volonté soit faite sur la 
terre comme au ciel. 


Donnez -nous  aujour- 
d’hui notre pain quoti- 
dien, et pardonnez-nous 


institutiône  formäti* 
audémus dicere : 


Pater noster, qui es 
in cœlis : sanctificétur 
nomen tuum ; advéniat 
regnum tuum ; fiat vo- 
lüntas tua, sicut in cœælo 
et in terra. Panem no- 
strum quotidiänum da 
nobis hôdie : et dimitte 
nobis débita nostra, 


nos Of. _asescontme nous | sicut et nos dimittimus 


pardonnons à ceux qui 


debitôribus nostris. Et 


nous ont offensés. Et ne | ne nos indücas in ten- 


nous laissez pas succom- 
ner à la tentation. 

KR. Mais délivrez-nous 
du mal. 

Ainsi soit-il. 


tatiônem. 


IY. Sed libera nos a 
malo. 
Amen. 


‘ 


TOP UOTEI “7 
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Le Prêtre demande spécialement à Dien de nous 
délivrer de tous maux, et de nous faire jouir de la paix: 


Libera nos, quæsu- 
mus, Démine, ab 6m- 
nibus malis prætéritis, 
præséntibus et futüris : 
et, intercedénte beata 
et gloriôsa semper 
Virgine Dei Genitrice 
Maria cum beatis Ap6- 
stolis tuis Petro et 
Paulo, atque Andréa, 
et omnibus Sanctis, da 
propitius 
diébus nostris : ut ope 
misericordiæ tuæ ad- 
‘dti, et a peccäto simus 
semper liberi, et ab 
omni perturbatiône se- 
curi, Per eémdem D6- 
minum nostrum Jesum 
Christum Filium tuum, 
qui tecum vivit et re- 
gnat in unitate Spiritus 
sancti Deus. 


Per Omnia sæcula 
sæculorum. 
I. Amen. 


pacem in 


|  Délivrez-nous,s’il vous 
| plaît, Seigneur, de tous 
les maux passés, présents 
|et à venir ; et par l’inter- 
cession de la bienheu- 
reuse et glorieuse Marie, 
| toujours Vierge, Mère de 
Dieu, et de vos bien- 
heureux Apôtres Pierre 
et Paul et André et de 
tous les Saints, daignez 
nous accorder la paix 
pendant les jours de 
notre vie mortelle ; afin 
qu’étant assistés du se- 
couis de votre miséri- 
corde, nous ne soyons 
| jamais assujettis au pé- 
| ché, ni agités par aucun 
trouble : Par le même 
| Jésus-Christ, Notre-Sei- 
lgneur, votre Fils, qui 
étant Dieu vit et règne 
avec vous dans l'unité 
du Saint-Esprit. 
| Dans tous les siècles 
| des siècles. 
| J. Ainsi soit-il. 
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Après avoir rompu l'Hostie, le Pryôtre souhaite 

la pair, en disant : 

Que la paix du Sei-|! Pax + Dôomini 
gneur soit toujours avec sit + semper  vobis- 
vous. ** Cum. 

KR. Et avec votre es- KR. Et cum spiritu 
prit. tuo. 


Le Prêtre met dans le Calice une partie de T'Hostie. 
et dit : 


Que ce mélange et  Hæc commixtio et 
cette consécration du consecratio Côrporis et 
Corps et du Sang de Sänguinis Démini no- 
Notre Seigneur Jésus- stri Jesu Christi, fiat 
Christ, que nous allons accipiéntibus nobis in 
recevoir, nous soit un | vitam ætérnam. Amen. 
gage de la vie éternelle, 


Ensuite, la tête inclinée et les Huins jointes, il 
implore de la divine Victime la miséricorde et lu 
pair : 


Agneau de Dieu, qui! Agnus Dei, qui tollis 
ôtez les péchés du mon- peccäta mundi, mise- 
de, ayez pitié de nous. | rére nobis. 

Agneau de Dieu, qui} Agnus Dei, qui tol- 
ôtez les péchés du mon- lis peccata mundi, mi- 
de, ayez pitié de nous. | Serére nobis. 

Agneau de Dieu, qui Agnus Dei, qui tol- 
ôtez les péchés du mon- | lis peccata mundi,dona 
de, donnez-nous la paix. | nobis pacem. 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
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Le Prêtre s'incline et demande encore la paix par la 
prière suivante : 

DômineJesu Christe, Seigneur Jésus- Christ, 
qui dixisti Apôstolis | qui avez dit à vos Apô- 
tuis : Pacem relinquo |tres : « Je vous laisse 
vobis, pacem meam | ma paix, je vous donne 
do vobis : ne respicias ma paix, » ne regardez 
peccäta mea, sed fidem | pas mes péchés, mais la 
Ecclésiæ tuæ : eimque foi de cette assemblée 
secündum voluntitem qui est à vous, et daignez 
tuam pacificäre et coa- la pacifier et la réunir 
dunäre digneris. Qui selon votre sainte vo: 
vivis et regnas, Deus, lonté. 


per Omnia sæcula sæ- 
culorum. Amen. 


Aux Messes solennelles le Diacre baise l'autel en même 
me que le Prêtre, reçoit le baiser de paix, et va le don- 

au Sous-Diacre, qui le porte au chœur. 

Aux Messes des Morts le Prêtre ne récite pas l” Oraison 
D'mène Jesu Christe, (Seigneur Jésus- Christ}, etc.; et à 
l'.ignus Dei, au lieu de wiserére nobss, il dit, sans se 
apper la poitrine, dona eis réquiem (donnez-leur le 
repos), et au lieu de dona nobis pacem, il dit: donæ exs 
*‘quiem Sempitérnam (donnez-leur le repos éternel). 


Le Prétre continue en réritant les deux prières prépu- 


ratoires à la Communion : 
DômineJesuChriste, | Seigneur Jésus-Christ, 
Fili Dei vivi, qui ex Fils du Dieu vivant qui, 
voluntate Patris, coope- par la volonté du Père 
rante Spiritu sancto, et la coopération du 
per mortem tuam mun- Saint-Esprit, avez donné 


Dé a matt nach cd tas cat 


Lam ti jt tt his htatanegnes 
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par votre mort ia vie au | 
monde: délivrez-moi, par | 


ce saint et sacré Corps 
et par votre Sang, de 
tous mes péchés et de 
toutes sortes de maux. 
Faites que je m'’attache 
toujours inviolablement 
à votre loi, et ne permet- 
tez pas que je me sépare 
jamais de vous. 


Seigneur Jésus-Christ, 
faites que la réception 
de votre Corps, que je 
me propose de prendre, 


tout indigne que jen 


suis, ne tourne pas à 
mon jugement et à ma 
condamnation ; mais 
que, par votre bonté, il 
me serve de défense 
pour mor âme et pour 
mon corps, et qu'il me 
soit un remède salutaire. 


dum vivificasti : libera 
me per hoc sacrosanc- 
tum Corpus et Sängui- 
nem tuum, ab émnibus 
iniquitätibus meis, et 
univérsis malis : et fac 
me tuis semper inhæ- 
rére mandatis, et a te 
nunquam separäri per- 
mittas. Qui cum eédem 


 Deo Patre et Spiritu 


sancto vivis et regnas, 
Deus, in sæcula sæcu- 
lôrum. Amen, 
Percéptio Corporis 
tui, Dômine Jesu Chri- 
ste, quod ego indignus 
sûmere præsimo non 
mihi provéniat in judi- 
cium et condemnatio- 
nem : sed pro tua pie- 
tâte prosit mihi ad tuta- 
méntum mentis et cor- 
poris, et ad medélam 
percipiéndam. Qui vivis 
et regnas cum Deo 
Patre in unitäte Spiri- 
tus sancti, Deus, per 
Omnia sæcula sæculé- 


 rum. Amen. 
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Après avoir récité ces prières, le Pr... dit : 


Panem cœléstem| Je prendrai le ‘Pain 
accipiam, et nomen| céleste et j'invoquerai le 
Dômini invocabo. |riom du Seigneur. 


l'uis reconnaissant son indignité, il dit trois fois en se 
frappant la poitrine : 

Domine, non sum| Seigneur, je ne suis 
dignus ut intres sub |pas digne que vous en- 
tectum meum, sed tan-|triez en moi ; mais dites 
tum dic verbo, et sanä- | seulement une parole, et 
bitur anima mea. |mon âme sera guérie. 


Il prend le Corps de Jésus-Christ en disant : 


Corpus Dôomini no- Que le Corps deJésus- 
stri Jesu Christi custo-| Christ, Notre-Seigner., 
diat ânimam meam in | garde mon âme pour la 
vitam ætérnam. Amen. | vie éternelle Ainsi soit-il. 


Il exprime aussitôt sa reconnaissance : 


Quid retribuam D6-| Que rendrai-je au Sei- 
mino pro 6mnibus, | gneur pour tous les biens 
quæ retribuit mihi?|qu’il m'a faits ? Je pren- 
Calicem salutäris acci-| drai le Calice du salut et 
piam, et nomen Dé |j'invoquerai le nom du 
mini invocabo. md Seigneur. J’invoquerai le 
dans invocäbo Dômi-!Inom du Seigneur en 
num, et ab inimicis| chantant ses louanges et 
meis salvus ero. je serai délivré de mes 

ennemis. 
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mena 


En prenant le Sang de Jésus-Christ, il dit : 


Que le Sang de Notre. | Sanguis Démini no- 
Seigneur Jésus-Christ | stri Jesu Christi custé- 
garde mon âme pour la diat Animam meam in 
vie éternelle. |vitam ætérnam. Amen. 


Après la Communion du Prêtre a lieu celle des fidèles. 
Le ministre récite le Confiteor, le Prêtre répond par 
Misereätur et Indulséntian: : puis tenant entre les mains 
la sainte Hostie, il dit Æcce Agnus Dei (Voici l’Agneau 
de Dieu, voici Celui qui efface les péchés du monde), 
puis 3 fois Démine, non sum dignus (Scigneur, je ne suis 
pas digne, etc.) et, faisant un signe de croix sur le ciboire, 
il donne la communion en disant : Corpus Démini nostri, 
etc. (Que le Corps de Notre-Seigneur Jésus-Christ garde 
votre âme pour la vie éternelle. ) 


Recerant les ablutions, il dit : 


Faites, Seigneur, que Quod ore sümpsi- 
nous conservions dans | mus, Dômine, pura 
Un Cœur pur le sacre. | mente capiämus : et de 
ment que notre bouche | münere temporali fiat 
a Teçu, et que le don/|nobis remédium sem. 
qui nous est fait dans le pitérnum. 
temps nous soit un re. 
méde pour l'éternité. 

Que votre Corps que Corpus tuum, Dé- 
j'ai reçu, Seigneur, et mine, quod sumpsi et 
que votre Sang que j'ai | Sanguis quem potävi, 
bu, s'attachent à mes |adhæreat viscéribus 
entrailles; et  faites| meis : et præsta, ut in 
qu'après avoir été nourri | me non remäneat scé- 
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lerum mäcula, quem par des sacrements si 
pura et sancta refecé- purs et si saints, il ne 
runt sacraménta. Qui demeure en moi aucune 
vivis et regnas in sæ- souillure du péché:Vous 


cula sæculorum. qui vivez et régnez dans 
tous les siècles des siè- 
| cles. 
Amen. Aiosi soit-il. 


Le Prêtre révite la Communion, puis se 
tournant vers le peuple, il dit : 


Déminus vobiscum. | Le Seigneur soit avec 


vous. 
KR. Et cum spiritu| KR. Ft avec votre es- 
tuo. prit. 


Îl récite rusuite la Postcommunion. puis 
saluant le peuple, il dit : 


Dôminus vobiscum.| Le Seigneur soit avec 
KR. Et cum spiritu tuo. | vous. K7. Et avec votre 
esprit 
Ite, Missa est. Allez, la Messe est 
l dite 


Ou, lorsqu'on n'a pas dit le Glôria : 


Benedicämus  D6-|  Bénissons leSeigneur. 
mino, K. Rendons grâces 
K. Deo gratias. à Dieu, 
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Aur Messes des Défunts : 


Qu'ils reposent en| Requiéscantin pace. 
paix. PAS 
F7. Ainsi soit-il, KR. Amen. 


Puis le Prêtre s'incline au milieu de l'autel, et dit : 


Recevez orales Placeat tibi, sancta 
ment, Ô Trinité sainte, | Trinitas,  obséquium 
l'hommage de ma par-|servitutis meæ, et præ- 
faite dépendance, et|sta : ut sacrificium, 
ayez pour agréable le  quod oculis tuæ Ma- 
sacrifice que j'ai offert jestätis indignus 6b- 
aux yeux de votre Ma-  tuli,tibi sit acceptäbile, 
jesté, quoique j'en sois | mihique, et 6émnibus, 
indigne. Faites, par vo- | pro quibus illud ébtuli, 
tre miséricorde, qu’il me |sit, te miseränte, pro- 
soit propitiatoire et à|pitiabile, Per Christum 
tous ceux pour qui je! Déminum  nostrum. 
l'ai offert, par Jésus-| Amen. 

Christ Notre-Seigneur. 
Ainsi soit-il. 


Puis il bénit le peuple en disant : 


Que le Dieu tout-| Benedicat vos om:- 
puissant vous bénisse, | nipotens Deus, Pater, 
le Père, le Fils et lelet Filius, + et Spiritus 
Saint-Esprit. sanctus. 

Fÿ. Ainsi soit-il. F7. Amen. 


On ne donne pas la bénédiction aux Messes des Défunts. 
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Il termine en récitant l'Érungile de S. Jen …. 


Dôminus vobiscum. 


FR. Et cum spiritu 
tuo. 

Initium sancti Evan- 
gélii secündum Joan- 
nem, 

FH. Gléria tibi Dé- 
mine. 

In principio erat 
Verbum, et Verbum 
erat apud Deum, et 
Deus erat Verbum. 
Hoc erat in principio 
apud Deum. Omnia 
per ipsum facta sunt : 
et sine ipso factum est 
nihil, quod factum est ; 
in ipso vita erat et vita 
erat lux hôminum : et 
lux in tenebris lucet, et 
ténebræ eam non com- 
prehendérunt. Fuit 
homo missus a Deo, 
cui nomen erat Joan- 
nes. Hic venit in testi- 
monium, ut testimo- 


Que le Seig''eur soit 
avec vous. 

FR. Et avec votre es- 
prit. 

Commencenent 
saint  Evangile 
saint Jean. 

F7. Gloire soit à vous, 
Seigneur. 

Au commencement 
était le Verbe, et le 
Verbe était en Dieu, et 
le Verbe était Dieu. Il 
était au commencement 
en Dieu. Toutes choses 
ont été faites par lui; 
et de tout ce qui a été 
fait, rien n’a été fait sans 
lui : la vie était en lui, 
et la vie était la lumière 
des hommes ; et la lu- 
mière luit dans les ténè- 
bres et les ténèbres ne 
l'ont point comprise. Il 
y eut un homme envoyé 
de Dieu, qui s'appelait 
Jean. Il vint pour ser- 


du 
selon 
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vir de témoin, pour nium perhibéret de 
rendre témoignage à Ja lümine, ut omnes cré- 
lumière, afin que tous derent per illum. Non 
crussent par lui. Illerat ilie lux, sed ut 
n'était pas la lumière, testiménium perhibéret 
mais il était venu pour de lümine. Krat lux 
rendre témoignage à la vera quæ  illüminat 
lumière. La lumière véri-| omnem hôminem ve- 
table était celle qui niéntem in hunc mun- 
éclaire tout homme ve- dum. In mundo erat, 
nant en ce monde. Il et mundus per ipsum 
était dans le monde, et factus est, et mundus 
le monde à été fait par eum non cognôvit. In 
lui, et le monde ne la prôpria venit, et sui 
point connu. Il est venu eum non recepérunt. 
chez soi, et les siens ne  Quotquot autem rece- 
l'ont pas reçu. Mais il a pérunt eum, dedit eis 
donné le pouvoir d’être potestätem filios Dei 
faits enfants de Dieu à fieri, his, qui credunt 
tous ceux qui l'ont reçu in nômine ejus : qui 
et qui croient en son non ex Sanguinibus, 
nom; qui ne sont pas neque ex  voluntäte 
nés du Sang, ni de la carnis, neque ex volun- 
volonté de la chair, ni tâte viri, sed ex Deo 
de la volonté de l’hom- nati sunt. ET VER- 
me, mais de Dieu même, BUM caro FACTUM 
Et le Verbe à été fait EST, et habitävit in 
chair, et il a habité parmi nobis : et vidimus glo- 
nous, et nous avons vu riam ejus, glériam qua- 
Sa gloire, qui est la si Unigéniti à Patre, 
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plenum gratiæ et veri-| | gloire du Fils unique du 


tatis. | Père, plein de grâce et 
de vérité. 
K. Deo gratias. | KR. Rendons grâces à 
| Dieu. 


PRIÈRES A RÉCITER. PAR LE PRÊTRE 
AU PIED DE L’AUTEL APRÈS 
CHAQUE MESSE BASSE. 

(300 jours d'indulgences) (1). 

Ave, Maria, grâtia plena, Déminus tecum: 
benedicta tu in muliéribus, et benedictus 
fructus ventris tui Jesus. 

Sancta Maria, Mater Dei, ora pro nobis, 
peccatôribus, nunc et in hora mortis nostræ. 
Amen. (Trois fois). 

Salve, Regina, Mater misericordiæ; vita, 
dulcédo et spes nostra, salve. Ad te clamä- 
mus éxules Fili Evæ: ad te suspirämus 
geméntes et flentes in hac lacrymärum valle. 
Eia érgo, advocäta nostra, illos tuos mise: 
ricordes 6culos ad nos convérte; et Jesum 
benedifctum fructum ventris tui, robis post 
hoc exilium osténde, o clemens, © pia, 0 
dulcis Virgo Maria! 

Ÿ. Ora pro nobis, sancta Dei Génitrix. 


1. Pour gagner l'induls gence les fidèles doivent do de et dire 
le Salve Regina. 
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R. Ut digni efficiämur promissiénibus 
Christi. 
OREMUS. 


Deus refügium nostrum et virtus, p6pu- 
[um ad te claméntem propitius réspice: et 
intercedénte gloriésa et immaculâta Virgine 
Dei Genitrice Maria, cum beäto Joseph 
ejus sponso, ac beäâtis Apéstolis tuis Petro 
et Paulo et 6mnibus Sanctis, quas pro con- 
versiône peccatérum, pro libertâte et exal- 
tatiône sanctæ Matris Ecclésiæ, preces ef- 
fündimus, miséricors et benignus exAudi. 
Per eümdem Christum Déminum nostrum. 
Amen. 


On doit ajouter la prière suivante : 


Sancte Michael Archängele, defénde nos 
in prælio: contra nequitiam et ins‘dias di4- 
boli esto præsidium. Imperet illi Deus, sûp- 
plices deprecämur ; tuque, Princeps militiæ 
cœléstis, sitanam aliésque spiritus mali- 
gnos, qui ad perditiénem animärum perva- 
gäntur in mundo, divina virtôte in infér um 
détrude. Amen. 


Cor Jesu sacratissimwm, miserére nobis. 
(3 fois). 
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PETIT OFFICE 
DE LA BIENHEUREUSE VIERGE MARIE. 


ORIGINE ET MÉTHODE. 


Par Office divin, on entend certaines priè- 
rés ordonnées par l'Eglise pour être ré:- 
citées à différentes heures du jour ou de 
ia nuit, selon l'ancien usage qu'indiquait 
le Psalmiste: « J'ai chanté vos louanges 
sept fois par jour. » L'Eglise, dès les pre- 
miers siècles, distribua les prières publi- 
ques en sept Heures, qui portent les noms 
suivants : 

Matines et Laudes, que l'on récitait à 
minuit; Prime, après le lever du soleil; 
Tierce, à neuf heures du matin; Sexte, à 
midi; None, à trois heures de l'après-midi; 
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Vêpres, à six heures du soir. Dans les siè. 
cles de foi, ces diverses parties de l'Office 
divin étaient psalmodiées tous les jours aux 
heures Marquées; plus tard, l'Eglise, par 
condescendance pour les besoins et la fai 
blesse de ses enfants, s'est montrée plus 
indulgente sur ce point. 


Ces heures diverses se rapportent, d'2. 
près les auteurs ascétiques, aux plus tou- 
chants mystères de Ja vie de Notre-Sei- 
gneur Jésus-Christ, L'Office de Matines nous 
rappelle la naissance du Sauveur, et sa 
veillée douloureuse dans la grotte de Geth- 
Sémani, sa prière, son agonie, les liens dont 
il fut chargé. Dans les Laudes, nous célé- 
brons la résurrection et l’assomption de Maà- 
rie, qui, suivant une pieuse croyance, se 
serait opérée dès l'aurore: c'est pour ce 
motif que, dans l'office de la sainte Vierge, 
l'Eglise emploie, à Laudes, les antiennes 
de l'Assomption. A Prime, nous pouvons 
nous rappeler tous les outrages, les souf- 
frances, les crachats, etc., auxquels Jésus- 
Christ fut en butte dans la maison de Caï. 
phe, Nous pouvons également y honorer son 
apparition à la très sainte Vierge, après sa 
résurrection, et la visite des saintes femmes 
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au sépulcre. À T'ierce, nous honorons la fla- 
“ellation, le couronnement d'épines et la con- 
damnation à mort. Nous pouvons e1icore y 
honorer la descente du Saint-Esprit. qui eut 
lieu à cette même heure. À Serte, on peut 
se rappeler le crucifiement de Jésus-Christ 
et les paroles par lesquelles Marie nous 
fut donnée pour Mère. À None, on peut 
se rappeler Jésus mourant sur la croix, le 
bouleversement de la nature, la destruc- 
tion du règne de Satan, et l'Eglise tirée 
du côté ouvert de son divin Epcoux pen- 
dant le sommeil de la croix. Dans l'Office 
des Vépres, l'Eglise propose d'honorer la 
descente de la croix, la remise du corps de 
fésus-Christ entre les mains de sa sainte 
Mère, et aussi l'institution de l'adorable 
Eucharistie. Les Complies sont, comme le 
nom l'indique, le complètement et la con- 
clusion de tout l'office; nous pouvons y 
honorer la sépulture de Jésus-Christ et son 
séjour dans le tombeau. Les Tertiaires trou- 
veront dans ces mystères un aliment à leur 
piété pendant l'Office divin. 


D'après les Constitutions de l'Ordre, les 
Frères et les Sœurs de la Pénitence peu- 
vent satisfaire à Office canonial prescrit 
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par la Règle en récitant l'Office de 1: sainte 
Vierge. Il leur est donné de rendre tous 
les jours à Marie un culte de louanges 
et de prière; cette auguste Mère ne man- 
quera pas de récompenser leur piété en leur 
faisant ressentir les effets de sa puissante 
protection. L'Office se récite en langue 1a- 
tine, qui est celle de l'Eglise, et bien qu'on 
ne la comprenne Pas, on peut retirer Je 
même fruit de cette prière en la faisant avec 
foi, piété, attention, confiance; alors, c'est 
Jésus-Christ et l'Eglise qui prient en nous, 
avec nous et par nous. Les prières latines 
de l'Office produisent, en quelque sorte, 
les mêmes effets que les sacramentaux : elles 
obtiennent des grâces spéciales et en rap- 
Port avec les besoins de ceux qui s’en ser- 
vent. Pendant la récitation de l'Office divin, 
on peut encore s'occuper de la pensée de 
Dieu. On peut également appliquer son at- 
tention à prononcer avec soin les paroles : 
cette fidélité respectueuse ‘à bien articuler 
les mots de la prière est un acte de reli- 
gion qui honore la majesté divine. 


Récitation publique de l'Office. 


1. On se divise en deux chœurs qui ré: 
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citent alternativement les psaumes, verset 
par verset, en ayant soin de faire une légère 
pause à l'astérisque *. Dans les hymnes, 
cette pause s'observe après le 2° vers de 
chaque strophe. Les deux Lecteurs se pla- 
cent de chaque côte. 

2. On dit l'antienne finale à la sainte Vier- 
ge chaque fois qu'après l'Office on doit quit- 
ter le chœur. 

3. Les trois derniers jours de la semaine 
sainte, défense de réciter l'Office en pu- 
blic (1). 

ON SE TIENT A GENOUX pendant la prière 
Aperi…, aux paroles: Venite, adoremus el 
procidamus de l'invitatoire; au Ÿ. Te ergo 
quæsumus du Te Deum; pendant la pre- 
mière strophe de l'hymne Ave, maris stella ; 
la grande antienne de la sainte Vierge, (ex- 
c pté le dimanche depuis les premitres Vè- 
pres, et tout le temps pascal), le verset et 
l'oraison qui la suivent; le Pater, l'Ave, 
le Credo, qui se disent à la fin de Complies, 
ainsi que pendant la prière Sacrosanctæ et 
le Pater et l’'Ave qui la suivent. 

ON SE TIENT DEBOUT, TOURNÉ VERS 
L'AUTEL, pendant le #. Domine, labia mea 


1. S. Cong., 16 juillet 1866. 
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aperies et le Deus, in adjulorium en entier : 
— pendant l'absolution Precibus el meri- 
{8} — pendant les capitules, les versets 
qui suivent, le #. Domine, exœuudi, certaines 
oraisons et le Benedicamus : pendant la gran- 
de antienne de la sainte Vierge, le dimanché 
depuis les premières Vêpres et tout le temps 
pascal. 

ON SE TIENT DEBOUT TOURNÉ EN 
CHŒUR (!) pendant le Psaume Venite, exrsul- 
temus. lorsque le Supérieur dit Jube, domne, 
pendant l'intonation du Premier psaume, 
C'est-à-dire jusqu’à la médiantr moment où 
l'on s'assied : pendant les h: nes, le Te 
Deum, les cantiques Benedictus, Magnificat 
et Nunc dimittis, pendant les antiennes qui 
les suivent, et enfin pendant celle de la mé- 
moire des Saint. 

ON SE TIENT Assis depuis l'intonation 
du premier PSaume jusqu'après le Gloria 
Patri du dernier. 

INCLINATIONS. — Tout le chœur s'in- 
cline profondément : 

1° Pendant l'Ave, Maria, du commence- 
ment des Heures : 


1. Lorsque les bancs se trouvent placés en face de l'autel, on ne se 
tourne jamais en chœur. 
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2° Au Gloria Patri et à la doxologie des 
hymnes jusqu'à ce qu'on ait nommé les 
trois personnes de la sainte Trinité; 

83° Pendant l'oraison de la fin, mais non 
pendant l'oraison de la commémoraison des 
Saints à Vêpres et à Laudes ou de l'an- 
tienne finale. 

Le Président dit toujours l'oraison debout. 

Si quelqu'un se trouve hors de sa place 
lorsque le chœur fait une inclination ou se 
met à genoux, il doit s'arrêter et prendre 
la position du chœur. 


N. B. Le petit office de la Très Sainte Vierge se dit 
toujours en latin quand on le récite en public: pour la 
récitation privée, les fidèles et les membres des Congré- 
cations religieuses de l’un et de l'autre sexe même dans 
la récitation en commun, mais non publique, peuvent se 
servir d'une traduction en langue vulgaire, pourvu 
qu'elle soit approuvée par l'Ordinaire, et gagner les 
indulgences accordées par les Souverains Pontifes à Ja 
récitation de cet office, (Décision de la S.-C. des Indul- 
gences du 28 août 1903, du 1S décembre 1906. et autres ). 
Les Tertiaires peuvent profiter de cette concession pour 
la récitation de leur office, S.S. Léon XIII, le 17 novem- 
bre 1887, a accordé à tous les fidèles qui récitent en 
entier, l'office de la T. K. Vierge, même s'ils y sont tenus, 
les indulgences suivantes : 7 ans et 7 quarantaines une 
fois par jour, plénière une fois par mois, an jour de son 
choix si on le récite tous les jours : conditions, Confession 
et Communion; 300 jours, une fois par jour à ceux qui 
récitent seulement Matines et Laudes; 50 jours pour 
chacune des autres heures. 


A en PP £ , na éaiuitanesté sundonihe. cépues monter 
+ pen æn : EX 


ne 
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Pour plus d'ensemble et d'uniformité dans 
la récitation de l'Office, on a, dans ce Ma- 
nuel, indiqué par des signes de convention 
ce que doit réciter chaque personne ou 
chaque groupe. 


P.. Président ; 1er L., premier Lecteur : 2° L.. deuxième 
Lecteur: LL., les deux Lecteurs; D., côté droit (côté 
de l'Évangile); G., côté gauche (côté de l'Épitre); T., 
tout le monde : *, indique une pause légère, 
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———_—__—_— 


PRIÈRE AVANT L'OFFICE 
(À genou.) 


SEIGNEUR, ouvrez ma, P APERI, Dômine, 
bouche pour que je bé- |T os meum ad benedi- 
nisse votre saint nom, et céndum nomen sanc- 
purifiez mon cœur de tum tuum: munda 
toutes pensées étrangè- | quoque cor meum ab 
res, vaines et mauvaises, | 6mnibus vanis, pervér- 
éclairez mon intelligen- sis et alienis cogita- 
cé, enflammez mon tiônibus: in ‘léctum 
Cœur, afin que je puisse \illimina, afféctum in- 
réciter cet Office digne-\flimma; ut digne, 
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attente, ac devôte hoc 
Officium recitäre va- 
leam, et exaudiri mé- 
rear ante conspectum 
divinæ majestatis tuæ, 
per Christum Dôomi- 
num nostrum, 
FR. Amen. 
T  Doôomine 


} 
| 


Jesu | 


Christe, in uniône il- 
lius divinæ intentiônis 
qua ipse in terris laudes 
Deo Patri persolvisti, 
hastibi Horas persolvo. 
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ment, avec attention et 
dévotion, et mériter 
d’être exaucé de votre 
majesté divine. Je vous 
en supplie par Jésus- 
Christ Notre Seigneur. 


KR. Ainsi soit-il. 

Seigneur J.-C.,je vous 
offre la récitation de cet 
Office, en m'umissant 
d'intention aux .Janges 
que vous adressâtes à 
votre Père lorsque vous 
viviez parmi les hommes. 


A MATINES 


On dit d'abord à voix basse : 


T Ave, Mària, gratia | 


plena ; Déminustecum; 
benedicta tu in mulié- 
ribus, et 
fructus ventris  tui, 
jesus. Sancta Maria, 
Mater Dei, ora pro 
nobis  peccatoribus, 


nunc et in hora mortis | 


benedictus | 


JE vous salue, Ma- 
‘rie, pleine de grâce ; le 
Seigneur est avec vous : 
vous êtes bénie entre 
|toutes les femmes, et Jé- 


| . 
sus, le fruit de vos en- 


trailles, est béni. Sainte 
Marie, Mère de Dieu, 
priez pour nous, pé- 


nostræ. 


Amen. 


cheurs, maintenant et à 
l'heure de notre mort. 
Ainsi soit-il. 
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On commence ensuite à haute voir : 


SEIGNEUR, vous ou-| P DOMINE,  läbia 
vrirez mes lèvres, F7. Et| mea apéries, T FR. Et 
ma bouche chantera vos |0S meum annuntiäbit 
louanges. | laudem tuam. 

V. O Dieu, venez à| P V. Deus, in adju- 
mon aide, Hâtez-vous, | torium meum inténde, 
Seigneur, deme secourir. | T KR. Dômine, ad adju- 

Gloire au Père, au Fils, | vändum me festina. 
etau Saint-Esprit: Main.|  Glôria Patri,et Filio, 
tenant et toujours, com- | et Spiritui  sancto : 
me dès le commence- | Sicut erat in principio, 


ment, et dans les siècles | et nunc, et semper, et 


des siècles. Ainsi soit-il. |in sæcula sæculorum. 
Alleluia. Amen. Alleluia. 


Depuis la Sepluagésime jusqu'au Jeudi saint au lieu 
de Alleluia, ox dit : 


LOUANGE à vous, Sei- Laus tibi, Domine, 
8neur, Roi de gloire Rex ætérnæ glôriæ. 
éternelle. | 

Znvitatoire. Je vous Znvitatoire. LL Ave, 
salue, Marie, pleine de Maria, gratia plena, * 
grâces : * Le Seigneur Dôminus tecum 
est avec vous. 

On répète: Je vous On répèle: TÆ Ave, 
salue, Marie, pleine de Maria, gratia piena ; 
grâces : Le Seigneur est Dôminus tecum, 
avec vous. 
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PSAUME 94 


LL VENITE, exulté- 
mus Domino, jubilé- 
mus  Deo salutäri 
nostro ; præoccupémus 
faciem ejus in confes- 
sione, et in psalmis 
jubilémus ei. 


T Ave Maria, gratia 
plena ; Dôminus te- 
cum. 

LL Quoniam Deus 
magnus Dôminus, et 
Rex magnus super 
omnes deos ; quoniam 
non répellet Déminus 
plebem suam : quia in 
manu ejus sunt omnes 
fines terræ, et altitüdi- 
nes mOntium ipse côn- 
spicit. 

T * Dominus tecum. 


LL Quéniam ipsius 
est mare, et ipse fecit 
illud, et aridam funda- 


vérunt 


manus ejus : 
venite, 


adorémus, et 


Sauveur : 


VENEZ, réjouissons- 
nous dans le Seigneur ; 
faisons éclater notre 
joie devant Dieu notre 
présentons- 
nous à lui avec des 
chants d’allégresse, et 
célébrons sa grandeur. 

Je vous salue, Marie, 
pleine de grâces : Le Sei- 
gneur est avec vous. 

Car le Seigneur est le 
grand Dieu,le grand Roi, 
élevé au-dessus de toute 
puissance: le Seigneur 
n’a pas rejeté son peu- 
ple, lui qui tient dans sa 
main toute l’étendue de 
l'univers, et qui voit les 
fondements cachés des 
montagnes. 

#* Le Seigneur 
avec vous. 

La mer est à lui, c'est 
lui qui l’a faite, et ses 
mains ont fondé la terre; 
venez, adorons-le, pros- 
ternons-nous à ses pieds; 


est 
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pleurons devant le Sei- 
gneur ; c’est lui qui nous 
a créés ;il est le Seigneur 
notre Dieu nous sommes 
son peuple et son trou- 
peau qu'il nourrit dans 
ses pâturages. 


Je vous salue, Marie, 
pleine de grâc. s: Le Sei- 
gneur est avec vous. 


Si vous entendez au- 


jourd’hui sa voix, gardez- 
vous bien d’endurcir vos 
cœurs, comme au jour 
où le peuple le tenta 
dans le désert ; c’est là, 
dit-il, que vos pères 
m'ont tenté pour m'é- 
prouver, et ils virent mes 
œuvres. 

* Le 
avec vous. 

Pendant quarante ans 


Seigneur est 
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| procidämus ante Deum 
| (onfait la génu flexion ), 
|plorémus coram D6- 
 mino qui fecit nos, 
| quia ipse est Dominus 
Deus noster : nos au- 
tem populus ejus, et 
loves päscuæ ejus. . 
| T'Ave, Maria, gratia 
plena: Déminus te- 
cum. 

LL Hôdie si vocem 
Lejus audiéritis, nolite 
cbduräre corda vestra ; 
'sicut in exacerbatiône 
'secündum diem tenta- 
tinis in déserto, ubi 
|tentavérunt me patres 
| vestri, probavérunt, et 
| vidérunt opera mea. 


| 
| T Dôominus tecum. 


| LL 


Quadraginta 


je me suis tenu auprès | annis prôximus fui ge- 
de ce peuple et j'ai neratiôni huic, et dixi: 
dit: Leurs cœurs sont semper hi errant corde; 
toujours égarés ; ils n’ont | ipsivero non cognové- 
pas connu mes voies, et | runt vias meas : quibus 
j'ai juré dans ma colère |jurävi in ira mea, si 
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introibunt in réquiem |qu’ils n’entreraient pas 
meam. dans le lieu de mon 
repos. 
T' Ave, Maria, gratia Je vous salue, Marie, 
plena: Déminus tecum. | pleine de grâces: le 
Seigneur est avec vous. 
LL Gloria Patri,et| Gloire au Père, au 
Filio, et Spiritui sanc- | Fils, et au Saint-Esprit : 
to: Sicut erat in prin- | Maintenant et toujours, 
ciplo, et nunc, et sem- | comme dès le commen- 
per, et in sæcula sæcu- | cement, et dans les siè- 
lorum. Amen. cles des siècles. Ainsi 
| soit-il. 
T'* Dôminustecum. |  * Le Seigneurest avec 
| vous. 
LL Ave, Maria, a Je vous salue, Marie, 
U1 plena : Dôminus pleine de grâces: le 
tcum. Seigneur est avec vous. 


HYMNE 


LLQuEMterre,pontus, MaRIE porte dans son 
sidera set” celui que le ciel, la 
B  Colunt, adôrant,' .::  :t la mer servent, 
prædicant, … ent et annoncent : 
lrinam regéntem ma-|i- .ouverain maître de 
china, l'univers. 
Claustrum Mariæ baju- 
jat. Celui à qui le soleil, la 
& Cui luna, sol et 6m-|lune et toutes choses 
nia obéissent pendant la 


430 ‘OFFICE DE LA 


SAINTE VIERGE 


durée des siècles, est 
porté dans les entrailles 


d’une Vierge rendue fé- | 


conde par la 
leste. 

O bienheureuse Mère, 
dans le sein de laquelle 
s'est renfermé le souve- 
rain Créateur, qui tient 
l'univers entier dans sa 
main ! 


grâce cé- 


Bienheureuse Vierge, 
qu’un envoyé du ciel a 
visitée, que le Saint- 
Esprit a rendue féconde, 
et qui a donné naissance 


| Desérviunt per témpo- 
ra, 

| Perfüsa cœli grâtia, 

| Gestant puéliæ viscera 


| 
| 
| 
| 
| 


D Beäta Mater, mi. 
|. “Her 

| Cujus supérnus ârtifex, 
 Mundum pugillo con- 
| tinens, 

Ventris sub arca clau- 
| sus est! 

| @ Beata cœli nüntio, 

| FectündasanctoSpiritu, 
 Desideratus géntibus. 
| Cujus per alvum fusus 
| est! 


au désiré des nations ! 


T O Jésus né d’une 
Vierge, soyez glorifié 
avec le Père et le Saint- 
Esprit, dans toute la 
suite des siècles. Ainsi 
soit-il, 


| D f Jesu, tibi sit g'6- 

| ria, 

| Qui natus es de Vir- 
gine, 

Cum Patre et almo 
Spiritu, 

| In sempitérna sæcula. 
Amen. 
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1: NOCTURNE 


Les trois psaumes suivants se disent le dimanche, le 
lundi et le jeudi. 


L {nt,Benedictatu. A». Vous êtes bénie. 


PSAUME 8 


L DomiNE Dôminus| SEIGNEUR, notre sou- 
noster, * D quam ad-|ve ain Maître, que votre 
mirabile est nomen tu-|nom est admirable par 
um in univérsa terra! |toute la terre! 

G Quoniam elevata| Vous avez placé au- 
est magnificéntia tua * | dessus des cieux le trône 
super cœlos de votre puissance. 

Ex ore infantium et| Vos louanges sont 
lacténtium  perfecisti| dans la bouche des plus 
laudem propter inimi- petits enfants, ce qui 
cos tuos, * ut déstruas | couvre vos ennemis de 
inimicum et ultôrem. | confusion, et réduit au 

| silence l’homme quivou- 
| drait se venger Sur nous. 

Quoniam vidébo | Lorsque je considère 
los tuos, opera digitô-'les cieux qui sont l’ou- 
‘um; * lunamet stellas vrage de vos mains, la 
quæ tu fundasti, lune et les étoiles, vos 

| créatures, 

Quid est homo quod' Je nrécrie: Qu'est-ce 
‘uemor es ejus? * aut que l’homme pour que 


ana ce cr Écran Resa near 2 
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vous vous souveniez de filius héminis,quéniam 
lui ? qu'est-ce que le fils visitas eum ? 

de l’homme pour que 

vous le visitiez ! 

Vous ne l'avez placé  Minuisti eum paulo 
qu'un peu au-dessous minus ab Angelis, glo- 
des anges, vous l'avez ria et honôre coronästi 
couronné de gloire et eum, * et constituisti 
d'honneur, vous lui avez eum super 6pera ma- 
donné l'empire sur les nuum tuärum, 
œuvres de vos mains. 

Vous avez mis tout! Omnia subjecisti 
à ses pieds, les trou- sub pédibus ejus, * 
peaux de brebis et de oves et boves univer- 
bœufs, tous les animaux sas, insuper et pécora 
des champs; campi ; 

Les oiseaux du ciel, Volucres cœli, et 
les poissons de la mer pisces marisqui peräm- 
et tout ce qui se meut bulant sémitas maris. 
dans les eaux. | 

Seigneur, notre sou-| Dômine  Déminus 
verain maître, que votre | noster, * quam admi- 
nom est admirable par |rabile est nomen tuum 
toute la terre ! in univérsa terra ! 


Gloria Patri et Sicut erat, et de même après tous les 
psaumes de cet Office, à moins d'indication contraire. 


Ant. Vous êtes bénie| 11. 4n. Benedicta 
entre toutes les femmes, |tu in muliéribus, et 


niam 
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beredictus fructus ven- | 
tris tui. | 
%° L Ant. Sicut myr-| 

| 

rha. 
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et le fruit de vos entrail- 
les est béni. 

Ant. Sainte Mère de 
Dieu. 


PSAUME 18 


LL CL: enarrant | 
cloriam Dei, * G@ et 
opera manuum ejusan- 
ountiat firmaméntum. | 

D Dies diei eructat 
verbum, * et nox nocti 
indicat sciéntiam. 


Non sunt loquélæ, 
neque sermônes, * quo-| 


um non 
voCes eorum. 

In omnem terram 
exivit sonus eorum, * 
et in fines orbis terræ 
verba eorum. 


audiantur | 


| 
| 
| 


In sole pôsuit taber-! 
naculum suum, * et. 
ipse tamquam sponsus | 
procédens de thäalamo | 
suO. | 

Exsultavit ut gigas | 


Manuel du Tiers-Ordre. 


Lrs CIEUX racontent 
la gloire de l'Eternel, et 
le firmament publie les 
œuvres de ses mains. 

Le jour révèle sa 
grandeur au jour, et la 
nuit Jlannonce à Ja 
nuit. 

Il n’y a point de peu- 
ple, quelque langue qu’il 
parle, chez qui leur voix 


ne se fasse entendre. 


Leur voix retentit par 
toute la terre, et leurs 
concerts arrivent jus- 
qu'aux extrémités du 
monde. 

Le soleil est le pa- 
villon du Très Haut, il 
se lève senblable à 
l'époux qui sort de la 
chambre nuptiale. 

Il s’élance avec ar- 
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deur comme un géant, 
pour fournir sa carrière ; 
il part d’une extrémité 
du ciel, 

Et atteint dans sa cour- 
se l’autre extrémité, sans 
que rien puisse se sous- 
traire à ses rayons. 

La loi du Seigneur 
est parfaite, elle conver- 
tit les âmes : la parole 
du Seigneur est la vérité 


ad curréndam viam ; * 


même, elle donne la sa- 


gesse aux humbles. 


Les commandements 


du Seigneur sont justes, 
ils répandent la joie 
dans les cœurs ; les pré. 
ceptes du Seigneur sont 
pleins d'équité, ils éclai- 
rent les esprits. 

La crainte du Sei- 
gneurdemeureéternelle- 
ment sainte : les juge- 
ments du Seigneur sont 
fondés sur la vérité et la 
justice. 

Ils sont plus désira 
bles que l'or et les pier- 


| 


a summo cœlo egréssio 
ejus. 


Et occürsus ejus us- 
que adsummum ejus ;* 
nec est qui se abscon- 
dat a calôre ejus. 

Lex Dômini imma- 
culata, convértens äni- 
mas : * testimOnium 
Dômini fidéle, sapién- 
tiam præstans parvulis. 


Justitiæ Dômini rec- 
tæ, lætificantes corda :* 
p'æcéptum omini lu- 
cidum, illüminans ocu- 
los. 


Timor Démini sanc- 
tus, pérmanens in sæ- 
culum sæculi : * judi- 
cia Domini vera, justi- 
ficata in semetipsa. 


Desiderabilia super 
aurum et laäpidem pre- 


reries les plus précieu- tiôsum multum, * et 
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dulciôra super mel et|ses, ils sont plus doux 
favum. que le rayon de miel. 

Etenim servus tuus Aussi votre serviteur 
custôdit ea ; * in cus- les garde-t:il, sachant 
todiéndis ïillis retri- qu’il y a de grandes ré- 
bütio multa. compenses pour ceux 

| qui les observent. 

Delicta quis intélli-| Qui connaît toutes 
git ? * ab occultis meis | ses fautes ? Purifiez-moi 
munda me, et ab alié-|de celles qui me sont 
nis parce servo tuo. cachées, et préservez- 

moi de prendre part à 
| celles des autres. 

Si mei non fuerint | Si elles ne me sont 
dominati, * tunc im- | imputées, je serai pur et 
maculâtus  ero, et! | exempt de bien des pré- 
emundäbor a delicto | varications. 
mäximo, 


Et erunt ut complé- | Alors mes paroles ne 
ceant  elôquia oris | tendront qu'à vous 
mei, * et meditatio plaire, et les pensées de 
cordis mei in conspéc-| mon cœur vous seront 
tu tuo semper. | toujours agréables, 

Dômine,  ädjutor Seigneur, soyez mon 
meus, * et redémptor | soutien et mon rédemp- 
meus, | teur. 

% L Ant. Set Ant. Sainte Mère de 
myrrha elécta odérem | Dieu, vous avez ré- 
dedisti suavitätis, sanc- | pandu une odeur suave, 
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pareille à celle de la!ta Dei Génitrix. 


myrrhe 
lente. 
Ant. Chantez. 


la plus excel-| 


1" L Ant. Ante to- 
rum. 


PSAUME 23 


LE SEIGNEUR est le 
maître de la terre et de 
ce qu’elle contient, de 
l'univers et de ceux qui 
habitent. 


LL Douiniestterra, 
et plenitüdo ejus ; D 
orbis terrarum, et uni- 
versi qui habitant in 
eo 


Il a affermi la terre! G Quia ipse super 


au-dessus du niveau des | maria fundavit eum ; * 
mers, 1l l’a élevée au | et super flümina præ- 


dssus du niveau des 
fleuves. 


Qui montera sur la 


paravit eum. 


Quis ascéndet in 


| RUE 
montagne du Seigneur, montem Jémini ? * 
et qui se présentera dans | aut quis stabit in loco 


le lieu saint ? 

Celui dont les mains 
sont sans tache et le 
cœur sans souillure, qui 
n’assure pas le mensonge 
avec des imprécations, 
et qui ne trompe pas 
par de faux serments. 

Celuiïlà recevra du 


sancto ejus ? 

Innocens manibus 
et mundo corde, * qui 
non accépit in vano 
animam suam, nec ju- 
ravit in dolo proximo 
suo. 


Hic accipiet bene: 
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dictiônem a Démino,* | Seigneur la bénédiction, 
et misericordiam a Deo | et du Dieu, son Sauveur, 
salutari suo. | la couronne de justice. 

Hæc est generätio Tels sont ceux qui 
quærentium eum, *|cherchent le Seigneur, 
quæréntium fâciem | et qui marchent en la 
Dei Jacob. | présence du Dieu de 

| Jacob. 

Attollite portas,| Princes, ouvrez vos 
principes, vestras ; et| portes, et vous, portes 
elevamini, portæ æter | éternelles, ouvrez-vous, 
nales ; * et introibit\et le Roi de gloire fera 
Rex gloriæ. son entrée, 

Quis est iste Rex! Quel est ce Roi de 
gloriæ ?* Dôminus for- | gloire ? c’est le Dieu fort 
is et potens, Déminus | et puissant, le Dieu in- 
potens in prælio. |vincible dans les com- 

bats. 

Attollite portas,! Princes, ouvrez vos 
principes, vestras : et portes, et vous, portes 
clevamini, portæ æter- | éternelles, ouvrez-vous, 
niles ; * et introibit et le Roi de gloire fera 
Rex gloriæ. | Son entrée. 

Quis est iste Rex Quel est ce Roi de 
gloriæ ? * Dominus vir- | gloire ? le Dieu des -r- 
tutum ipse est Rex mées est lui-même le 
glôriæ. | Roi de gloire. 

IL Arf. Anteto._' Ant. (Chantez de 
rum hujus virginis fre- saints cantiques pour 
quentâte nobis dulcia honorer celle qui est 
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devenue mère sans ces | cäntica d:matis. 
ser d’être vierge, | 

V. La grâce est répan. LE V. Diffisa est 
due sur vos lèvres, KR. grâtia in lAbiis tuis. T 
Parce que Dieu vous a RY. Proptéres benedixit 
bénie pour l'éternité.  |te Deus in æ1‘rnum. 

Notre Père, à voix! ‘"Æ Pair noster, 4 
basse. voix la 

L'absolution, les bénédictions, les lersnus ce 228 répo 
sont à la fin du 3° nocturne, page 452 1) 


II: NOCTURNE 


Les trois psaumes suivants se disent le mardi. 
vendredi. 


Ant, Paré de des Ant, Specie tua 
gloire. | 


PSAUME 44 


Mo CŒUR cède à la] ERUCTAvITcormeum 
joie, c’est au Roi des|verbum bonum : * di- 
rois que je consacre mes | co ego Opera mea R. 
chants. gi. 

Ma langue imitera la] Lingua mea * cäia- 
légèreté de la main d'un|mus scribæ veléciter 
écrivain habile, scribéntis. 

Vons surpassez en!  Speciésusforma præ 


bear... les enfants des|filiis hôminum : diffisa 


= ne 6e nu 
1... :: lecteurs et le chœur se comportent de la même manière aux 
trois nocturnes, 


1) 


e! 
CL 


est grätia in läbiistuis, homm;, la grâce brille 
* proptérea benedixit | Sur vos lèvres. auss: le 
te Deus in ætérnum. | Seigneur vous tit b ni 
pour ;'éternite 
Accingere #lädio tuo | Ceignez-vous de votre 
super femur tuum, */|glaive, o Roi tout-pui 


l’otentissime | Sani. 

Spéc': tua et pul- Faites éclaier vw 
chritüdine tua * intén- loire et votre majes 
de, prospere procéde, tendez vo:-e arc m: 
et regna. bn à la victoire, 

| régne: 

Propter veritatem, et | ; ir ia vérité, su 

nsuetidinem, et cer: et | stice votre 
justitiam: * et dédu- droite opere:a mer- 
cet te mirabii:ter dex- eilles, 
tera tua. 

Sagittæ tuæ acutæ, Vo flèches icérées 

puli sub te cadent, * feront tom + s neu- 
In corda inimicorum ples à vos is ; « les 
regis. erceront ie cœur des 

ineinis du roi. 

Sedes tua, :} Vot > tror:, Ô Dieu, 
æculum sæ+ :li sis ra dans tous les 
ga directis1s, v iècles ; le sceptre de 

gni tui. tre em: re est le scep- 

re de ji'éc :: 

Dilexisti ju tiam, et Vous aiiuez la justice, 


disti iniq: itatem | et voushaissez l'iniquité; 
proptérea unxit te|c'est pourquoi votre 
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Dieu a répandu sur vous | 
une huile plus précieuse | 
que sur ceux qui ont 
part à votre gloire. 

Vos vêtements et vos 
palais incrustés d'ivoire | 
sont parfumés de 


myrrhe, d’ambre et d’a- 
loës : les filles des rois se 
font honneur d’être à! 
votre suite. | 

À votre droite sera | 
placée la reine, parée 
d'un tissu d’or et de! 


riches broderies. | 
Princesse, écoutez et 
voyez; prêtez l'oreille, 
oubliez votre peuple et. 
la maison de votre père. 
Le roi sera épris de 
votre beauté; c’est le. 
Seigneur votre Dieu, et | 
les peuples l’adoreront. 
| 
Les filles de Tyr, les 
riches du peuple vien- 
dront, avec des présents, 
réclamer de vous un 
regard de protection. 


Deus, Deus tuus, 6leo 
lætitiæ præ consértibus 
tuis. 


Myrrha, et gutta, et 
Casia à  vestiméntis 
tuis, a démibus ebur- 
neiïs, * ex quibus delec- 
tavérunt te filiæ regum 
in honôre tuo 


Astitit régina a dex- 
tris tuis in vestitu de- 
aurato, * circumdäta 
Varietate, 

Audi, filia, et vide, 
et inclina aurem tuam; 
* et obliviscere popu- 
lum tuum, et domum 
patris tui. 

Et concupiscet Rex 
decôrem tuum ; * quô- 
niam ipse est Déminus 
Deus tuus, et adori- 
bunt eum. 

Et filiæ Tyri in mu- 
néribus: * vultum tu- 
um deprecabüntur om- 
nes divites plebis. 
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Omnis glôria ejus fi- 
læ Regis ab intus * 
in fimbriis aüreis cir- 
cumamicta  varietäti- 
bus. 

Adducéntur  Regi 
virgines post eam: 
*proximæ ejus afferén- 
tur tibi. 


Afferéntur in lætitia 
et exultatione ; * addu- 
céntur in templum Re- 


œ 
gs. 


Pro fratribustuisnati | 


sunt tibi fil; * con- 
stitues eos principes 
super omnem terram. 

Mémores erunt n6- 
minis tui * in omni ge- 
neratiône et generali0- 
nem. 

Proptérea  p6puli 
confitebuntur tibi in 
ætérnum * et in sæcu- 
lum sæculi. 

Ant, Spécie tua et 
pulchritüdine tua in- 
ténde, prospere pro- 
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Au fond du palais, la 
fille du roi est toute écla- 
tante de gloire, elle est 
parée d’un tissu ‘l'or et 
de riches broderies. 

Elle sera présentée au 
roi avec une troupe de 
vierges à sa suite ; ses 
compagnes vous seront 
présentées, Ô prince. 

Elles s’avanceront au 
milieu de la joie et de 
l’allégresse ; e:2s seront 
produites dans le palais 
du roi. 

A vos pères succéde- 
ront vos enfants ; vous 
les établirez princes sur 
toute la terre. 

Ils célébreront la mé- 
moire de votre nom d«ns 
la suite des générations. 


C'est pour cela que 
les peuples vous loue- 
ront à jamais et dans les 

| siècles des siècles. 

Ant Paré de votre 
gloire et de votre beauté, 
apprêtez-vous à combat- 
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em 


tre, à vaincre et à régner. 
Ant. Dieu l’aidera. 


| céde, et regna. 
Ant. Adjuväbit eam. 


PSAUME 45 


DIEU est notre refuge, | 


notre force, notre se- 
Cours dans les tribula- 
tions qui fondent sur 
nous. 

Aussi ne craindrions- 
nous rien sil ébranlait 
la terre, et s’il transpor- 
tait les montagnes au 
milieu des mers. 

Les ea:x de la mer 
s’élèventet s’agitent avec 
un bruit horrible ; les 
montagnes sont ébran- 
lées par la violence des 
flots. 

Un fleuve impétueux 
réjouit la cité sainte, le 
Très-Haut y a établi sa 
demeure, 


Dieu est au milieu 
d'elle, elle ne sera pas 
ébraniée ; ia protection 
de Dieu se lève sur elle 
avec l'aurore. 


DEUS noster reft- 
gium et virtus ; * 4dju- 
tor in tribulationibus 
quæ invenérunt nos ni- 
mis. 

Proptérea non timé- 
bimus, dum turbäbitur 
terra, * et transferéntur 
montes in cor maris. 


| 

| Sonuérunt et turbä- 
tæ sunt aquæ eorum * 
conturbäti sunt montes 
in fortitédine ejus. 


Flüminis  impetus 

lætificat civitätem Dei: 
|* sanctificävit taberné- 
jculum suum Altissi- 

mus. 

Deus in médio ejus, 
non commovébitur : * 
adjuväbit eam Deus 
mane diléculo. 
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Conturbätæ  sunt| Les nations ont été 
ventes, et inclinäta | dans l’épouvante, les 
sunt regna : * dedit vo- empires ont chancelé, la 
cem suam, mota est terre a tremblé à la voix 
terra. | du Seigneur. 

Dôminus virtütum| Le Diru des armées 
nobiscum ; * suscéptor | est avec nous, le Dieu 
noster Deus Jacob. de Jacob est notre ap- 
| pui. 

Venite, et vidéte| Venez, voyez les œu- 
opera Dômini, quæ|vres du Seigneur, les 
pôsuit prodigia super | prodiges étonnants qu’il 
terram, *aüferens bella | opère: il a relégué la 
usque ad finem terræ. guerre jusqu'aux extré- 

| mités du monde, 

Arcum cônteret, et!  Iia brisé les arcs, il æ 
confringet arma, * et rompu les flèches, il a 
scuta comburet igni. | jeté les boucliers au feu. 

Vacäte, et vidéte| Vivez en paix et re- 
quôniam ego sum De-| connaissez que je suis 
us : * exaltäbor in le Seigneur : je serai 
géntibus, et exaltäbor glorifié au milieu des 
in terra. nations, je serai glorifié 

| par toute la terre. 

Dôminus virtitum! Le Dieu des armées 
nobiscum, * suscéptor |est «+ nous, le Dieu 
noster Deus Jacob. |de }:::, est notre pro- 

tecte:': 

Ant. Adjuväbit eam) Ant. Dieu l’aidera par 
Deus vultu suo : Deus | ses reg’rds favorables : 
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Dieu est au milieu d’elie, 
elle ne sera point ébran- 
lée. 


Ant. La paix et la | 
|tium. 


joie. 


lin médio ejus, non 


commovébitur. 


Ant, Sicut lætan- 


PSAUME 86 


SION est bâtie sur les 
montagnes saintes ; le 
Seigneur la préfèreàtous 
les pavillons de Jacob. 


De magnifiques pro- 
messes te sont faites, Ô 
cité de Dieu. 

Je compterai Rahab 
et Babyione parmi les 
peuples qui me connais- 
sent. 

Les Philistins, les Ty- 
riens, les peuples d’E- 
thiopie seront comptés 
au nombre de mes en- 
fants. 

On dira alors de Sion 


FUNDAMÉNTA ejus 
in môntibus sanctis: * 
diligit Déminus portes 
Sion super Omnia ta- 
bernäcula Jacob. 

Gloriésa dicta sunt 
de te, * civitas Dei. 


Memor ero Rahab 
et Babylônis, * scién- 
tium me. 


Ecce alienigenæ et 
Tyrus, et populus Æ- 
thiépum, * hi fuerunt 
illic. 


Numquid Sion di- 


que des hommes sans | cet : Homo, et homo 
nombre sont nés d’elle|natus est in ea, * et 
et que le Tres-Haut l’a | ipse fundävit eam Al- 
fondée lui-même. tissimus ? 

Le Seigneur distin-| Déminus narräbitin 
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scriptéris populérum guera, dans le dénom- 
et principum, * horum | brement des peuples et 
qui fuérunt in ea. des princes, ceux qui 
tirent d’elle leur origine. 

Sicut lætantium om-! Tes habitants, ô Sion, 
nium * habitâtio est in seront comblés de joie 
te. :et de délices. 

AntSicut lætantium|  Anf. La paix et la joie 
émnium nostrum habi- sont le partage de tous 
tâtio est in te, sancta ceux d’entre nous qui 
Dei Génitrix. |vous appartiennent, Ô 

| sainte Mère de Dieu. 

Ÿ. Diffüsa est grâtia| VW. La grâce est ré- 
in läbiis tuis, R7. Prop- | pandue sur vos lèvres. 
térea benedïixit te Deus KR. Parce que Dieu vous 
in ætérnum. |a bénie pour l'éternité. 

Pater noster à voix] Notre Père à voix 
basse. ‘basse. 


L'absolution, les bénédictions, les lecons et les répons 
sont à la fin du 3° nocturne, page 452. 


IIIe NOCTURNE 


Les trois psaumes suivants se disent le merrredi et 
le samedi. 


_Ant. Gaude, Märia| Anf. Réjouissez-vous, 
virgo. Vierge Marie. 
PSAUME 95 
CANTATE Dômino) CHANTEZ au Seigneur 


ee 


mnt ennmamnmngnsattetpann 


ls 


OFFICE DE LA 


un nouveau cantique ; 
que toute la terre cé- 
lèbre sa gloire. 

Célébrez la gloire du 
Seigneur et bénissez son 
nom, annoncez chaque 
jour l’heureuse nouvelle 
du salut. 

Publiez sa gloire par- 
mi les nations et ses 
merveilles parmi tous 
les peuples. 


LeSeigneur est grand, | 


il ne peut être assez 
loué ; il est plus redou- 
table que tous les dieux 
des nations. 


Les dieux que les na-. 


tions adorent ne sont 
que de vaines idoles ; 
mais le Seigneur a créé 
les cieux. 

La gloire et la ma- 
jesté l’environnent : la 
puissance et la magnifi- 
cence éclatent dans son 
sanctuaire. 


Venez rendre gloire 


au Seigneur et recon- 
naissez sa puissance ; 


SAINTE VIERGE 


—————— 


canticum novum ; Can- 
tâte Démino, omnis 
terra. 

Cantate Domino, et 
benedicite nômini ejus: 
* annuntiäte de die in 
diem salutäre ejus. 


Annuntiäte inter 
gentes gloriam ejus, * 
in Omnibus pôpulis mi- 
rabilia ejus. 

Quôniam magnus 
Dôminus, et laudäbilis 

nimis ; * terribilis est 
super omnes deos. 


Quéniam omnes dii 
géntium dæmonia, * 
| Déminus autem cœlos 
! fecit. 


| Conféssio et pulchri- 
| tudo in conspéctu ejus: 
:* sanctimônia et mag- 
 nificéntia in sanctifica- 
tidne ejus. 

Afférte Démino, pa- 
itriæ géntium, afférte 
|Démino glôriam et 
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honérem ; * afférte 
Domino gloriam n6- 
mini ejus. 

Toilite hôstias, et 
introite in atria ejus : * 
adorâte Dôominum in 


atrio sancto ejus. 


Commoveitur afacie 
ejus univérsa terra ! * 
dicite in géntibus quia 
Dominus regnavit. 

Etenim corréxit or- 
bem terræ, qui non 
commovébitur ; * judi- 
cabit pôpulos in æqui- 
tate. 


Læténtur cœli et ex- | 


sultet terra; commo- 
veatur mare et plenitü- 
do ejus : * gaudébunt 
campi, et Omnia quæ 
in eis sunt. 


Tunc exsuitäbunt 
émnia ligna silvärum 


a fâcie Dômini, quia, 
venit : * quoniam venit | 


judicare terram. 


venez rendre au Sei- 
gneur la gloire qui est 
due à son nom. 

Apportez les dons et 
entrez dans ses parvis ; 
prosternez-vous devant 
le Seigneur, dans son 
sanctuaire. 

Tremblez devant lui, 
habitants de la terre, 
dites parmi les nations : 
Le Seigneur règne. 

La terre est affermie, 
elle ne sera pas ébran- 
lée, le Seigneur jugera 
les peuples avec un 
 sceptre d'équité. 
| Que les cieux se ré- 
| jouissent, que la terre 
 tressaille, que la mer et 
ce qu’elle renferme s’a- 
gite de joie, que les 
champs et ce qu'ils con- 
tiennent bondissent d’al- 
légresse. 

Que tous les arbres 
des forêts celèbrent la 
présence du Seigneur 
qui vient pour gouver- 
| ner la terre; 
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Pour gouverner l’uni- 
vers avec justice et les 
peuples avec équité. 

Anf. Réjouissez vous, 
Vierge Marie ; votre 
puissante intercession a 
fait triompher l'Eglise 
de toutes les hérésies. 

Ant. Rendez-moi di- 
gne. 


OFFICE DE LA SAINTE VIERGE 


Judicabit orbem ter- 
ræ in æquitite, * et 
populos in veritâte sua, 

Ant. Gaude, Maria 
Virgo, cunctas hæreses 

|Sola interemisti in u- 
nivérso mundo. 


Ant. Dignäre me. 


PSAUME 96 


L' SEIGNEUR triom- 


phe, que la terre tressail- 


le, que les nombreuses 
iles se réjouissent. 

Un nuage et une obs- 
curité l’environnent ; la 
justice et l'équité sont 
l'appui de son trône. 

Du sein des nuages 
sort la flamme qui mar 
che devant lui, et qui 
COnSumera ses ennemis. 

Les éclairs ont si!jon- 
né les nues d’un bout 
de la terre à l’autre : la 
terre les a vus et elle a 
tremblé,. 

Les montagnes fon- 


| Dominus regnavit, 
|exültet terra ; * lætén- 


 tur insulæ multæ. 
Nubes et caligo in 
| circuitu ejus; * justftia 
et judicium corréctio 
| sedis ejus. 
| Îgnis ante ipsum 
| Præcédet, * et inflam- 
mäbit in circuitu ini- 
|micos ejus. 
Iluxérunt  fulgéra 
_ejus orbi terræ: * vidit, 
|et comméta est terra. 


| Montes sicut cera 
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fluxérunt a fâcie D6-: dent comme la cire à la 
mini ; * a facie Démini présence du maitre de 


omnis terra. 
Annuntiavérunt cœli 


| Ja terre. 


Les cieux publient sa 


justitiam ejus; * et]|justice, et tous les peu- 
vidérunt omnes populi | ples ont vu sa gloire. 


gloriam ejus. 


Confundantur om-|! 


Qu'ils soient couverts 


nes qui adôrant sculp- de confusion, ceux qui 


tilia, * et qui glorian- 
tur in simulacris suis. 


Adoraäte eum,omnes 


Angeli ejus ; * audivit, 
et Iætata est Sion. 


Et exsultaverunt fi- 


adorent les idoles, et qui 
mettent leur confiance 


en elles. 


Adorez le Seigneur, 
vous tous qui êtes ses 


anges : Sion a entendu 
sa voix, et s’est réjoule, 


Les filles de Sion ont 


læ Judæ, * propter|tressailli dejoieàlavuede 


Judicia tua, Dômine. 

Quoniam tu Domi- 
nus altissimus super 
omnem terram ; *nimis 
exaltatus es super om- 
nes deos. 

Qui diligitis DÉmi-| 
num, odit: 


i 
Î 


qui 
terre; vous êtes infini- 


vos jugements, Seigneur! 
Vous êtes le Très Haut 
commandez à la 


ment élevé au-dessus de 


tous les dieux. 


O vous qui aimez le 


nalum ; * Seigneur, haïssez le mal: 


custôdit Du ninus äni- le Seigneur conserve ses 


mas sanctorum 


sud- élus, il les délivrera des 


rum, de manu pecca- | mains des pervers. 


toris. liberabit eos. | 


Manuel du Tiers-Ordre 


ne entreprend momie erreur PER 


} 
! 
; 
1 
: 
; 
} 
3 
j 
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rem anene es mm dm nm népes nn 


La lumière se lève sur | 


Lux orta est justo, * 


le juste, la joie est le |et rectis corde Iætitia. 


partage d’un cœur droit. 


Justes, réjouissez-vous | 


dans le Seigneur ; 


| 


Lætämini, justi, in 


et | Domino, * et confité- 


célébrez le souvenir de mini memoriæ sancti- 


sa sainteté. 

Ant. Rendez.moi 
digne de chanter vos 
louanges, ô Vierge sainte: 
donnez-moi la force de 
vaincre vos ennemis. 


Ant Vous êtes de- | 


meurée vierge. 


| ficationis ejus. 

| Ant. Dignäre me 
|laudére te, Virgo sa- 
crâta; da mihi virtutem 
contra hostes tuos. 


Ant. Post partum. 


Pendant l'Avent et le Jour de l'Annonciation. 


Ant. L'Ange du Sei- 
gneur. 


Ant. Angelus Domi- 
ni. 
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CHANTEZ au Seigneur 
un Cantique nouveau, 
parce qu’il a opéré des 
merveilles. 

Sa droite a sauvé Is 
raël, son bras l’a con- 
servé 

LeSeigneur a fait con. 
naître le Sauveur quila 


CANTATE Dômino 
cänticum novum, *quia 
mirabilia fecit. 


Salvavit sibi déxtera 
ejus, et brachium 
sancium ejus. 

Notum fecit Domi- 
nus salutare suum: *in 
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conspéctu 
revelavit 
suam. 

Recordatus est mi- 
sericordiæ suæ, * et 
veritatis suæ, domui 
Israël. 

Vidérunt omnes tér- 
mini te ræ * salutare 
Dei nostri 


géntium 
justitiam 


Jubilâte Deo, omnis 
terra: * cantate, et 


exsultäte, et psallite. 


Psällite Démino in 
Cithara, in cithara, et 
voce psalmi, * in tubis 
ductilibus,et voce tubæ 
corneæ. 

Jubi âte in conspectu 
regis Déômini: * mo- 
veatur mare, et pleni- 
tüdo ejus : orbis terra- 
rum, et qui habitant 
in eo. 


Flümina  plaudent. 
manu, simul montes 
exsultäbunt a conspéc-| 


promis ; il a révélé sa 
justice aux nations. 


Il s’est souvenu de sa 
miséricorde et des pro- 
messes qu’il a faites à 
Israël, 

Toutes les contrées 
de la terre ont été té- 
moins des miséricordes 
de notre Dieu. 

Habitants de la terre, 
louez Dieu, tressaillez 
d allégresse et entonnez 
des cantiques. 

Chantez les louanges 
du Seigneur sur vos har- 
pes ; joignez vos voix au 
son des trompettes et 
des clairons. 

Réjouissez-vous en 
p'ésence de Dieu notre 
roi : que la mer et tout 
ce qu’elle renferme, que 
la terre et ceux qui l’ha- 
bitent célèbrent ses lou- 
anges. 

Les fleuves applaudi- 
ront, les montagnes tres- 
sailliront de joie à la 


452 OFFICE DE LA SAINTF VIERGE 


en. mms mm eo , 


vue du Seigneur, parce |tu Dômini, * quoniam 
qu’il vient pour gouver- | venit judicäre terra: 
ner la terre. 

Il jugera l’univers Judicabit orbem ter- 
selon ia justice, et les /rarum in justitia, * et 
peuples selon l'équité. | pépulos in æquitate. 

Ant. Vous êtes de | Ant. Post partum 
meurée vierge après virgo invioläta perman. 
votre enfantement ; Ô\sisti: Dei Génitrix, in- 
Mère de Dieu, intercé- | tercéde pro nobis. 
dez pour nous. | 


Pendant l'Avent et le Jour de l'Annonciation. 


Ant. L'Ange du Sei-|j Ant. Angelus D6- 
gneur a annoncé à Marie, | mini nunti4vit Mariæ, 
et elle a conçu par l’opé- | et céncepit de Spiritu 
ration du Saint-Esprit. | sancto. 

V. La grâce est répan-  Ÿ. Diffüsa est grâtia 
due sur vos lèvres, KR. |in labiis tuis, K. Prop: 
Parce que Dieu vous a |térea benedixit te Deus 
bénie pour l'éternité. in æternum 

Notre Père, à voix Pater noster, à voix 
basse. basse. 

V. Et ne nous laissez V. Et ne nos indu- 
Pas succomber à la ten. cas in tentatiénem. KF. 
tation. KR. Mais délivrez-| Sed libera nos a malo. 
nous du mal. | 

Aësolution, Que pari P Aôsolution. Préci- 
les prières et les mérites | bus et méritis beâtæ 
de la bienheureuse Marie | Mariæ semper virginis, 
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et émnium Sanctorum, | toujours vierge, et de 

perdücat nos Domi-|tous les Saints, le Sei- 

nus, ad regna cœlo-| gneur nous conduise au 

rum, T K. Amen. pre des cieux, K. 
Ainsi soit il. 

2°L Ze /ecteur.Jube,| Le lecteur. Mon nère, 
domne, benedicere. | donnez-moi votre béné- 
diction. 

P Bénédiction. Nos Bénédiction. Que 
cum prole pia bene-!| Vierge Marie nous ob- 
dicat Virgo Maria, T tienne !1 bénédiction de 
I. Amen. son divin Fils T K. 

| Ainsi soit-il. 


Les trois lecons suivantes se disent depui: la Nati- 
rité de Notre-Seiqneur jusqu'à l'Avent. — E eadant 
l'Avent on dit celles qui se trou ent après le Te Deum. 
page 460. 

1" LECON. 


2° L IN omniBus ré-! J'AI chrché partout 
quiemquæsivi,etinhæ-! un lieu de repos ; je de- 
reditâte Dômini morà- | meurerai dans l’héritage 
bor. Tunc præcépit et du Seigneur. Le Créa- 
dixit mihi Creâtor ém- teur de l'univers m'a 
nium, et qui creävit me | donné ses ordres et m’a 
requiévit in tabernä- parlé : celui qui m'a 
cuio meo, et dixit mi-|créée s’est reposé dans 
hi: In Jacobinhäbita, mon sein, et m'a dit: 
et in Israel hæreditäre. | Habitez dans Jacob, 
et in eléctis meis mitte | qu’Israël soit votre héri- 
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tage; et prenez racine rädices. + Tu autem, 
dans mes élus. + Vous, Dômine, miserére no. 
Seigneur, ayez pitié de bis, T K. Deo grâtias. 
nous, 7. Rendons 
grâces à Dieu. | 

FH. O Viergesainteet|  1* L F7. Sancta et 
immaculée, je ne sais !immaculäta Virginitas, 
Par Quelles louanges quibus te lAudibus éffe- 
exalter votre gloire : * ram néscio ; * Quia 
Car vous avez porté  quem cœæli câpere non 
dans votre sein celui que pôterant, tuo grémio 
les cieux ne pouvaient | contulisti, 2e L V. Be- 
contenir. V. Vous êtes nedicta tu in muliéri- 
bénie entre toutes les | bus, et benedictus fruc- 
femmes, et le fruit de tus ventris tu; *ITL 
vos entrailles est béni :* Quia quem cœli capere 
Car vous avez porté non pôterant, tuo gré- 
dans votre sein. mio contulisti, 


Î 
| 
| 


2e L Jube.. 

Bénédiction. Que la, BP Bénédiction. Xpsa 
Vierge des vierges in- Virgo virginum inter- 
tercède pour nous au- cédat pro nobis ad 
près du Seigneur, KR. Déminum, TF7. Amen. 

| 


Ainsi soit-il. 
11° LEÇON. 


J'Aï été ainsi affermie| 2° L Er sic in Sion 
dans Sion, j'ai trouvé firmäta sum, et in civi- 
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tâte sanctificäta simili- 
ter requiévi, et in Je- 
rüsalem potéstas mea. 
Et radicavi in pôpulo 
honorificato ; in parte 
Dei mei hæréditas 
illius, et in plenitüdine 
sanctéram  deténtio 
mea. t Tu autem, Do- 
mine, miserére nobis, 
T K. Deo gratias. 


1" L' F7 Beûta es, 
Virgo Maria, quæ D6:. 
minum portasti creatô. 
rem mundi. * Genuisti 
qui te fecit, et in ætér- 
num pérmanes virgo 
2° L Ÿ.Ave Maria, gra- 
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mon repos dans la cité 
sainte, et ma puissance 
s'est établie dans Jéru- 
salem. J'ai pris racine 
dans le peuple que le 
Seigneur a honoré, et a 
choisi pour sa portion et 
son héritage et ma de- 
meure est dans l’assem- 
blée des saints. ? Vous, 
Seigneur, etc. KR. Ren- 
dons grâces à Dieu. 

KR. Vous êtes heu- 
reuse, Ô Vierge Marie, 
qui avez porté le Sei- 
gneur créateur du mon- 
de. * Vous avez enfanté 
Celui qui vous a créée, 
et vous n'avez pas cessé 


tia plena. Dôminus te | d’être vierge. Ÿ. Je vous 

cum. 1° L Genuisti qui | salue, Marie, pleine de 

te fecit, et in ætérnum | grâces, le Seigneur est 

permanes virgo. |avec vous. * Vous avez 
enfanté… 


2° L Jube De. 
P Pénédiction. Per 


| Binédiction. Que Île 
Virginem matrem con-| Seigneur nous accorde 
cédat nobis Dôminus|le salut et la paix, par 
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l'intercession de celle|salütem et pacem T 
qui est devenue mère |. Amen. 

sans cesser d’être vierge. | 

F7. Ainsi soit-il. | 


111° LEÇON. 


JE suis aussi A %° L Quasi cedrus 
que les cèdres du Liban |exaltäta sumin Libano, 
et les cyprès de la et quasi cypréssus in 
montagne de Sion. Je! monte Sion. Quasi 
suis aussi élevée que les | palma exaltätu sum in 
palmiers de Cadès et les | Cades, et quasi plan- 
rosiers de Jéricho. Je ltâtio rosæ in Jéricho. 
‘us comme les beaux  Quasi oliva speciÔsa in 

vie 3 de la campagne Campis, et quasi plâta- 
ct comme les peupliers | nus exaltâta sum juxta 
plantés au bord des aquas in platéis. Sicut 
eaux. J'ai répandu une cinnamomum et bal- 
odeur suave pareille à |samum aromatizans 
celle de la cannelle et odérem dedi: quasi 
du baume, une odeur | myrrha elécta dedi sua- 
aussi agréable que celle vitätem odéris. + Tu 
de la myrrhe la plus autem, Dômine, mise- 
choisie. + Vous, Sei. rére nobis, KR. Deo 
gneur ayez pitié de nous. gratias. 

. Rendons grâces à 
Dieu. | 


On omet le répons suivant quand on dit le Te Deum. 
. Vous êtes bien-| 1 L F. Felix nam- 
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que es, sacra Virgo | heureuse, Ô Marie, 
Maria, et omni laude | Vierge sainte et digne de 
dignissima, * Quia ex | toute louange : * Car de 
te ortus est Sol justitiæ, | vous est sorti le Soleil 
+ Christus Deus noster.!' de justice, T  Jésus- 
2: L Ÿ. O a pro popu-| Christ notre Dieu  V. 
lo, intervéni pro clero, | Priez pour le peupie, in- 
intercéde pro devôto | tercédez pour le clergé, 
femineo sexu : séntiant | et pour les femmes pieu- 
omnes tuum juvamen, | ses et fidèles ; que tous 
quicumque  célebrant ! ceux qui honorent votre 
tuam sanctam comme-| sainte mémoire éprou- 
moratiénem : 1 L* vent votre assistance 


Quia ex te ortus est Sol! Car de vous est sorti 
justitiæ. ® L Glorialle Soleil de justice. 
Patri. t #e L Christus| Gloire au Père. Jesus- 
Deus noster. ! Christ notre Dieu. 


On ne dit le Te Deum # pendant l'Avent. ni depuis 
la Septuagésime jusqu'à Paques, les fêtes de la te 
| ere erceplét s. 


HYMNE 
DE SAINT AMBROISE ET DE SAINT AUGUSTIN 


LL TE DEUN laudà- Nous vous louons, Ô 
mus D te Dominum Dieu, nous vous recon- 
confitemur. naissons pour le souve- 

G Te ætérnum Pa- rain Seigneur. 
trem * omnis terra ve- Père éternel, la terre 
nerâtur, entière vous révère. 


DCE ENS EETee 


SL CS 
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Tous les Anges, les 
Cieux et les Puissances, 


Les Chérubins et les 
Séraphins redisent sans 
fin : 


Saint, Saint, Saint, est | 


le Seigneur Dieu des 
armées. 

Les cieux et la terre 
Sont remplis de la ma- 
jesté de votre gloire. 

Le chœur 
des Apôtres, 


La troupe vénérable 


des Prophètes, 
L'éclatante armée des 

Martyrs chante vos 

louanges. 
Dans toute 


l'étendue 
de l'univers l'Eglise vous 
adore, 


O Père dont la ma- 
jesté est infinie, 

Et votre Fils unique 
et véritable, 

Et le Saint-Esprit con- 
solateur. 

O Christ, vous êtes 
le Roi de gloire, 


glorieux | 
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Tibi omnes Angeli, * 

tibi Cœæli, et univérsæ 
Potestates, 

Tibi Chérubim et 
:Séraphim * incessäbili 
| voce proclämant : 
 Sanctus, * Sanctus, * 
 Sanctus, Dôminus 

Deus sabaoth. 

Pleni sunt cœli et 
| terra* majestätis glôriæ 
| tuæ. 
le glorisus * A pos- 
| tolorum chorus, 

Te Prophetärum * 
| laudäbilis nümerus, 

| Te Märtyrum candi- 
|dâtus * laudat exérci- 
tus. 

Mr“ , 
| __l'e per orbem terr4- 
‘rum * sancta confitétur 
| Ecclésia, 

Patrem * immensæ 
|majestatis. 
| Venerändumtuum ve- 
|rumŸ, et inicum Filium, 
! Sanctum quoque * 
| Paraclitum Spiritum. 

Tu Rex glériæ 


Cbriste, 


# 
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Tu Pat:is* sempitér-| Vous êtes le Fils éter- 
nus es Filius. nel du Père. 

Tu ad liberanüum|  Pourcélivrer l’homme 
susceptérus hôéminem, de l'esclavage, vous 

* non horruisti Virginis | n'avez pas dédaigné le 
uterum. sein d’une Vierge. 

Tu devicto mortis| Brisant l’aiguillon de 
acüleo, * aperuisti cre-|la mort, vous avez ou- 
déntibus regna CŒœ- | vert à ceux qui croient, 
lorum. le royaume des cieux. 

Tu ad déxteram Dei Vous êtes assis à la 
sedes * in glôria Patris. droite de Dieu, dans la 

gloire du Père. 

Judex* créderis esse! Nous croyons que 


vénturus vous viendrez un jour 
| juger l'univers. 

Te ergo quæsumus,|  Secourez donc, nous 
tuis fâmulis sibveni, * | vous en supplions, vos 
quos pretioso sanguine | serviteurs rachetés par 
redemisti. | votre sang précieux. 


On fait ici la génuflerion. 


Ætérna fac cum| Faites qu'ils soient 
Sanctis tuis * in glôria comptés parmi vos Saints 
numerari, | dans la gloire éternelle. 

Salvum fac pépulum | Sauvez votre peuple, 
tuum, Démine, * et bé- Seigneur, et  bénissez 
nedic hæreditati tuæ. | votre héritage. 

Et rege eos, * et ex. | Conduisez vos en- 
tolle ïllos usque in fants, et élevezles jus- 
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qu’à la gloire de l’éter-  ætérnum. 
nité. 
Chaque jour nous! Per singulos dies * 
vous bénissons :; | benedicimus te : 
Nous louons votre| Et laudimus nomen 
nom, Maintenant et dans | tuum in sæculum, * et 
touslessièclesdessiècies. | in sæcu!um sæculi. 
Daignez, Seigneur, Dignäre,  Dômine, 
pendant ce jour, nous | die isto * sine peccato 
préserver de tout péché. | nos custodire. 
Ayez pitié de nous,|  Miserére nostri, Dô- 
Seigneur, ayez pitié den. | mine, * miserére nostri. 
Répandez sur nous | Fiat misericordia 
votre miséricorde, Sei- | tua, Dômine, super 


Bneur, selon que nous | nos, * quemäidmodum 
avons esperé en vous. | sperävimus, in te. 

J'ai espéré en vous, | Inte, Dômine, spe- 
Seigneur, je ne serai ravi, * non confündar 
point confondu à jamais. | in ætérnum. 


On lit Les trois lecons suivontes après les psaumes 
de Matinez:. durant l'Avent et le jour de PA nnon- 
cation (1), 

Fe LEÇON. 


L'ANGE Gabriel fut! Missus est Angelus 
envoyé par Fi u en une | Gabriel a Deo in civi- 
ville de Galilée appelée | tâtem Galilææ cui no- 
Nazareth, à une Vierge | men Näzareth, ad Vir- 


| Les lecteurs se comportent comme il a été précédemment 
intiiqué, 
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ginem desponsätam vi-! qu’un homine de la mai- 
ro cui nomen erat son de David nommé 
Joseph, de domo Da | Joseph, avait épousée, 
vid, et 1omen Virginis, et cette Vierge s'appelait 
Maria. Et ingréssus) Marie. L'Ange étant en- 
Angelus ad eam, dixit : tré dans le lieu où elle 
Ave, gratia plena ; Dé: 


| était, il lui dit: Je vous 
minus tecum, bene-| salue, pleine de grâces ; 
dicta tu in muliéribus.|le Seigneur est avec 
Fu autem, Démine | vont vous êtes bénie 
miserére nobis, F7. Deo ! entre toutes les femmes. 
gratias. |+ Vous, Seigneur, ayez 
| pitié de nous. KR. Ren- 
| dons grâces à Dieu 
. Missus est Gà- KR. L'ange Gabriel fut 
briel Angelus ad Ma- envoyé à la Vierge 
riam virginem despon- Marie, épouse de Jo- 
satam Joseph, nün- seph, et lui annonça 
Uians ei verbum; et ce que Îhieu lui avait 
expavéscit Virgo de ordonné de lui dire. La 
limine. Ne timeas, Vierge étant surprise de 
\aris, invenisti gra l'éclat de sa lumière, ù 
tam apud Dôominum;* lui dit: Ne craigne 
icce concipies et pa- point, Marie, Vous avez 
nies, et vocabicur Al- trouvé grâce devant le 
tissimi Filius. V. Dabit Seigneur: * Vous allez 
ei Dôminus Deus se-! concevoir, et vous met- 
dem David patris ejus, |trez au monde un fils, 
et regnabit in domo qui sera appelé le Fils 
Jacob in ætérnum. * du Très-Haut. Ÿ. Le 
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Seigneur Dieu lui don- | Ecce concipies et pi- 
nera le trône de David | ries, et vocabitur Altis- 
son père, et il régnera  simi Filius. 
éternellement sur la 

maison de Jacob. * Vous 

allez concevoir et vous 

mettrez au monde... | 


1I* LEÇON. 


MaRie futtroubléeen| Qu cum audisset, 
entendant ces paroles, | turbäta est in sermône 
et elle cherchait ce que | ejus, et cogitäbat qua- 
voulait dire cette salu- | lis esset ista salutätio. 
tation. L'Ange lui dit :| Et ait Angelus ei: Ne 
Ne  craignez point, timeas, Maria, invenisti 
Marie, car vous avez enim  grâtiam apud 
trouvé grâce devant | Deum : ecce concipies 
Dieu. Vous allez conce-|in ütero, et paries fi- 
voir dans votre sein, et | lium,et vocabis nemen 
vous mettrez au monde ejus Jesum. Hic erit 
un fils à qui vous don- magnus,et Filius Altis- 
nerez le nom de Jésus. simi vocäbitur, et da. 
Ïl sera grand, on l'appel. hit illi Domimus Deus 
lera le Kils du Très-|scdem Dawé patris 
Haut ; le Seigneur Dieu |ejus, et regnäb in do. 
lui donnera le trône de | mo Jacob in stemum. 
David son père ; il ré-|et regni ejus mem erit 
gnera éternellement sur | finis. f Tl'u autem, Dé 
la maison de Jacob, et! mine, miserére nobis 
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K. Deo gratias. | Sen règne n'aura point 
de fin. T Vous, Seigneur, 
lavez pitié de nous, KR. 
| Rendons grâces à Dieu. 

R Ave, Maria, gra-|  R.Je vous salue, Marie, 
ua piena ; Dôminus te-! pleine de grâces ; le Sei- 

cum: * Spiritus sanc-|gneur est avec vous. * 

tus Supervéniet in te, | Le Saint Esprit descen- 

et virtus Altissimi ob-!|dra sur vous, et la vertu 
umbrabit ubi: quod|du Très-Haut vous cou- 
ent ex te nascétur|vrira de son ombre: 
sanctum, vocabitur|c’est pourquoi le fruit 

Fihus Dei. V. Quomo:- | saint qui naîtra de vous 

do fiet istud, quôniam | sera appelé le Fils de 

virum non cognôsco?| Dieu. V. Comment cela 

Et respondens Ange-|se fera-t11? car je ne 

lus dixit ei: * Spiritus | connais point d'homme. 

sancius supervéniet in | Ange lui répondit:* Le 
te, et virtus Altissimi | Saint-Esprit descendra 
obumbrabit tibi: quod |sur vous, et la vertu du 
enim ex te nascétur | Très-Haut vous couvrira 
sanctum, vocabitur | de son ombre:c'est pour- 
l'itus Dei. | quoi le fruit saint qui naî. 


| tra de vous sera appelé... 


[IIS LEÇON 


DixiT autem Maria ALORS Marie dit à 
d Angelum: Quémo- lAnge: Comment cela 
lo filet istud. quoniam se fera-tA1l ?car je ne con 
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nais point d'homme. 
L'Ange lui répondit : Le 
Saint-Esprit descendra 
sur vous, et la vertu du 
Très-Haut vous couvrira 
Ae son ombre;c’est pour- 
quoi le fruit saint qui 
naitra de vous sera ap- 


pelé le Fils de Dieu. Et 
voilà qu'Elisabeth votre 
cousine a elle-même con- 
çu un fils dans sa vieil- 
lesse, et celle qu’on ap- 
pelait stérile est mainte- 


nant dans son sixième : 


mois, parce qu'il n'ya 
rien d'impossible à Dieu. 
Marie dit alors : Voici la 
servante du Seigneur, 
qu'il me soit fait selon 
votre parole. * Vous, Sei- 
gneur,ayez pitié de nous, 
K. Rendons grâces à 
Dieu 

KR. Recevez, 6 Vierge 


Marie, la parole que le 


m4 ‘ 


Seigneur vous a fait an-. 
noncer par un Ange: 


Vous concevrez un fils 
qui sera Dieu et hoinme 
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virum non  cognôs 
co? Et respondens 
Angelus dixit ei : Spi- 
ritus sanctus supet 
veniet in te, et vir- 
tus Altissimi obum 
brabit tibi: ideoque 
et quod nascétur ex te 
sanctum, vocabitur 
Filius Dei, Et ecce 
Elisabeth, cognaäta 
(ua, et ipsa cônce- 
pit  filium in  se- 
nectüte sua et hic 
mensis sextus est illi 
quæ vocatur stérilis, 
quia non erit impos- 
sibile apud  Deum 
omne verbum. Dixit 
autem Maria: Ecce 
ancilla Domini, fiat 
mihi secündum ver- 
bum tuum. Ÿ Tu 
autem, Dômine, mi- 
serére nobis, KR. Deo 
gratias. 

. Suüscipe verbum 
Virgo Maria, quod 
tibt a Dôomino per 
Angelum transmis- 
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sum est: Côncipies 
et päries Deum päri- 
ter et hôminem, * Ut 
benedicta dicäris in- 
ter Oomnes mulieres 
V. Päries quidem fi- 
lium, et virginitatis 
non  patiéris  detri- 
mentum efficiéris 
gravida, et eris mater 
semper intacta. * Ut 
benedicta dicaris in- 
ter omnes mulieres 
Gloria Patri. Ut be- 
nedicta dicaris inter 
omnes mulieres. 


a 


tout ensemble. * En sor- 
te que vous serez appelée 
la Vierge bénie entre 
toutes les femmes. Ÿ. 
Vous enfanterez un fils 
| Sans rien perdre de votre 
virginité, vous serez en- 
ceinte et vousdeviendrez 
mère sans cesser jamais 
d’être vierge : * En sorte 
que vous serez appelée la 
Vierge bénie entre toutes 
les femmes. Gloire au 
Père. * En sorte que 
vous... 


A LAUDES 


T Ave, Maria, etc. 
P V. Deus in adjut- 
rium, etc. 


Je vous salue, Marie, 
etc. Ÿ. O Dieu, venez, 
etc. 


1 L. Ze lecteur annonce l'antienne propre au temps. 
Elle se troure après le psaume.) 


PSAUME 92 


LL DoMIxUS regni- 
vit, decôrem  indi- 
ts est: * D indutus 


Manuel du Tiers-O:dre 


|: LE SEIGNEUR règne, il 
s'est revêtu de sa gloire, 
le Seigneur s’est armé de 
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Déminus  forti- 
et præcin- 


est 
tüdinem, 
xitse. 
La terre est affermie,! G@ Etenim firmavit 
elle ne sera point ébran- orbem terræ, * qui 
lée |non commovébitur. 
Votre trône, Seigneur, | Paräta sedes tua 
existait avant la terre; ex tunc:a sæculo tu 
vous êtes de toute éter- es. 
nité. 
Les fleuves, Seigneur, | Elevavérunt flümi- 
se sont élevés, les fieuves na, Doômine : * eleva- 
se sont élevés avec un vérunt flimina vocem 


sa puissance. 


grand bruit. 

Les fleuves ont élevé 
leurs vagues au milieu du 
retentissement des gran- 
des eaux. 


La vue des vagues de 


la mer excite l’admira- 
tion : Le Seigneur dans 
son élévation est plus 
admirable encore. 

Vos oracles, Seigneur, 
sont dignes de foi: 
la sainteté sera l’orne- 
ment de votre maison 
pendant l'éternité. 


Gloire au Père, etc. 


'suam. 

Elevavérunt flimina 
fluctus suos, *a voci- 
bus aquarum multä- 
rum. 

Mirabilis elationes 
maris: * mirabilis in 
altis Dominus. 


Testimonia tua cre- 
dibilia facta sunt ni- 
mis : * domum tuam 
 decet sanctitüdo, D6- 
| mine, in longitédinem 
| diérém. 

Glôria Patri, etc. 
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(On termine ainsi tous les psaumes à moins d'indi- 
cation contraire.) 


De la Purification à l'Avent 


l'E Ant. Assümpta| An. Marie a été en- 
est Maria * in cœlum: | levée dans le ciel : * les 
gaudent Angeli, lau-| Anges se réjouissent et 
dantes benedicunt Dé-|bénissent le Seigneur 
minum, dans leurs louanges. 


Pendant l'Avent 


Ant. Missus est] Ar. L'Ange Gabriel * 
Gabriel * Angelus ad | a été envoyé à la Vierge 
Mariam virginem, | Marie, que Joseph avait 
désponsätam Joseph. | épousée. 


De la Nativité de N.S. à la Purification 


Ant. © admiräbile| Ans. O prodige admi- 
commércium ! * Cre-|rable ! * le Créateur du 
âtor géneris humäni,|genre humain, prenant 
animätum corpus su-|un corps, a daigné naître 
mens, de Virgine nas-| d’une Vierge, et, se fai- 
ci dignâtus est; et|sant homme sans l’opé- 
procédens homo sine | ration de l’homme, nous 
sémine, largitus est|a rendu participants de 
nobis suam deitâtem. |sa divinité, 


LL Ant. 
PSAUME 99 


LL JUBILATE Deo,| PEUPLES de la terre, 
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chantez les louanges du 
Seigneur, servez le Sei- 
gneur avec joie. 
Paraissez en sa pré- 
sence avec la plus vive 
allégresse. 
Reconnaissez que le 
Seigneur est votre Dieu; 
c'est lui qui nous à créés; 
et nous ne nous sommes 
pas faits nous-mêmes. 
Vous, son peuple, 


vous, les brebis de son. 
bercail, entrez dans son 
chantant 
ses louanges, remerciez- | 


temple en 


le de ses bienfaits. 


Bénissez le nom du 
Seigneur, parce qu’il est! 


plein de bonté ; sa misé- 
ricorde est éternelle, et 
ses promesses obtien- 
nent leur accomplisse- 
ment dans tous les siè- 
cles. 
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omnis terra : * G ser- 
vite Domino in læti- 
tia. 

D Introite in con- 
spéctu ejus, * in ex- 
sultatiône. 

Scitôte quoniam D6- 
| minus ipse fecit nos, * 
| et non ipsi nos. 


Populus ejus, et 
oves pâscuæ ejus, * in- 
troite  portas  ejus 
in confessione, âtria 
ejus in hymnis : confi- 
témini illi. 

Laudäâte nomen ejus, 
| quoniam suavis est D6- 
| minus: in ætérnum mi- 
|sericordia ejus, * et 
usque in generatiônem 
et generatiônem véritas 
ejus. 


De la Purification à l'Avent. 


Ant. La Vierge Marie 
a été élevée * au palais 
du ciel, où le Roi des rois 


 assümpta est ad æthe- 


Ant. Maria virgo * 


‘reum thälamum, in 
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ES 


quo Rex regum stel- 
lito sedet slio. 


lest assis sur un trône 
| semé d'étoiles. 


Pendant l'Avent. 


Ant. Ave, Maria, *| 
gratia plena ; Dominus | 


tccum, benedicta tu in 
muliéribus, alleldia. 


De la Nativité de À 


Anf. Quando natus 


es*ineffabiliter ex Vir- 
gine,tunc implétæ sunt | 


Scriptéræ : sicut plu- 
via in vellus descen- 
disti, ut salvum fâceres 
senus numänum: te 
laudamus, Deus noster. 


Î 


Ant. Je vous salue, 
| Marie, * pleine de grâ- 
ces; le Seigneur est avec 
vous, vous êtes bénie 
[entre toutes les femmes, 


|'alleluia. 


. S. à la Purification. 


| Ant.Lorsque vousêtes 
né * d’une Vierge par 
lun mystère ineffable, les 

critures ont été accom- 
plies: vous êtes des- 
|cendu comme la pluie 
sur une prairie, et vous 
| êtes venu pour sauver le 
genre humain: nous 
vous louons, 6 notre 
Dieu ! 


PSAUME 62. 


Deus, Deus meus, * | 
4 te de luce vigilo,. 
| 


Sitivit in te sims 


Y 


Mox Dieu, mon Dieu, 
dès l'aurore je soupire 
après vous, 

Mon âme a soif de 
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A, 


vous : avec quelle ardeur| mea, * quam multipli- 
mon cœur se porte vers! citer tibi caro mea ! 
vous. 

Sur cette terre aride,| In terra desérta et 
inculte et déserte, je me |invia, et inaquosa : * 
présente en esprit dans sic in sancto appärui 
votre sanctuaire pour y |tibi, ut vidérem virtü- 
contempler votre puis-ltem tuam et glôriam 


sance et votre gloire. 
Votre miséricorde 
m'est plus précieuse que 
la vie, mes lèvres célé- 
breront vos louanges. 
Oui, je vous Lérirai 
toute ma vie, je lèverai 
mes mains vers le ciel 
en invoquant votre nom. 


Mon âme sera comme | 


enivrée de jouissances 
et de délices; l’allégresse 
et la louange seront sur 
mes lèvres. 

Je me souviendrai de 
vous sur mon lit, et vous 
serez le sujet de mes 
méditations dès le ma- 
tin, parce que vous êtes 
vent à mon secours, 

A l'ombre de vos 
ailes, je me livre aux 


tuam. 

Quoniam mélior est 
|misericôrdia tua super 
| vitas, * läbia mea lau- 
däbunt te. 

Sic benedicam te in 
vita mea, * et in nomine 
tuo levabo manusmeas. 


Sicut adipe et pin- 
guédine repleätur äni- 


e et la vis 


laudabit 


ma mea, 
exsultatiônis 


los meum. 


Si memor fui tui 
super stratum meum, 
. , . ., ? 
in matutinis meditabor 
inte: * q''ia 1aisti ad- 
jutor meus. 


Et in velaménto ali- 
rum tuärum exsultäbo, 
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adhæsit änima mealtransports de la joie ; 

post te ; * me suscépit| mon âme se tient atta- 

dextera tua. chée à vous ; votre droite 
me soutient, 

Ipsi vero in vanum| En vain mes ennemis 
quæsiérunt  änimam|attentent À ma vie, ils 
meam, introibunt in|seront précipités dans 
inferiôra terræ: *tra-|les abimès, ils seront 
déntur in manus glädii, | livrés au glaive, ils de- 
partes vélpium erunt.| viendront la proie des 

bêtes féroces. 

Rex vero lætäbitur| Mais le roi se réjouira 
in Deo, laudabünturlen Dieu ; tou” seux qui 
omnesquijurantineo,*|jurent par le Seigneur 
quia obstrictum est os| seront dans la joie ; les 
loquéntium iniqua. méchants seront réduits 

au silence. 
De la Purification à l'Avent. 

Ant, Inodérem*un-| As. Nous courons* à 
guentôrum turéum cér- | l'odeur de vos parfums : 
rimus : adoléscentulæ | les jeunes filles vous 
dilexérunt te nimis.  laiment avec tendresse. 


Pendant l'Avent. 


Ant. Ne timeas, Ma.  Ani.Ne craignez point, 
Ha; * invenisti grâtiam | Marie;* vous avez trouvé 
pud Démiium: ecce grâce devant le Sei- 
concipies et päries fi- gneur: vous allez con- 
lium, alleldia. | Cevoir et vous mettrez au 

|monde un fils, alleluia. 


D" 
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De la Nativité de N.S$S. à la Purification. 


Ant, Dans le buisson, A”. Rubum quem 
ardent * que vit Moïse,et | viderat Moyses * in- 
qui brûlait sans se con- | combuüstum, conservi. 
sumer, nous reconnais-|tam agnôvimus tuam 
sor . la figure de votre | laudäbilem virginita- 
af : .able virginité, que tem: Dei Génitrix, in- 
v..re fécondité n’a point | tercéde pro nobis. 
blessée. Mère de Dieu, 
intercédez pour nous, 


CANTIQU. DES TROIS ENFANTS. 


ŒUVRES de Dieu, bé: | BENEDICITE, 6mnia 
nissez votre créateur, opera Dômini, Démi- 
louez-le, publiez dans! no: * laudite et super- 
tous les siècles sa sou- | exaltäte eumin sæcula. 
veraine grandeur. | 

Anges du Seigneur,! Bened‘ite. Angeli 
bénissez-le tous: cieux, | Démir. ;uino, * 
bénissez le Seigneur. | benedi. - cœli, Dé- 
| mino. 

Bénissez le Seigneur, | Benedicite, aquæ 
eaux suspendues dans omnes quæ super cœ- 
les cieux; puissances du |los sunt, Domino: * 
Seigneur, bénissez son  benedicite, omnes vir- 
nom. |tüûtes Dômini, Domino. 

Soleil et lune, bénissez Benedicite, sol et 
le Seigneur: étoiles du luna, Dômino; * bene- 
ciel,bénissez leSeigneur. | dicite, stellæ cœæli, Do- 
mino. 


Te nn rent diem 


een ner Dm nn 
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Benedicite, omnis 
imber et ros, Démino; 
* benedicite, omnes 
spiritus Dei, Démino. | 

Benedicite, ignis et 
æstus, Domino ; * be- 
nedicite,frigusetæstus, | 
Domino. 

Benedicite, rores et | 
pruina, Domino: * be- 
nedicite, gelu et frigus, | 
Domino. | 

Benedicite, glacies| 
et nives, Domino: *| 
benedicite, noctes et. 
dies, Démino. 

Benedicite, lux et! 
ténebræ, Démino : "| 
benedicite, fülgura et 
nubes, Domino. | 

Benedicat, terra D6- 
minum : * laudet et! 
superexältet eum in} 
sa cula. | 

Benedicite, montes| 
:t colles, Domino: * 
benedicite, urivérsa 
“erminäntia in terra, 
Démino. 

Benedicite, 


fontes, 
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are 
Pluies et rosées, bé- 
nissez le Seigneur: vents 
et tempêtes, bénissez le 


| Seigneur. 


Feux des étés, bénis- 
sez le Seigneur: froid des 
hivers, bénissez le Sei- 


gneur. 
Brumes et  frimas, 
bénissez le Seigneur : 


gelées et froids, bénissez 


| le Seigneur. 


Neiges et glaces, bé- 
nissez le Seigneur: jours 
et nuits, bénissez le Sei- 
gneur. 

Lumière et ténèbres, 
bénissez le Seigneur : 
éclairs et nuages, bénis- 
sez le Seigneur. 

Que la terre le bénisse, 
le loue et l’exalte dans 
tous les siècles. 


Montagnes et collines, 
bénissez le Seigneur : 
herbes et plantes qui 
naissez de la terre, bé- 
nissez le Seigneur. 

Sources et fontaines, 


sage: 


péur 


AT RE 
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bénissez lc: Seigneur 
mers et fleuves, bénissez 
le Seigneur. 

Monstres marins et 
poissons qui  respirez 
sous les eaux, bénissez 
le Seigneur ; oiseaux du 
ciel, bénissez leSeigneur. 

Animaux domesti- 
ques,animaux sauvages, 
bénissez le Seigneur ; 
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Démino ;* benedicite, 
maria et flûmina, D6. 
mino. 

Benedicite, cete et 
Omnia quæ movéntur 
in aquis, Domino: * 
benedicite, omnes vs. 
lucres cœli, Domino. 

Benedicite, omnes 
béstiæ et pécora, D6- 
mino : * benedicite, 


enfants des hommes, bé- [flii hôminum, Démi- 


nissez le Seigneur. 

Enfants d'Israël, bé. 
nissez le Seigneur, louez- 
le et publiez dans tous 
les siècles sa souveraine 
grandeur. 

Prêtres du Très-Haut, 
bénissez le Seigneur : 
serviteurs du Très-Haut, 
bénissez le Seigneur. 

Esprits et cœurs des 
justes, bénissez le Sei- 
gneur: hommes saints 
et humbles de cœur, 
bénissez le Seigneur. 

Ananias, Azarias, 
Misaël, bénissez le Sei. 
gneur; louez-le et publiez 


no. 

Benedicat, Israel 
Dôminum ; * laudet et 
superexaltet eum in 
sæcula. 


Benedicite, sarer- 
dôtes Domini, Domino: 
*  benedicite, servi 
Démini, Dômino. 

Benedicite, spiritus 
et aänimæ justérum, 
Dômino ; * benedicite, 
sancti et hümilescorde, 
Démino. 

Benedicite, Anänia, 
Azäria, Misael, D6- 
mino, * laudäte et su- 
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perexaltäte eum in|dans tous les siècles sa 
sæcula. souvei..ine grandeur, 

Benedicamus Patrem Bénissons le Père, et 
et Filium, cum sancto | le Fils et le Saint-Esprit : 
Spiritu : * laudémus et | louons Dieu et publions 
superexaltémus cum |dans tous les siècles sa 
in sæcula. souveraine grandeur. 

Benedictus es, D6 Vous êtes béni, 6 
mine, in firmaménto| Dieu, dans le firmament: 
cæli, * et laudabilis, et | à vous la louange, l’hon- 
g'oriôsus, et superexal-|neur et la gloire dans 
tatus in sæcula, l'éternité. 


(On ne dit pas Gloria Patri.) 


De la Purification à l'Avent 


Ant. Benedicta* filia| Ans. Vierge sainte, * 
tu a Domino, quia per | vous êtes bénie du Sei- 
te fructum vitæ com- gneur, parce que nous 
municavimus. avons reçu par vous le 

| fruit de vie. 


Pendant l'Avent 


Ant. Dabit ei D6-| Ant. Le Seigneur lui 
minus * sedem David | donnera * le trône de 
Pairis ejus, et regnabit| David son père et il 
in æternum. régnera éternellement. 


De la Natirité de N.S. à lu Purification 


Ant, Germinävit ra-| A”. Un rejeton est 
dix Jesse, * orta est | sorti * de Jessé,une étoile 


D et mtgterragennr jee 


SE 


ARAME re ere+r a arte étteen* 
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est apparue de la maison stella ex Jacob ; Virgo 
de Jacob ; une Vierge à péperit Salvatérem : te 
enfanté le Sauveur; nous laudämus, Deus no- 
vous Jlouons et nous ster. 

vous béunissons, à notre 

Dieu ! 


PSAUME 148 


HABITANTS des cieux, |  LAUDATE Dominuu 
louez le Seigneur, louez-| de cœlis : * laudäte 
le au plus haut du fir-|eum in excélsis. 
mament. | 


Esprits célestes, louez|  Laudâte eum, om- 


le Seigneur ; louez-le, |nes Angeli ejus : * 
milices du ciel. laudâte eum, omnes 


virtütes ejus. 

Soleil et lune, louez le Laudate eum, sol et 
Seigneur : louez-le, étoi- | luna : * laudâte eum, 
les qui répandez la lu- | omnes stellæ et lumen. 
mière. 

Cieux des cieux,louez|  Laudäte eum, cœæli 
le Seigneur, et que les |cœlérum: * et aquæ 
eaux qui sont au-dessus | omnes quæ super cœ- 
des airs louent son saint | los sunt, laudent no- 
nom. men Démini. 

Car il a parlé et tout]  Quia ipse dixit, et 
a été fait; il a com-|facta sunt *: ipse man- 
mandé, et tout a été|dävit, et creâta sunt. 
Créé. 

Il a affermi ses ou-| Stätuit ea in ætér- 
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num, et à sæculum | vrages pour toujours ; il 


sæculi : * præcéptum 


leur a imposé des jois 


pôsuit, et non præteri- | qui sont immuables. 
bit. | Louez le Seigneur, 

Laudâte Dôminum habitants de la terre, 
de terra, * dracônes, et monstres marins,abîmes 
omnes abÿssi ; des e: 


Ignis, grando, nix, 
glâcies, spiritus procel- tourbillons et tempêtes 


larum, * quæ faciunt 
verbum ejus ; 
Montes, et omnes 
colles ; * ligna fructi- 
fera, et omnes cedri : 
Béstiæ, et univérsa 
pécora ; * serpéntes, et 
volucres pennatæ ; 
Reges terræ, . om- 
nes populi;*prh pes, 
et omnes judices terræ; 


c'ivenes et virgines, 
senes cum junioribus 
ne nomen Dômi- 
ni; * quia exaltätum 
est nomen ejus sôlius. 
Conféssio ejus su- 


Feu. ::ie,neige,glace, 


qui exécutez ses ordres ; 


Montagnes etcollines, 


arbres fruitiers et cèdres 


| de toutes espèces ; 


Bêtes sauvages, ani- 


maux domestiques, rep- 
tiles et oiseaux du ciel ; 


Rois de la terre, peu- 


|ples du monde entier, 


vieillards et 
louez tous le nom du 
Seigneur, car son nom 
seul est grand. 


princes et juges des na- 
tions ; 


Jeunes gens, vierges, 
enfants, 


Que le ciel et la terre 


| 


per cœlum et terram; publient sa gloire, il a 
*et exaltävit cornu po- relevé la puissance de 
puli sui. son peuple. 
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Qu'il soit loué par tous!  Hymnus  6mnibus 
les saints, par les enfants | Sanctis ejus, * filiis 
d'Israël, par le peuple|Israel, populo appro- 
quil a appelé près de|pinquänti sibi. 
ui. 


De la Purification à l'Avent 


Ant. Vous êtes belle *|  Anf. Pulchra es * et 
et majestueuse, fille de decra, filia Jerüsalem, 
Jérusalem ; vous êtes et terribilis ut castro- 
terrible comme une ar- rum äcies ordinäta. 


mée rangée en bataille. | 


Pendant l'Avent 


Ant Voici la servante| Ant Ecce ancilla 
du Seigneur; * qu’il me | Domini;* fiat mihi se- 
soit fait selon votre pa-|céndum verbum tuum. 
role, 


De la Nativité de N.S. à la Purification 


An£. Voici Marie qui! Ant. Ecce Maria * 
nous a enfanté * le Sau- génuit nobis Salvaté- 
veur, duquel saint Jean rem : quem Joannes 
s'écria lorsqu'il le vit :|videns exclamävit, di- 
Voilà l’Agneau de Dieu, | cens : Ecce Agnus Dei, 
voilà celui qui efface les ecce qui tollit peccata 
péchés du monde, alle- | mundi, alleldia. 
luia. 


LAUDES 


CAPITULE 
De Noël à l'Avent 


P  Vidérunt eam! Les filles de Sion l’ont 
filiæ Sion. et beatissi-|vue, l'ont proclamée 
mam  prædicavérunt,  bienheureuse, et les rei- 
et réginæ laudavérunt nes l’ont louée, R7. Ren- 
eam, T F7. Deo grätias. | dons grâces à Dieu. 


Pendant l'Avent 


P Egrediétur ee Un rejeton sortira de 

de radice Jesse, et flos la tige de Jessé, et il 

de radice ejusascéndet; naîtra de sa racine une 

etrequiéscet super eam | fleur sur laquelle l'Esprit 

Spiritus Dômini, T F7. | du Seigneur se reposera, 

Deo gratias. KR. Rendons grâces à 
Dieu. 


HYMNE 


LIL O GLORIOSA vir-| VIERGE, pleine de 
ginum, | gloire, élevée au-dessus 


D Sublimisintersidera, des autres, vous avez 

Qui te creavit parvu-| nourri de votre lait celui 
lum qui vous a donné l'être. 

Lacténte nutris übere. 

& Quod Evatristis ab-| Vous nous rendez, par 
stulit |votre heureuse fécon- 

Tu reddis almo gér-|dité, ce que le péché 
mine ; Id'Eve nous avait fait 
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perdre: par vous les 
affigés ont entrée au 
ciel. 

Vous êtes la porte qui 
conduit au palais du Roi 
de gloire, cette porte 
brillante, qui donne la 
lumière. Peuples rache- 
tés, réjouissez-vous : une 
Vierge vous a donné la 
vie. 

T O Jésus né d’une 
Vierge, soyez glorifié 
avec le Père et le Saint- 
Esprit, dans toute la 
suite des siècles. Ainsi 
soit-il. 


V. Vous êtes bénie 
entre toutes les femmes, 
KR. Et le fruit de vos en- 
trailles est béni. 


Intrentut astra flebiles, 

Cœli reclédis cärdi- 
nes. 

Tu regis alti janua, 

Et aula lucis fülgida. 

Vitam datam per Vir- 
ginem, 

Gentes 


redémptæ, 
plaüdite. 


TJesu, tibi sit gloria, 
Qui natus es de Vir- 
gine, 
Cum Patre et almo 
Spiritu, 
In sempitérna sæcula. 
Amen. 
LL Ÿ. Benedicta tu 
in mulieribus, T F7. Et 
benedictus fructus 


 ventris tui. 


CANTIQUE DE ZACHARIE 
LL 4». 


Béni soit le Seigneur! LL Benedictus D6- 
Dieu d'Israël, qui a vi- | minus Deus Israel D * 
sité et racheté son peu- quia visitäavit, et fecit 
ple, redemptiénem plebis 

| suæ. 
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G Et eréxit cornu 
salütis nobis * in domo 
David pueri sui : 


Sicut locütus est per 
os sanctorum, * qui a 
sæculo sunt, Prophe- 
tarum ejus, 


Salütem ex inimicis | 
nostris, * et de manu 
omnium qui odérunt 
nos ; 

Ad faciéndam mise- 
icordiam cum patri-| 


bus nostris, * et me- 
morari testaménti sui 
sancti : 

Jusjurandum quod 
uravit ad Abraham 
patrem nostrum, * da- 
turam se nobis ; 

Ut sine timore, de 
manu inimicorum no- 
strorum liberati, * ser 
viamus illi, 

In sanctitäte et justi- 
ta coram ipso, * 6m- 
“bus diébus nostris. 


Et tu, puer, Prophéta 


Manuel du Tiers-Ordre. 


Qui a suscité un Sau- 

veur tout-puissant dans 
la maison de David son 
Prier 
Selon la promesse an- 
| noncée dès le commen- 
|cement, par la bouche 
des prophètes, 
De nous déivrer de 
nos ennemis et des 
mains de ceux qui nous 
| haïssent ; 

D’étendre sur nous la 
miséricorde accordée à 
| nos pères, et de se sou- 
venir de la sainte al. 
| liance, 
| Et du serment qu'il 
fit à Abraham notre 
| père, de nous accorder 
| cette grâce, 

Que délivrés du joug 
de nos ennemis, nous le 
servions sans crainte, 


l 
| 


Marchant en sa pré- 

sence dans la sainteté et 

| dans la justice, tous les 
fax de notre v'e. 

Et vous, .heurcux en- 
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fant, vous serez appelé | Altissimi vocäberis ; * 
le Prophète du Très-|præibis enim ante f4. 
Haut ; vous marcherez|ciem Domini paräre 
devant le Seigneur pour | vias ejus, 

lui préparer les voies, 

Pour donner à son! Ad dandam scién- 
peuple la science du sa-|tiam salütis plebi ejus, 
lut, et la rémission de|* in remissiônem pec- 
ses péchés, CR eorum, 

Par les entrailles de la | Per viscera miseri- 
miséricorde de notre cordiæ Dei nostri *in 
Dieu, qui a voulu que quibus  visitivit nos 
ce soleil levant vint d’en |ériens ex alto, 


haut nous visiter, | 


Pour éclairer ceux qui!  Illuminäre his quiin 
demeurent dans les té- ténebris et in umbra 
nèbres et dans l’ombre | mortis sedent, * ad di- 
de la mort, et pour di- | rigéndos pedes nostros 
riger nos pas dans le lin viam pacis. 

chemin de la paix. | 


De la Purification à TA rent 


Ant. O bienheureuse| Ant. Beâta Dei Gé- 
Marie, * Mère de Dieu et | nitrix Maria, * virgo per- 
toujours vierge, temple pétua, templum Dé. 
du Scigneur, sanctuaire mini, sacrärium Spiri- 
du Saint-Esprit, seule tus sancti, sola sine 
vous avez été plus agré- exémplo placuisti Dé- 
able que toutes les créa-| mino  nostro Jesu 
tures à N.-S. J.-C. : priez| Christo: ora pro pé- 
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pulo, intervéni pro | pour le peuple, intercé- 

clero, intercéde pro de- | dez pour le clergé et 

voto femineo sexu. pour les femmes pieuses 
et fidèles. 


De Pâques au samedi avant la Trinité 


Ant. Regina cœli,| Az. Reine du ciel, 
letare, * alleldia, quia | réjouissez-vous, * all. 
qiem meruisti portäre, | puisr € celui que vous 
ailelüia, resurréxit sicut| avez mérité de porter 
dixit, alleldia. Ora pro! dans votre sein, all. est 
nobis Deum, alleluia.| ressuscité comme  :il 

l'avait dit, allel. Priez 
Dieu pour nous, alleluia. 


Pendant l'Avent 


Ant. Spiritus sanc-| At. Le S.-Esprit des- 
tus * in te descéndet, | cendra sur vous, * Marie: 
Maria ; ne timéas, ha- | ne cra'gnez point, vous 
bébis in ütero F'iium | porterez le Fils de Dieu 
Dei, alleluia. dans votre sein, alleluia. 


De la Nativité de N.S$S. à la Purification 


Ant. Mirabile mys-| Ant. Un mystère ad- 
terium * declaratur ho-| mirable * « te en ce 
die : innovantur natü-| jour ; il se i«.: un nou- 
ræ ; Deus homo facitus| veau changement dans 
est ; id quod fuit per-|la nature humaine : Dieu 
maänsit, et quod non|se fait homme: il de- 
crat assémpsit, non|imeure ce qu'il était, il 
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ne 
devient ce qu’il n'était |commixtiénem passus 
pas, Sans souffrir ni mé- | neque divisiénem. 
lange ni division. | 

Seigneur, ayez pitié de | P Kyrie, eléison. 
nous. 

Jésus-Christ, z| TT Christe, eléison. 
pitié de nous. 

Seigneur, ayez pitié Kyrie, eléison, 
de nous. 

Ÿ. Seigneur, écoutez! LL V, Démine, exau- 
ma prière, R. Et que |di oratiénem meam, T 
mes criss’élèvent jusqu’à | R. Et clamor meus ad 
vous, Îte véniat. 


Pendant l'année et pendant l'Avent 


Oraison. O Dieu, quil P Oremus. Deus, qui 
avez voulu qu’à la parole de beâtæ Mariæ virginis 
de l'ange, votre Verbe ütero Verbum tuum, 
prit un corps dans le | Angelo nuntiänte, car- 
sein de la bienheureuse nem suscipere voluisti ; 
Vierge Marie, faites, præsta supplicibus tuis, 
nous vous en supplions, ut qui vere eam geni- 
que nous, qui croyons tricem Dei crédimus, 
qu’elle est véritablement ejus apud te interces- 
Mère de Dieu, Soyons  sionibus adjuvémur. 
aidés auprès de vous par! Per eûümdem Domi- 
son :ntercession. Par/num nostrum Jesum 
J.-C. NS. Ainsi soit-il. | Christum. 


LAUDES 


De la Natirité de N.S$. à la Purification 


Oremus. Deus, qui 
salütis ætérnæ beâtæ 
Mariæ virginitate fe- 
cünda, humano géneri 
præmia præstitisti ; tri- 
bue, quæsumus, v't ip- 
sam pro nobis inter- 
cédere sentiamus, per 
quam mertimus aucto- 
rem vitæ suscipere, D6- 
minum nostrum Jesum 
Christum Filium tuum, 
etc., R. Amen. 


pe Se 


Oraison. O Dieu, qui, 
en rendant féconde la 
virginité de la bienheu- 
reuse Marie, avez assuré 
au genre humain le 
salut éternel, faites-nous 
éprouver, s’il vous plaît, 
combien est puissante 
auprès de vous l'inter- 


| cession de celle par la: 


quelle nous avons reçu 
l’auteur de la vie, N.S. 
votre Fils, etc. 
R. Ainsi soit-il. 


Durant l'année jusqu'à l'Avent 


ANTIENNE A TOUS LES SAINTS 


T Saxcri Deiomnes, 
intercedere dignémiui 
pro nostra onniimque 
salüte. 

LL Ÿ. Lætamini in 
Démino, et exsultate, 
iusti, T R. Et gloriämi- 
ni, omnes recti corde. 


Saints de Dieu, dai- 
gnez tous intc-céder 
pour nctre salut et pour 
celui de tout le monde. 

Ÿ. Justes, réjouissez- 
vous dans le Seigueur, 
et tressaillez de joie, 
KR. Gioriñez-vous en lui, 
vous tous qui avez le 
cœur (troit. 
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P Oraïson. Seigneur, 
protégez votre peuple et 
conservez-le par le se- 
Cours d’une assistance 
continuelle, qu'il vous 
demande avec confiance 
par l’intercession de 


S. Pierre, de S. Paul et 
des autres Apôtres. 
Nous vous supplions, 
Seigneur, que tous vos 
Saints nous assistent en 
tou'es rencontres, afin 
qu’en 


honorant leurs 
mérites nous ressentions 
les eflets de leur inter- 
cession. Donnez-nous Ja 
paix pendant cette vie : 
éloignez de votre Eglise 
tous les maux, condui. 
sez nos pas, nos actions, 
nos volontés et celles de 
tous vos serviteurs dans 
le chemin heureux du 
salut ; récompensez nos 
bienfaiteurs par les 
biens du ciel, et accor- 
dez le repos éternel aux 
fidèles qui sont morts. 
Par Notre Seigneur 


P Oremus. Prôtege, 
Dômine, pépulum 
tuum, et Apostolérum 
tuérum Petri et Pauli, 
et ali‘rum Apostold- 
rum tuGrum patrocinio 
confidéntem, perpétua 
defensiône consérva. 


Omnes Sancti tui, 
quæsumus,  Démine, 
nos ubique ädjuvent, 
ut dum e6rum mérita 
recôlimus, patrocinia 
sentiimus. Et pacem 
tuam nostris concéde 
temporibus ; et ab Ec- 
clésia tua cunctam re- 
pélle nequitiam : iter, 
actus et voluntâtes nos- 
tras, et 6émnium famu- 
lôrum tudrum, in sali- 
tis tuæ  prosperitâte 
dispône : benefactori- 
bus nostïis sempitérna 
bona retrihue, et émni- 

| bus fidélibus defünctis 
| réquiem æ:érnam con- 
céde. Per Dominum 
nostrum Jesum Chris- 
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tum,  Fillum tuum, Jésus-Christ votre Fils, 
T R. Amen. etc., R. Ainsi soit-il. 

P Ÿ. Dômine,exaudi . Seigneur, écoutez 
oratiônem meam, T KR. ma prière, R. Et que mes 
Et clamor meus ad te cris s'élèvent jusqu’à 
véniat. vous. 

LL Ÿ. Benedicamus| Ÿ. Bénissons le Sei- 
Démino, T KR. Deo gneur,R.Rendonsgrâces 
gratias. à Dieu. 

P Ÿ. Fidélium äni-_  V. Que les âmes des 
mæ, per misericordiam | fidèles reposent en paix, 
Dei, requiéscant in par la miséricorde de 
pace. T KR. Amen. | Dieu, KR. Ainsi soit-il. 


Pendant © Arvent 
ANTIENNE A TOUS LES SAINS 


Ecce Dôminus vé-| LE SEIGNEUR viendra 
niet, et omnes Sancti | accompagné de tous ses 
ejus cum eo, et erit in | Saints, et on verra écla- 
die ïlla lux magna,iter en ce jour-là une 
alleltia. grande lumière, alleluia. 

Ÿ. Ecce apparébit| Ÿ. Le Seigneur ap- 
Dôminus super nubem | paraîtra sur une nuée 
candidam, KR. Et cum | blanche, R Et mille et 
eo Sanctôrum millia. mille Saints paraîitront 

|avec lui. 

Oraïson.  Neigneur, 


Oremus. Conscién-| 
tias nostras, Er vous supplions de 


mus, Dômine, visitaändo | purifier nos consciences 
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en les visitant par votre 
grâce, afin que N.S$. J.-C. 
votre Fils, venant avec 
tous ses Naints, trouve 
en nous une demeure 
préparée pour le rece- 
voir. Lui qui, étant Dieu, 
vit et règne avec vous. 

V. Seigneur, écoutez 
ma prière, KR. Et que 
mes cris s'élèvent jusqu’à 
vous. 

Ÿ. Bénissons le Sei- 
gneur. KR. Rendons grâ- 
ces à Dieu. 

Ÿ. Que les âmes des 
fidèles reposent en paix, 
par la miséricorde de 
Dieu, K. Ainsi soit-il, 


Si l'office se termine ici, on dit, 


des Antiennes à la sainte 


Complies. — Si l'on continue. 


purifica, ut véniens 
Jesus Christus Filius 
tuus Dôminus noster, 
cum Omnibus Nanctis, 
parâtam sibi in nobis 
invéniat mansiônem. 
Qui tecum vivit et 
regnat. 

V. Dômine, exäudi 
Orationem meam, R. Et 
clamor meus ad te 
véniat 

Ÿ. Benedicämus Do- 
mino, KR. Deo gratias. 


Ÿ. Fidélium 4nimæ, 
per misericordiam Dei, 
requiéscant in pace. 
F. Amen. 

à ER 
selon le temps une 
Vierge, comme après les 


à la fin de la dernière 


heure on dit Pater noster, à voir basse, puis : 


Ÿ. Que Dieu nous! 


P Ÿ. Dôminus det 


donne sa paix, KR. Et nobis suam pacem, T 


la vie éternelle. 
soit-il, 


Ainsi! R. Et vitam ætérnam. 
! Amen. 


PRIME 


Ave, Maria, etc. Ÿ. 
Deus, in adjutorium, 
etc. 


A PRIME : 


Je vous salue, Marie, 
etc. V. O Dieu, venez, 
etc. 


HYMNE 


MEMÉNTO, rerum Cén- 
ditor, 

Nostri quod olim cor- 
poris, 

Nacrâta ab alvo Virgi- 
nis, 

Nascéndo, 
sumpseris. 

Maria, mater gratiæ, 

Dulcis parens clemén- 
tiæ, 

Tu nos ab hoste pro- 
tege, 

Et mortis hora suscipe. 
 Jesu, tibi sit glôria, 
Qui natus es de Vir- 

gine, 

Cum Patre et almo 

Spiritu, 

In sempitérna sæ- 
cula. Âmen. 


formam 


SOUVENEZ-VOUS, au- 
teur de tous biens, que, 
pour naître parmi nous, 
vous avez pris un corps 
semblable au nôtre dans 
le sein d’une Vierge sans 
tache. 


O Marie, Mère de 
grâce, Mère de miséri- 
corde, défendez-nous 
contre nos ennemis, et 
protégez-nous à l’heure 
de la mort. 

f Gloire à vous, Sei- 
gneur, qui êtes né d’une 
Vierge, gloire au Père 
et au Saint-Esprit dans 
les siècles éternels. 


i Ainsi sOit-il. 


1. Les lecteurs et le chœur observent aux petites heures ce qui a 
été noté pour Matines et Laudes, concernant les antiennes et la réci. 


tation des Psaumes. 
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Les Antiennes sont après le 3° psaume de chaque 
ll ] 


heure.) 


PSAUME 53 


Mon Dieu, sauvez-| 
moi pour la gloire de 
votre nom, déployez 
votre puissance pour! | 
défendre ma cause. | 

Mon Dieu, écoutez! 
ma prière ; pes 


l'oreille à mes paroles. 


Des étrangers se sont 
élevés contre moi, des! 
hommes puissants ont 
cherché à m’ôter la vie 
ils n’ont pas la crainte. 
de Dieu devant les yeux. 


Mais Dieu est venu 
à mon secours, il a dé- 
fendu mes jours. 


Rejetez sur mes enne- 
mis les maux dont ils 
me menacent, exter-| 
minez-les comme vous 
l'avez promis. 

Je vous offrirai des 


DEUS, in nominetuo 
salvum me fac, * etin 
virtüte tua jédica me. 


Deus, exaudi orati6- 
nem meam : * auribus 
pércipe verba  oris 
mei ; 

Quoniam aliéni in- 
surréxerunt advérsum 
me, et fortes quæsi- 


: | érunt aänimam meam ;* 


et non proposuérunt 
Deumanteconspéctum 
suum. 

Ecce enim Deus ad- 
juvat me; *et Démi- 


| nus suscéptor est ani- 


mæ me. 
Avérte malin inimi- 
cis meis; *et in veri- 
tite tua dispérde illos. 


Voluntarie  sacrifi- 
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cabo tibi ; * et confité- | sacrifices d'actions de 

bor nômini tuo, ; j'erilterai votre 
mine, quoniam bonem:|nom, Seigneur, parce 
est ; que vous êtes la bonté 
| même. 

Quôniam ex omni, Vous m'avez délivré 
tribulâtione eripuisti | de toutes mes afflictions, 
me : * et super inimi-|et j'ai vu tous mes enne- 
cos meos despéxit 6cu- ee renversés. 
lus meus. 


PSAUME 84 


BENEDIXISTI, D6-| SEIGNEUR, vous avez 
mine, terram tuam, * | béni votre héritage, vous 
avertisti captivitâtem avez délivré Jacob de la 
Jacob. | captivité. 

Remisisti iniquitä- | Vous avez pardonné 
tem plebis tuæ, * npe- l’'iniquité de votre peu- 
ruisti Omnia peccäta |ple, et jeté un voile sur 
eorum. tous ses péchés. 

Mitigästi  omnem| Vous avez  apaisé 
ram tuam, * avertisti toute votre colère, vous 
ab ira indignatiénis avez détourné de nous 
tuæ. votre indignation. 

Convérte nos, Deus! Convertissez-nous à 
salutäris noster, * et vous, Ô Dieu notre sau- 
avérte iram tuam alveur, et détournez de 
nobis. nous votre colère. 

Nuinmquid in ætér-| Serez-vous don: ton- 
num iräsceris nobis P * | jours irrité contre :°:7? 
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_et votre courroux s'éten-|aut exténdes  iram 
dra-t-il de génération en !a generatione in gene- 
génération P rationem ? 

O Dieu, vous vous! Deus, tu convérsus 
tournerez vers nous, | vivificabis nos, * et 
vous nous rendrez la vie, | plebs tua lætaäbitur in 
et votre peuple se ré- te. 
jouira en vous. 

Montrez-nous,  Sei-| Osténde nobis, D6- 
gneur, votre miséricorde, mine, misericordiam 
et donnez-nous votre tuam, * et salutare 
salut. tuum da nobis. 

J'écouterai ce que!  Atdiam quid loqui- 
dira en moi le Seigneur tur in me Déminus 
mon Dieu, parce qu’il! Deus ; * quoniam lo- 
me fera entendre des quétur pacem in ple- 
paroles de paix pour son | bem suam ; 
peuple, 

Pour ses saints, et} Et super sanctos 
pour ceux dont le cœur |suos, * et in eos qui 
est changé. | converténtur ad cor. 

Véritablement le salut}  Verémtamen prope 
de Dieu est près de|timéntes eum salutäre 
ceux qui le craignent, et |ipsius: * ut inhäbitet 
sa gloire habitera parmi | glôria in terra nostra. 
nous. 

La miséricorde et lal Misericordia et ven. 
vérité se sont rencon- tas obviavérunt sibi : 
trées : la justice et la justitia et pax oscu- 
paix se sont embrassées. | lâtæ sunt. 
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Véritas de terra ortal La vérité est sortie du 
est, * et justitia de sein de la terre, et la 
celo prospéxit. | justice a abaïissé ses re- 

| gards du haut du ciel. 

Etenim  Dôminus| Oui, le Seigneur ré- 
lbit benignititem;*et pandra ses dons avec 
erra nostra dabit fruc- bonté, et notre terre 

um suum, produira son fruit: 

Justitia ante eum La justice marchera 
ambuläbit, * et ponet devant lui, et tracera la 
In via gressus sus. voie que suivront ses 

| pas. 


PSAUME 116 


LAUDATEDOMINUM,| NATIONS, louez toutes 
mnes gentes: * lau-|le Seigneur : peuples, 
te eum, omnes p6-|célébrez tous sa gloire. 
1 ; 

Quôniamconfirmäta| Parce qu’il a signalé 

super nos miseri-| envers nous la grandeur 

ordia ejus, * et véri-| de sa miséricorde, et que 
s Dôomini manet in!sa vérité demeure éter- 
ternum. nellement. 


De la Purification à l'Avent. 


Ant. Assümpta est A4. Marie a été en- 
“laria * in cœlum; gau- levée dans le ciel : * les 
ent Angeli, laudäntes Anges se réjouissent et 
enedicunt Déminum. bénissent le Seigneur 

dans leurs louanges. 
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Pendant l'Avent. 


Ant. L'Ange Gabriel*| Ans. Missus * est 
a été envoyé à la Vierge| Gäbriel Angelus ad 
Marie, que Joseph avait | Mariam virginem, des- 
épousée. ponsätam Joseph. 


De la Nativité de N. $S. à la Purification. 


Ant. O prodige ad-| Ant. N admiräbile 
mirable! * le Créateur du | commércium !*Creätor 
genre humain prenant géneris humäni, ani- 
un Corps, a daigné | mätum corpus sumens, 
naître d’une Vierge; et, de Virgine nasci di- 
se faisant homme sans | gnâtus est; et procé- 
l'opération de l’homme, dens homo sine sé. 
il nous a rendus parti- mine, largitus est no- 


cipants de sa divinité. | bis suam deitâtem. 


CAPITULE 
De la Nativité de N.S$S. à l'Avent. 


Qui est celle Es Quæ est ista quæ 
s’'avance comme l'aurore progréditur quasi au- 
naissante, belle comme | rora consuürgens, pul- 
la lune, radieuse comme | chra ut luna, elécta ut 
le soleil, terrible comme sol, terribilis ut castro- 
une armée rangée enrum äcies ordinäta ? 
bataille? Ky. Rendons|ER7. Deo grâtias. 
grâces à Dieu. 


Pendant l'Avent. 


Ecce Virgo concipiet 
et pariet filium, et vo- 
cabitur nomen ejus 
Emmänuel: butyrum 
et mel comédet, ut 
sciat reprobäre malum 
et eligere bonum, K. 
Deo grâtias. 


Ÿ. Dignare me lau- 
dare te, Virgo sacrata, 
V. Da mihi virtütem 
contra hostes tuos. 


Kyrie, eléison. 
Christe, eléison. 
Kyrie, eléison. 


V. Dômine, exäudi 
oratiônem meam, &. 
Et clamor meus ad te. 


véniat. | 


Une Vierge concevra 
et mettra au monde un 
fils, qui sera appelé Em- 
manuel ; il mangera le 
beurre et le miel, en 
sorte qu’il sache rejeter 
le malet choisir le bien, 
FR. Rendons grâces à 
Dieu. 

Ÿ. Rendez-moi digne 
de chanter vos louanges, 
Vierge sainte, K. Don- 
nez-moi la force de vain- 
cre vos ennemis. 

Seigneur, ayez pitié 
de nous. 

Jésus-Christ,ayez pitié 
de nous. 

Seigneur, ayez pitié 
de nous. 

Ÿ. Seigneur, écoutez 
ma prière, KR. Et que 
mes cris s'élèvent jus- 
qu’à vous. 


De la Purification à l'Avent, 


Oremus. Deus, qui 
virginalem aulam bei- 


Oraison. O Dieu, qui 
avez choisi le sein virgi- 


A d'obbtittipméétstmieiptinseitènint 
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nal de la bienheureuse 
Marie pour y faire votre 
demeure, faites, nous 
vous en prions, que, 
sécourus par sa protec- 
tion, nous célébrions sa 
mémoire d’une manière 


qui vous soit agréable. 


Vous qui, étant Dieu, 
vivez et régnez, 


Pendait 


Oraïson. O Dieu, qui 
avez voulu que votre 
Verbe prit un corps dans 
le sein de la bienheu- 
reuse Vierge Marie, au 
moment où l’Ange lui 
annonça ce mystère, ac- 
cordez à nos prières, 
qu’en honorant celle que 
nous croyons être véri- 
tablement mère de Dieu, 
nous soyons aidés au- 
près de vous par son 


tæ Mariæ virginis, in 
qua habitäres, eligere 
dignätus es : da, quæ- 
sumus, ut sua nos de- 
|fensiône munitos, ju- 
cündos fäcias suæ in- 
|terésse  commemorà- 
|tiéni. Quivivis et regnas 
‘cum Deo Patre. 
l'Avent. 

Oremus. Deus, qui de 
|beîtæ Mariæ virginis 
lütero Verbum tuum, 
| Angelo nuntiänte, car- 
| nem suscipere voluisti; 
præsta supplicibus tuis, 
ut qui vere eam geni- 
tricem Dei crédimus, 
ejus apud te interces- 
siônibus  adjuvémur. 
Per eumdem Dômi- 
num nostrum Jesum 
| Christum. 


intercession. Nous vous 
en prions par le même 


N. S. Jésus-Christ. 


De la Nativité de N. 
Oraïson. O Dieu, qui, | 


S. à la Purification, 


Oremus. Deus, qui 


TIERCE 
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salûtis ætérnæ, beîtælen rendant féconde la 


Mariæ virginitâte fe 
cünda, humäno géneri 
præmia præstitisti : tri- 
bue, qéæsumus, ut ip- 
sam pro nobis inter- 
cédere sentiämus, per 
quam merdimus auc- 
torem vitæ suscipere, 
Dôminum nostrum Je- 
sum Christum Filium 
tuum, etc., R7. Amen. 

V. Dômine, exäudi 
oratiénem meam, K. 
Et clamor meus ad te 
véniat. 

Ÿ. Benedicämus D6- 
mino, R. Deo grâtias. 


Ÿ. Fidélium ânimæ, 


per misericordiam Dei, 
requiéscant in pace, 
I. Amen. 


virginité de la bienheu- 
reuse Marie, avez assuré 
au genre humain le salut 
éternel, faites-nous 
éprouver, s’il vous plaît, 
combien est puissante 
auprès de vous l’inter- 
cession de celle par 
laquelle nous avons reçu 
l’auteur de la vie, N.S. 
J.-C. votre Fils, etc., K. 
Ainsi soit-il, 

Ÿ. Seigneur, écoutez 
ma prière, . Et que 
mes cris s'élèvent jus- 
qu’à vous. 

Ÿ. Bénissons le Sei- 

:gneur,R7. Rendons grâces 
à Dieu. 
Ÿ. Que les âmes des 
fidèles reposent en paix, 
par la miséricorde de 
| Dieu, KR. Ainsi soit-il. 


À TIERCE 


AVE, Maria, etc. Ÿ. 
Deus in adjutérium, 
etc, 


Manuel du Tiers-Ordre. 


| JE vous sazus, MARIE, 
etc. V.O Dieu, venez,etc. 
| 
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HYMNE 


SOUVENEZ-VOUS, au-| MEMÉNTO, rerum Côn:- 
teur de tous biens que,| ditor. 
pour naître parmi nous, | Nostri quod olim cér- 
vous avez pris un Corps|  poris, 
semblable au nôtre, dans | Sacräta ab alvo Vir- 
le sein d’une Vierge sans|  ginis, 
tache. Nascéndo formam 

simpseris. 

O Marie, Mère de! Maria, mater grâtiæ, 
grâce, Mère de miséri.| Dulcis parens cle- 
corde,  défendez-nous | méntiæ, 
contre nos ennemis, et | Tu nos ab hoste pré- 
protégez-nous à l’heure| tege, 
de la mort. Et mortis hora süscipe. 

f Gloire à vous, Sei- | + Jesu, tibi sit gloria, 
gneur, qui êtes né d’une Qui natus es de Vir- 
Vierge, gloire au Père| gine, 
et au Saint-Esprit dans| Cum Patre et almo 
les siècles éternels. Ainsi!  Spiritu, 
soit-il. In sempitérna sæcula. 

Amen. 


PSAUME 119 


LORSQUE j'étais dans] AD DomiNum, cum 
la tribulation, j'ai crié tribuiärer, clamävi; * 
vers le Seigneur, et il|et exaudivit me. 

m'a exaucé. 
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Dômine, libera äni- 
mam meam a läbiis 
iniquis, * et a lingua 
dolosa. 

Quid detur tibi, aut 
quid apponätur tibi, 
ad linguam dolôsam ? 


Sagittæ poténtis aci- 
tæ, * cum carbônibus 
desolatoriis. 


Heu mihi, quia in- 
colâtus meus prolongä- 
tus est ! Habitävi cum 
habitäntibus Cedar; * 
multum incola fuit äni- 
ma mea. 

Cum his qui 6derant 
pacem eram pacificus : 
* cum loquébar illis 
impugnäbant megratis. 
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Délivrez-moi, Sei- 
gneur, de la calomnie et 
de la langue trompeuse 
des hommes. 

Que gagnerez-vous ?P 


* | Quel fruit retirerez-vous 


de vos discours impos- 
teurs P 

Vous aïiguisez les flè- 
ches d’un bras puissant, 
vous allumez des flam- 
mes dévastatrices. 

Hélas ! que mon exil 
est long : je vis avec les 
habitants de Cédar, j'ha- 
bite depuis longtemps 
une terre étrangère. 


Je chéris la paix, et 
ils la détestent ; quand 
je leur parle, ils s'élèvent 
contre moi sans raison. 


PSAUME 120 


LEVAVvVI Oculos meos 
in montes, * unde 
véniet auxilium mihi. | 


Auxililum meum a 


JE LÈVE mes regards 
vers les montagnes sain- 
tes d'où me viendra du 
secours. 

Tout mon secours est 
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dans le Seigneur, qui a. Démino ; * qui fecit 
fait le ciel et la terre. |cœlum et terram. 

Celui qui vous garde} Non det in commo- 
ne laissera pas chanceler | tiénem pedem tuum, * 
votre pied, celui qui vous neque dérmitet qui 
conduit ne s’endormira custôdit te. 
pas. | 

Non, il ne sommeille! Ecce non dormiti- 
pas, il ne dort pas, celui |bit neque dérmiet, * 
qui garde Israël. | qui custôdit Israel. 

Le Seigneur vous gar-| Dôminus  custédit 
de, il est à votre droite, |te ; Dôminus protéctio 
il vous couvre de son tua, * super manum 
ombre. |déxteram tuam, 

Le soleil ne vous, Per diem sol non 
brûlera pas pendant le uret te, * neque luna 
jour, et la lune ne vous | per noctem. 
trompera pas pendant la | 
nuit. 

Le Seigneur vous pré- | Déminus custédit te 
servera de tout mal; le ab omni malo: * custO- 
Seigneur préservera votre | diat 4nimam tuam D6- 
vie de toute atteinte. | minus. 

Le Seigneur vous gar.| Déminus custodiat 
dera dans toutes vos dé- |introitum tuum et exi- 
marches, maintenant et|tum tuum * ex hoc 
à jamais. |nunc et usque in sæ- 

cuium. 
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PSAUME 121 


LÆTATUS sum in his! 
quæ dicta sunt mihi :* 
In domum Démini ibi- 
mus. 

Stantes erant pedes 
nostri * in ätriis tuis, 
Jerüsalem. 


Jerüsalem quæ ædi- 


ficatur ut civitas, * cu- 
jus participätio ejus in 
idipsum. 

Illuc enim ascendé- 
runt tribus, tribus Dé- 
mini; * testimonium 
Israel, ad confitendum 
nomini Domini. 

Quia illic sedérunt 
sedes in judicio, * se- 
des super domum Da- 
vid. 

Rogâte quæ ad pa- 
cem sunt Jerusalem ; 
* et abundäntia dili. 
géntibus te. 

Fiat pax in virtite 
tua, * et abundäntia in | 
turribus tuis. 


JE me suis réjoui lors- 
qu'on m'a dit: Nous 
irons dans la maison du 


| Seigneur. 


Nous habitions au- 
trefois danston enceinte, 
Ô Jérusalem. 

Jérusalem s'élève 
comme une cité dont 
les habitants sont étroi- 
tement unis entre eux. 

Là se réunissent de 
toutes parts les tribus 
du Seigneur, pour rendre 
hommage à son nom se- 
lon la loi d'Israël. 

Là sont établis les tri- 
bunaux de justice, ap. 
puyés sur le trône de 


|: David. 


Demandez la paix 
pour Jérusalém : que 
ceux qui t’aiment, cité 
sainte, soient heureux ! 

Que la paix règne au- 
tour de tes remparts, et 
l'abondance dans tes 
palais. 


Tr 
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Patrie de mes pères et Propter fratres meos 
de mes frères, mes pa-| et proximos meos, * 
roles à ton sujet sont des | loquébar pacem dette. 
paroles de paix. 

Tu possèdes la maison Propter domum D6- 
du Seigneur ; c’est pour | mini Dei nostri, * quæ- 
cela que je te souhaite | sivi bona tibi. 
toutes sortes de biens. 


De lu Purification à l'Avent 


Ant. LaVierge Marie* Ant. Maria virgo * 
a été élevée au palais du assümpta est ad æthé- 
ciel, où le Roi des rois reum thälamum, in quo 
est assis sur un trônese- Rex regum stelläto se- 
mé d'étoiles. det sélo. 


Peniani l'Avent 


Ant, Je vous salue, Ans. Ave, Maria, * 
Marie * pleine de grâces; gratia plena ; Déminus 
le Seigneur est avec tecum : benedicta tu in 
vous ; vous êtes bénie muliéribus, alleluia. 
entre toutes les femmes, | 
alleluia. | 


De la Nativité de Notre Seigneur 
à la Purification 


Ant. Lorsque VOUS, Ax£. Quando natus 
êtes né* d’une Vierge parles * ineffabiliter ex 
un mystère ineffable, les| Virgine, ‘unc implétæ 
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sunt Scriptüræ; sicut|Écritures ont été ac- 


plivia in vellus descen | complies ; vous êtes des- 
disti, ut salvum fâceres  cendu comme la pluie 
genus humaänum : te sur une prairie, et vous 
laudämus, Deus noster. êtes venu pour sauver le 
genre humain: nous 
vous Jlouons, ô notre 
Dieu ! 


CAPITULE 
De la Nativité de N.-$. à l'Avent 


Et sic in Sion fir-| J'ai été affermie dans 
mäta sum, et in civitäte | Sion, j'ai trouvé mon re- 
sanctificita  similiter | pos dans la cité sainte, 
requiévi, et in Jerüsa-|et ma puissance s’est 
lem potéstas mea, K. | établie dans lérusalem, 
Deo grätias. FR. Rendons grâces à 
Dieu. 


Pendant l'Avent 


EGREDIÉTUR EC UN rejeton sortira de 
de rädice Jesse, et flos la tige de Jessé, et de sa 
de rädice ejus ascén-| racine naîtra une fleur, 
det, et requiéscet super | sur laquelle l'Esprit du 
eam Spiritus Dômini, Seigneur se reposera, KR. 
KR. Deo grätias. | Rendons grâces à Dieu. 

Ÿ. Diffüsa est grâtia| W. La grâce est ré- 
in läbiis tuis, K. Prop- | pandue eur vos lèvres, 
térea benedixit te Deus | R. Parce que Dieu vous 
in ætérnum. a bénie pour l'éternité. 


hs 
—— cs 55 
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Seigneur, ayez pitié| Kyrie, eléison. 
de nous. 

Jésus-Christ, ayez! Christe, eléison. 
pitié nous. 

Seigneur, ayez pitié Kyrie, eléison, 
de nous. 

Ÿ. Seigneur, écoutez Ÿ. Dômine, exäudi 
ma prière, KR. Et que oratiénem meam, K. 
mes cris s'élèvent jus- Et clamor meus ad te 
qu’à vous. véniat. 


Pendant P Année 


Oraison, O Dieu, qui,| Oremues. Deus, qui, 
en rendant féconde la salütis ætér “e, beitæ 
virginité de la bienheu- Mariæ  virginitite fe- 
reuse Marie, avez assuré cénda, humäno géneri 
au genre humain le salut | præmia præstitisti ; tri- 
éternel, faites-nous bue, quæsumus, ut ip- 
éprouver, s’il vous plaît, sam pro nobis intercé- 
combien est puissante | dere sentiimus, per 
auprès de vous l’inter- quam merüimus auc- 
cession de celle par la-|tôrem vitæ suscipere, 
quelle nous avons reçu | Dôminum  nostrum 
l’auteur de la vie, NS. Jesum Christum Filium 
J.-C. votre Fils, etc., 7. | tuum, etc. FH. Amen. 
Ainsi soit il. 


Pendant l'A sent 


Oraïson. O Dieu, quil Oremus. Deus, qui 
avez voulu que votre de beitæ Mariæ virgi- 


nis utero Verbum 
tuum, Angelo nunti- 
ante, carnem suscipere 
voluisti, præsta suppli- 
cibus tuis, ut qui vere 
ean) genitricem Lei. 
crédimus, ejus apud te 
intercessiénibus adju- 
vémur. Per eümdem 
Dôminum  nostrum 
Jesum Christum. 


Ÿ. Dômine, exaudi 


oratiônem meam, K. 


Et clamor meus adte| 


véniat. 


° 1 | 
FF: Benedicäimus 


Domino, KR. Deo grà- 
tias. 


Ÿ. Fidélium änimeæ, | 


per misericordiam Dei, 
requiéscant in pace, K. 
Amen. 


Deus, in adjutorium, 
etc. 


SEXTE 


A SEXTE 


ÂVE, Mania, etc. Ÿ.| 


505 


ee, ge 


Verbe prit un corps dans 
| le sein de la Vierge Ma- 
| rie, au moment où l’Ange 
| lui annonça ce mystère, 

'accordez à nos prières, 

| qu’en honorant celle que 

nous croyons être véri- 
tablement mère de Dieu, 
nous soyons aidés au- 
| près de vous par son 
 intercession. Nous vous 
en prions par J.-C. N.sS. 

Ÿ. Seigneur, écoutez 
ma prière, KR. Et que 
mes cris s'élèvent jus- 
qu'à vous. 

Ÿ. Bénissons le Sei- 
 gneur, KR. Rendons 
grâces à Dieu. 

Ÿ. Que les âmes des 
fidèles reposent en paix, 
par la miséricorde de 
Dieu, K. Ainsi soit-il. 


JE vous sALUE, MARIE, 
etc. V.O Dieu, venez, 
etc. 
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SOUVENEZ-VOUS, au-| 


teur de tous biens, que, 
pour naître parmi nous, 


VOUS avez pris un corps 


semblable au nôtre dans 


le sein d’une Vierge sans | 


tache. 


O Marie, Mère de 
grâce, Mère de miséri- 
corde, défendez - nous 
contre nos ennemis, et 
protégez-nous à l'heure 
de la mort. 

T Gloire à vous, Sei- 
gneur, qui êtes né d’une 


Vierge ; gloire au Père 


et au Saint-Esprit dans 
les siècles éternels. Ainsi 
soit-il. 


MEMENTO, 

 Conditor, 

 Nostri quod olim cr- 

poris, 

Sacräta ab alvo Vi. 

ginis 

:Nascéndo, 
sumpseris. 

Maria, mater gratiæ, 

Dulcis parens clemén:- 
tiæ, 

Tu nos ab hoste pro- 
tege, 

Et mortis hora suscipe. 

T Jesu, tibi sit gloria, 

Qui natus es de Vir- 

| gine, 

Cum Patre et aimo 

| Spiritu, 

| In sempitérna sæcula. 

| Amen. 


rerurr 


formam 


PSAUME 122 


JE TIENS mes yeux | 
élevés vers vous, à Dieu, 
qui habitez les cieux. 

Comme les yeux des 


Apte levävi 6culos 
meos, * qui hébitas in 
| cœlis. 

| Ecce sicut 6culi ser- 


SEXTE 507 


vorum * in manibus|serviteurs sont fixés sur 
dominôrum suôrum, |les mains de leurs mai- 
itres, 

Sicut ôculi ancille Et les yeux des ser- 
in ménibus dôminæ | vantes sur les mains de 
suæ, * ita oculi nostri | leurs maîtresses, ainsi 
ad Dominum Deum nos yeux sont fixés sur 
nostrum, donec mise- le Seigneur notre Dieu, 
reatur nostri. | jusqu ’à ce qu'il ait pitié 

| de nous. 

Miserére nostri, D6-| Ayez pitié de nous, 
mine, miserére nostri, Seigneur, ayez pitié de 
* quia multum repléti | nous ; car nous sommes 
sumus despectiône;  |abreuvés d’humiliations. 

Quia multum re-! Mon âme est rassa- 
pléta est ânima nostra; |siée de mépris ; nous 
opprôbrium abundän- | sommes l'opprobre des 
tibus, et despéctio su-|heureux du siècle, et la 
pérbis. risée des orgueilleux. 


PSAUME 123 


Nisi quia T'éminus Si le Seigneur n’eût 
erat in nobis, dicat été avec nous, doit s’é- 
nunc Israel, nisi quia crier Israël, si le Sei- 
Dôminus erat in nobis. gneur ne nous eût assis- 

tés. 

Cum exstirgerent| Lorsque nos ennemis 
hômines in nos, * forte|se déchaînaient contre 
vivos deglutissent nos. nous, nous eussions été 

! dévorés tout vivants. 


CT + came 


il 
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Lorsque leur fureur 
s’enflammait contre 
nous, nous eussions été 
submergés. 


Notre âme a passé à | 


travers le torrent : sans 
le secours du Seigneur, 
elle n'aurait pu le fran- 
chir. 


Béni soit "le Seigneur 


qui ne nous a pas livrés 
à la dent de nos enne- 
mis. 


Nous leur avons é- 
chappé comme le pas- 
sereau s'échappe des fi- 
lets de l’oiseleur. 

Le filet a été rompu, 
et nous avons été déli- 
vrés. 

Notre secoursest dans 
le nom du Seigneur, qui 
a fait le ciel et la terre, 
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Cum irascerétur fu- 
ror eOrum in nos, * 
forsitan aqua absor- 
| buisset nos, 
|  Torréntem pertran- 
:sivit ânima nostra, * 
|férsitan  pertransisset 
|änima nostra aquam 
'intoleräbilem. 


Benedictus Domi- 
nus, * qui non dedit 
| nos in captiônem dén- 
|tibus eorum. 

Il 

|  Anima nostra sicut 
| passer erépta est * de 
| liqueo venäntium. 

| 
|  Laqueus  contritus 
est * et nos liberäti 
| sumus. 

| Adjutérium nostrum 
; : h 
jin nômine Démini, * 
| qui fecit cœlum et ter- 
ram. 
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Ceux qui se confient 
sont fermes 


en Dieu, 


| QUI CONFIDUNT in 
| Démino, sicut mons 


1S 
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Sion : * non commo-|comme les montagnes 
vébitur in ætérnum, |de Sion: celui qui habite 
qui häbitat in Jerüsa-| Jérusalem ne sera jamais 
lem. ébranlé. 

Montesincircuitu e-| Une ceinture de mon- 
jus *et Dôminus in cir-|tagnes défend Jérusa- 
cuitu pôpuli sui,ex hoc | lem, le Seigneur est lui- 
nunc, et usque in sæ-| même le rempart de son 
lum. peuple maintenant et à 
| jamais. 

Quia non relinquet, Le Seigneur ne lais- 
Dominus virgam pec- sera pas toujours peser 
catorum super sortem la verge de l’impie sur 
justorum ; * ut non ex- l’héritage des justes, de 
téndant justi ad ini- peur que les justes ne 
quititem manus « s.'s’abandonnent eux-mé- 
| mes à l’iniquité. 

Bénefac, Dômine,, Seigneur, comblez de 
bonis, * et rectis cor-| biens ceux dont le cœur 
de. est bon et plein de droi- 

ture ; 

Declinäntes autem| Mais ceux qui mar- 
in obligatiônesaddücet|chent dans les voies 
Dôminus cum operän-| tortueuses, Dieu les per- 
tibus iniquitâtem : *|dra avec les artisans du 
pax super Israel. crime: que la paix de- 

| meure en Israël, 


De la Purification à l'Avent. 


Ant. In odérem *| Ant. Nous courons* à 


ce 
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l'odeur de vos parfums : unguentérum tuérum 

les jeunes filles vous cürrimus : adolescén- 

. | . - . 

aiment avec tendresse. de dilexérunt te ni- 
mis. 


Pendant l'Avent. 


Ant. Ne craignez Ant.Ne timeas, Ma- 
point, Marie ; * vous avez ria ; * invenisti grâtiam 
trouvé grâce devant le|apud Dôminum. Ecce 
Seigneur: vous conce- | concipies et päries fi- 
vrez et vous mettrez au lium, allelüia. 
monde un fils, allel. | 


De la Nativité de N.S. à la Purification. 


Ant. Dans le buisson| 4x. Rubum quem 
ardent * que vit Moïse et viderat* Moyses incom- 
qui brûlait sans se con- büstum, conservätam 
sumer, nous reconnais- | agnôvimus tuam laudä- 
sons la figure de votre | bilem virginitiätem. Dei 
admirable virginité, que Genitrix, intercéde pro 
votre fécondité n’a point | nobis. 
blessée. Mère de Dieu, 
intercédez pour nous. 


CAPITULE 
De la Nativité de N. S$S. à l'Avent. 


J'AI pris racine dans, Erradicéviin popu- 
le peuple que le Seigneur | lo honorificäto, et in 
a honoré et qu’il a choisi | parte Dei mei hæré- 
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ditas illius, et in ple-| pour sa portion et pour 
nitüdine  Sanctôrum | son héritage ; et ma de- 
deténtio mea, KR. Deo meureest dans l’assem- 


gratias. | blée de tous les Saints, 
|. Rendons grâces à 
| Dieu. 


Pendant l Avent. 


DABIT ei Dôminus! LE SEIGNEUR lui don- 
Deus sedem David nera le trône de David 
patris ejus, et regnä- son père, et il régnera é- 
bit in domo Jacob ternellement dansla mai- 
in ætérnum, et regni son de Jacob, et son règ- 
ejus non erit finis, R. ne n’aura point de fin, K. 
Deo grâtias. : Rendons grâces à Dieu, 

V. Benedicta tu in ŸV. Vous êtes bénie 
in mulieribus, R. Et entre toutes les femmes, 


benedictus fructus KR. Et le fruit de vos en- 
ventris tui. trailles est béni. 
Kyrie, eiéison. | Seigneur, ayez pitié de 
nous. 
Christe, eléison. | Jésus-Christ, ayezpitié 
| de nous. 
Kyrie, eléison. | Séigneur,ayez pitié de 
| nous. 


V. Dômine, exäudi, Ÿ. Seigneur, écoutez 
Oratiônem meam, HY. ma prière, KR. Et que mes 
Et clamor meus adte cris s'élèvent jusqu’à 


véniat. | vous. 
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De la Purification à l'Avent. 


Oraison. Dieu de bon- 
té, accordez à notre fai. 


tre grâce, et comme 
nous honorons la mé- 
moire de la sainte Mère 
de Dieu, faites que, par 
le secours de son inter- 
cession, nous puissions 
nous relever de nos ini- 
quités Par N.S. J.-C. 


Oremus. Concéde, 


 miséricors Deus, fragi- 
blesse le secours de vo- 


litâti  nostræ præsi- 
dium : ut qui sanctæ 
Dei Genitricis memé- 


riam ägimus. interces- 


siônis ejus auxilio a 
nostris  iniquitätibus 
resurgämus. Per eûm- 
dem Dôminum no- 
strum Jesum Christum. 


Pendant VA rent. 


Oraison. O Dieu, qui 
avez voulu que votre 
Verbe prit un Corps | 
dans le sein de la Vierge 
Marie, au moment où 
Ange lui annonça ce. 
mystère, accordez à nos. 
prières, qu’en honorant | 
celle que nous croyons 
être véritablement mère | 
de Dieu, nous soyons | 


aidés auprès de vous par | eumdem 


Son intercession, Nous 


Fe 


Oremus. Deus, qui 
de beätæ Mariæ vir- 
ginis utero Verbum 
tuum, Angelo nuntiin- 
te, carnem suscipere 
voluisti; præsta Sup- 
plicibus tuis, ut qui 
vere eam genitricem 
Dei  crédimus, ejus 
apud te intercessiôni- 
bus adjuvémur. Per 
Dôminum 
noStrum Jesum Chris- 


vous en prions par N.S. | tum. 


De la Nativité de N. 


Oremus. Deus, qui 
salütis ætérnæ, beñtæ 
Mariæ virginitäte fœ- 
cünda, humäno géneri 
præmia  præstitisti ; 
tribue, quæsumus, ut 
ipsam pro nobis in- 
tercédere  sentiämus, 
per quam merdimus 
auctorem vitæ susci- 
pere, Dôminum nos- 
trum Jesum Christum 
Filium tuum, etc. K. 
Amen. 

Ÿ. Dômine, exäudi 
orationem meam, K. 
Et clamor meus ad te 
véniat. 

Ÿ.Benedicämus D6- 
mino, KR. Deo grätias. 


Ÿ. Fidélium ânimæ, 
per misericordiam Dei, 
requiéscant in pace, F7. 
Amen. 


NONE 


S. à la Purification. 


Oraïson. O Dieu, qui, 
en rendant féconde la 
virginité de la bienheu- 
reuse Marie, avez assuré 
au genre humain le salut 
éternel faites-nouséprou- 
ver, .s’il vous plaît, 
combienest puissanteau- 
près de vous l’interces- 
sion de celle par laquelle 
nous avons reçu l’auteur 
de la vie, N. S. J.-C. 
votre Fils, etc., FR. Ainsi 
soit-il. 

Ÿ. Seigneur, écoutez 
ma prière, R7.Et que mes 
cris s'élèvent jusqu’à 
vous. 

Ÿ. Bénissons le Sei- 
gneur, KR. Rendons grâ- 
ces à Dieu. 

Ÿ. Que les âmes des 
fidèles reposent en paix, 
par la miséricorde de 
Dieu, KR. Ainsi soit-il. 


A NONE 
AVE, Maria, etc. Ÿ.| 
Manuel du Tiers-Ordre. 


JE vous salue, Marie, 
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etc. V. O Dieu, venez | Deus, in adjutérium, 
etc. letc. 


HYMNE 


SOUVENEZ-VOUS, au-| MEMÉNTO,  rerum 
teur de tous biens, que,  Cônditor 
Pour naître parmi nous, | Nostri quod  olim 
VOUS avez pris un Corps)  côrporis, 
semblable au nôtre dans Sacräta ab alvo Vir- 
le sein d’une Vierge sans | ginis 
tache. | Nascéndo,  formam 
| SÜmpseris. 
O Marie, Mère de Maria, mater grä- 
grâce, Mère de miséri-. tiæ, 
corde,  défendez-nous Dulcis parens clemén- 
Contre nos ennemis, et tiæ, 
protégez-nous à l'heure Tu nos ab hoste pr- 
de notre mort. tege, 
Et mortis hora sis- 
| cipe. 
T Gloire à vous, Sei- + Jesu, tibi sit glo- 
gneur, qui êtes né d’une | ria, 
Vierge ; gloire au Père Qui natus es de 
et au Saint-Esprit dans!  Virgine, [Spiritu, 
les siècles éternels, KR./Cum Patre et almo 
Ainsi soit-il. In sempitérna sæcu- 
la. F7. Amen. 


PSAUME 125 


LORSQUE le Seigneur| IN converténdo Dé6- 
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minus  captivitâtem | retira Sion de la captivi- 


Sion, * facti sumus té, notre délivrance nous 
sicut consoläti. | parut comme un songe. 

Tunc replétum est! Nous poussâmes des 
saudio os nostrum. cris de joie, et nous 
*et lingua nostra ex- chantâmes descantiques 
sultatiône. | d’allégresse. 

Tunc dicent inter] Parmi les nations on 
gentes : * Magnificä- disait: « Le Seigneur a 
vit Dôominus fäcere fait des merveilles pour 
cum els. | ce peuple. » 

Magnificävit Domi-| Oui, le Seigneur a fait 
nus facere nobiscum : en notre faveur des cho- 
* facti sumus lætäntes. ses admirables: nous 
| nous livrons à la joie. 

Convérte, Dômine,! Rappelez, Seigneur, 
captivititem nostram, les restes de la captivité, 
* sicut torrens in au- ainsi que vous ramenez 
stro, | les torrents au souffle du 

vent du midi. 

Qui séminant in! Ceux qui ont semé 

läcrymis, * in exsulta- dans les larmes, mois- 


tiône metent. |sonneront dans l’allé- 
: gresse. 

Euüntes ibant et fle- | Ils sont allés en cap- 
bant, * mitténtes sé- tivité en pleurant, et por- 
mina sua. tant une poignée de se- 

mence. 

Veniéntes autem vé-| Ils en reviendront 


nientcum exsultatiône, | tout joyeux, portant les 


ge nd 
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gerbes de leur moisson. | * portäntes manipulos 

suos. 
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Si le Seigneur ne bâtit| Nisr Dôminus ædi- 
lui-même la maison, c’est ficäverit domum, * 
en vain que travaillent | in vanum laboravérunt 
ceux qui la construisent. | qui ædificant eam. 

Si le Seigneur ne gar-|  Nisi Dôminus custo- 
de lui-même la cité, c’est | dierit civitätem, * fru- 
en vain que la sentinelle | stra vigilat qui custé- 
veille. dit eam. 

En vain vous vous le-| Vanum est vobis an- 
vez avant l’aurore :levez-|te lucem surgere : * 
VOUS après avoir pris |suürgite postquam se- 
votre repos, vous qui déritis, qui manduci- 
mangez le pain de dou- |tis panem doléris. 
leur. | 

LeSeigneuraccorde le! Cum déderit diléc- 
Sommeil à ceux qu’il bé- tis suis somnum. * 
nit : le don de Dieu, ce | Ecce hæréditas Dômi- 
sont les enfants ; sa ré-| ni filii ; Mmerces fructus 
compense, c'est la fécon- | ventris. 
dité de la femme. 

Telles sont les flèches!  Sicut sagittæ in manu 
POUrT un guerrier, tels |poténtis, * ita filii ex- 
Sont les enfants pour un | cussérum. 
père affligé. 

Heureux l'homme quil Beätus vir qui implé. 
à une nombreuse famil- | vit desidérium suum ex 
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NONE 


ipsis ; * non confundé-|le: il ne craindra pas la 

tur, cum loquétur ini-| confusion lorsqu'il plai- 

micis suis in porta. |dera à la porte de la 
| ville. 


PSAUME 127 


BEATI omnes qui ti- 
ment Déminum, * qui 
-mbulant in viis ejus. 


Labôres maänuum 
udrum quia mandu- 
bis; * beâtus es, et 
bene tibi erit. 

Uxor tua sicut vitis 
bündans, 
us domus tuæ. 


Filii tui sicut novél- 
e olivarum, * in cir- 
uitu mensæ tuæ. 


Ecce sic benedicétur 
omo.* qui timet Dé- 
ininum. 

Benedicat tibi Dé6- 
ninus ex Sion, “ et vi- 
leas bona Jerüsalem 
mnibus diébus vitæ 
tUæ, 


in latéri- | 


HEUREUX, vous qui 
craignez le Seigneur, et 
qui marchez dans ses 


| voies. 


Vous jouirez du fruit 
de vos travaux, vous 
serez comblés de biens 
et de bonheur. 

Votre épouse sera 
pour vous comme est 
| une vigne fertile auprès 
| de votre n aison. 

Vos enfants seront 
jautour de votre table 
comme un plant de 
| jeunes oliviers. 

C'est ainsi que sera 
béni l’homme qui craint 
le Seigneur. 
| Que le Seigneur vous 
| bénisse du haut de Sion, 
Let vous fasse voir, tous 
|les jours de votre vie, la 
| prospérité de Jérusalem. 
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Puissiez-vous voir les 
enfants de vos enfants ; 
et la paix sur Israel. 
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Et videas filios filié- 
rum tuôrum, * pacem 
super Israel. | 


De la Purification à l'Avent. 


Ant. Vous êtes belle * 
et majestueuse, fille de 
Jérusalem, vous êtes ter- 
rible comme une armée 
rangée en bataille. 


Pendant 


Ant. Voici la servante 
du Seigneur ; * qu’il me 
soit fait selon votre pa- 
role. 


De la Nativité de N. 


Ant.Voici Marie* qui 
nous a enfanté le Sau- 
veur, duquel saint Jean 
s'écria, lorsqu'il le vit : 
Voici l’Agneau de Dieu, 
voici celui qui efface les 
péchés du monde, alle- 
luia, 


| Ant, Pulchra es * et 
 decéra, filia Jerüsalem: 
terribilis ut castrérum 
âcies ordinäta. 


l'Avent. 


Ant. Ecce ancilla 
| Dômini ; * fiat mihi se- 
| 
| Ccundum verbum tuum. 


S. à la Purification. 


Ant Ecce Maria * 
génuit nobis Salvaté- 
rem, quem Joânnes 
videns exclamävit, di- 
cens: Ecce Agnus Dei, 
ecce qui tollit peccäta 
mundi, alleluia. 


CAPITULE 
De lu Nativité de N. S. à l'Avent. 


J'AT répandu une 


| IN platéis sicut cin- 
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+4 namomum et bälsa- |odeur suave, pareille à . 
M mum aromatizans od6- celle de la cannelle et du 
rem dedi; quasi myrrha baume ; aussi douce et 
elécta dedi suavitâtem agréable que celle de la 
odoris, R. Deo grâtias. | myrrhe la plus excellen- 


et te, R. Rendons grâces à 
M ; , Dieu. 
m Ÿ, Post partum vir-| Ÿ. Vous êtes demeu- 


yo inviolâta perman- rée vierge sans tache 
sisti, FR. Dei Génitrix, | après votre enfantement, 


intercéde pro nobis. | KR. Mère de Dieu, inter- 
! cédez pour nous. 

. Pendant l'Arent. 

a. Ecce Virgo conci-! UNE Vierge concevra 
piet et pariet filium, et et mettra au monde un 
vocäbitur nomen ejus | fils, qui sera appelé Em- 
Emmänuel : butyrum | manuel ; il mangera le 

à ct mel comedet, ut beurre et le miel, en 

* ciat reprobäre malum sorte qu'il sache rejeter 

s ct eligere bonum, KR. le mal et choisir le bien, 

, Deo grâtias. | FR. Rendons grâces à 

: | Die. 

Ÿ. Angelus Déminil Ÿ. L'Ange du Sei- 


nuntiävit Mariæ, R. Et | gneur a annoncé à Marie, 
oncépit de Spiritu | R. Et elle a conçu par 


sancto. l'opération du S.-Esprit. 
Kyrie, eléison. : Seigneur, ayez. 
Christe, eléison. | Jésus-Christ, ayez. 
Kyrie, eléison. | Seigneur, ayez. 
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te mme 


Ÿ. Seigneur, écoutez 
ma prière, KR. Et que 


mes cris s'élèvent jusqu’à | clémor 


vous. 


| Ÿ. Dômine, exaudi 
|Oratiônem meam, R.Et 
meus ad te 


| véniat, 


De la Purification à l'Avent. 


Oraïson. Pardonnez, 
s'il vous plaît, Seigneur, 


les fautes de vos servi. 
teurs, et dans l’impuis- 


sance où nous sommes 
de vous plaire par nos 
Propres mérites, accor- 
dez-nous le salut par 
l'intercession de celle 
que vous avez choisie 
Pour être la mère de 
votre Fils Notre Sei- 
8neur. etc., KR. Ainsi 
soit-il. 


Oremus. Famulérum 
tuorum, quæsumus, 
Dômine, delictis ignos- 
ce ; ut qui tibi placére 

| de äctibus nostris non 
| valémus,genitricis Filii 
| tui Démini nostri inter- 
| Cessiône salvemur. Per 
|eümdem  Déminum 
|nostrum Jesum Chris- 
'tum Filium tuum, etc. 
F7. Amen. 


Pendant l'Avent. 


Oraison. O Dieu, qui 
avez voulu que votre 
Verbe prit un corps dans 
le sein de la bienheu- 
reuse Vierge Marie, au 
moment où l'ange lui 
annonça ce mystère, ac- 


| 


de beâtæ Mariæ virgini 
Utero Verbum tuum, 
| Angelo nuntiänte, car. 
Inem suscipere voldisti : 
præsta supplicibus tuis, 


[ut qui vere eam geni- 
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tricem Dei crédimus, cordez à nos prières, 
ejus apud te interces- | qu’en honorant celle que 


sionibus 
Per eümdem Dômi- 


adjuvémur. | nous croyons être vérita- 
|blement mère de Dieu, 


num nostrum Jesum nous soyons aidés au- 


Christum... 


près de vous par son 
intercession. Nous vous 
en prions par... 


De la Nativité de N.S. à la Purification. 


Oremus. Deus, qui 
‘lutis ætérnæ, beitæ 
\lariæ virginitâte fcœ- 
cüunda, humäno géneri 
prémia præstitisti ; tri- 
bue, quæsumus, ut ip- 
am pro nobis intercé- 
iere sentiämus, per 
ouam merdimus aucto- 
rem vitæ  suscipere, 
Dominum nostrum Je- 
um Christum Filium 
tuum, e‘c KR. Amen. 


Ÿ. Dômine, exäudi 
ratiônem meam.k7.Et 
clamor meus ad te vé- 
niat. 

V.Benedicämus 16- 


Oraison.O Dieu, qui, 
en rendant féconde la 
virginité de la bienheu- 
reuse Marie, avez assuré 
au genre humain le salut 
éternel, faites-nous é- 
prouver, s’il vous plaît, 
combien est puissante 
auprès de vous l’inter- 
cession de celle par la- 
quelle nous avons reçu 
l’auteur de la vie, N.S. 
J.-C. votre Fils, etc. KR. 
Ainsi soit-il. 

Ÿ. Seigneur, écoutez 
ma prière, R7.Et que mes 
cris s'élèvent jusqu'à 
vous. 

Ÿ. Bénissons le Sei- 
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gneur, KR. Rendons grâ-| 


ces à Dieu. 

V. Que les âmes des 
fidèles reposent en paix, 
par la miséricorde de 
Dieu, K7. Ainsi soit-il. 


mino. KR. Deo grâtias. 


Ÿ. Fidélium änima, 
per misericordiam Dei, 
requiéscant in pace, K.. 
Amen. 


A VÊPRES 


Je vous salue, Marie, | 


etc. V. O Dieu, venez, 


Ave, Maria, etc. 


| V. Deus,in adjutérium, 


ete | etc. 


{Les antiennes sont après chaque psaume. ) 


PSAUME 109 


LE SEIGNEUR a dit à 
mon Seigneur : Asseyez-| 
vous à ma droite. | 

Jusqu'à ce que je ré- 
duise vos ennemis à vous | 
servir de marchepied. 

Le Seigneur étendra | 
hors de Sion le sceptre | 
de votre puissance: vous | 
dominerez parmi vos 
ennemis. 

Votie puissance écla- 


Dixir Dôminus Do- 
mino meo. * Sede ad 
dextris meis, 

Donec ponam ini- 
m° tuos * scabél- 


1°: 2+dum tuérum. 


gam virtétis tuæ 
émittet Dôminus ex 
Sion : * dominäre in 
médio inimicorum tuc- 
rum. 
Tecum  principium 


tera au jour que vous|in die virtétis tuæ in 
paraîtrez avec votre force 'splendéribus  Sanct6- 


VÊPRES 523 


EEE 


rum ;* ex utero ante|dans la splendeur des 
luciférum génui te. saints ; je vous ai en- 
|gendré de mon sein 
avant l'étoile du matin. 

Jurävit Déminus, et| Le Seigneur l’a juré, 
non pœnitébit eum :|et il ne rétractera point 
+ Tu es sacerdos in|son serment: Vous êtes 
etérnum‘secündum 6r-|le prêtre éternel selon 
-dinem Melchisedech. | l’ordre de Melchisédech. 

Déminus a dextris! Le Seigneur est à 
tuis, * conf-égit in die | votre droite : il a renver- 
iræ suæ reges. sé les rois au jour de sa 

colère. 

Judicäbit in natiéni-| Il jugera les nations, 
bus, implébit ruinas;lil remplira tout de la 
conquassäbit cäpita in ruine de vos ennemis : 
terra multorum. il brisera sur la terre la 

| tête de plusieurs. 

De torrénte in vial Il boira dans le che- 
bibet, * proptérea exal-| min de l’eau du torrent, 
tabit caput. et par là il s’élèvera dans 

| la gloire. 


De la Purification à l'Avent. 


Ant. Dum essetRex*|  A”/. Pendant que le 
in accubitu suo, nar-| Roi * se reposait dans 
dus mea dedit odérem mon sein, le aard dont 
suavitätis. j'étais parfumée a ré- 

pandu son odeur. 
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Pendant l'Avent. 

Ant, L'Ange Gabriel*, Ans. Missus est Gä- 
a été envoyé à la Vierge briel *  Angelus ad 
Marie, que Joseph avait Mariam virginem, des- 
épousée. | ponsätam Joseph. 


De la Nativité de N.S. à la Purification. 


Ant. O prodige ad-| Ant O admiräbile 
mirable !* le Créateur du | commérciumt* Creätor 
genre humain, prenant | géneris humäni, ani- 
un corps animé, a daigné  mäâtum Corpus sumens, 
naître d’une Vierge ; et, de Virgine nasci di- 
se faisant homme Sans gnätus est, et, procé- 
l'opération de l’homme, dens homo sine sé- 
il nous a rendus parti- mine, largitus est nobis 
cipants de sa divinité. suam deitâten. 


PSAUME 112 


Louez le Seigneur, LAUDATE, pieri, Do- 
vous qui êtes ses enfants, minum, * laudâte no- 
louez le nom du Sei-| men Dômini. 
gneur. 

Que le nom du Sei-| Sit nomen Dômini 
gneur soit béni, depuis  benedictum, ex hoc 
ce temps jusque daos|nunc, et usque in sx- 
l'éternité. culum. 

Le nom du Seigneur| A solis ortu usque 
mérite d’être loué depuis | ad occäsum, * jaudi- 
l'orient jusqu’à l'occi- | bile nomen Démini. 
dent. 
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Excélsus super om-| 


Le Seigneur est élevé 


nes gentes Dominus, * au-dessus de toutes les 


et super cœælos glôria 
ejus. | 

Quis sicut Dominus | 
Deus noster, qui in 
altis häbitat, * et hu- 
milia réspicit in cœlo 
et in terra ? 


nations et sa gloire sur- 
passe les cieux. 

Qui peut se compa- 
rer au Seigneur notre 
Dieu qui habite au 
plus haut des cieux, et 


qui voit cependant les 


choses les plus petites 


qui sont dans le ciel et 


_ sur la terre? 


Séscitans a terra fn- 
opem, * et de stércore 
érigens pauperem. 


C'est lui qui relève le 
pauvre de la poussière, 
et qui tire l’indigent de 


dessus le fumier, 


Ut collôcet eum 
cum  principibus, * 
cum principibus pô- 
puli sui. | 

Qui habitäre facit | 
stérilem in domo, * | 
matrem filiérum lætän- | 
tem. 


Pour le placer parmi 
les princes, et même 
parmi les princes de 
son peuple. 

C'est lui qui donne à 
celle qui était stérile la 
joie de se voir dans sa 
maison la mère de plu- 
sieurs enfants. 


De la Purification à l'Avent. 


Ant. Læva ejus* sub 
cäpite meo, et déxtera 
illius amplexäbitur me. 


Ani. Sa main gauche * 
est placée sous matête,et 
sa main droite m'’entoure. 


crises sammdhriesestiesSrrertrélhee dtete idee LTÉE PERRET 
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Pendant l'Avent. 


Ant. Je vous salue, Ant Ave, Maria, * 
Marie, * pleine de grâ- | grätia plena ; Déminss 
ces: le Seigneur est avec tecum; benedicta tu 
Vous : vous êtes bénie/in muliéribus, alleltia. 
entre toutes les femmes, | 
alleluia. 


De la Nativité de N. S. à la Purification. 


| 
4 
| 


Ant. Lorsque vous! 4». Quando natus 
êtes * né d’une Vierge es * ineffabiliter ex Vir- 
Par Un mystère ineffable, gine,tunc implétæ sunt 
les Ecritures ont été ac-. Scriptüræ ; sicut pli- 
complies ; vous êtes des- |via in vellus descen- 
cendu comme la pluie|disti, ut salvum fâceres 
Sur une prairie, et vous genus humänum ; te 
êtes venu Pour Sauver laudämus, Deus noster. 
le genre humain : nous 


vous Jouons, ô notre | 
. | 
Dieu. | 


PSAUME 721 


JE me suis réjoui lors-|  Lærarus sum in his 
qu'on m'a dit: Nous quæ dicta sunt mihi : * 
irons dans la maison du | In domum  Démini 
Seigneur. | Ibimus. 

Nous habitions autre-|  Stantes erant pedes | 
fois dans ton enceinte, | nostri * in ätriis tuis, 

ô Jérusalem! Jerüsalem ! 
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Jerüsalem quæ ædi-| 
*| comme une cité dont 
les habitants sont étroi- 


ficâtur ut civitas, 
cujus participätio ejus 
in idipsum. 

Illuc enim ascendé- 
runt tribus, tribus D6- 
mini, * testimOonium 
Israel, ad confiténdum 
nomini Dôémini. 

Quia illic sedérunt 
sedes in judicio, * se- 
des super domum 
David. 


Rogäte quæ ad pa-| 


cem sunt Jerüsalem ; * 
et abundaäntia diligén- 
tibus te. 

Fiat pax in virtüte 
tua, * et abundäntia in 
türribus tuis. 


Propter fratres meos 
et proximos meos, * 
loquébar pacem de te. 


Propter domum D6- 
mini Dei nostri, * quæ- 
sivi bona tibi. 


Jérusalem s'élève 


tement.unis entre eux. 

| Là se réunissent de 
toutes parts les tribus 
| du Seigneur, pour ren- 
| dre hommage à son nom 
selon la lo’ d’Israël. 

Là sont établis les 
tribunaux de justice, ap- 
puyés sur le trône de 
David. 

Demandez la paix 
pour Jérusalem : que 
ceux qui t'aiment, cité 
sainte, soient heureux ! 

Que la paix règne 
autour de tes remparts, 
et l'abondance dans tes 
palais. 

Patrie de mes pères 
et de mes frères, mes 
| paroles à ton sujet sont 
des paroles de paix. 
| Tupossèdes la maison 
! du Seigneur : c’est pour 
cela que je te souhaite 
|toutes sortes de biens. 


ser. 
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De la Purification à l'Avent. 


Ant. Je suis noire, *| 


mais je suis belle : filles 
de Jérusalem, c’est pour 
cela que le Roi m’a ai- 
mée, et m'a introduite 
dans sa demeure, 


Ant. Nigra sum,* sed 
 formôsa, filiæ Jerüsa- 
|lem : ideo diléxit me 
| Rex, et introduüxit me 
[in cubiculum suum. 


Pendant l'Avent. 


Ant. Ne craignez 
point, Marie,* vous avez 
trouvé grâce devant je 
Seigneur: vous conce- 
vrez et vous mettrez au 
monde un fils, allel. 


De la Nativité de N. 


Ant. Dans le buisson 
ardent * que vit Moïse,et 
qui brûlait sans se con- 
sumer, nous reconnais- 
Sons la figure de votre 
admirable virginité, que 
votre fécondité n’a point 
blessée : Mère de Dieu, 
intercédez pour nous. 


Ant. Ne timeas, Ma- 
ria, * invenisti grâtiam 
apud Déminum. Ecce 
Concipies et péries fi- 
lium, alleliia. 


S. à la Purification. 


Ant. Rubum quem 
viderat* Moysesincom- 
büstum, conservétam 
agnôvimus tuam lau- 
däbilem  virginititem 
Dei Génitrix, intercéde 
pro nobis. 


PSAUME 126. 


SI le Seigneur ne | 


tit lui-même Ja maison, 


Nist Dominus ædifi- 
câverit domum, * in 


VÊPRES 629 

RS 1 

vanum  laboravérunt c’est en vain que tra- 

qui ædificant eam.  väillent ceux qui la con- 
struisent. 

Nisi Déminus custo-_ Si le Seigneur ne 
diérit civitétem, * frus- garde lui même la cité, 
Stra vigilat qui custé- c’est en vain que la sen- 
dit eam. | tinelle veille. 

Vanum est vobis| En vain vous vous 
ante lucem sürgere : * | levez avant l’aurore : le- 
sûrgite postquam sedé- | vez-vous après avoir pris 
ritis, qui manducätis| votre repos, vous qui 
panem doléris. mangez le pain de dou- 

leur. 

Cum déderit diléctis| Le Seigneur accorde 
Suis somnum: * ecce | le sommeil à ceux qu'il 
hæréditas Démini, filii; | bénit : le don de Dieu, 
merces, fructus ven- ce sont les enfants ; Sa 
tris. récompense, c’est la fé- 

condité de la femme. 

Sicut sagittæ in ma-| Telles sont les flèches 
nu poténtis, * ita filii | pour un guerrier, tels 
exCussOrum. | sont les enfants pour un 

| père affligé. 

Beätus vir qui im-, Heureux l’homme qui 
plévit desidériumsuum a une nombreuse fa- 
ex ipsis ; * non confun- | mille, il ne craindra pas 
détur, cum loquétur la confusion lorsqu'il 
inimicis suis in porta. | plaidera à la porte de la 

| ville, 


Manuel du Tiers-Ordre. 
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De la Purification à l'Avent. 


Ant.-Déjà l'hiver est| _{n#. Jamhiems trâns- 
passé, * les pluies ont ces- | iit, * imber 4biit et re- 
sé ; levez-vous, ma bien:- | céssit ; surge, amica 
aimée, et venez. mea, et veni. 


Pendant l'Avent. 


Ant. Le Seigneur * lui Ant Dabit ei Démi- 
donnera le trône de Da. | nus * sedem David pa- 
vid son père, etilrègne-|tris ejus, et regnäbit 
ra éternellement. in ætérnum. 


De la Nativité de NS. à la Purification. 


Ant. Un rejeton est| An. Germinävit ra- 
sorti de Jessé,*une étoile | dix Jesse, * orta est 
de la maison de Jacob |stella ex Jacob : Virgo 
a paru, une Vierge a en- | péperit Salvatérem : te 
fanté le Sauveur ; nous | laudämus, Deus noster. 
vous louons, ô notre 
Dieu. 


PSAUME 147 


JÉRUSALEM, louez le| LAUDA, Jerüsaler 
Seigneur; Sion, louez!| Dominum: * Jauu 
votre Dieu. Deum tuum, Sion. 

Il a rendu vos portes! Quéniam conforti- 
imprenables ; il a com-| vit seras portärum tui- 
blé de bénédictions vos|rum * bened'xit filiis 
enfants. tuis in te. 
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Qui pôsuit finestuos| 11 vous a donné la 
L pacem ; * et “dipe fru-| paix avec tous vos voi- 
A ménti sâtiat te. sins, il vous nourrit du 
: plus pur froment. 
Quiemittiteléquium| Il donne ses ordres à 
suum terræ, * velôciter | la terre ; sa parole vole 
currit sermo ejus. avec rapidité. 
Qui dat nivem sicut|  Ilfait tomber la neige 
lanam, * rébulam sicut | comme des flocons de 
cinerem spargit. laine, il répand le frimas 
comme de la cendre. 
Mittit  cryställum| Il jette la grêle comme 
Suam sicut buccéllas: * | des morceaux de cristal: 
ante faciem  frigôris | qui peut alors soutenir la 
ejus qui sustinébit? | rigueur du froid ? 
Emittet verbum su-| Maisil commande, et 
um, et liquefäciet ea: * | aussitôt la glace se fond: 
flabit spiritus ejus, “ il fait souffler les vents, 
fluent aquæ. et les eaux coulent de 
Qui annüntiat ver-| nouveau. 
bum suum Jacob, *| Il a donné sa loi à 
justitias et judicia sua | Jacob, il a fait connaître 
Israel. sa justice et ses décrets 
Non fecit téliter om-| à Israël. 
ni natiôni, *et judicia|  Iln’a pas fait la même 
Sua non manifestävit| grâce à toutes les na- 
els. | tions, ii ne ies a pas ins- 
| 


LA A nd L 


truites de ses comman- 
dements. 
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De la Purification x VA sent. 


Ant. Sainte Mère de}. Ant. SpeciG-a* f: 
Dieu, * vous ttes admi es et suavis in lelicti 
rable et pleine de dou-|tuis, sancta De: Géni 


ceur au milieu di vos | trix 


délices. 
Pendani de ent, 
Ant. Voici la servante nf. Ecc: ancill 
du Seigneur, * qu’il me, Démini, + fist mih: 
soit fait sel on votre pa- cündn an tu 


role. 


Lie la 


À 


Natirit S. 


A7, Voici Marie* qui, {4 Ecce Mari ge- 
nous à enfanté le Sau-|nutno is Salvat-em, 
veur, duquel saint Jean que  inne: ns 
s'écria lorsqu'il le vit: exclamavit, ns 
Voici l’Agneau de Di-u,  Ecce Agnus ecc 
voici celui qui efface :s qui tollit pecez : mun 
péchés du m: ill illeiria. 


De lu tirité 5 Atent, 


J'ar été créce dès le LB initio tante sæ- 
commencement : t avant  < ila creâta :m, et us- 
les siècles, je ne c.-sserai | que ad futérum sæcu- 
point d’être dans i4 suite lum non désinam ; et 
ces âges; j'ai exercé mon lin habitatiéne sancta 


coram ips( 
KR Deo gratias 


Pendant 


Egrediéiur virra de} Un rejeton sortira de 
idice Jesse, et de | la tige de Jessé, et une 
dit ejus asc: ndet, | | fleur naîtra de sa racine; 

ruiéscet super l'Esprit du S.igneur se 
eam iritus Démini, reposera sur elle, KR. 
KR. Deo grâtias | Rendons grâces à Dieu. 


AVE, mari la 

Mater : 

Atque sempe 

Felix cœli port 
Sumens illud 

Gabriélis ore, 

Funda nos in pace, 


De: 


Mutans Evæ nomen. 


Solve vincla reis, 
Profer lumen cæcis, 
Mala nostra pelle, 
Bona cuncta posce. 


ministrävi, | 


VÊPRES 


533 


| ministère devant le Sei- 
. gneur, dans la m.ison 

sainte, R. Rendons grà- 
| ces à Dieu. 


© Arent. 


HYMNE 


SALUT, étoile de la 
mer, douce Mère de 
Dieu, toujours Vierge, 
porte fortunée du ciel. 

Vous avez accueilli ce 
| salut de l’archange : ob- 
tenez-nous Îa paix ; vous 
êtes, à meilleur titre 
| qu’Eve, notre Mère. 

Brisez le fer des cou- 
pables, donnez la lu- 
mière aux aveugles, 
|chassez ‘loin de nous 
tous les maux, dema: 
| dez pour nous tous le 
‘ biens 


S, 
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Montrez que vous! Monstra te esse ma- 
êtes notre Mère; qu'il! trem, 
reçoive par vous nos|Sumat per te preces, 
prières, Celui qui, né Qui, pro nobis natus, 
pour nous, voulut être Tulit esse tuus. 
votre Fils. | 

Vierge unique, la plus Virgo singuläris, 
douce des vierges, obte-| Inter omnes mitis, 
nez-nous le pardon de | Nos culpis solütos, 
nos fautes, la douceur  Mites fac et castos. 
et la chasteté. | 

Demandez pour nous! Vitam præsta puram; 
une vie pure, frayez-nous | Îter para tutum ; 
une route sans dangers, | Ut vidéntes Jesum, 
faites nous contempler Semper collætemur. 
Jésus au sein des délices. 

Gloire à Dieu le Père,! Sit laus Deo Patri, 
honneurau Rédempteur,  Summo Christo decus, 
louanges àl’Esprit Saint, Spiritui sancto, 
hommage unique à la Tribus honor unus. 
Trinité. Ainsi soit-il. | Amen. 

Ÿ. La grâce est ré W. Diffüsa est grâtia 
pandue sur vos lèvres, in läbiis tuis, R. Prop- 
R. Parce que Dieu vous térea benedixit te 
a bénie pour l'éternité. | Deus in ætérnum. 


| 
| 
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Mon âme glorifie le]  MaGniriCAT*4nima 
Seigneur, mea Déminum; 


VÊ 
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Et exsultävit spiritus 
meus * in Deo salutäri 
meo. 

Quia respéxit humi- 


Et mon esprit est ravi 

‘de joie en Dieu mon 
Sauveur, 

Parce qu’il a regardé 


lititem ancillæ suæ ;|la bassesse de sa ser- 


* ecce enim ex hoc 


beïitam me dicent om- 
nes generationes, 
Quia fecit mihi mag- 
na qui potens est ; * et 
sanctum nomen ejus. 


Et misericordia ejus 
a progénie in progénies 
* timentibus eum. 

Fecit poténtiam in 
brächio suo ; * dispér- 
sit supérbos mente 
cordis sui. 


Depôsuit  poténtes 
de sede, * et exaltävit 
hümiles. 

Esuriéntes implévit 
bonis, * et divites di- 
misit inânes. 


Suscépit Israel pie- 
rum suum, * recordätus 


vante ; car désormais 
tous les siècles m’appel- 
leront bienheureuse, 

Pour les grandes cho- 
ses que le Tout Puissant 
a faites en ma faveur : 
son nom est saint ; 

Et sa miséricorde se 
répand de race en race 
sur ceux qui le craignent. 

Il a déployé la force 
de son bras ; il a dissipé 
les desseins que les su- 
perbes formaient dans 
leurs cœurs. 

I] a renversé les 
grands de leurs trônes, 
et il a élevé les petits. 

Il a rempli de biens 
ceux qui souffraient la 
faim ; et il a renvoyé 
vides et pauvres ceux 
qui étaient riches. 

Il a pris sous sa pro: 
tection Israël son ser- 


536 OFFICE DE LA SAINTE VIERGE 


viteur, se ressouvenant misericordiæ suæ, 
de sa miséricorde, 

Selon la promesse! Sicut locütus est ad 
qu'il a faite à nos pères, | patres nostros : * Abra- 
à Abraham et à sa pos- ham et sémini ejus in 
térité pour toujours. sæcula. 


De la Purification à Y Avent. 


Ant, Heureuse mère,*! Anf. Beâta mater,* 
Vierge sans tache, glo- et intacta Virgo, glo- 
rieuse Reine du monde, riôsa Regina mundli, 
intercédez pour nous au- | intercéde pro nobis ad 
près du Seigreur. | Déminum. 


De Pâques au samedi arant la Trinité. 


Ant. Reine du ciel,*! Ant. Regina cœli.* 
réjouissez-vous, alleluia, lætäre, alleldia, quia 
puisque celui que vous quem meruisti portäre, 
avez mérité de porter alleluia, resurréxit sicut 
dans votre sein, alleluia, dixit, alleléia. Ora pro 
est ressuscité comme il nobis Deum, alleltia. 
Va dit, alleluia. Priez 
Dieu pour nous, allel. 


Pendant l'Avent. 


Ant. Le Saint-Esprit! Anf.Spiritus sanctus* 
descendra * sur vous, |in te des « :'2t, Maria; 
Marie: ne  craignez|ne timea:. : ibébis in 
point, vous porterez le | ütero Filiuin Dei, alle- 
Fils de Dieu dans votre | lüia. 
sein, allel. 


QG à 
#1 
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De la Nativité de N.S$S. à la Purification. 


Ant. Magnum hæ-| Ant.Ogrand mystère* 
reditäâtis mystérium ! * | qui no: appelle à l’hé- 
templum Dei factus est | ritage uu ciel! le sein 
üterus nesciéntis  vi-| d’une vierge est devenu 
rum ; non est pollütus |le temple de Dieu : ce 
ex ea carnem assû | ‘Jieunes’estpointsouillé 
mens: omnes gentes ' cn prenant chair dans ses 
vénient dicéntes : Glô | chastes entrailles ; toutes 


ria tibi, Domine. es nations viendront, et 
diront: Gloire à vous, 
Seigneur, 

Kyrie, eléison. Seigneur, ayez pitié 
de nous. 

Christe, eléison. Jésus-Christ, ayez 
pitié de nous. 

Kyrie, eléison. | Seigneur, ayez pitié 
de nous. 


Y. Démine, exäudi| Ÿ. Seigneur, écoutez 
orationem meam, R.|ma prière, R. Et que 
Et clamor meus ad te|mes cris s'élèvent jus- 
véalat. qu’à vous. 


De la Purification 1 l'Avent. 


Oremus.  Concéde|  Oraïison. Daïignez, Sei- 
nos fimulos tuos, quæ-  gneur, donner en tout 
sumus, Démine Deus, temps à vos serviteurs la 
perpétua mentis et santé de l’âme et du 
Corporis sanitâte gau- corps,  accordez-nous, 
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par l'intercession de la dére, et gloriésa beätæ 
bienheureuse Vierge Mariæ semper virginis 
Marie, la grâce d’être intercessione, a præ- 
délivrés des maux de la sénti liberäri tristitia, 
vie présente, et de jouir et ætérna pérfrui læti- 
dans le ciel de l’éternelle tia. Per Doôminum nos- 
félicité. Par NS. J.-C. trum Jesum Christum 
votre Fils, qui, etc., KR. Filium tuum, etc., R. 
Ainsi soit-il. | Amen. 


Pendant © Arvent. 


Oraïson. O Dieu, qui | Oremus. Deus, qui 
avez voulu que votre de beâtæ Mariæ virgi- 
Verbe prît un corps dans | nis iteroVerbum tuum, 
le sein de la bienheu- | Angelo nuntiänte, car- 
reuse Vierge Marie, au |nem suscipere voluisti; 
moment où l’Ange lui | præsta supplicibus tuis, 
annonça ce mystère, ac-|ut qui vere eam geni- 
cordez à nos prières, |tricem Dei crédimus, 
qu’en honorant celle que | ejus apud te interces- 
nous croyons être véri-|siônibus adjuvémur. 
tablement mère de Dieu, | PereumdemDéminum 
nous soyons aidés auprès | nostrum Jesum Chris- 
de vous par son inter- | tum. 
cession. Nous vous en 
prions par le même N.S. 


De la Natirité de N.S$. à la Purification, 
Oraison. O Dieu, qui,|  Oremus. Deus, qui 
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salütis ætérnæ, beâtæ 
Mariæ virginitâte fœæ- 
cünda, humäno géneri 
præmia præstitisti, tri- 
bue, quæsumus, ut ip- 
sam pro nobis inter- 
cédere sentiämus, per 
quam merdimus auc- 
torem vitæ suscipere, 
Dôminum nostrum Je- 
sum Christum Filium 
tuum, etc. KR. Amen. 
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en rendant féconde la 
virginité de la kienheu- 
reuse Marie, avez assuré 
au genre humain le salut 
éternel, faites nous é- 
prouver, s’il vous plaît, 
combien est puissante 
auprès de vous l’inter- 
cession de celle par la- 
quelle nous avons reçu 
l’auteur de la vie, N.S. 
J.-C. votre Fils, etc., KR. 
Ainsi soit-il. 


ANTIENNE A TOUS LES SAINTS 


Durant l'année jusqu'à l'Avent. 


SANCTI Dei omnes, 
intercedére dignémini 
pro nostra omnitimque 
salüte. 


Ÿ. Lætämini in Dé- 
mino, et exsultite,justi, 
KR. Et gloriämini, om- 
nes recti corde. 


_ Oremus. Prôtege, 
Dômine, pôpulum tu- 


um, et Apostolorum 


SAINTS de Dieu, dai- 
gneztous intercéderpour 
notre salut et pour celui 
de tout le monde. 

Ÿ. Réjouissez - vous, 
justes, dans le Seigneur, 
et tressaillez de joie, K. 
Et glorifiez-vous en lui, 
vous tous qui avez le 
cœur droit. 

Oraison. Seigneur, 
protégez votre peuple et 
conservez-le par le se- 


540 OFFICE DE LA SAINTE VIERGE 


cours d’une assistance  tuôrum Petri et Paul, 
continuelle, qu’il vous et aliérum Apostolé- 
demande avec confiance, rum tuôrum patrocinio 
par l'intercession de! confidéntem, perpétua 
saint Pierre, de saint  defensiône consérva. 
Paul et des autres Apô- 
tres. 

Nous vous supplions,|/ Omnes Sancti tui, 
Seigneur, que tous vos quæsumus, Dômine, 
Saints nous assistent en nos ubique ädjuvent, 
toutes rencontres, afin|ut dum e6rum mérita 
qu’en honorant leurs mé- recôlimus, patrocinia 
rites nous ressentionsles sentiämus, et pacem 
effets de leur interces- | tuam nostris concéde 
sion ; donnez-nous la  tempôribus : et ab Ec- 
paix pendant cette vie ; clésia tua cunctam re- 
éloignez de votre Eglise | pélle nequitiam ; iter, 
tous les maux; con- actus et voluntätes no- 
duisez nos pas, nosacti- |stras, et omnium famu- 
ons, nos volontés et cel-|l‘rum tuorum, in sa- 
les de tous vos serviteurs |lütis tuæ prosperitâte 
dans le chemin heureux  dispône ; benefactori- 
du salut ; récompensez | bus nostris sempitérna 
nos bienfaiteurs par les | bona retribue, et 6mni- 
biens du ciel, et accor- | bus fidélibus defünctis 
dez le repos éternel aux  réquiem ætérnam con- 
fidèles qui sont morts. | céde. Per Dôminum 
Par Notre Seigneur Jé- nostrum Jesum Chris. 
sus-Christ votre Fils, etc.|tum, Filium, etc., R. 
F7. Ainsi soit-il. Amen. 
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Ÿ. Dômine, exäudi 
orationem meam, F7 
Et clamor meus 
véniat. 

Ÿ. Benedicämus D6- 
mino, R7. Deo grätias. 


Ÿ. Fidélium äânimæ, 
per misericordiam Dei, 
requiéscant in pace, 
. Amen. 


A Loi 
Fe 
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Ÿ. Seigneur, écoutez 
ma prière, y. Et que 
mes cris s'élèvent jus- 
qu’à vous. 

Ÿ. Bénissons le Sei- 
gneur, KR. Rendons 
grâces à Dieu. 

V. Que les âmes des 
fidèles reposent en paix, 
par la miséricorde de 
Dieu, F7. Ainsi soit-il. 


Pendant l'Avent. 


Ant. Ecce Dominus 
veniet,et omnes Sancti 
ejus cum eo ; et eritin. 
die illa lux magna, al- 
lelüia. 

V. Ecce apparébit 
Dôminus super nubem 
cändidam, KR. Et cum 
eo Sanctorum millia. 


Ant. Le Seigneur 
viendra accompagné de 
tous ses Saints, et l’on 
verra éclater en ce jour- 


là une grande lumière, 


alleluia. V, Le Seigneur 
apparaîtra sur une nuée 
blanche, V. Et mille et 
mille Saints paraîtront 


avec lui. 


Oremus. Conscién-| 
tias nostras,quæsumus, | 
Dômine; visitändo pu-! 
rifica, ut véniens Jesus | 
Christus Filius tuus Dô- | 


Oraison. Seigneur, 
nous vous supplions de 
purifier nos consciences 
en les visitant par votre 
grâce, afin que N.S.].-C. 


minus noster, cum 6m-| votre Fils, venant avec 
nibus Sanctis, parâtam |tous ses Saints, trouve 
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ns en rime dans ec 


en nous une demeure sibi in nobis invéniat 
préparée pour le rece- | mansiônem. Qui tecum 
voir. Lui qui, étant Dieu, | vivit et regnat. 

vit et règne avec vous. 

Ÿ. Seigneur, écoutez| Y. Dômine, exäudi 
ma prière, R. Et que oratiénem meam, KM. 
mes cris s'élèvent jus-| Et clamor meus ad te 
qu’à vous. véniat. 

Ÿ. Bénissons le Sei- Ÿ.Benedic4mus D6 
gneur, KR. Rendons|mino, KR. Deo grâtias. 
grâces à Dieu. | 

Ÿ. Que les âmes des! Ÿ. Fidélium änimæ, 
fidèles reposent en paix, | per misericérdiam Dei, 
par la miséricorde de requiéscant in pace, 
Dieu, F7. Ainsi soit-il. 'K. Amen. 


À COMPLES 
Ave, Maria, etc. 


CONVERTISSEZ-NOUSÀ | CONVÉRTE nos, Deus 
vous, Ô Dieu notre sau- |salutäris noster, F. Et 
veur, KR. Et détournez|avérte iram tuam a 


de nous votre colère. nobis. 
Ÿ. O Dieu, venez à Ÿ. Deus, in adjuto- 
mon aide, et. rium meum inténde, 
etc. 


PSAUME 128 


ISRAEL peut le dire:| Sxpe expugnavé- 
mes ennemis m'ont sou-|runt me a juventüte 


mea, * dicat nunc Is- 
rael. 

Sæpe expugnavé- 
runt me a juventüte 
mea, * etenim non po- 
tuérunt mihi. 


Supra dorsum meum 
fabricavérunt peccaté- 
res : * prolongavérunt 
iniquititem suam. 


COMPLIES 
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vent persécuté, depuis. 
ma jeunesse. 

Ils m'ont souvent per- 
sécuté depuis ma jeu- 
nesse ; mais leurs efforts 
contre moi ont été im- 


| puissants. 


Les pervers ont sil- 
lonné de coups mes 
épaules : ils n’oht cessé 
de me persécuter avec 


"| fureur 


Dôminus justus côn- 
cidit cervices peccato- 
rum: * confundäntur 
et convertäntur retrôr- 
sum, omnes qui odé- 
runt Sion. 

Fiant sicut fœnum 
tectorum, * quod, pri- 
usquam evellätur, exä- 
ruit. 

De quo non implé- 
vit manum suam, qui 
metit:*et sinum suum, 
qui manipulos colligit. 

Et non dixérunt qui 
præterfbant : Benedic- 
tio Dômini super vos : 
* benediximus vobis 


LeSeigneur est juste, il 
brise l’orgueil des im- 
pies : tous ceux qui haïs- 
sent Sion seront cou- 
verts de confusion et 
mis en fuite. 

Ils seront comme 
l'herbe des toits qui 
sèche avant qu’on l'ar- 
rache. 

Elle ne remplit pas la 
main du moissonneur, 
ni le sein de celui qui 
emporte ! . gerbes. 

De manière que les 
passants ne peuvent 
dire: Que la bénédic- 
tion de Dieu soit sur 


D I 


,5#3 


sat 
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vous ; nous vous bénis- |in némine Démini. 


sons au nom du Sei- 
gneur. | 


PSAUME 129 


Du FoND de l'abime! DE PROFUNDIS Cla- 
j'ai crié vers vous, Sei-| m4vi ad te, Domine : 
gneur : Seigneur, écoutez | * Dômine, exéndi vo- 
ma voix. | cem meam. 

FRS EP Fiant aures tuæ in- 
attentives à la voix de tendéntes * in vocem 
ma prière. deprecatiônis meæ. 

Si vous exigez, Sei- Si iniquitâtes obser- 
gneur, un compte sévère väveris, Démine ;* D6- 
de nos iniquités, qui mine, quis sustinébit ? 
Pourra subsister devant 
vous, ê mon Dieu ? | 

Mais vous aimez à  Quia apud te propi- | 
pardonner; aussi appuyé tiétio est, * et propter 
Sur votre loi, j'attends, legem tuam sustinui te, 
Seigneur, votre secours. |, Dômine, 

Mon âme l'attend,  Sustinuit änima mea 
fondée sur vos promes- | in verbo ejus ; * sperä- 
ses ; mOn âme se confie | vit änima mea in Dé- 
dans le Seigneur. | mino. 

De la veille du matin A custédia matutina 
jusqu’au soir, qu'Israël! usque ad noctem, * 
espère dans le Seigneur. | Speret Israel in Démi. 

| no. 
Car le Seigneur est | Quia apud Démi- 


RE GE NN 
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num misericordia, * et 
copiôsa apud eum re- 
démptio. 

Et ipse rédimet Is- 
rael * ex Émnibus ini- 
quitätibus ejus. | 


plein de miséricorde, et 
l’on trouve en lui une 
abondante rédemption. 

C’est lui qui rachètera 
Israël de toutes ses ini 
quités. 


PSAUME 130 


DOMINE, non est| SEIGNEUR, mon cœur 
exaltitum cor meum, |ne s’est pas enorgueilli, 
* neque elâti sunt Ocu-|et mes regards ne se 
li mei ; sont pas élevés avec 

fierté. 

Neque ambulävi in] Je n’ai pas affecté la 
magnis, * neque in|grandeur, et je n’ai pas 
mirabilibus super me.! marché dans les sentiers 

de l'ambition. 


Si non humiliter sen-| Si je n’ai pas été hum- 
tiébam, * sed exaltävi|bie ; si, au contraire, je 
animam meam, me livre à l’orgueil, 


Sicut ablactätus est| Traitezmoi comme 
super matre sua, * ita|l’enfant que l’on sèvre 
retribütio in  änima|avant le temps. 
mea. 

Speret Israel in D6-| Qu'’Israël mette sa 
mino, * ex hoc nunc|confiince dans le Sei- 
et usque in sæculum. gneur, maintenant et 

| dans tous les siècles. 
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HYMNE 


SOUVENEZ-VOUS,  Ô 
Créateur du monde, que 
vous avez pris autrefois, 


dans le sein d’une Vierge | 


pure, un corps sembla- 
ble au nôtre pour naître 
au milieu de nous. 


Marie, mère de grâce’ 
mère de douceur et de 
clémence, protégez-nous 
contre nos ennemis, et 
recevez-nous à l'heure 
de la mort. 

T © Jésus né d’une 
Vierge, soyez glorifié 
avec le Père et le Saint- 
Esprit, dans toute la 
suite des siècles. Ainsi 
soit il. 


| MEMÉNTO, rerum Cén- 

| ditor, 

| Nostri quod olim cir- 
poris, 

Sacräta ab alvo Virgi- 
nis 

Nascéndo, formam 
sumpseris. 


Maria, mater grâtiæ, 

Dulcis parens clemén- 
tiæ, 

Tu nos ab hoste pr6- 
tege, 

Et mctis hora sûscipe. 

T Jesu, tibi sit gléria, 


Qui natus es de Vir- 

| gine, 

Cum Patre et almo 
Spiritu, 


‘In sempitérna sæcula. 
Amen. 


CAPITULE 
De la Nativité de N. $S. à l'Avent. 


JE suis la mère du 
saint amour, de la crain- 
te, de la grandeur, et de 


EGo mater pulchræ 
'dilectiônis, et timéris, 
jet magnitédinis, et 
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sanctæ spei, R Deoll'espérance sainte, RK, 

grtias. Rendons grâces à Dieu. 

Ÿ. Ora pro nobis.| V. Priez pour nous, 

sancta Dei Génitrix, sainte Mère de Dieu, 

R. Ut digni efficiämur | &. Afin que nous deve- 

promissiénibusChristi. |nions dignes des pro- 
messes de J.-C. 


Pendant l'Avent. 


Ecce Virgo concipiet| UNE Vierge conrevra 
et päriet fflium,et vocä-|et mettra au monde un 
bitur nomen ejus Em-|fils, qui sera appelé Em- 
mänuel ; butÿrum et|manuel; il mangera le 
mel cémedet, ut sciat | beurre et le miel, en 
repraï,ire malum et |sorte qu’il sache rejeter 
-hger:; bonum, R. Deo | le mal et choisir le bien, 
ratias. 'R. Rendons grâces à 

Dieu. 

Ÿ. Angelu: Démini| Ÿ. L'Ange du Sei- 
nuntiavit Marix, K. Et | gneur a annoncéà Marie, 
concépit &e Spiritu|R. Elle a conçu par 
sancto. Fe pr du Saint Es- 

prit. 


CANTIQUE DE SAINT SIMÉON. 


Nu:c dinittis ser-! MAINTENANT, Sei- 
vum tu.m, Domino, *|gneur, vous laisserez 
secéndum verbum|aller en paix votre servi- 
tuum, in pace ; teur selon votre parole ; 
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a ——— 


Car mes yeux ont vu | Quia vidérunt éculi 
le Sauveur, |mei * salutare tuum. 

Que vous destinez| Quod parästi * ante 
Pour être manifesté à ficiem émnium popu- 
tous les peuples, lôrum, 

Pour être la lumière! Lumen ad revela- 
qui éclairera les nations, tiénem géntium, * et 
et la gloire d’Israël, glôriam plebis tuæ Is- 

rael. 


De la Purification à l'Avent. 


Ant. Nous avons re-|  4»s. Sub tuum præ- 
Cours*à votre protection, sidium * confüigimus, 
sainte Mère de Dieu :|sancta Dei Génitrix : 
ne rejetez pas les prières | nostras deprecatiônes 
que nous vous adressons | ne despicias in neces- 
dans nos pressants be- sitätibus, sed a pericu- 
Soins ; mais délivrez- | lis cunctis libera nos 
nous toujours de tous semper, Virgo gloriôsa 
les dangers auxquels | et benedicta. 
nous sommes exposés, Ô | 
Vierge comblée de gloire 
et de bénédictions. 


Pendant l'Avent. 


Ant, Le Saint-Esprit*|  Ays. Spiritus sanc- 
descendra sur vous, | tus * in te descéndet, 
Marie;ne craignez point, | Maria ; ne timeas, ha- 
Vous porterez le Fils del bébis in ütero Filium 
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Dei, allelia. 


De Päques 


Ant. Regina cœli, * 
letare,allel. squia quem 
meruisti portäre, alle- 
lüia, resurréxit sicut di- 
xit, ailelüia. Ora pro 
nobis Deum, alleluia. 


Fe 
orationem meam, R. Et 
clamor meus ad te vé- 
nat. 


De la Nativité de 1 


Ant. Magnum hære-| 
ditatis mystérium ! *. 


templum Dei factus est 
d’une vierge est devenu 


uterus nesciéntis  vi- 
rum: non est pollütus 


EX ea carnem dâssu- 


Dômine, exäudi, 


Dieu dans votre sein, 
alleluia. 


à la Trinité. 


Ant, Reine du ciel, * 
| réjouissez-vous, alleluia, 
puisque celui que vous 
avez mérité de porter 
dans votre sein, alleluia, 
est ressuscité comme il 
l'a dit, alleluia. Priez 
Dieu pour nous, alleluia. 

V. Seigneur, écoutez 
ma prière, 7. Et que 
mes cris s'élèvent jus- 
qu’à vous. 


.S. à la Purification. 


Ant.O grand mystère * 
qui nous appelle à l’héri- 
tage du ciel! le sein 


le temple de Dieu: ce 
Dieu ne s’est point souil- 


mens ; omnes gentes 
vénient dicéntes:Gléria | 
tibi, Dômine. 


lé en prenant chair dans 
ses chastes entrailles ; 
|toutes les nations vien- 


| dront, et diront : Gloire 
à vous, Seigneur. 


ne TS 
” 
F4, 


es ATP Et aies au ne ou — 
st D Hat te Mr LAS tue Sen + 
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A 
Seigneur, ayez pitié Kyrie, eléison. 
de nous. 
Jésus-Christ,ayez pitié Christe, eléison. 
de nous. | 
Seigneur, ayez pitié | K yrie, eléison. 
de nous. | 
V. Seigneur, écoutez! Y. Dômine, exäudi 
ma prière, KR. Et que |oratidnem meam,KR7.Et 
mes cris s'élèvent jus- | clamor meus ad te vé- 
qu’à vous. niat. 


De la Purification à l'Avent. 


Oraison. Que l'inter-,  Oremus. Beütæ et 
cession de la bienheu-| gloriésæ semper virgi- 
reuse et glorieuse Marie nis Mariæ, quæsumus, 
toujours vierge nous] Dômine,  intercéssio 
protège, Seigneur, et|gloriésa nos prôtegat, 
nous conduise à l’éter-|et ad vitam perdücat 
nité bienheureuse. Par|ætérnam. Per Dômi- 
N. S. J.-C. votre Fils, num  nostrum, etc., 
etc., R. Ainsi soit-il. | y, Amen. 


Pendant | Arvent. 


Oraisen. O Dieu, qui Orémus. Deus, qui 
avez voulu que votre de beâtæ Mariæ virgi- 
Verbe prit un corps dans | nisütero Verbumtuum, 
le sein de la bienheu- Angelo nuntiänte, car- 
reuse Vierge Marie, au  nem suscipere voluisti; 
moment où l’Ange lui! præstasupplicibus tuis, 
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ut qui vereeam genitri- | anno#ça ce mystère, ac- 
cem Dei crédimus,ejus |cordez à nos prières, 
apud te intercessiôni- | qu’en honorant celle que 
bus adjuvémur. Per | nous croyons être vérita- 
eumdem Dominum |blement mère de Dieu, 
nostrum Jesum Chris- | nous soyons aidés auprès 
tum. de vous par son inter- 
| cession. Nous vous en 
|prions par le mème 
IN. #. F.-C. 


L) la Natirité de N. S.à la Purification 


DEUS, qui salütis! O DuEu, qui, en sen 
etérnæ, beitæ Mariæ dant féconde la virgimie 
virginitäte fœæcünda,hu- de la bienheureuse Ma- 
mao géneri præmia rie, avez assuré au genre 
præstitisti, tribue, quæ- humain le salut éternel, 
sumus, ut ipsam pro faites-nous éprouver, s’il 
nobis intercédere sen-| vous plaît, combien est 
tiämus, per quam me- | puissante auprès de vous 
rüimus auctorum vitæ | l’intercession de celle 
suscipere, Dôminum par laquelle nous avons 
nostrum Jesum Chris- reçu l’auteur de la vie, 
tum Filium tuum, etc., Notre Seigneur J.-C. 
RH. Amen. votre Fils, etc., R7. Ainsi 

| soit-1l. 

Ÿ. Domine, exäudi! Ÿ. Seigneur, écoutez 
oratiénem meam, K.!ma prière, R. Et que 
Et clamor meus ad te | mes cris s'élèvent jusqu’à 
véniat. | vous. 


RTE SRE 


EE 
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Ÿ. Bénissons le Sei-| Y. Benedicämus D6- 
gneur, F7. Rendons yrâ- mino, F7. Deo grätias. 
ces à Dieu. 

Bénédiction. Que le Bénédiction. Benedi. 
Seigneur  tout-puissant | cat et custôdiat nos 
et miséricordieux, le Omnipotens et miséri- 
Père, le Fils, et le Saint- cors Dôminus, Pater, 
Esprit nous bénisse et let Filius, et Spiritus 
nous protège toujours. | sanctus. FR. Amen. 
F. Ainsi soit-il. 


On dit ensuite une des Antiennes suirantes : 
ANTIENNES A LA SAINTE VIERGE. 
Pendant l'Avent. 


MÈRE auguste du Ré- | ALMA REDEMPTORIS 
dempteur, porte du ciel mater, quæ pérvia 
toujours ouverte, étoile!  cœæli, 
de la mer, venez au se. | Porta manes, et stella 
Cours d'un peuple quil maris, sûccurre Ca- 
veut se relever de ses dénti, 

Chutes. Vous qui, par un | Sürgere qui curat, pé- 
prodige dont s'étonne la pulo : tu quæ ge- 
nature,avezenfanté votre nuisti, 

créateur sans jamais ces- Natüra miränte, tuum 
ser d’être vierge, vous qui} sanctum genitérem : 
avez reçu cette glorieuse Virgo prius ac posté- 
salutation de l’Ange!  rius,Gabriélis ab ore, 
Gabriel, ayez pitié des Sumens illud Ave, pec- 
pécheurs. | catérum miserére. 
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Ÿ. Angelus Domini 


nuntiävit Mariæ, F7. Et 
concépit de Spiritu 
sancto. 


Oremus.  Grätiam 
tuam, quæsumus Do- 
mine, méntibus nostris 
infénde ; ut qui, Ange- 
lo nuntiänte, Christi 
Filii tui incarnatiônem 
cognôovimus, per Pas- 
sionem ejus et Crucem 
ad Resurrectionis glô- 
riam perducämur. Per 
cumdem Christum D6- 
minum, R7.Amen. 
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Y. L'Ange du Ser 
gneur a annoncé à Ma- 
rie, FR. Et elle a conçu 


‘par l'opération du Saint- 


Esprit. 

Oraison. Daignez. Seï- 
gneur, répandre votre 
grâce dans nos âmes, afin 
qu'ayant connu, par le 
ministère de l'Ange, l’In- 
carnation de  Jésæs- 
Christ votre Fils, nous 
puissions, par les méri- 
tes de sa Passion et de 
sa Croix, parvenir à la 
gloire de sa Résurrec- 
tion. Par le même J.-C. 
N.S., y. Ainsi soit-il. 


De Noël à la Purification inclusivement. 


Alma Redemptéris mater, 2. 552. 


Ÿ. Post partum virgo 
inviolâta permansisti, 
I. Dei Génitrix, inter- 
céde pro nobis. 


Oremus. Deus, qui 
salütis ætérnæ, beâtæ 
Mariæ virginitâte fæ- 


Ÿ. Vous êtes demeur- 
rée vierge sans tache 
après votre enfantement, 
FR. O Mère de Dieu, 
priez pour nous. 

Oraison.O Dieu. qui, 
en rendant féconde la 
virginité de la bienheu- 
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reuse Marie, avez assuré | cénda, humäno géneri 
au genre humain le salut | præmia præstitisti, tri- 
éternel,  faites-nous bue, quæsumus, ut ip- 
éprouver, s’il vous plaît, |sam pro nobis intercé- 
combien est puissante | dere sentiiämus, per 
auprès de vous l’inter-| quam meruimus aucté- 
cession de celle par la-| rem vitæ suscipere, Dé- 
quelle nous avons reçu | minum nostrum Jesum 
l'auteur de la vie, N.S.|Christum Filium tuum, 
J--C, votre Fils, Ry. Ainsi F7. Amen. 
soit-il. 


Depuis lu Purification jusque au Jeurli sait. 
1 4 JUS 


JE Vous saLuE, Reine! Ave, ReGiNA cœlérum: 
du ciel: je voussalue, Rei- Ave, Dômina Angel6- 
ne des Anges:tigesacrée,|  rum: 
porte sainte d’où est sor- Salve, radix ; Salve, 
tie la lumière du monde. | porta 
Réjouissez-vous, Vierge, Ex qua mundo lux est 
glorieuse, belle pardes-!  orta. 
sus tout: je vous salue, | Gaude, Virgo gloriésa: 
Ô vous qui êtes vraiment | Super omnes speciésa: 
ravissante: priez pour | Vale, o valde decora : 
nous Jésus-Christ, | Et pro nobis Christum 

exOra. 

Ÿ. Rendez-moi digne, V. Dignäre me lau- 
de chanter vos louanges,  dâre te, Virgo sacräta, 
Vierge sainte, R7. Obte- KR. Da mihi virtétem 
nez-moi la force de tri- contra hostes tuos. 
ompher de vos ennemis. | 
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Oremus. Concéde,! Oraison. Dieu de 
miséricors Deus, fra- bonté, accordez à notre 
gilitâti nostræ præsi-| faiblesse le secours de 
dium: ut qui sanctæ votre grâce ; et comme 
Dei Genitricis mem6-| nous honorons la mé- 
riam âgimus, interces-| moire de la sainte Mère 
sionis ejus auxilio a|de Dieu, faites que, par 
nostris iniquitätibusre- le secours de son inter- 
surgämus.Per eémdem cession, nous puissions 
Christum Dôominum nous relever de nos ini- 
nostrum. quités. Par le même J.- 

IC NS. 


Pendant le Temps pascal. 


REGINA cœŒLt, læt#-| REINE DUCIEL,réjouis- 
re, allelüia ; | sez-vous, allel., puisque 
Quia quem meruisti | Celui que vous avez mé- 
portare, alleltia. | rité de porter dans votre 
Resurréxit sicut di- sein, all., est ressuscité 
it, allelwia. comme il l’a dit, ailel. 
Ora pro nobisDeum, | Priez Dieu pour nous, 
allehtia. | all. 

Ÿ, Gaude, et lætäre,!  Ÿ. Réjouissez-vous et 
Virgo Mawa, aileldia, tressaillez de joie, ô 
KW. Quia surréxit Dé Marie toujours verge, 
minus vere, alleläia. aileluia, IY. Parce que 

le Seigneur est vérita- 
blement ressuscité, all. 

Oremus, Deus quil Oraison.O Dieu. qui, 
per Resurrectioneml|par la Résurrection de 
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votre Fils N. S. J.-C. 
avez daigné réjouir le 
monde, faites, nous vous 
en prions, que, par sa 
sainte mère la Vierge 
Marie, nous participions 
aux joies de la vie éter- 
nelle. Nous vous le de- 
mandons par le même 
Jésus-Christ Notre Sei- 
gneur, F7. Ainsi soit-il. 


Depuis la Trinité 


SALUT, O REINE, mère 
de miséricorde, notre 
vie, notre douceur, notre 
espérance, salut. Enfants 
d’Eve, malheureux exi- 
lés, nous élevons nos 
cris vers Vous : nous scu- 
pirons vers vous, gémis- 
Sant dans cette vallée 
de larmes. Oh! de grâce, 
notre avocate, tournez 
donc vers nous vos re. 
gards miséricordieux et 
après cet exil, montrez- 
nous Jésus, le fruit béni 
de vos entrailles, Ô clé- 
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Fil tui Dômini nostri 
Jesu Christi mundum 
lætificire dignätus es : 
Præsta, quæsumus, ut 
per ejus genitricem 
Virginem Mariam, per- 
pétuæ capiämus gäâudia 
vitæ. Per  eumdem 
Christum Dominum 


 nostrum, KR. Amen. 


Jusqu'à l'Avent. 


SALVE, REGINA, ma- 
ter misericordiæ; vita, 
dulcédo et spes nostra, 
salve. Ad te clamämus, 
éxsules fil Evæ : ad te 
suspirimus, geméntes 
et flentes in hac lacry- 
märum valle. kia ergo, 
advocäta nostra, illos 
tuos misericordes 6cu- 

| los ad nos convérte. Et 
| Jesum, benedictum 
fructum ventris tui, 
inobis post hoc exsi- 
| lium osténde; o cle- 
| mens, Oo pia, o dulcis 
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Virgo Maria! 


V. Ora pro nobis, 
sancta Dei Genitrix, 
KW. Ut digni efficiämur 
promissionibus Christi. 


Oremus.Omnipotens 
sempitérne Deus, qui 
oloriôsæ Virginis Ma- 
r:æ corpus et änimar1, 
ut dignum Filii tui ha- 
biticulum éffici mere- 
rétur, Spiritu sancto 
cooperänte,præparästi: 
da ut cujus commemo- 
ratione lætämur, ejus 
pia intercessiône ab 
instantibus malis et a 
morte perpétua iiberé- 
mur.Per eumdem Chri- 
stum Dôminum no- 
strum, R7. Amen. 


messes de J.-C. 


|mente, Ô douce Vierge 
: Marie! 


Ÿ. Priez pour nous, 


sainte Mère de Dieu, 
K. Afin que nous de- 
venions dignes des pro- 


* 


Oraison. lieu tout- 


puissant et éternel, qui, 
par la coopération du 
Saint-Esprit, avez pré- 
paré le corps et ‘âr:: 
de la glorieuse ‘’:;,e 
Marie pour en faire une 
demeure digne de votre 
Fils, accordez-nous 
d’être délivrés des maux 
présents et de la mort 
éternelle par l’interces- 
sion de celle dont nous 
célébrons la mémoire 
avec joie. Nous vous en 
supplions par le même 
J.-C. N. S. K. Ainsi 
| soit-il. 
Ÿ. Divinum auxi- 


Ÿ.Que la grâce divine 


lium mäneat semper soit toujours avec nous, 


nobiscum, 7. Amen. 


‘F7. Ainsi soit-il. 


Pater noster. — Ave, Maria. — Credo. 
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Antienne TOTA PULCHRA ES, q41, d'après l'usage 


dé l'Ordre, ÿe récite tous 


pues (*). 


Vous êtes toute pure, 
Ô Marie. Vous êtes toute 
pure, ô Marie. Et la tache 
originelle n’est pas en 
vous. Et la tache... Vous, 


la gloire de Jérusalem. 
Vous, la joie d'Israël. 
Vous, l'honneur de notre 
peuple. Vous, l’avocate 
des pécheurs. OÀ Marie. 


O Marie. Vierge très 
prudente. Mère très clé- 
mente. Priez pour nous. 
Intercédez pour nous 
auprès du 


s. 


O Vierge Immaculée 
dans votre conception, 
priez pour nous le Père 


Seigneur| 


ls jours après Com- 


LIL. Ÿ.Tota pulchra 
Les, Maria. T. KR. Tota 
pulchra es, Maria. LL. 
Ÿ Et mäcula origi- 
nälis non est in te. T, 
F7. Et mäcula origin4- 
[lis non est in te. LE, 
| V. Tu gléria Jerusalem. 
T, KR. Tu lætitia Israel. 
(LIL Ÿ. Tu honorifi- 
céntia pôpuli nostri. 
T. KR. Tu advocäta 
peccatérum. LL. Yÿ. 
:O Maria! T. KR. O 
Maria ! LL. Virgo 
prudentissima. T. y. 
Mater clementissima. 

LL. V. Ora pro 
nobis.T. y. Intercéde 


1. Wadding nous apprend que l'usage de réciter après Complies 
une antienne à la sainte Vierge remonte à saint Bonaventure qui le 


prescrivit au Chapitre 


de Narbonne, en 1260. 
Ind. de 300 jours une fois le jour, 


Ind. plénière les 2 février, 


25 Mars, 15 août, 8 sept., 8 décembre, Conditions : confession, com- 
munion, visite d’une église publique, prières aux intentions du Sou- 


verain Pontife. 
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pro nobis ad Déminum 
Jesum Christum. 


| dont vous avez engendré 


le Fils. 


LL. Ÿ. In concep- 


tidône tua, Virgo, * Im- 
maculata fuisti. T. K. 
Ora pro nobis Patrem, 
* cujus Filium pepe- 
risti. 

P. ORÉMUS. 


Deus, qui per imma- 
culitam Virginis Con- 
ceptiônem dignum 
Filio tuo habitaäculum 
præparästi: quæsumus, 
ut qui cx morte ejus- 
der Filii tui prævisa, 
eam ab omni labe præ- 
servasti; nos quoque 
mundos ejus interces- 
siône ad te pervenire 
concédas. Per eûmdem 
Christum  Déminum 


nostrum.'F. R;. Amen. 


PRIONS. 


O Dieu qui par l’Im- 
maculée Conception de 
la Vierge avez préparé à 
votre Fils une demeure 
digne de Lui, accordez- 
nous de parvenir en 
pureté jusqu’à vous par 
l’intercession de celle 
que vous avez préservée 
de tout péché, en prévi- 
sion des mérites de ce 
même Fils, N.S. J.-C. 
qui vit et règne avec 
vous aux siècles des 
siècles Amen. 
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OFFICE DE LA SAINTE VIERGE 


RS RE EE. 
PRIÈRE APRÈS L'OFFICE (:). 


DE la très sainte et in- 


SACROSANCTÆ et in- 


divisible Trinité, de l’hu- | dividuæ Trinitäti, cru- 
manité sainte de N. S.|cifixi Domini nostri Je- 


J.-C. crucifié, de la Virgi- 
nité féconde de la très. 


heureuse, la très glo- 
rieuse et toujours Vierge 
Marie, et de l’Église 
triomphante de tous les 
Saints ; que toute créa- 
ture proclame la louan- 
ge, l’honneur, la puis- 
sance et la gloire, et que 
la miséricorde divine 
daigne nous pardonner 
à jamais tous nos péchés, 
F7. Ainsi soit-il. 

Ÿ. Heureuses les en- 
trailles de la Vierge 
Marie qui ont porté le 
Fils du Père éternel! 
KR. Et heureuses 
mamelles 
N.S. J.-C. 


su Christi humanitäti, 
beatissimæ et giorio- 
sissimæ,sempérque vir- 
ginis Mariæ fœcündæ 
integritäti, et émnium 
Sanctérum universitäti 
sit sempitérna laus, 
honor, virtus et gléria, 
ab omni creatira, no- 
bisque remissio 6m- 
nium peccatérum, per 
infinita sæcula sæcu- 
lôrum, KR. Amen. 


Ÿ. Beéta viscera Ma- 
riæ virginis,quæ porta- 
vérunt ætérni Patris 
Filium, KR. Et beta 


les | bera quæ lactavérunt 
qui ont allaité | Christum Dôminum. 


Pater noster. — Ave, Maria. 


1. Le pape Léon X a accordé, à ceux qui réciteront dévotement 


cette prière, ia rémission 
mises par fragilité pendant l'Office, 


de toutes ies fautes et négligences com- 


RRRRRÉAREREX ER À RL Re Re 


OFFICE DOMINICAL 


Manière de réciter avec fruit et dévotion 
l'Office Dominica! ou des ’ater 


Les Tertiaires qui ne sont point d'ailleurs 
obligés à la récitation du Bréviaire et qui ne 
récitent pas l'Office de la sainte Vi lerge doi- 
vent réciter l'Office des Pater, à moins qu'ils 
ne soient empêchés pa: la maladie. 

D'après la règle donnée par saint Fran- 
çois, 1l fallait réciter 54 Pater et Gloria Pa- 


tri, ainsi distribués pour chacune des Heures 
de l'office: 12 pour Matines et Laudes, 
7 pour Prime, 7 pour Tierce, 7 pour Sexte, 
7 pour None, 7 pour Vêpres, et 7 pour 
Complies. On ajoutait le Miserere et le 
Credo après Prime et Complies lorsqu'on 
les savait, et si on les omettait, on disait 
à la place trois fois le Pater noster. Les 
Constitutions de l'Ordre conseillaient d'a- 
jouter l'Ave, Maria au Pater. 
Maintenant. d'après la Constitution du 
Saint-Père Léon XIII, bien que l'on puisse 
encore réciter les 54 Pater, on satisfait à 
l'obligation de l'office en récitant chaque 
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jour 12 Pater, Ave et Gloria. (Const., ch. II, 
$6). On peut les réciter en français. 

On peut méditer, en récitant cet office, sur la 
Passion de Notre-Seigneur Jésus-Christ. Nous 
donnons une méthode qui pourra être utile aux 
Tertiaires qui voudront la suivre; elle empêchera 
la routine, toujours à craindre, et à laguelle on se 
laisse aller si facilement. 


MATINES ET LAUDES. 


#. Démine, lébia ÿ mea apéries. 

R. Et os meum annuntiäbit laudem tuam. 

Ÿ. Deus, in adjutérium meum inténde. 

R. Dômine, ad adjuvändum me festina. 

Ÿ. Gléria Patri, et Filio, et Spiritui Sancto. 

R. Sicut erat in principio et nunc et sem- 
per, et in sæcula sæculérum. Amen. 

Contemplons notre divin Rédempteur, du- 
rant son agonie au jardin des Oliviers, gé- 
missons sur nos propres péchés et sur ceux 
de nos frères. 

5 Pater. Ave, Maria. Glôria Patri, pour 
Matines. 

1 Pater. Ave, Maria. Glôria Patri, pour 
Laudes. 
PRIME. 


Méditons ici sur les ignominies du pré- 


MÉTHODE 


toire : voyons la couronne d'épines qu'on 
place avec violence sur la tête de Jésus, et 
demandons à notre Sauveur l'esprit d’hu- 
milité et de pénitence. 


1 Pater. Ave, Maria. Gléria Patri. 


TIERCE 


Entendons les coups de la flagellation 
et prenons la résolution de dompter par la 
mortification cette chair de péché qui s'est 
tant de fois révoltée contre Dieu. 

1 Pater. Ave, Maria. Gléria Patri. 


SEXTE 


Considérons les tcurments affreux de Jé- 
sus lorsqu'il est cloué à La croix et n'ou- 
blions pas qu’à titre d'enfants de säint 
François nous devons vivre crucifiés avec 
Jésus-Christ. 

1 Pater. Ave, Maria. Gléria Patri. 


NONE 


Contemplons Jésus-Christ expirant sur la 
croix, après nous avoir laissé sa divine Mère 
comme dernier gage de son amour. 

1 Pater. Ave, Maria. Gléria Patri. 
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VÊÉPRES 


Notre divin Rédempteu: établit le sacre- 
ment auguste de nos autels, et nous laisse 
le mémorial le plus touchant des merveilles 
qu'il a opérées pour notre salut. 

1 Pater. Ave, Maria. Gléria Patri. 


COMPLIES 


Jetons un regard sur le Cœur sacré de 
Notre-Seigneur, ouvert pour nous ouvrir un 
asile; entrons dans ce divin Cœur. source 
inépuisable de grâces, océan immense de 
miséricorde. 


1 Pater. Ave, Maria. Gléria Patri. 


N. B. — Pour réciter cet office, on peut se servir d'un 
chapelet spécial dont les grains sont divisés selon les 
différentes Heures, C'est ce qu'on appelle le « chapelet 
de l'office ». Les 12 Pater, Are et Gloria peuvent se 
reciter à la fois, soit le matin, soit le soir, ou 6 le matin 
et 6 le soir, mais il est mieux et plus conforme à l'esprit 
de la Règle, de les réciter séparément, comme l'indique 
12 méthode : généralement on joint WMatines et Laudes. 
que l'on peut réciter la veille, à partir de 2 heures. Le 
matin, on récite sans interruption les 4 petites heures, 
et dans l'après-midi on dit Vêpres et Complies, On trouve 
des chapelets d'office à la même adresse que le Manuel. 
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I. ARCHICONFRÉRIE 
DU CORDON DE SAINT FRANÇOIS. 


S [. ORIGINE. 


Saint François d'Assise. ayant embrassé 
la pauvreté évangélique, ne voulut avoir 
pour vêtement qu'une grossière tunique et 
Pour ceinture qu'une corde. Un jour le 
Patriarch+ Saint Dominique lui demanda 
cetté corde comme signe d'araitié: Saint 
François, dans son humilité, ne consentit à 
Sen dessaisir que sur les pressantes instan- 
ces de leur ami et protecteur commun, le 
Cardinal Hugolin. Depuis lors Saint Domi- 
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nique ne se sépara plus de cette précieuse 
relique de son saint ami. 

Une multitude de pieux fidèles voulurent 
aussi porter ce saint cordon, comme témoi- 
gnage de la dévotion env : saint François 
et son Ordre. Le pape .xte V érigea ce 
pieux usage en archiconfrérie. La seule con- 
dition pour appartenir à cette archiconfré- 
rie est de recevoir le cordon des mains i un 
prêtre dûment autorisé. Pour avoir part 
aux avantages qui y sont attachés, il suffit 
de porter le cordon. 


S II. INDULGENCES. 


A) Indulgences plénières. 


1° Le jour de la réception. 

2° Le jour de la fête patronale du siège 
de l’archiconfrérie, depuis la veille aux pre- 
mières vêpres jusqu'au coucher du soleil 
le lendemain, en visitant cette église et en 
priant aux intentions du Souverain Pontife. 

3° En assistant à la procession mensuelle, 
aux mêmes conditions. 

40 Le 2 août, aux mêmes conditions. 

59 Les Stations de Rome aux jours où 
elles sont indiquées, aux mêmes conditions. 
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6” Aux fêtes de saint François, de sain- 
te Claire, de saint Antoine et des Stigmates 
de saint François. 

7° La Bénédiction papale le Jour de l’Im- 
maculée Conception. Toutes cês Indulgences 
exigent la confession et la communion. 

8 Tous les jours, en récitant la couron- 
ne franciscaine. 

9 Tous les jours, en disant six Pater, 
ve et Gloria, les innombrables Indulgen- 
ces des Lieux Saints, des Stations de Rome, 
et de la Portioncule et de saint Jacques de 
Compostelle. (8 et 9) ne requièrent ni confes- 
sion, ni communion, ni visite. 

10° À l’article de la mort. 


B' igences partielles. 


1° ©OC jours, en assistant à l'office de la 
Ste Vierge ou À tout autre office récité par 
les confrères: en assistant aux funérailles 
d'un confrère ou de tout autre fidèle: en 
faisant une aumône aux pauvres ou en ré- 
conciliant des ennemis. 

29 8 ans et 3 quarantaines, en assistant à 
à procession mensuelle. 

39 5 ans. et 5 Quarantaines, én accom- 
Pagnant le T. S. Sacrement porté aux mala- 
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des; en récitant cinq Pater et Ave devant 
l'autel de leur église, ou s'ils sont empêchés 
par la pauvreté, la distance, la maladie ou 
quelqu'autre motif, en récitant cinq Pater 
Ave et Gloria en l'honneur des cinq Plaies 
de N.S. et des Stigmates de saint Francois. 

4° 7 ans et 7 quarantaines, moyennant la 
confession, la communion, la visite d’une 
église franciscaine et une prière aux in- 
tentions du Souverain Pontife, depuis la 
veille à midi jusqu'à minuit du jour suivant, 
aux fêtes de S. François, S. Antoine de Pa: 
doue, S. Bonaventure, S. Louis évêque, 
S. Bernardin, Ste Claire, des Stigmates de 
S. François, S. Didace, S. Pierre d’Alcan:- 
tara, des SS. Martyrs de l'Ordre, S. Louis 
roi et Ste Elisabeth de Hongrie. 


Æ 
Pour la bénédiction et l'imposition du Cor- 
don, voir le CÉRÉMONIAL, p. 222. 
II. COURONNE FRANCISCAINE. 
S IL. ORIGINE. 


Wadding, l'annaliste de notre Ordre, rap- 
porte ainsi l'origine de cette dévotion: 
En 1422, entrait dans l'Ordre des Frères 


COURONNE FRANCISCAINE 


Mineurs un jeune homme très dévot à la 
sainte Vierge; sa dévotion consistait sur- 
tout à orner tous les jours la statue de 
Marie d'une couronne de fleurs naturelles. 
Mais l'austérité du noviciat ne lui permet- 
tant plus de s'occuper à cueillir des fleurs, 
poussé par la légèreté de son âge, le novice 
résolut de rentrer dans le monde. Avant de 
partir 1l voulut saluer Marie une éernière 
fois et réclamer sa protection. 


La Reine du ciel lui apparut alors et lui 
dit: « Pourquoi t'attrister à cause de ce 
présent de fleurs que tu ne peux plus m'of- 
frir? Je veux t'enseigner à le changer en 
un présent plus précieux et à me former 
une courcnne plus belle qu'une guirlande 
de roses. Tous les jours tresse-moi une cou- 
ronne, non de fleurs qui se fanent vite et 
que tu ne peux pas toujours avoir, mais de 
pieuses prières que tu peux toujours réciter, 
telles que l’Ange te les à enseignées. Récite 
dix fois la Salutation Angélique et une fois 
l'Oraison Domin sale en l'honneur de l'al- 
légresse que j'ai éprouvée de la conception 
du Verbe. — Répète ces prières en souve- 
nir de l’allégresse avec laquelle je suis par- 
tie en toute hâte pour visiter ma parente 
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em 
Elisabeth. — Répète-les à cause de la très 
grande joie avec laquelle J'ai enfanté Je 
Christ sans douleur et sans porter atteinte 
à ma pureté. — Répète-les à cause de la joie 
avec laquelle j'ai reçu les Mages qui ve- 
naient adorer le divin Enfant. — Répète-les 
à cause de la joie que j'ai éprouvée en re- 
trouvant au Temple Jésus que je croyais 
perdu. — Répète-les encore à cause de Ja 
joie que j'ai éprouvée dans sa résurrection 
glorieuse, — Répète-les enfin en l'honneur 
de ma glorieuse assomption au ciel. Sache 
bien que si tu les dis tous les jours, tu auras 
tressé une couronne très agréable à mes 
yeux et très méritoire pour toi.» 

Le jeune homme se mit aussitôt à réciter 
la formule de prières avec toute la dévotion 
dont il était capable. Le maître des novices 
étant venu voir discrètement ce qu'il fai- 
sait dans sa cellule aperçut un ange qui 
enfilait des roses une à une et y ajoutait un 
lis d'or à chaque dizaine: lorsque la cou- 
ronne était terminée il la plaçait sur la tête 
du novice prosterné à terre. 

Peu après, le maître des novices lui ayant 
demandé ce qu'il faisait, il lui rapporta de 
quelle manière il offrait ses prières à Marie 
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et lui dévoila ainsi la vision qu'il avait eue. 

C'est ainsi que s'introduisit dans l'Ordre 
des Frères-Mineurs et ailleurs l'usage de 
réciter la couronne de la sainte Vierge 
composée de sept Pater et de soixante- 
douze Ave en l'honneur des soixante douze 
années que Marie vécut sur la terre, d'après 
le sentiment le plus probable. 


S IT. RÉCITATION DE LA COURONNE. 
Pour les Tertiaires et les Cordigères. 


Aucun chapelet particulier n'est requis 


pour dire la Couronne franciscaine, on peut 
la réciter sur n'importe quel chape’ + et 
même sur ses doigts. 

On commence immédiatement par ia réci- 
tation de la première allécresse. 


» La Visitation. 
La Naissance de Jésus. 
L'Adoration des Mages. 
Le Recouvrement de 
Jésus au temple. 
La Résurrection de ]. 
» L’Assomptior.. 


On ajoute 2 Ave Maria et on termine par 


lre ALLÉGRESSE: L’'Annuaciation. 
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A Se 


un Pater et un Ave aux intentions du Sou- 
verain Pontife. 

Une Indulgence plénière est attachée à 
la récitation de la Couronne pour les Tertiai- 
res et les Cordigères. I] suffit que les VII di- 
zaines soient récitées dans un jour naturel, 
quelles que soient les interruptions : on peut 
la gagner plusieurs fois le jour: 


la confes- 
sion et ja Communion ne sont pas 


requises, 


S III. RÉCITATION DE LA COURONNE. 


Pour tous les fidèles. 


Par un bref du 15 Septembre 1905, accor- 
dé à la demande de notre T. KR. Père Pro- 
Cureur Général, S. S. Pie X à enrichi la 
Couronne franciscaine de précieuses indul- 
gences au profit de tous les fidèles. 

Pour le gain de toutes ces indulgences, il 
est nécessaire d’avoir une Couronne bénite 


par le Ministre Général ou un prêtre délé:. 
gué par lui. 


| PRE INDULGENCES PLÉNIÈRES. 

Tous les fidèles 
dulgence plénière : 
1° Toutes les fois qu'ils assistent À la réci- 


peuvent gagner une in- 
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tation publique de la Couronne franciscaine 
dans une église des trois Ordres de saint 
François. 

2° Lorsqu'ils la récitent à une des fêtes 
des sept allégresses, à une des fêtes princi- 
pales de la sainte Vierge ou un jour de l'oc- 
tave de ces fêtes. (La confession et la com- 
munion sont requises.) 

3° Encore une indulgence plénière à ga- 
gner une fois le mois, au jour de leur choix, 
par tous ceux qui récitent la Couronne des 
sept allégresses, tous les samedis. (La con- 
fession et la communion sont requises.) 

À l'article de la mort, les fidèles qui 
récitent souvent la Couronne franciscaine 
peuvent gagner une indulgence plénière. 
Les conditions exigées sont: la confession, 
la communion {en cas d'impossibilité la 
seule contrition suffit), l'invocation de bou- 
che, ou, s'ils ne le peuvent, au moins de 
cœur, du saint Nom de Jésus, et l'accepta- 
tion de la mort pour expier leurs fautes. 


II. — INDULGENCES PARTIELLES, 


1° 300 ans pour tous ceux qui récitent 
la Couronne franciscaine aux fêtes de la 
sainte Vierge, autres que celles énumérées 
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RS 


ci-dessus. — 20 200 ans aux jours de fête 
de précepte. — 30 70 ans et autant de qua- 
rantaines pour la récitation de la Couronne 
n'importe quel jour de l'année. — 40 Ceux 
qui portent la Couronne ou la gardent près 
d'eux et la récitent souvent, gagnent une 
indulgence de 10 ans toutes les fois qu'ils 
récitent sept Ave en l'honneur des sept allé- 
gresses de Marie, ou qu'ils font une œuvre 
pie, pour l'honneur de Dieu ou l'utilité soit 

spirituelle, soit temporelle, du prochain. 


IIT. CHEMIN DE LA CROIX. 


S |. INDULGENCES ET CONDITIONS. 


En faisant le Chemin de la Croix on 
gagne toutes les Indulgences plénières et 
partielles accordées aux sanctuaires de Jé- 
rusalem. Il est impossible d'en dire le nom- 
bre. 

Pour gagner ces Indulgences, il faut aller 
d'une station à l'autre, sans interruption 
notable, en méditant sur la Passion, selon 
Sa Capacité. Lorsque le Chemin de la Croix 
se fait publiquement et que l'assistance est 
trop nombreuse, il suffit de se lever À cha- 
que station et de se tourner vers la station, 
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si on le peut; le prêtre ou celui qui préside 
l'exercice doit aller d'une station à l’autre. 
Aucune prière n'est exigée ni aux stations 
ni après; la méditation seule est prescrite, 
mais il est bon d'ajouter une prière, selon 
l'usage. La confession et la communion ne 
sont pas prescrites. 


S II. ASSOCIATION DU CHEMIN DE LA CROIX 
PERPÉTUEL ('). 


A) Nature de l'Association. 


La pieuse association du Chemin de la 
Croix perpétuel est une réunion de fidèles 
qui s'engagent à faire le Chemin de la Croix 
toutes les semaines ou tous lés mois à des 
intentions déterminées, et se proposent de 
rendre, pour ainsi dire, perpétuel, cet exer- 
cice si salutaire. 


B) Fins de l'Association. 


Rendre plus fréquente la pratique du Che- 
min de Croix; nous rappeler plus souvent 
la Passion de N. S. Jésus-Christ et nous 


1 Pour plus de renseignements, consulter le « Manuel de l'Asso- 
cation du Chemin de la Croix », par le P. Désiré. Maison Sainte- 
“lisabeth, 29, Avenue Seymour, Montréal. 


UE 
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en aprliquer à nous-mêmes et aux autres 
les mérites dans une plus large mesure : 
réparer les Outrages que l'on fait chaque 
jour à Dieu et à NS: Jésus-Christ: de. 
mander la conversion des pécheurs: soula 
ger les âmes du Purgatoire, surtout les 
âmes des associés défunts; prier pour le 
triomphe de l'Eglise, 


Ce) Avantages. 


1° Participation aux prières et bonnes 
œuvres des a.s0CIés; 20 Indulgences plé- 
nières le jour de l'admission, à l'article de 
la mort et aux fêtes des saints protecteurs 
de l'Association qui sont N.-D. des VII Dou- 
leurs, troisième dimanche de septembre. 
S. François d'Assise, 4 octobre, et S. Léo- 
nard de Port Maurice, 26 novembre (‘), En 
Outre, les associés 8agnent les innombra- 
bles Indulgences du Chemin de la Croix. 
3 Assurance d'être Soulagé dans Je pur- 


gatoire par les prières et les chemins de 
Croix des associés. 


I. Pour ces trois jours de fête, outre la confession et 1: commu- 
nion, il faut encore la Visite d'une église où se conserve le T, S, 
Sacrement, 


CHEMIN DE LA CROIX 


D) Obligations. 


19 Donner son nom à un zélateur (}: 
2° S'engager à faire le Chemin de la 
Croix une fois: par semaine ou par mois au 
jour que l'on aura choisi soi-même ou qui 
aura été fixé par le zéiateur; 3° Le fire 
si on le peut, le Vendredi-Saint, le 3 mai et 
le 14 septembre. 


S. III. ASSOCIATION DU CHEMIN DE LA CROIX 
VIVANT. 


À) Nature de l'Association. 


L'Association du Chemin de la Croix vi 
vant consiste en groupes de quatorze per- 
sonnes qui méditent chaque jour sur quel 
qu'une des quatorze stations du Chemin de 
la Croix qui leur a eté désignée. 


B) Fin de l’Associction. 


Les associés se proposent de rendre plus 
fréquente la méditation de la Passion. en 


1. Pour tous les renseiznements, demandes de diniômes de zéla. 
teurs, de billets d'admission en français et en anglais (qui ne sont 
Cependant pas indispensables), envois de listes d'associés, s'adresser 
au À. P, Gardien des Frères-Mineurs, Montréal, Québec, Les 
Trois Rivières, Que, — Vorth-Edmonton, Alta. 
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la facilitant, et d'en retirer les fruits avec 
une plus grande abondance. 


C) Conditions. 


Il faut: 10 se faire inscrire par un Direc- 
teur ou par un Zélateur et sengager à 
méditer sur la Station désignée; 2° méditer 
sur la dite Station tous les Jours et réciter 
trois Paler, Ave et Gloria, en tenant à la 
main un Crucifix indulgencié pour le Che- 
min de la Croix. 


D) Indulgences. 


Indulgence prénière, le dimanche ou jour 
de fête, après l'admission moyennant la 
confession et la communion. 


A 


Indulgence plénière aux fêtes suivantes: 
Noël, la Circoncision, Pâques, l'Ascension, 
la Fête-Dieu. la Pentecôte, la Trinité, l'In- 
vention et l'Exaltation de la sainte Croix. 
les Stigmates de Saint François, et la fête 
de saint F Tançois; ainsi que tous les ven- 
dredis du mois de mars, à condition d'avoir 
médité sur la Station désignée pendant un 
mois entier, et moyennant la confession. 
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avec la communion, l: visite d'une église et 
une prière aux intentions du Souverain 
Pontife. 


Indulgence plénière une fois l'année au 


irec- choix de chacun, à condition d'avoir médi- 
Tr à té sa Station durant toute l'année, et moyen- 
liter nant la confession, la communion, la visite 
ïiter d'une église et une prière aux intentions 
\ la du Souverain Pontife. 

he Indulgence de 100 jours pour la médita- 


tion, les jours ordinaires. 

7 ans et 7 quarantaines pour la méditation, 
les jours de dimanche et les fêtes ainsi que 
tous les jours de l1 semaine-sainte. 


our 
la S IV. LE CRUCIFIX INDULGENCIÉ. 
Lorsqu'une impossibilité physique ou m- 
es: rale empêche de visiter les Stations, on 
on, peut gagner les Indulgences du Chemin de 
In- la Croix avec un Crucifix indulgencié à 
ix, cet effet en récitant vingt Pater, Ave et 
te Gloria. 
> n- L'Indulgence est attachée au christ et non 
ir. à à la croix; ce christ doit être en matière 
un 4 solide et avoir au moins un pouce de lon- 


gueur. 
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Le pouvoir d'indulgencier ces crucifix dé- 
pend du Rme Père Général des Frères Mi- 
neurs. Tous les Directeurs du Tiers-Ordre 
qui tiennent leurs pouvoirs de lui directe- 
ment ou indirectement, reçoivent en même 
temps ce pouvoir de cinq en cinq ans, sans 
avoir besoin de le demander. 

Quand plusieurs personnes sont réunies, 
il suffit que l'une d'elles tienne le crucifix 
et récite les prières: les autres gagnent les 
Indulgences en répondant. 

Si l’on est trop malade pour réciter ces 
prières, on gagne les Indulgences en récitant 
l'acte de contrition, puis. Te erg0, QUESUMUS, 
luis famulis subreni quos pretioso Sanguine 
rederristi; ou bien en français: Nous vous 
en supplions. Seigneur, venez au secours de 
vos servileurs que vous avez rachetés par 
votre Sang précieux: en accompagnant au 
moins en esprit la récitation de trois Pater, 
Ave et Gloria faite à haute voix par une 
autre personne. 
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S V. MÉTHODE POUR FAIRE LE CHEMIN 
DE LA CROIX 


(tirée des Œuvres de saint Léonard de Port-Maurice). 
Au pied de l'autel. 


ACTE DE CONTRITION. 


O très clément Jésus, infiniment bon et 
miséricordieux, je vous aime par dessus 
toutes choses, et je me repens de tout mon 
cœur de vous avoir offensé, vous mon souve- 
rain bien. Je vous offre ce Chemin de Croix 
en l'honneur du douloureux voyage que 
vous avez accompli pour l'expiation de mes 
péchés. Je désire gagner les Indulgences 
qui y sont attachées et prier aux inten- 
tions qui portèrent les Souverains Pontifes 
à concéder un tel trésor. O mon divin Jésus, 
je vous en supplie humblement, faites que ce 
saint exercice me serve à obtenir votre mi- 
séricorde en cette vie et la gloire éternelle 
dans l’autre. Ainsi soit:il. 


AVANT CHAQUE STATION, 


#. Adorämus te, Christe, et benedicimus 
tibi. 
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R. Quia per sanctam Crucem tuam re- 
demisti mundum. 

Où bien en français. 

Ÿ. Nous vous adorons, Ô Jésus, et nous 
vous bénissons. 

R. Parce que vous avez racheté le monde 
par votre sainte Croix. 


APRÈS CHAQUE STATION. 


Pater, Ave, Gloria. 

R. Miserére nostri, Démine. 

#. Miserére nostri. 

Ÿ. Fidélium ânimæ per misericérdiam Dei 
requiéscant in pace. R. Amen. 

Ou en français. 

Notre Père, Je vos salue, Marie, Gloire 
au Père, etc. 

Ÿ. Ayez pitié de nous. Seigneur. 

R. Ayez pitié de nous. 

Ÿ. Que par la miséricorde de Dieu les 
âmes des fidèles trépassés reposent en paix. 

R. Ainsi soit:il. 


Ire STATION. 
Jésus-Christ est condamné à mort. 


Pilate est assis sur un tribunal et le Fils 
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de Dieu est à ses pieds en qualité da cri- 
minel! Un mortel, un pécheur sur un trônel 
l'innocence même, le Saint des saints, un 
Dieu à ses pieds! quel renversement! O 
péché, voilà ton ouvrage. 


IIS STATION. 


Jésus-Christ est condamné à mort. 


La croix est appesantie par toutes les 
iniquités du monde, par toutes les mien- 
nes; cependant Jésus, tout déchiré, tout 
épuisé, la reçoit avec une sainte joie pour 
mon salut. Et moi je ne veux rien souffrir. 


IIIe STATION. 


Jésus tombe sous le poids de sa croix. 


Quel triomphe pour les ennemis de Jé- 
sus! Quels blasphèmes, en le voyant tom- 
ber! Et moi, combien de fois ai-je déshonoré 
la piété, réjoui les méchants, par mes chutes 


et mes scandales! Fortifiez mes pas, Ô mon 
Dieu, dans la voie de vos commandements. 


IVe STATION. 
Jésus rencontre sa très sainte Mère. 


Quel martyre, lorsque leurs yeux se ren- 


tasse bre 
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contrèrent! Le Fils et la Mère ont offert 
pour moi ce sacrifice si douloureux; et je 
ne voudrais pas aimer les Sacrés Cœurs de 
Jésus et de Marie! 


Ve STATION, 


Simon le Cyrénéen aide Jésus à porter 
sa croit. 


Si j'avais le bonheur de recevoir une 
relique considérable de la vraie croix, je 
serais transporté d’allégresse, Quand il m'ar- 
rive une affliction, c'est Jésus lui-même qui 
me donne une partie de sa croix. Combien 
de fois l'aije rejetée ou portée en mur- 
murant ? 


VIE STATION. 
Une femme pieuse essuie la face de Jésus. 


Quel courage de la part de cette sainte 
femme! comme elle foule aux pieds le res- 
pect humain! Mais aussi, quelle récom- 
pense pour sa foi! Les traits divins de 
Notre-Seigneur restent imprimés sur le voile 
dont elle l'essuya. Contempie cette sainte 
face, Ô mon âme; voilà L: miroir des chré.: 
tiens ! 
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VIIe STATION. 
Jésus tombe à terre une deuxième fois. 


A cette nouvelle chute, de nouveaux ou- 
trages, de nouvelles moqueries. Ah! je le 
vois, Jésus est insatiable d'opprobres; et 
tant d'humiliations ne suffisent pas pour 
guérir mon orgueil. ‘ 


VIIIe STATION. 
Jésus console les filles de Jérusalem. 


Ne pleurez pas sur moi, dites-vous, Ô 
mon Jésus. Ÿ a-t-il donc un mal plus dé: 
plorable que vos maux? Ah! je vous en- 
tends, c'est le péché qui est le plus ;rand 
de tous les maux, et cependant je le com- 
mets si aisément! je m'en confesse si froi- 
dement! j'y retombe si promptement! O 
mon Dieu, éclairez-moi et touchez mon cœur. 


IXe STATION. 


Jésus tombe pour la troisième fois. 


Pourquoi tant de chutes, Ô mon Jésus, 
puisque vous êtes la force de Dieu? — 
Mon enfant, n’es-tu tombé que trois fois ?... 
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Je tombe pour t'apprendre et pour t'aider 
à te relever de tes chutes, avec douleur 


de ton péché, mais sans découragement, et 
toujours avec confiance en moi. 


DLLD UE EP RTS GERS ES Gé 
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X€ STATION. 


Jésus est dépouillé de ses vêtements. 


À quoi pensiez-vous, mon Jésus, quand 

ON VOUS arrachait vos vêtements avec les 
lambeaux de votre Chair? — Mon enfant, 
J'offrais tout à mon Père pour toi, parce 
que je pensais que tu aurais un jour de la 

peine à te détacher de cet objet, de cette 
Occasion de péché, de cette habitude qui 


te tyrannise... Ta force est dans mes souf- 
frances.… 


XIE STATION. 


: Jésus est attaché & la croix. 


Entends-tu, mon âme, 
teau? Mets ta main à la 
Jésus. Cette idée me fait 
dant c'est moi qui suis le 
| péché, plutôt mourir que 
de nouveau! 


les coups de mar- 
place de celle de 
frémir: et cepen- 
coupable, Maudit 
de te commettre 


eee rabat a 
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XIIe STATION. 
Jésus meurt sur la croix. 


Il a les pieds attachés, c'est pour m'at- 
tendre; les bras étendus, c’est pour m'’em- 
brasser; la tête penchée, c'est pour me 
donner le baiser de réconciliation; le cœur 
ouvert, c'est pour me recevoir. O Jésus, 
quand vous aimerai-je comme vous m'a- 
vez aimé! 


XIIIe STATION 


Jésus est descendu de la croix et remis à 
sa sainte Mère. 


O Marie, Mère de douleur, permettez-moi 
d'approcher. — Viens, mon enfant, contem: 
ple son visage pâle et défiguré, ses yeux 
éteints, sa bouche fermée, ses pieds et ses 
mains percés, son côté ouvert; compte les 
plaies de son corps. Voilà la justice de Dieu! 
voilà l'énormité du péché! voilà l'amour de 
Jésus. 


XIVE STATION 


Jésus est mis dans son tombeau. 


Mon âme devient le tombeau de Jésus par 


pt + 


be stop une 
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la sainte communion. Faites-en, mon Dieu, 
un sépulcre tout neuf, en la purifiant de 
toutes ses Souillures : un Sépulcre taillé dans 
le roc, par une fermeté inébranlable dans 
votre service: un sépulcre glorieux, en ne 


permettant pas que j'aie le malheur de vous 
donner la mort Par le péché. 


On termine Oïdinairement Par cin Pater. 


cinq Ave et Cinq Gloria Patri en l'honneur 
des plaies du Sauveur: on ajoute yn Pater, 
Ave, Gloria Patri à l'intention de Notre 
Saint-Père le Pape; mais cette prière n'est 
Pas de rigueur pour gagner les indulgences. 


S VI. PRIÈRES DE SAINTE CLAIRE 
en l’honneur des cinq plaies de Notre-Seigneur Jésus-Christ. 


À la plaie de la main droite. 


Louange et gloire vous soient rendues. 
ô Seigneur Jésus, pour la très sainte plaie 
de votre main droite. Par cetie plaie 
Pardonnez-moi tous 


mis contre vous e 


sacrée 
les péchés que jai com- 
n pensées, en paroles 
et en actions, par ma négligence dans votre 
service et par les SenSualités dont je me 
Suis rendue Coupable, soit en veillant, soit 
durant mon Sommeil. Faites que je garde un 
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pieux souvenir de votre mort et de vos 5a:- 
crées plaies, et que je vous en témoigne 
ma reconnaissance en les retraçant en mon 
COrpS par la mortification. Accordez-le-moi, 
Ô vous qui vivez et régnez dans tous les 
siècles des siècles. Ainsi soit-il. 

Pater et Avr. 


À la plaie de la main gauche. 


Louange et gloire vous soient rendues, 6 
irès doux Jésus, pour la très sainte plaie 
Ge votre main gauche. Par cette sacrée 
plaie, ayez pitié de moi et Ôtez de mon cœur 
tout ce qui vous y déplaît. Donnez-moi la 
victoire sur les ennemis acharnés qui me 
lont la guerre; remplissez-moi de ;-tre for- 
ce, afin que je puisse les fouler aux pieds. 
Délivrez-moi, Par votre miséricordieuse mort, 
de tous les dangers auxquels sont exposés 
Ma vie et mon salut, et daignez me rendre 
digne de Partager votre gloire dans le royau- 
me de Dieu, 6 vous qui vivez, etc. 

Pater et Ave. 


À la plaie du pied droit. 


Louange et gloire vous soient rendues, 
Ô bon Sauveur Jésus, pour la très Sainte 
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plaie de votre pied droit. Par cette sacrée 
plaie, faites que Je mérite mon pardon par 
une pénitence proportionnée à la grandeur 
de mes fautes. Oh! je vous en supplie par 
votre mort, tenez continuellement unie à 
votre volonté la volonté de votre pauvre 
servante, et gardez son Corps et son âme 
de toute adversité. Quand le jour redou- 
table sera venu. Técevez mon âme dans vo: 
tre miséricorde, et donnez-lui les joies éter- 
nelles, 6 Seigneur qui vivez, etc. 
Pater et Ave. 


A la plaie du pied gauche. 


Louange et gloire vous soient rendues, à 
très miséricordieux Jésus, pour la très sainte 
plait de votre pied gauche. Par cette sacrée 
plaie, accordez-moi la grâce d'une intelli- 
gence pleine et entière, afin que, par votre 
Secours, j'évite les vengeances que vous 
EXErCCrez en votre jugement. Je vous de- 
mande par votre sainte mort, 6 miséricor- 
dieux Jésus, que je puisse, avant de mou. 
rir, recevoir le sacrement de votre Corps 
et de votre Sarg, avec la confession de 
tous mes péchés, la contrition parfaite et 
une entière pureté de Corps et d'esprit. 
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Faites que je reçoive, enfin, Je sacrement 
de l'Extrême-Onction, pour la vie éternelle. 
Écoutez ma prière, 6 Seigneur, qui vivez, 
ete 


Pater et Ave. 


A la plaie du côté. 


Louange et gloire vous soient rendues, 
Ô très aimable Jésus, pour la très sainte 
plaie de votre côté. Par cette sacrée plaie 
t par cette immense miséricorde que vous 
avez montrée, en voulant que votre côté 
fût ouvert, et que vous déployez en faveur 
de nous tous, après en avoir fait part d'a- 
bord au soldat Longin: je vous supplie, 
Ô très doux Jésus, qu'il ne vous suffise 
pas de m'avoir purifiée par le baptême 
du péché originel, mais que vous daigniez 
‘ncore me délivrer de tous les maux pas- 
sés, présents et à venir, par les mérites 
de votre précieux Sang, qui est mainte- 
nant offert et reçu dans tout l'univers. Par 
votre mort si pleine d’amertume, accordez- 
moi une foi vive, une espérance inébranlable 
© une charité parfaite afin que je vous 
äime de tout mon cœur, de toute mon 
âme et de toutes mes forces. Etablissez- 
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mc: solidement dans le bien, afin que je 
persévère courageusement dans votre saint 
service, et que je vous plaise Maintenant 
et toujours. Ainsi soit:il. 


later et Ave. 


Ÿ. Nous vous adorons. Seigneur Jésus- 
Christ, et nous vous bénissons. 

R. De ce que vous avez racheté 1: monde 
Par votre mort et votre sang. 


ORAISON. 


Dieu tout-puissant et éternel, qui avez 
racheté le genre humain par les cinq plaies 
de votre Fils Notre Seigneur Jésus-Christ, 
aCccordez-nous, nous vous en Supplions, qu'a- 
près avoir honoré chaque jour ces mêmes 
plaies dans cette vie nous puissions, par 
les mérites de son sang et de sa mort, 
éviter la mort subite et éternelle, Nous vous 
le demandons par ce même Seigneur Jésus, 
qui vit et règne avec vous dans tous les 
siècles des siècles. Ainsi soit-il. 
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IV. LA DÉVOTION AU SAINT NOM DE JÉSUS. 


L'Ordre séraphique eut toujours une gran- 
de dévotion au saint Nom de Jésus. 

Saint François avait un tel respect pour 
le Nom de Jésus que, s'il rencontrait sur 
son chemin un lambeau d'écriture portant 
ce Nom sacré, il le relevait avec soin pour 
ne pas fouler aux pieds le Nom du Sei. 

SheUr. « En quelque endroit inconvenant 
que je trouve le très saint Nom et les 
paroles écrites du Fils de Dieu, disait-il 
à ses disciples, Je veux les recueillir et je 
prie qu'on les recueille et qu'on les place 
el un lieu convenable. » 

‘ Quand le Nom de Jésus venait sur ses 
lèvres, nous dit le Séraphique Docteur, il 
ne pouvait passer outre; sa voix s’altérait 
comme s'il eût entendu une mélodie inté- 
rieure dont il eût voulu ressaisir les no- 
tes. » 

« Les Frères qui ont vé 
encore son disciple, 
savent comment Je N 
sujet quotidien et co 
Tences, combien ce 


CU avec lui, dit 
Thomas de Celano, 
om de Jésus était le 
ntinuel de ses confé- 
Nom dans sa conver- 
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nétrait son discours de bénignité et d'amour. 
Il semblait avoir toujours Jésus au cœur. 
Jésus sur les lèvres, Jésus charmant son 
oreille, Jésus sous les yeux, Jésus dans 
ses mains, Jésus dans tout son étre. » 

Saint Bernardin de Sienne fut le grand 
propagateur de la dévotion au saint Nom 
de jésus. Après lui, les plus ardents apô- 
tres du saint Nom de Jésus furent saint 
Jean de Caspistran, saint Jacques de la 
Marche, le bienheureux Bernardin de Fel- 
tre, le bienheureux Thomas Illyricus, saint 
Léonard de Port-Maurice, etc. Ces illus- 
tres serviteurs de Dieu nous ont passé le 
Nom de Jésus comme un mot d'ordre et 
un cri de guerre pour la gloire de Dieu 
et le salut des âmes: à tous les enfants 
de saint François d’avoir au cœur la dé: 
votion au saint Nom de Jésus. 


LITANIES DU SAINT NOM DE JÉSUS CE 


Seigneur, ayez pitié de nous. 
Jésus-Christ, avez pitié de nous. 
Seigneur, ayez pitié de nous. 


1. Pour tous les fidèles, la récitation des litanies du saint Nom de 
Jésus est enrichie de 300 jours d'indulgence ; (Léon XIII. 16 janvier 
1836). Ces litanies sont très anciennes, elles viennent probablement 
de S. Bernardin de Sienne et de S. Jean de Capistran, 
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Jésus, Fils de la Vierge Marie, 


SAINT NOM DE JÉSUS 

og CU 

Jésus, écoutez-nous. 

Jésus, exaucez-nous. 

Dieu le Père, des cieux où vous régnez 
ayez pitié de nous. 

Dieu le Fils, Rédempteur du monde, ayez 
pitié de nous. 

Dieu le Saint-Esprit, ayez pitié de nous. 

Trinité sainte, qui êtes un seul Dieu, ayez 
pitié de nous. 

Jésus, Fils du Dieu vivant, ayez pitié. 

lésus, splendeur du Père, 

Jésus, pureté de la lumière éternelle, 

lésus, Roi de gloir, 

Jésus, Soleil de Justice, 


Jésus aimable, 

Fésus admirable, 

lésus, Dieu fort, 

Jésus&Père du siècle à venir, 
Jésus, Ange du grand conseil, 
Jésus très puissant, 

Jésus très patient, 

Jésus très obéissant, 

lésus, doux et humble de cœur, 


lésus, qui aimez la chasteté, 
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Jésus, qui nous honorez de votre amour, 


Jésus, Dieu de paix, 
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Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
Jésus, 
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notre Dieu, 


notre refuge, 

père des pauvres, 
trésor des fidèles, 
bon Pasteur. 

vraie lumière, 
sagesse éternelle, 
bonté infinie, 

notre voie et notre vie. 
joie des Anges, 
Roi des Patriarches, 
Maître des Apôtres, 


Docteur des Evangélistes. 


force des Martyrs, 
lumière des Confesseurs. 
pureté des Vierges, 

couronne de tous les 


Saints, 


SR RE 
auteur de la vie, 

exemplaire des vertus, 

zélateur des âmes, 
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Soyez-nous propice, pardonnez-nous, Jésus. 


Soyez-nous propice, exaucez-nous, Jésus. 


De tout mal. délivrez-nous. Jésus. 


De tout péché, délivrez-nous, 
De votre colère, délivrez-nous, 
Des embâûches du démon déliv 
De l'esprit de fornication déliv 


Jésus. 


Jésus. 


rez nous, Jésus. 
rez-nous, Jésus. 
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SUS, 
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mn 


mn, 


De Ia mort éternelle, 

Du mépris de vos divines inSpirations, 

Par le mystère de votre sainte Incarna- 
tion, 

Par votre Nativité, 

Par votre enfance, 

Par votre vie toute divine, 

Par vos travaux, 

Par votre agonie et Par votre Passion, 

Par votre Croix et Par votre abandonne- 
ment, 

Par vos langueur: 

Par votre mort et Par votre sépulture, 

Par votre Résurrection, 

Par votre Ascension, 

Par l'institution de la très sainte Eucha- 
ristie, 

Par vos joies, 

Par votre gloire. 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés 
du monde. pardonnez-nous, Jésus. 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés 
du monde. exaucez-nous, Jésus. 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés 
üuüu monde, ayez pitié de nous, Jésus. 

Jesus, écoutez-nous. 

Jésus, exaucez-nous. 


‘SnSp[ ‘snou-z91a1j9p 


 —— 


DÉVOTIONS FRANCISCAINES 


PRIONS. 


Seigneur Jésus-Christ, qui avez dit: « De- 
mandez, et vous recevrez; cherchez, et vous 
L trouverez; frappez, et il vous sera ouvert »; 
faites-nous, s'il vous plaît, la grâce de con- 
cevoir l'affection de votre amour tout di- 
vin, afin que nous vous aimions d2 tout 
notre cœur en vous confessant de bouche 
et d'action, et que jamais nous ne cessions 
de vous louer. Vous qui vivez et régnez 
dans les siècles des siècles. R. Ainsi soit il. 

Daignez, Seigneur, graver dans nos cœurs 
la crainte et l'amour de votre saint Nom: 
car jamais vous ne privez de votre appui 
ceux que vous affermissez dans votre amour. 
| Par Notre-Seigneur. R. Ainsi soit-il. 


V. DÉVOTION AU SACRÉ-CŒUR. 


Notre Séraphique Père, embrasé d'amour pour 
4. Notre-Seigneur, a été un amant passionné, et 
| de sa Croix, et de son Cœur sacré. Aussi, le 
E divin Maître le donna-t-il comme guide et con- 
ducteur à la bienheureuse Marguerite-Marie, 
apôtre de la dévotion au Sacré-Cœur. Les Ter- 
tiaires puiseront dans cette dévotion ardeur et 
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générosité. Tous les premiers vendredis du 
mois, ils feront bien de réciter une des formu- 
les de consécration que nous donnons ci-des- 
sous. 


PRIÈRE AU SACRÉ-CŒUR 


O aimable Sauveur, désirant vous témoigner 
les sentiments de notre reconnaissance et répa- 
rer nos infidélités, nous nous consacrons en- 
tièrement à votre divin Cœur, et nous nous 
proposons de ne plus tomber dans le péché. O 
Cœur sacré de Jésus, répandez la plénitude de 
vos bénédictions sur votre sainte Eglise, sur ses 
ministres, sur tous ses enfants, et en particu- 
lier sur notre Ordre et sur tous ses membres: 
confirmez les justes, convertissez les pécheurs, se- 
courez les moribonds, délivrez les âmes du pur- 
gatoire et étendez sur tous les cœurs le doux 
empire de votre amour. Ainsi soit-il. 

Cœur de Jésus brûlant d'amour pour nous, 
enflammez notre cœur d'amour pour vous. (Ind. 
100 jours. Léon XIII.) 


CONSÉCRATION AU SACRÉ-CŒUR DE JÉSUS. 


(S. S. Léon XIII, 25 mai 1899). 


Très doux Jésus, Rédempteur du genre hu- 
main, abaissez vos regards sur nous, très hum- 
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blement prosternés aux pieds de votre autel. A 
vous nous sommes, à vous nous voulons être; 
mais pour que nous puissions vous être unis 
par des liens plus solides, voici qu’en ce jour, 
chacun de nous se consacre spontanément à vo- 
tre Sacré-Cœur. 

Nombreux sont ceux qui ne vous ont jamais 
connu, nombreux ceux qui vous ont méprisé 
en transgressant vos commandements : ayez pi- 
tié des uns et des autres, Ô très bon Jésus, 
et entrainez-les tous vers votre Sacré-Cœur. 
Soyez, Ô Seigneur, le roi non seulement des 
fidèles qui ne se sont jamais éloignés de vous, 
mais aussi des enfants prodigues qui vous ont 
abandonné. Faites que ceux-ci regagnent vite 
la maison paternelle afin de ne pas périr de 
misère et de faim. 

Soyez le roi de ceux que l'erreur tient sous 
son joug ou que le schisme a séparés de l'E- 
glise : ramenez-les au port de la vérité et à 
l'unité de la foi, afin qu'il n’y ait bientôt qu'un 
troupeau et qu’un pasteur. 

Soyez enfin le roi de tous ceux qui sont plon- 
gés dans les vieilles superstitions des gentils, 
et ne refusez pas de les arracher aux ténèbres 
pour les amener à la lumière et au règne de 
Dieu. Donnez, Seigneur, à votre Eglise, la 
tranquillité, la liberté et le salut. Accordez à tou- 
tes les nations l'ordre et la paix, et faites que, 
d'une extrémité à l’autre de la terre, retentisse 
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cette seule pa «le: Lovarve au divin Cœur par 
qui nous est venu le sa'ut: à Lui soient hon- 
neur et gloire ‘iars tous les siècles. Ainsi soit:il 


ACTE DE CONSÉCRATION DES TERTIAIRES 
AU SACRÉ CŒUR DE JÉSUS. 


O doux Jésus! Fils éternel du Père, Sau- 
veur du genre humain, Fondateur de la 
sainte Eglise catholique, apostolique et ro- 
maine, nous, membres du Tiers-Ordre de 
Saint-François, nous vous adorons en union 
avec toute votre Eglise, en union avec les 
Anges et les Esprits bienheureux. en union 
avec l'auguste Vierge Marie, et nous disons 
de toute la plénitude de nos âmes: honneur. 
gloire, amour, réparation, fidélité constante 
à vous, notre Seigneur et notre Maître. 
notre Père et notre Bienfaiteur, notre Dieu 
et notre Tout. 

Nous avons entendu votre voix, Ô Jésus, 
la voix de votre amour, de votre Cœur pa- 
ternel: Venez à moi, vous tous qui souffrez 
et qui portez le fardeau de la vie, et je referai 
votre courage. — Voici le Cœur qui a tant 
aimé les hommes qu'il n'a rien épargné et qui 
s'est donné tout entier pour leur montrer son 
amour, et qui, pour tant de bienfaits, ne re- 
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çoit qu'ingratitude. Cette voix et ces plaintes 
ont retenti profondément dans nos âmes, 
Ô bon Jésus, et y ont éveillé les plus vives, 
les plus légitimes ardeurs... Pardon, 6 Jé- 
sus, pardon pour nos fautes et celles du 
genre humain, nous vous le demandons, 
les larmes aux yeux et la contrition au 
cœur. Non, plus de péchés! Réparation pour 
l'outrage et l'ingratitude. 

Prosternés devant vous, nous prenons la 
ferme résolution de vous rester toujours 
fidèles, d'observer vos commandements et 
ceux de l'Eglise, d’honorer vos ministres 
sur la terre, de vivre fidèlement d'après la 
Règle du Tiers-Ordre et de nous pénétrer de 
plus en plus de l'esprit de saint François. 

Nous vous donnons nos âmes, nos corps, 
nos esprits, nos cœurs, nos fraternités, nos 
familles, tout ce que nous avons, tout ce 
que nous sommes. À vous, Ô Sacré-Cœur 
de Jésus, tous nos désirs, toutes nos peines, 
toutes nos inquiétudes, toutes nos espéran- 
ces, le présent et l'avenir. 


Afin que cette offrande et ces engage- 
ments solennels soient plus dignes d'être 
agréés par vous, nous vous les présentons 
par les mains de l’'Immaculée Vierge, vo- 
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tre Mère, et par celles de saint Joseph et 
de notre Père saint François. 

Daignez, Ô bon Jésus, accepter et ratifier 
cette donation et nous donner votre grâce 
pour rester fidèles à nos bonnes résolutions. 
O Sacré-Cœur de Jésus. qui avez tant fait 
Pour nous, accomplissez en nous l'œuvre de 
votre amour et de votre miséricorde. Ne 
permettez pas qu'un de nous se perde, ait 
le malheur d'attrister votre Cœur adorable 
par le péché mortel. 

Bon Jésus, c'est dans ces sentiments et 
avec ces espérances que nous disons tous 
ensemble de cœur et de bouche: AG 
loué, béni, aimé soit maintenant M 
mais le Sacré Cœur de Jésus! Ainsi soit:l. 


LITANIES DU SACRÉ CŒUR DE JÉSUS. 
(Approuvées par S. S. Léon ZXI11.) 


Seigneur, ayez pitié de nous. 

Jésus-Christ, ayez pitié de nous. 

Seigneur, ayez pitié de nous. 

Jésus-Christ, écoutez-nous. 

Jésus-Christ, exaucez-nous. 

Père céleste, qui êtes Dieu, ayez pitié de 
nous. 
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Fils, Rédempteur du monde, qui êtes Dieu, 
Sainte Trinité, un seul Dieu, 

Esprit Saint, qui êtes Dieu, 

Cœur de Jésus, Fils du Père éternel, 

Cœur de Jésus, formé par le Saint-Esprit 
dans le sein de la vierge Marie, 

Cœur de Jésus, uni substanticilement au 
Verbe de Dieu, 

Cœur de Jésus, d'une souveraine majesté, 

Cœur de Jésus, temple de Dieu, 

Cœur de Jésus, tabernacle du Très- Haut, 


Cœur de Jésus, maison de Dieu et porte du 
ciel, 

Cœur de Jésus, fournaise ardente de charité, 

Cœur de -Jésus, sanctuaire de justice et d'’a- 
mour, 

Cœur de Jésus, plein de bonté et d'amour, 

Cœur de Jésus, abime de toutes les vertus, 

Cœur Fe en très digne de toutes louanges, : 

Cœur de Jésus, Roi et centre de tous les 


cœurs, 

Cœur de Jésus, dans lequel sont tous les 
trésors de la sagesse et de la science, 

Cœur de Jésus, dans lequel réside toute Ja 
plénitude de Ja Divinité, 

Cœur de Jésus, en qui le Père trouve sa 
complaisance, 


Cœur de Jésus, dont la plénitude se répand 
sur nous tous, 
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Cœur de Jésus, désiré des collines éter- 
nelles, 

Cœur de Jésus, patient et très miséricordieux, 

Cœur de Jésus, libéral pour tous ceux qui 
vous invoquent, 

Cœur de Jésus, source de vie et de sainteté, 

Cœur de Jésus, propitiation pour nos péchés, 

Cœur de Jesus, rassassié d'opprobres, 

Cœur de Jésus, broyé À cause de nos ini- 
quités, 

Cœur de Jésus, obéissant jusqu'à la mort, 

Cœur de Jésus, percé par la lance, 

Cœur de Jésus, source de toute consola- 
tion, 

Cœur de Jésus, notre vie et notre résurrec- 
tion, 

Cœur de Jésus, notre paix et notre récon- 
cilation, 

Cœur de Jésus, victime des pécheurs, 

Cœur de Jésus, salut de ceux qui espèrent 
en vous, 
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Cœur de Jésus, espérance de ceux qui meu- 
rent en vous, 


Cœur de Jésus, délices de tous les Saints, 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 
monde, pardonnez-nous, Seigneur. 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 
monde, exaucez-nous, Seigneur. 
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Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 
monde, ayez pitié de nous, Seigneur. 
W. Jésus, doux et humble de Cœur. — 
R. Rendez notre cœur semblable au vôtre. 


PRIONS. | 


Dieu tout-puissant et éternel, regardez le Cœur 
de votre Fils bien-aimé; soyez attentif aux 
louanges et aux satisfactions qu'il vous rend 
au nom des pécheurs. Apaisé par ces divins 
hommages, accordez à ceux qui implorent vo- 
tre miséricorde le pardon, au nom de ce même 
Jésus-Christ, votre Fils qui vit et règne avec 
Vous en l'unité du Saint-Esprit dans les siècles 
des siècles. Ainsi soit-il. 


300 j. d'ind. une fois le jour (28 mars 1899). 


VI. DÉVOTION A LA T. S. V. MARIE. 


PRIÈRES 


. en l'honneur de la Très Sainte Vierge. 


PRIÈRE DE SAINT FRANÇOIS A MARIE. 


Salut, Ô sainte Souveraine, très sainte Reine. 
Marie, Mère de Dieu. Vous êtes la Vierge tou- 
jours pure choisie du haut du ciel par le 
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l'ère très saint, consacrée par sen Fils très 
saint et bien-aimé, et par le Saint-Esprit con- 
solateur. E vous est et a été la plénitude 
de toute grâce et d' tout bien. Salut, Ô palais 
de Dieu! Salut, Ô | bernacle de Dieu! Mère 
de Dieu, salut! Et vous aussi, saintes Vertus, 
qu, par la grâce de l'illumination du Saint- 
Esprit, vous répandez en nos cœurs infidèles 
pour les rendre fidèles, salut! 

Mère très sainte de Jésus-Christ Notre-Sei- 
gneur, Epouse du Saint-Esprit, priez pour nous 
avec saint Michel Archange, toutes les Vertus 
des cieux et tous les Saints, votre Fils bien- 
‘mé, notre Seigneur et notre Maitre. 

Ainsi soit-il. 


PRIÈRE A MARIE POUR LES ENFANTS DE 
SAINT FRANÇUIS. 


O très miséricordieuse Vierge Marie, je vous 
en conjure, ne cessez de protéger les trois 
Ordres Séraphiques de votre fidèle serviteur 
François d'Assise; éloignez-en, je vous en sup- 
plie, tout ce qui pourrait les souiller ou ternir 
leur éclat, et faites qu'ils brillent dans l'Eglise 
de Dieu comme des étoiles au firmament. Ob- 
tenez à chacun des enfants de saint François 
cet esprit d’humilité et de charité qui ani- 
ma leur Séraphique Père, afin qu'ils travaillent 
tous efficacement, non seulement à leur propre 
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sanctification, mais aussi à accroître la gloire 
de votre divin Fils par le salut des âmes. 
Ainsi soit-il. 


LE STABAT MATER. 
PRIÈRE A N.-D. DES SEPT DOULEURS. 


Séquence. Debout au! Stabat Mater dolo- 
pied de la croix, où son rôsa, 
Fils était suspendu, la! Juxtacrucem lacrymésa, 
Mère des douleurs fondait | Dum pendébat Filius. 
en larmes. 
Son âme, en proie aux| Cujus4nimam gemén- 
gémissements, à la déso- tem, 
lation et à la souffrance, | Contristétam et dolén- 
fut alors transpercée d’un tem, 
glaive. Pertransivit glédius. 
Oh ! qu’elle fut triste et|  O quam tristis et af- 
affligée, cette Mère bénie flicta 
du Fils unique de Dieu! | Fuit ill benedicta 
Mater Unigéniti! 
Elle était plongée dans! Quæ mœærébat et do- 
amertume et la douleur, lébat, 
cette tendre Mère, à la | Pia Mater dum vidébat 
vue des angoisses de son | Nati pœnas inclyti. 
auguste Fils. 
Qui pourrait retenir ses| Quis est homo, qui 
larmes, en voyant la Mère non fleret, 
du Christ dans un tel sup- | Matrem Christi si vidé- 
plice ? ret 
In tanto supplicio ? 
Quis non posset con- 
tristéri, 


Qui pourrait, sans une 
tristesse profonde, con- 
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Christi Matrem contem- 
pläri 
Doléntem cum Filio ? 
Pro peccâtis suæ gen- 
tis 
Vidit Jesum in tormén- 
tis, 
Et flagéllis sûübditum. 
Vidit suum dulcem 
natum 
Moriéndo desolätum, 
Dum emisit spiritum. 
Eia Mater, fons am6- 
ris, 
Me sentifre vim dolé- 
ris 
Fac, ut tecum lugeam. 


Fac ut ârdeat 
meum 
In amändo 
Deum, 
Ut sibi complâceam. 
Sancta Mater, istud 
agas, 
Crucifixi fige plagas 
Cordi meo välide. 
Tui nati vulnerâti, 
Tam dignâti pro me 
pati, 
Pœnas mecum divide. 
Fac me tecum pie 
flere, 
Crucifixo condolére, 


cor 


Christum 


Manuel du Tiers-Ordre. 
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templer la Mère du Sau- 
veur souffrant avec son 
Fils ? 

Elle vit Jésus dans les 
tourments pour les péchés 
de son peuple ; elle le vit 
le corps déchiré par les 
fouets. 

Elle vit son tendre Fils 
sans consolation dans sa 
mort, et jusqu’à son der- 
nier soupir. 

O Mère, source d’a- 
mour, faites-moi ressentir 
la force de votre douleur, 
afin que je partage votre 
affiiction. 


Faites que mon cœur 
soit embrasé d'amour pour 
le Christ mon Dieu, afin 
que je ne songe qu'à lui 
plaire. 

O sainte Mère, impri- 
mez bien avant dans mon 
cœur les plaies de mon 
Dieu Crucifié. 

Donnez-moi part avec 
vous aux souffrances que 
votre Fils daigne ainsi 
endurer pour moi. 

Faites que, mû par ma 
piété filiale, je pleure avec 
vous, que, pendant tout le 
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cours de ma vie, je com- Donec ego vixero. 
patisse à votre Fils cru- 


cifié. | 
Me tenir avec vous près Juxta crucem tecum 
de la croix, et m’'associer. stare, 


à votre deuil, c’est là tout Et me tibi sociär:, 
mon désir. | In planctu desidero. 
| 
Vierge, la plus noble! Virgo virginum præ- 
des vierges, ne rebutez cléra, 
point ma prière; laissez- ! Mihi jam non sis amära: 
mot pleurer avec vous. | Fac me tecum plängere. 
Que je porte en moila, Fac ut portem Christi 
mort dut ist, que je sois mortem, 
associé à sa Passion, et Passiônis fac consértem, 
que je garde le souvenir Et plagas recélere. 
de ses plaies. 
Faites que je sois atteint} Fac me plagis vulne- 
des blessures de votre Fils, râri, 
que je sois enivré de sa | Fac me cruce inebriäri, 
croix et de son sang. Et cruôre Filii. 
Pour que je ne sois] Flammis ne urar suc- 
point la proie des flammes cénsus, 
éternelles, Ô Vierge puis-| Per te, Virgo, sim de- 
sante, défendez-moi vous- fénsus, 
même au jour du Juge-|In die judicii. 


ment. 
O Christ! quand ilme| Christe, cum sit hinc 
faudra sortir de cette vie, exire, 


accordez-moi, par votre| Da per Matrem me ve- 
Mère, d'arriver à la paime|  nire 
de la victoire. Ad palmam victériæ. 


Et lorsque mon ns] Quando corpus morié- 
tur 


devra subir la mort, 
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Fac ut 4nimæ donétur |daignez accorder À mon 
Paradisi glôria. Amen. |âme la gloire du paradis. 
| Ainsi soit-il. 
Celle hymne à élé composée par le franciscain JACQUES 
DE BENEDICTIS, appelé JACOPONE DE Topt. Pie ZX à accordé 
‘00 ours d'in dulgences chaque fois qu'on récite Le Stabat. 


LITANIES DE LA SAINTE VIERGE (1). 


Seigneur, ayez pitié de nous. 

Tésus-Christ, ayez pitié de nous. 

Seigneur, ayez pitié de nous. 

Christ, écoutez-nous. 

Christ, exaucez-nous. 

Dieu le Père, des cieux où vous régnez ayez 


pitié de nous. 

Dieu le Fils, Rédempteur du monde, avez pitié 
de nous. 

Dieu le Saint-Esprit, ayez pitié de nous. 

Trinité sainte, qui êtes un seul Dieu, ayez pitié 
de nous. 

Sainte Marie, priez pour nous. 

Sainte Mère de Dieu, priez. 

Sainte Vierge des vierges, 

Mère du Christ, 

Mère de la divine grâce, 


r. Tous les fidèles peuvent gagner 305 jours d'indulgences chaque 
fois qu'ils récitent ces litanies ; de plus, si on les récite chaque jour, 
on peut gagner. aux conditions ordinaires, une irdulgence plénière 
applicable aux défunts aux cinq principales fêtes de la Sainte Vierge: 
l'Immaculée Conception, la Nativité, l'Annonciation, la Purification 
et l'Assomption. {S. C. des Indulg., 30 sept. 18r7). 
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Mère très pure, 
Mère très chaste, 
Mère sans tache, 
Mère sans corruption, 

Mère aimable, 

Mère admirable, 

Mère du bon conseil, 

Mère du Créateur, 

Mère du Sauveur, 

Vierge très prudente, 

Vierge vénérable, 

Vierge célèbre, 

Vierge puissante, 

Vierge clémente, 

Vierge fidèle, 

Miroir de justice, 

Trône de la sagesse, 

Cause de notre joie, 

Vaisseau spirituel, 

Vaisseau honorable, 

Vaisseau insigne de la dévotion, 
Rose mystique, 

Tour de David, 

Tour d'ivoire, 
Maison dorée, 

Arche d’'-‘liance, 
Porte du ciel, 

Etoile du matin, 
Santé des infirmes, 
Refuge des pécheurs, 
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Consolatrice des affligés, 

Secours des chrétiens, 

Keine des Anges, 

Reine des Patriarches, 

Reine des Prophètes, 

Reine des Abpôtres, 

Reine des Martyrs, 

Reine des Confesseurs, 

Reine des Vierges, 

Reine de tous les Saints, 

Reine conçue sans le péché c:1:; el, 

Reine du très saint Rosaire, 

Reine de l'Ordre franciscain. 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés 
monde, pardonnez-nous, Seigneur. 

\gneau de Dieu, qui effacez les péchés du 
monde, exaucez-nous, Seigneur. 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 
monde, ayez pitié de nous, Seigneur. 
Priez pour nous, sainte Mère de Dieu. 

F. Afin que nous devenions dignes des pro- 
uesses de Jésus-Christ. 
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ORAISON. Nous vous supplions, Seigneur, de ré- 
pandre votre grâce dans nos âmes, afin qu'ayant 
connu, par la voix de l’Ange, l'Incarnation 
de Jésus votre Fils, nous arrivions, par les 
mérites de sa Passi et de sa Croix, à la 
gloire de la Résurrection. Par le même Jésus- 
Christ Notre-Seigneur. 

R. Ainsi soit-il. 


614 DÉVOTIONS FRANCISCAINES 


L'IMMACULÉE CONCEPTION. 


Le privilège de l'Immaculée Conception 
a été admis dès le commencement de J'E. 
glise par des Pères, des Docteurs et des 
Saints. On peut suivre cette tradition jus- 
qu'au moment où saint Bernard et les cha- 
noines de Lyon soulevèrent définitivement 
la question. A partir de cette époque, les 
discussions ne cessèrent que vers la fin 
du dix-huitième siècle, et se terminèrent. 
le 8 décembre 1854, par le triomphe de la 
doctrine franciscaine, car cest ainsi qu'é- 
tait appelée l'opinion favorable au privilège 
de Marie. En voici la raison. 

Dès les premiers jours de l'Ordre, son 
Séraphique Fondateur ordonna à chacun 
de ses Religieux de célébrer chaque samedi 
la sainte messe en l'honneur de Marie Im- 
maculée, et saint Bonaventure, qui avait 
d'abord combattu le privilège, renouvela 
cependant la prescription de saint François 
dans un Chapitre qu'il présida. 

L'Université de Paris — la plus renom- 
mée de toutes au douzième siècle — ayant 
été amenée à s'occuper officiellement de 
l’'Immaculée Conception, vit le plus beau 
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tournoi théologique qui se soit jamais don- 
né. Deux cents docteurs attaquaient le pri- 
vilèse et quelques-uns seulement lui étaient 
favorables. Mais, parmi ceux-ci, se trou- 
vait le Franciscain Duns Scot (1, qui seul 
soutint le poids de la discussion et changea 
tellement les idées que l’Université adopta 
sa conclusion: Marie est Immaculée! D'au- 
tres discussions eurent lieu encore, soit à 
Paris, soit dans les autres Universités; mais 
partout la Doctrine Franciscaine sortit victo- 
rieuse des attaques. Les luttes qui durèrent 
pendant cinq siècles furent autant d’écla- 
tants triomphes. Elles donnèrent à l'Ordre 
6000 écrivains, qui chantèrent l Immaculée 
dans des ouvrages dont un bon nombre 
a traversé les Âges sans perdre de leur va- 
leur première. Enfin Pie IX monta sur le 
trône de saint Pierre et, le 8 décembre 1854, 
proclama Marie Immaculée dans sa Con- 
ception..… Il était juste que les enfants de 
saint François fussent représentés à ce 
triomphe, qui étaït bien leur œuvre. 


1. La Sacrée Cong. a reconnu la régularité des procès faits en 
eur de la cause de Béatification de Duns Scot, et l’on espère voii 
ntôt reconnu et autorisé par l'Église le culte qui lui est rendu de 
temps immémorial. 
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« La main du Pontife, dit Dom Guéran- 
ger (!}, avait orné d’un splendide diadème 
l'image de la Reine Immaculée: porté sur 
son trône aérien, le front ceint de la triple 
couronne, il était arrivé près du portique 
de la basilique de Saint-Pierre. Là, pros- 
ternés à ses pieds, les deux représentants 
du Patriarche Séraphique arrêtèrent la mar- 
che triomphale. L'un présentait une bran- 
che de lis en argent: c'était le Général des 
Frères-Mineurs de l'Observance; une tige 
de rosier chargée de ses fleurs en or bril- 
lait aux mains du second: c'était le Gé- 
néral des Frères-Mineurs Conventuels. Le 
Pontife, ému, daigna accepter le don de 
la famille franciscaine, de qui l'on pouvait 
dire ea ce jour, comme de l'étendard de 
notre héroïne française: « Qu'ayant été à 
la lutte, » il était juste «qu'elle fût aussi 
au triomphe. » 

Les Frères-Mineurs continuent toujours à 
dire, chaque samedi, la messe de 1 Imma- 
culée Conception. Jadis, ils invoquaient et 
combattaient, maintenant ils invoquent et 
remercient. La dévotion à Marie Imma- 
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culée est celle qui doit aller le plus di- 
rectement au cœur de tous les Tertiaires. 
C'est le triomphe de leur Mère par leurs 
frères aînés. Marie ne peut rien leur refuser. 


PRIÈRE A MARIE. 


Sainte Marie, Reine du Ciel, Mère de 
Notre-Seigneur Jésus-Christ et Maîtresse de 
l'univers, qui n’abandonnez et ne méprisez 
personne, daignez jeter sur moi un regard 
de miséricorde et de tendresse, et obtenez- 
moi de votre cher Fils le pardon de tous 
mes péchés, afin qu'ayant honoré, comme je 
le fais de tout mon cœur, votre sainte 
et Immaculée Conception, je puisse jouir 
du bonheur éternel par la miséricorde de 
votre Fils, Notre-Seigneur Jésus-Christ, qui 
vit et règne avec le Père et le Saint-Esprit, 
Trinité parfaite, dans tous les siècles des 
siècles. Ainsi soit-il. 
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NEUVAINE PRÉPARATOIRE 


à la fête de l'Immaculée Conception de Marie 
patronne de tout l'Ordre séraphique. 


A L'USAGE DES FRÈRES ET SŒURS DU TIERS-ORDRE ('). 


Bénie soit la sainte et Immaculée Con- 


ception de la Bienheureuse Vierge Marie. 
Mère de Dieu. 


Indulg. de 300 jours, chaque fois. (Léon X7171,10 sept. 
187$). La dire chaque jour de la neuvaine. 


PREMIER JOUR. 


Prédestination de Marie. 


Dieu de toute éternité ayant destiné Ma- 
rie à devenir la Mère de son Fils, a fait 
exception en sa faveur de cette loi de mort 
qui pèse sur tous les enfants des hommes, 
et l’a préservée de la contagion du péché 


r. Une indulgence de 300 jours, chaque jour de la neuvaine. 


{ndulgence Plénière, un jour de la neuvane ou les huit jours qui 
Suivent Immédiatement, — Conditions : confession, communion et 
Priéres aux Intentions du Souverain Pontife. — Les mêmes indul- 
gences Sont accordées pour les neuvaines faites, à n'importe quelle 
époque de l'année, en public ou en particulier, en récitant n'importe 
quelle prière approuvée par l'autorité ecclésiastique, en l'honneur 
des fêtes suivantes de la T, S. Vierge : Nativité, Présentation. 
Annonciation, Visitation, Maternité, Purification, Sept Douleurs, 
atronage, Saint Rosaire. 
6). Cette neuvaine peut servir pour 


Assomption, Cœur de Marie et son P 
(Pie IX et S, C,, 26 nov. 187 


toutes ces fêtes. 
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originel. Fille de prédilection da Père cé- 
leste, son amour pour elle devait être pro- 
portionné à l'amour qu'il avait pour son 
Fils bien-aimé, son Verbe, sa substance: 
et c'est pour cela qu'il l’a créée telle qu'il 
convient que soit la mère d'un fils sem- 
blable à Lui en toutes choses, c'est-à-dire 
Immaculée. Esprits bienheureux! réjouis. 
sez-vous! vous n'aurez pas la douleur de 
voir la fille de prédilection de votre Créa- 
teur coupabie un instant aux yeux de son 
Dieu! Vous avez été créés sans tache, nos 
premiers parents ont été créés sans tache, 
votre Souveraine ne vous le cédera en rien: 
elle sera un soleil sans tache, elle sera 
toujours digne de Dieu. Non, puissances 
infernales, elle ne vous appartiendra point, 
même un instant; il ne sera pas dit que 
Dieu la possédera après qu'elle aurait été 
en votre pouvoir; Il l'envoie pour écraser 
la tête de son ennemi. elle doit l'écraser 
sans recevoir de blessure. 


PRIÈRE 


Me voici à vos pieds, Ô Vierge Imrma- 
culée! Je me réjouis avec vous de ce que 
vous avez été choisie de toute éternité pour 
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être la Mère du Verbe éternel, et pré- 
servée de la tache originelle. Je remercie 
et bénis la très sainte Trinité qui vous a 
accordé tous ces privilèges dans votre Con- 
Ception, et vous supplie humblement de 
m'obtenir la grâce de triompher des tristes 
effets qu'a produits en moi le péché ori- 
ginel. 


(Ici trois Ave Maria et une autre prière à la T. S. Vierge. } 


DEUXIÈME JOUR. 
Conception Immaculée de Marie. 


Le Fils de Dieu, à son tour destiné à 
descendre du ciel sur la terre pour sauver 
le monde, ayant, de toute éternité choisi 
Marie pour en faire sa Mère, dut enrichir 
son âme du privilège le plus convenable 
à une haute dignité. C'est pour cela que, 
prenant des sentiments de fils pour cette 
auguste Vierge, avant même qu'elle exis- 
tât, pour n'avoir pas à envisager un jour 
d'un œil irrité celle qui devait le conce- 
voir dans son chaste sein, Il la préserva 
dès sa Conception du souffle impoisonné 
du péché. Il ne convenait pas, en effet; 
que celle qui devait être le sanctuaire où 
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devait reposer le Dieu trois fois saint, fût 
souillée un seul instant par le péché mor- 
tel. C'est pour cela que l'ange salue Ja 
Mère de Jésus pleine de grâce! Elle devait 
enfanter le Juste qui devait détruire le pé- 
ché, elle devait. toujours être juste elle- 
même! La Mère est digne du Fils: le” Fils 
est la sainteté même, la Mère est l1 sain- 
teté privilégiée! Non, jamais l'enfer ne re- 
prochera au Fils de 1 Eternel qu'il a eu 
un seul instant sa Mère dans ses chaînes. 


PRIÈRE 


O Marie, lis immaculé de pureté! Je re- 
mercie et j'adore la très sainte Trinité qui 
vous à départi de si sublimes dons, et je 
me confonds devant vous en me voyant si 
pauvre et si dépourvu de grâces. Donnez- 
moi un peu de part à celle que vous avez 
reçue avec tant d’abondance, et faites-moi 
participer aux trésors de votre Immaculée 
Conception. 


Trois Ave Maria et une prière. 
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TROISIÈME JOUR. 


Estime de Marie pour sa Conception 
Immaculée. 


Marie était Mère de Dieu, Reine des 
hommes et des anges, Souveraine de l'uni- 
vers, mais la qualité d'Zmmaculée lui pa- 
raissait plus précieuse que toutes les au- 
tres, parce que cette qualité la rendait plus 
agréable à Dieu. Les Saints ne craignent 
pas d'assurer que si elle eût eu le choix, 
elle aurait préféré l'avantage d'être affran- 
chie du péché originel, même à la mater 
nité divine. La dignité la plus éminente 
ne lui aurait pas paru capable de la dé- 
dommager du malheur d'avoir été un seul 
instant dans l'inimitié de Dieu et dans sa 
disgrâce. Aussi que ne fit-elle pas pour 
conserver cette grâce première? Quoiqu'elle 
fût exempte de toute faiblesse et sans in- 
clination au mal, quoiqu'elle eût été con- 
çue avec tous les privilèges de l'innocence. 
et confirmée en grâce par une providence 
spéciale, elle craignit cependant le péché 
qui n'avait rien de dangereux pour elle, 
elle en a fui les occasions, elle a exercé 
une vigilance continuelle sur tous ses sens, 
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elle fit tous les jours de nouveaux efforts 
pour avancer dans la perfection. Aussi ne 
commit-elle jamais la moindre faute, dit le 
saint Concile de Trente. Jamais le pius 
petit mouvement d'impatience, de vanité, 
jamais la plus petite médisance, le plus 
faible mensonge; et c'est ainsi que cette 
grâce première de sa Conception Immaculée 
alla en elle toujours croissant, depuis le 
premier instant de son existence jusqu'à 
la fin de sa vie, Oh! quel immense trésor 
de grâces! qu'il est doux, qu'il est bon aux 
enfants de saint François de le contempler, 
de l’étudier! 
PRIÈRE 
O Marie, rose mystique de pureté! je me 
réjouis avec vous de votre glorieux triom- 
phe. Je remercie et loue de tout mon cœur 
la très sainte Trinité qui vous a accordé 
un tel privilège. Je vous supplie de m'obtenir 
la grâce de surmonter toutes les tentations 
du démon. et de préserver mon âme de 
la souillure du péché. O Marie, aidez-moi 
toujours, et faites que, par votre protec- 
tion, je triomphe toujours des ennemis de 
mon salut éternel. 
Trois Ave Maria et une prière. 


Ï 


meme cnnté dns nohpe ns te erememio sonde lle me 
Et 
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QUATRIÈME JOUR, 


Marie Trmaculée se présente à Dieu dans 
le Temple, et se sépare de tout ce qu'elle 
a de plus cher au monde. 


Confirmée en grâce dès le premier instant 
de sa Conception Immaculée. Marie pou- 
vait bien demeurer dans la maison de ses 
parents, sans craindre que les objets exté- 
rieurs vinssent occuper ou distraire son 
cœur. Mais Dieu l'appelait à se retirer de 
la maison de ses père et mère pour s’en 
aller au Temple, afin de le servir plus 
parfaitement. Marie aîme tendrement ses 
Saints parents: mais aussitôt qu'elle con- 
naît la volonté de Dieu, elle s’en sépare, elle 
Court au l'emple du Seigneur, pour se con- 
sacrer à lui. Qu'il était beau, et combien 
les anges furent ravis de voir cette angé- 
lique enfant devancer, entraîner après elle 
ses pieux parents qui la conduisaient, et 
monter avec un saint empressement les de- 
grés du Temple, pour accomplir le bon plai- 
sir du Dieu de miséricorde qui déjà avait 
parlé à son jeune cœur, et [ui avait dit de 
se séparer de toutes les choses du monde 


\ 


pour être tout entière à Lui! Enfants de 


lans 
elle 


ant 
)OU- 
ses 
xté- 
son 

de 
en 
lus 
ses 
on- 
elle 


T. S. VIERGE MARIE 625 


saint François, que ce beau dévouement de 
Marie vous serve d'exemple! 


PRIÈRE 


O Marie, Mère pleine de bonté, je vous 
supplie de m'obtenir la grâce de pratiquer 
la vertu, et de me rendre par là digne de 
recevoir les dons et la grâce ‘de l'Esprit- 
Saint. 

Trois Ave Maria et une prière. 


CINQUIÈME JOUR. 


Générosité de Marie dans son vœu de 
virginité. 


Marie au Temple ne se contenta pas de 

“acrifier à Dieu parents, plaisirs. fortune, 
ne voulut encore s'offrir ellemême, son 
âme avec toutes ses puissances, son corps 
avec tous ses sens, et se dévouer au Sei- 
gneur sans réserve et sans retour; et elle 
le fit en Le choisissant pour son on et 
en Lui consacrant sa virginité. Et c'est 
ce vœu de virginité qu'elle objecta à l'ange 
qui vint lui proposer u. devenir la Mère 
de Dieu; elle aurait renoncé pour toujours 


RE 


à ce en de Mère üe Dieu si elle avait 


Manuel du Tiers-Ordre. 40 
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dû pour cela sacrifier son titre de Vierge 
Et qui donc lui avait enseigné le prix de 
cette pureté virginale dont elle lève l'éten- 
dard, tandis que toutes les filles d'Israël 
aspiraient à l'honneur de donner le jour 
au Messie? Ah! c'est que l'Esprit-Saint. 
qui avait pris possession de son cœur dè: 
le moment de :: {'onception Immaculée. 
lui avait révélé i:: charmes divins, les am 
bilités toutes cé te de l'ngéhque vertu 
Contemplez donc, à Marie, contemplez ax 
un saint orgueil cette :rmée de vierges, 
ces milliers de ferventes religieuses, qui 
vous ont imitée, en faisant le même vœu 
que vous, qui marchent en ce monde à 
votre suite, la palme des vierges à la main. 
et qui honorent et embellissent la -atholi 
cité! O Marie, qui avez été :issez puissante 
pour faire descendre, par votre virginité, 
un Dieu sur la terre! Mettez dans le cœur 
des enfants de saint Francois l'amour de 
la pureté! 


PRIÈRE. 


O Marie, astre resplendissant de pure | 
té! Je vous supplie de m'obtenir la erâce ! 
de savoir profiter de la passion et de la |! 


Ire- 
ice 


la 


SL LE 
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mort de votre divin Fils, afin que son 
sang n'ait I été répandu mutilement pou 


1, Mais qu'au contrair: :- mène une sainte 
vie et meure dans vw saint amour. 
Trois {ve iferia e une prière. 


IE JOUR. 


e tout st ur M mr uculée, 
Marie, dans Terp' C au re- 
cards des ho:nmes, un que cu] de 
sa perfec:io u* ch : j: x des pre -rès 
dans la * in euré t prépare, sans 
le savoir. à | dignité de Mère de 
Leu. Là, lom cu nunde et dans le si- 
nce litude que de jours purs et 
neureux pe r elle Temple du Seigneur, 
1Oi! urant ! nes de ses prières, 
ses SOoupirs, -nc is quel fut le feu 

i amour, icur de son cœur! 


st °n cela sans doute surtout le 
le s âmes relgieuses qui, comme 


se éparées du mond® et, par 
ve n' tou dcdié à Dieu, leur corps, 
leu ur et ! ‘2 qu'elles possèdent re- 


10RÇant au lux: ct aux richesses par le vœu 
de pauvreté, aux plaisirs sensuels par le 
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vœu de chasteté, et à leur volonté propre 
par le vœu d'obéissance. Mais. enfants de 
saint François, elle est ici aussi votre mo- 
dèle. Hélas! sa conduite ne vous condam- 
ne-t-elle pas? Elle se plaît dans la so: 
litude, et vous vous plaisez trop encore 
dans le monde! Elle ne conversait qu'avec 
Dieu, et vous aimez trop encore à conver- 
ser avec les pécheurs et les mondains, ce 
qui apporte le trouble et l'agitation dans 
votre âme, et ce qui vous empêche de 
faire, dans la vie intérieure, les progrès 
que votre séraphique Père a droit d'atten- 
dre de vous. O Marie, aidez-moi à con- 
naître le monde et ses dangers, et à m'at- 
tacher davantage à la solitude et à la vie 
d'union avec Dieu! 


PRIÈRE. 


O Marie, étoile brillante de pureté! je 
me réjouis avec vous de ce que votre Im- 
maculée Conception a ravi de joie tous les 
anges dans le ciel. Faites qu'un Jour je 
prenne part à cette joie, et que je puisse. 
dans la compagnie des anges, vous louer 
et vous bénir pendant toute l'éternité. 


Trois Ave Maria et une prière. 
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SEPTIÈME JOUR. 


La prière ardente et continuelle de 
Marie Immaculée. 


Qui a mieux connu Cie Marie la néces- 
sité et les richesses de la prière? Qui a dû 
pratiquer aussi parfaitemer.t qu'elle ce grand 
enseignement de Jésus-Christ: à faut tou- 
jours prier, et ne jamais se lasser de prier ? 
Dans le Temple du Seigneur, où elle s'était 
retirée dès son enfance, et pendant toute sa 


vi, son recueillement fut profond et sa 
prière ardente. Eccutons saint Bonaven- 
ture nous rapportant les paroles de Marie 
cile-même, dans une révélation à une de 
ses fidèles servantés: « Je n'ai reçu de Dieu 
iucun don, aucune grâce, sans une conti- 
nuelle oraison, un désir ardent, une dé- 
votion profonde, beaucoup de larmes et 
une longue affliction, disan* et pensant tou- 
jours ce qui était agréable à Dieu, autant 
que je le savais et le pouvais. Sachez que 
nulle grâce ne descend dans l'âme, si ce 
nest par l'oraison et la mortification du 
COrps. » 

La prière, en effet, c'est la clé qui nous 
ouvre le ciel, c'est une arme puissante contre 
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les attaques de l'ennemi. Notre séraphique 
Père saint François en a fait l'expérience : 
ce qu'il a obtenu à Notre-Dame-des-Anges 
en est le fruit, et c'est pourquoi il la recom- 
mande vivement à tous ses enfants de; 
trois Ordres. Prions donc, prions volontiers 
et sans cesse en offrant notre travail à 
Dieu, en le faisant par amour pour lui 
Acquérons, par l'habitude du recueillement 
intérieur et de la présence de Dieu, la fa. 
cilité et la ferveur d'une prière continuelle, 


PRIÈRE. 


O Marie, avocat- puissante auprès de votre 
divin Fils, Vierge Immaculée! obtenez-moi 
une horreur continuelle du péché, le plus 
grand de tous les maux, et faites que j: 
meure plutôt que de le commettre jamais. 


Trois Ave Maria et une prière, 


HUITIÈME JOUR. 
L'humilité profonde de Marie Îmmaculée. 


L'humilité à été pour Marie la princi- 
pale cause de son élévation à la dignté de 
Mère de Dieu, Virginitate placuit, humili- 
late concepit. Elle sait qu'elle a le privi- 
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iige unique d'avoir été préservée de la 
tache originelle, elle ne s'en prévaut nulle- 
ment. Un ambassadeur céleste vient la sa: 
lucer de la part de Dieu, bien loin de s'en- 
orgueillir, elle se trouble. Il lui annonce 
qu'elle est pleine de grâce, et bénie entre 
toutes les femmes; elle conserve, malgré 
c:t éloge, toute son humilité. Il lui fait 
connaître qu'elle est choisie pour être la 
\ière du Messie, et elle ne se proclame que 
la servante du Seigneur. Elle ports dans 
son chaste sein le Verbe de Dieu, elle le 
tait à tout le monde, même au juste Joseph 
qu va être l’ange tutélaire du Dieu incarné; 
ile se soumet à la loi de la Purification, 
elle qui est la Mère du Saint des saints. Au 
Calvaire, elle ne craint pas le déshonneur de 
passer pour la Mère de Celui que l'on 
condamne à une mort infamante. 


O profonde humilité de Marie! Ô amour 
de Marie pour les humiliations! quelle le- 
con vous donnez à ceux qui demandent 
à être vos enfants! Hélas! on veut bien 
de la piété, mais on la veut, et on la croit 
possible sans l'humilité et sans l'amour des 
humiliations! S:ns l'humilité pratique, il 
n'y a point d: :: ‘tu possible; ne nous fai- 
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——————————— 
SOnS pas illusion, toutes nos prières sans 
elle, tous nos actes religieux ne vont pas 
jusqu'au cœur de Dieu. O méprisable or- 
gueil, que tu fais de mal. Jusque dans les 
âmes réputées les plus justes, les plus sain: 
tes! O Marie, que je comprenne À votre 
exemple que les mépris du monde et les 
humiliations valent bien plus devant Dieu 
que les éloges et les honneurs d'ici-bas! 


PRIÈRE. 


O Marie, soleil sans tache, je me réjouis 
de ce que, dans votre Conception, Dieu 
vous à accordé plus de grâces qu'il n'en a 
fait à tous les anges et à tous les saints. 
Faites que je corresponde aux grâces de 
mon Dieu, et que je n’en abuse plus; chan- 
gez Mon cœur, et faites que dès ce moment 
je commence à pratiquer l'humilité. 

Trois Ave Maria et ure prière, 


NEUVIÈME JOUR. 


Charité inépuisable de Marie Immaculée 
envers {ous et spécialement 
envers les enfants de saint François. 


La charité qui est, avant tout, l'amour 
de Dieu, a sa source en Dieu même qui 
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est la charité. Elle est aussi l'amour du 
prochain et le désir de son bonheur. Et qui 
a eu le cœur plus embrasé de l'amour des 
hommes que Marie? Par amour pour les 
hommes, elle a consenti au sacrifice dou- 
loureux de son Fils sur la croix, et pour 
ne jamais l'oublier, elle a accepté le titre 
de Mère des humains, de la bouche de son 
Fils. Et l'Eglise, pour nous faire compren- 
dre jusqu'à quel point Marie exerce ce titre, 
la salue du nom de refuge des pécheurs, 
ce qui nous dit qu'elle n’excepte personne 
dans son amour. 


Mais elle aime d'un amour de prédilec- 
tion les enfants du patriarche d'Assise; ils 
occupent une place spéciale dans son cœur. 
Saint François n'a-t-il pas été le dévot de 
Marie par excellence? Il n’entreprenait rien. 
sans se mettre par avance sous sa protec- 
tion. C'est l'humble oratoire dédié à la 
Reine des Anges qu'il choisit comme ber- 
ceau de son Ordre naissant, et c'est là aussi 
qu'il fut favorisé de cette apparition mira- 
culeuse de Jésus et de Marie, à l'occasion 
le laquelle lui fut accordée cette grande 
ndulgence, dite de la Portioncule. Mare 
fut choisie et proclamée par fui, comme la 
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première patronne des trois Ordres qu'il à 
fondés, et par conséquent du Tiers-Ordre. 
Aussi les enfants de saint François ontils 
toujours vénéré Marie comme leur permière 
patronne, et défendu avec une ardeur et 
un zèle infatigable ses privilèges, et en par- 
ticulier la prérogative de son Immaculée 
Conception, ajoutant aux trois vœux ordi- 
naires celui de confesser, au prix de leur 
vie, cette vérité qui est devenue aujourd'hui 
un dogme catholique. 

Enfants de saint F rançois, membres du 
Tiers-Ordre, réjouissez-vous donc; vous avez 
une place de choix dans le cœur de Marie 
votre première patronne et votre Mère. Seu- 
lement, honorez-la de votre mieux, honorez 
Surtout son Immaculée Conception, et faites- 
vous une gloire et un bonheur d'étudier 
de plus en plus et d'imiter autant que pos- 
sible sa foi, sa pureté, son humilité et 
toutes ses autres vertus, mais surtout, dans 
vos jugements, vos paroles et vos actions. 
sa charité inépuisable. : 


PRIÈRE. 


O Marie, Mère et Vierge Immaculée, mo- 
dèle de pureté! allumez dans mon cœur 
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lamour de Dieu, <flammez-le, afin que 

l'aime constamment, et que, jouissant de 
L'üu1 dans l'éternité, je puisse le remercier 
avec plus d’ardeur des privilèges singuiiers 
quil vous a accordés, et me réjouir de 
vous voir couronnée de tant de gloire. Ainsi 
soit-Il, 

Trois Ave Maria et une prière. 


VII. DÉVOTION A SAINT JO$SEPH. 


PRIÈRES 


en l'honneur du glorieux saint Joseph, 
époux de la Bienheureuse Vierge Marie, 
protecteur spécial de l'Ordre séraphique. 


JRIÈRE DE SAINT BERNARDIN DE SIENNE. 


Daignez vous souvenir de nous, ô bien- 
heureux Joseph, et accordez-nous le secours 
de votre protection auprès de Celui qui vous 
appela son père; rendez-nous aussi favorable 
l1 très sainte Vierge, votre épouse, Mère 
ce Celui qui vit et règne avec le Père et 
le Saint-Esprit, dans tous les siècles des 
-ecies. Âinsi soit:il. 


pm tomanes 


DÉVOTION 


aux Sept Douleurs et sept Allégresses 
de saint Joseph. 


Parmi les Pratiques de dévotion en usage 
pour honorer saint Joseph, il en est une 
particulièrement agréable à ce saint patri- 
arche et qu'il se plaît à récompenser par de 
nombreuses grâces. Elle consiste à réciter 
sept Pater et sept Ave en l'honneur de ses 
sept douleurs et de ses sept allégresses, 
pieuse pratique qui à pris naissance dans 
l'Ordre de Saint-François. Deux Francis- 
Cains naviguaient vers les côtes de Flandre. 
lorsqu'une furieuse tempête se leva et en- 
gloutit dans les abîmes le vaisseau qui les 
portait avec trois cents autres passagers. 
Les deux religieux Parvinrent à saisir un dé. 
bris de navire et luttèrent ainsi pendant 
trois jours entiers contre les vagues mena- 
Çantes. Déjà les forces commençaient à les 
abandonner, et ils n'avaient plus en perspec- 
tive que la vaste tombe où ils allaient être 
ensevelis. Cependant ils ne cessaient pas 
de se recommander à saint Joseph, pour 
lequel ils avaient une grande dévotion. Tout 
à COup apparaît à leur regard un jeune 
homme majestueux et doux qui les salue 


ès 
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par un gracieux sourire. La présence de 
l'inconnu rassure les naufragés, qu'elle rem: 
plit à la fois d’une ineffable consolation 
ct d'une vigueur nouvelle. Ce n'est pas 
tout: l'étranger se fait pilote, guide à tra- 
vers les flots le frêle débris, et dépose en- 
hin sur la plage nos deux infortunés. Inu- 
ule de dire avec quel empressemeat ils 
tombent à genoux pour remercier Dieu et 
quelle reconnaissance ils témoignent à leur 
bicnfaiteur, dont ils demandent le nom pour 
le bénir à jamais. « Je suis Joseph, ré- 
pondit leur libérateur:; si vous voulez re- 
connaître ce que je viens de faire pour vous, 
méditez chaque jour les sept douleurs et 
es sept allégresses de ma vie mortelle, en 
écitant sept fois l'Oraison dominicale et 
sept autres fois la Salutation angélique. Le 
précieuses faveurs sont réservées à ceux qui 
pratiqueront celle dévotion. » Il leur dévoile 
ensuite ces joies et ces douleurs et dispa- 
rait, laissant les deux Religieux enivrés des 
plus pures délices (1). 


Voici les sept douleurs et les sept allé- 
cresses de saint joseph: 


1. Auréole séraphique ou Vies des Saints de l'Ordre de St.-Fran- 
ois, par le T. R. P. Léon, de Clary. 
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Première douleur : cn pensant qu'il de. 
vait se séparer de son épouse sans tache : 
— Première allégresse : en apprenant d'un 
ange le mystère de l'Incarnation. 

Pater, Ave. 


rene enter sngneneripneatémet a pan 


Deuxième douleur: en voyant naître l'En. 
fant Jésus dans une si grande Pauvreté: — 
deuxième allégresse: en entendant le con- 
cert des Anges, bénissant le Sauveur du 
monde. 


Pater, Ave. 


Troisième douleur: en voyant couler le 
Sang de Jésus, au jour de la Circoncision : 
— {roisième allégresse : en imposant À l'En- 
fant-Dieu le nom de Jésus. 

Pater, Ave. 


Quatrième douleur ‘ En apprenant du vieil. 
lard Siméon ce que Jésus et Marie devaient 
souffrir: — Quatrième allégresse : en pensant 
que ses souffrances devaient racheter le 
monde. 


Pater, Ave. 


Cinquième douleur: en fuyant en Egypte 
Pour éviter la colère d'Hérode: — cinquième 


om 
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llégresse: en voyant les idoles des Egyp- 
uens tomber à l'approche de Jésus. 


later, Ave. 


Sixième douleur: en craignant, au retour 
‘Egypte, qu'Archélaüs n'en voulût à l'En- 
nt-Dieu; — sixième allégresse: en appre- 
nant d'un Ange qu'il pouvait vivre en paix 
à Nazareth. 

Pater, Ave. 


septième douleur: en perdant Jésus à Jé- 
rusalem; — septième allégresse: en le re- 


‘rouvant au Temple, au milieu des docteurs. 
Pater, Ave. 


À ce pieux exercice sont attachées les indulgences 
\ivantes : 
1° Indulgence de 100 jours, chaque fois: — 20 indul- 
nce de 300 jours quand on le fait le mercredi ; — 
 indulgence plénière le 19 mars et le troisième diman- 
he après Pâques ; — 4° indulgence plénière une fois par 
mois, AUX Conditions ordinaires, pour ceux qui auront 
fait l'exercice tous les jours du mois; — 5° indulgence 
slénière aux conditions ordinaires, en y ajoutant la visite 
l'une église pour tous ceux qui font ce- exercices pen- 
dant sept dimanches consécutifs, à chacun de ces 
‘lHimanches. 
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LITANIES DE SAINT JOSEPH A 


Seigneur, ayez Pitié de nous. 

Jésus-Christ, ayez pitié de ious. 
Seigneur, ayez pitié de nous. 

Jésus, écoutez-nous. 

Jésus, exaucez-nous. 

Père céleste, qui êtes Dieu, ayez pitié de 
nous. 

Fils de Dieu, Rédempteur du monde qui 
êtes Dieu, ayez pitié de nous. 

Esprit-Saint, qui êtes Dieu, ayez pitié de 
nous. 

Trinité sainte qui êtes un seul Dieu, avez 
nous. 

Sainte Marie. priez pour nous. 

Saint Joseph, 

Illustre Fils de David, 

Lumière des Patriarches, 

Epoux de la Mère de Dieu, 

Gardien de la Vierge très chaste, 

Père nourricier du Fils de Dieu, 

Défenseur zélé du Christ, 

Chef de la sainte Famille, 

Joseph, très juste, 

Joseph, très chaste, 


Inod z9114 


‘snou 


ms, 


1. Approuvées Par décret du 18 mars 1908. 300 jours. 
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Joseph, très prudent, 

Joseph, très fort, 

Joseph, très obéissant, 

loseph, très fidèle, 

\liroir de patience, 

\mant de la pauvreté, 

Exemple des travailleurs, 

Gloire de la vie de famille, 

Gardien des Vierges, 

Soutien des familles, 

Consolation des misérables, 

Espoir des ma!l:les, 

Patron des mourants, 

l'erreur des démons, 

l’rotecteur de la sainte Eglise, 

\gneau de Dieu, qui effacez les péchés du 
monde, pardonnez-nous, Seis:. 

igneau de Dieu, qui effacez les :”c + du 
monde, exaucez-nous, Seigneu. 

\gneau de Dieu, qi cffacez les pécués du 
monde, ayez pitié de nous, Seigneur. 

| Dieu l'a constitué Maître de 51 maison, 
. Et Prince de tout son héritage. 


‘snou 1nod zo11d 


PRIONS 


Dieu, qui par une Providence ineffab:. 


avez daigné choisir le Bienheureux Joseph 


Manuel du Tiers-Ordre. 


41 
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comme époux de Votre Sainte Mère: ac- 
cordez-nous, nous vous en supplions, que 
ce protecteur que nous vénérons sur terre, 
nous méritions de l'avoir pour intercesseur 
au Ciel. Vous qui vivez et régnez dans 
les siècles des siècles. Ainsi soit-il. 


PRIÈRE DE LÉON XIII. 


\ 


O bienheureux Joseph, nous recourons À 
vous dans notre tribulation. et après avoir 
imploré le secours de votre très sainte Epou- 
se, nous sollicitons aussi avec confiance 
votre patronage. Par l'affection qui vous 
unit à la Vierge Immaculée. Mère de Dieu, 
par l'amour paternel dont vous avez entouré 
l'Enfant Jésus, regardez avec bonté, nous 
vous en supplions, l'héritage acquis par Jé. 
sus-Christ au prix de son sang, et assistez- 
nous, dans nos besoins, de votre puissance 
et de votre secours. Protégez, Ô très sage 
gardien de la divine Famille, la race élue 
de Jésus-Christ : préservez-nous, Ô Père très 
aimant, des contagieuses atteintes de l'erreur 
et de Ja corruption: du haut du ciel, assis- 
tez-nous, Ô notre puissant protecteur, dans 
la lutte que nous soutenons contre Îa puis- 
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sance des ténèbres. Et de même que vous 
avez arraché autrefois l'Enfant Jésus au 
peril d'une mort imminente, ainsi aujour- 
d'hui défendez la sainte Eglise contre les 
cmbüûches de ses ennemis, et préservez-la 
de toute calamité. Couvrez, de plus, cha- 
cun de nous de votre constant patronage, 
ain que, à votre exemple, et avec votre 
secours, nous puissions mener une vie sainte, 
faire une fin pieuse, et parvenir à l'éternelle 
béatitude dans le ciel. Ainsi soit-il. 

500 jours d'indulgence une fois le jour (12 septembre 
IS Léon XITT); — 7 ans et 7 quarantaines quand on 


‘ecite publiquement à l'exercice du rosaire pendant 
nois d'octobre (15 août 1889, Léon XII1). 


VIII. DÉVOTION A NOTRE SÉRAPHIQUE PÈRE 
SAINT FRANÇOIS. 


Prières de Saint François. 


PRIÈRE QUE SAINT FRANÇOIS COMMANDE 
; SES ENFANTS DE RÉCITER EN ENTRANT 
DANS LES ÉGLISES. 


À 


Nous vous adorons, Ô Très Saint Sei- 
neur Jésus-Christ, ici et dans toutes les 
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nr ee. Rene 
églises qui sont dans le monde entier € 
nous vous bénissons d'avoir racheté le mor 
de par votre sainte Croix. 


PRIÈRE QUE NOTRE SÉRAPHIQUE PÈRE 
SAINT FRANÇOIS AVAIT COUTUME 
DE RÉCITER TOUS LES JOURS. 


Mon Dieu et mon Tout! Qui êtes-vous, 
Ô Seigneur Dieu? la douceur même: et 
que suis-je, moi veérmisseau? votre servi- 
teur. O Dieu très Saint, je voudrais vous 
Chérir. O mon Dieu, j: vous ai donné mon 
Cœur et mon COrps, et, si je le pouvais, 
je désirerais ardeminent faire plus pour vo. 
l'amou: de mon amour. Ainsi soit-il. 


PRIÈRE DE NOTRE SÉRAPHIQUE PÈRE 
SAINT FRANÇOIS 
POUR DEMANDER L'AMOUR DIVIN. 


Je vous en Conjure, Ô Seigneur. que la 
flamme et la douceur de votre amour ab- 
sorbent entièrement mon esprit et le ren 
dent indifférent à tout ce qui n'est pas 
vous! Que je meure pour l'amour de votre 
amou”, Ô vous qui avez daigné mourir pour 
l'amour de mon amour Ainsi soit-il, 


S-VOUS, 
ie; et 
ser vi- 
Vous 
: mon 
UvVais, 
IT VO- 
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PRIÈRE POUR LE TEMPS DE LA MALADIE. 


Je vous rends grâces, Ô Seigneur mon 
Dieu, de toutes les douleurs auxquelles je 
suIS Soumis en ce moment, et je vous prie, 
ù mon Seigneur, de les augmenter cent 
lois plus, si c'est votre bon plaisir Il me 
scra agréable par-dessus tout qu'en me fai 
int passer par les souffrances, vous ne 
‘épargniez pas; car l'accomplissement de 
votre sainte volonté est pour moi la conso- 
lation suprême. 


EXHORTATION DE SAINT FRANÇOIS 
A SES FRÈRES. 


O Frères bien-aimés et fils bénis pour 
l'éternité, écoutez-moi, écoutez la voix de 
votre Père: 

Nous avons promis de grandes choses: 
mais de plus grandes encore nous sont pro- 
ses, Observons les unes, soupirons après 
‘es autres. 

Le plaisir est court, la peine est éter- 
elle. 

La souffrance est légère, la gloire est in- 
finie. 

Il y a beaucoup d'appelés, mais peu d'é- 
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DÉVCTIONS FRANCISCAINES 


lus ; tous rece 


vront selon leurs œuvres. Ainsi 
soit-il. 


BÉNÉDICTION DE SAINT FRANÇOIS. 


Léon 
tentation : 


Le Frère 


grave 


était tourmenté par une 
saint François, ayant con. 
NU par inspiration divine qu'il désirait une 
sentence écrite de SA main pour vaincre 
l'ennemi, écrivit cette bénédiction que Jésus. 


Christ lui avait donnée sur l’Alverne comme 
Dieu l'avait 


donnée à Moïse dans le dé. 
Sert(). Le Frère Léon ne l'eut pas plus 
tôt reçue que la 


tentation disparut. 

Les Tertiaires devraient toujours porter sur 
eux cette bénédiction : elle les Protégera contre 
la foudre, la mort subite et imprévue, les dan. 
gers de toute sorte, dissipera les tentations, 
écartera les malheurs et attirera sur eux la 
Protection du Seigneur. 


QUE LE SEIGNEUR vous 
vous garde. 

Qu'il vous montre Sa face et qu'il ait 
pitié de vous. 
Qu'il tourne 
donne sa paix. 
Frère Léon 

nisse, 


bénisse et qu'il 


Son visage vers vous et vous 


T, que le Seigneur vous bé- 


K EURE. UN 2. : 


SAINT FRANÇOIS 


PRIÈRE A SAINT FRANÇOIS (!) 


tirée de la liturgie franciscaine 


: stupeur, Ô joie ! 
| :xminateur des consciences ! 
Vous, de notre milice 

“bar et le conducteur ! 


0 stupor et gaudium ! 
0 judex homo mentium ! 
Tu, nostrae militiae 
Currus et auriga ! 


| 

En présence des Frères, Ignea praesentibus 
‘’ansfiguré sous l'apparence Transfiguratum fratribus, 

un soleil In solari specie 

: char de feu vous emporte, Vexit te quadriga. 

vous, radieux de l'éclat | In te, signis radians, 
s miracles et des prédictions, In te, ventura nuntians, 

est deux fois reposé Requievit Spiritus 

- Esprit des Prophètes Duplex Prophetarum. 


\ssistez, 6 Père saint, Tuis, adsta, posteris, 

tre chétive postérité, | Pater Francisce, miseris : 

itendez-vous pas monter | Nam increscunt gemitus 

 gémissements de vos ouailles ? | Ovium tuarum. 

| 

Priez pour nous, bienheureux, V. Ora pro nobis, Beate 
Père François. | pater noster Francisce. 

Pour que nous soyons rendus! R. Ut digni efficiamur pro- 
ugnes des promesses du Christ | missionibus Christi. 


PRIONS | OREMUS 


- les mérites de | Deus qui Ecclesiam tuam 


ançois, donnez à | beati Patris nostri Francisei 


1. Cette mystique prière contient une double allusion : S. François 
Y est comparé à Elie, emporté sur un char de feu : fait rapproché de 

apparition à ses frères, alors en oraison à Rivo-Torto, à qui sa 
Présence manifest:; mutuellement leurs consciences. 
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mme 


meritis foetu novae prolis | votre Église de nouveaux rejetons, 
amplificas, tribue nobis ex | accordez-nons à son exemple de 
ejus imitatione terrena des- mépriser les choses terrestres et de 
picere et cœælestium donorum Jouir sans fin de la participation des 
semper participations gau- | choses célestes. 

pere. Per Christum D. N. 

Amen. 


TROIS PRIÈRES AUX SAINT STIGMATES 


TZirées de la liturgie franciscaine. 


I I 
Cœlorum candor splenduit | Un éclair traverse les cieux, 
Novum sidus emicuit Un ..stra nouveau jes embrase ; 
Sacer Franciscus claruit Vers François qu'éblouit l'extase, 
Cui Seraph apparuit : Vole un Séraphin radieux. 
Obsignans eum vulnere L'ange à marqué d'une blessure 
In volis, plantis, latere Aux pieds, aux mains, au côté droit, 


Dum formam erucis Berère | Celui qui déjà de la Groix 
Vult corde, ore, opere :. Signait sa vie active et pure, 


II II 
Crucis apparet hostia, Jésus apparaît sur la Croix, 
Tensis in cruce brachiis, | Les bras distendus par le bois, 
Sex alis tecta variis Voilé d'ailes : et toutefois 
Cum vultus elegantia : Resplendit son divin visage. 
Quæ Francisei cor attrahit, | François vers Jésus attiré, 
Augens ei charismata : | Sent croître en lui l'Amour sacré 
Suaque sacra Stigmata | Et des Stigmates vénérés, 
In ejus carnem protrahit. | En sa chair s'imprimer l'image. 


! Cette prière se récite dans l'Ordre, tous les jours, après Com- 


SAINT FRANÇOIS 


III III 


Martyr au moins de volonté, 0 martyr desiderio, 

O Frauçois ! quelle volupté Francisce ! quanto studio 

le poussait, gémissant, à suivre Compatiens hunc sequeris 

Celui qu'en ouvrant le Saint Livre | Quem passum Libro reperis 
Tu trouvas mort de bonté? | Quem aperuisti. 


| 
: contemplais émerveillé Tu contuens 1n aëre 
Le Séraphin crucifié : Seraph in cruce positum, 
‘a chair, de blessures rougie, Ex tunc in palmis, latere 
Da Christ présente l'effigie, Et pedibus, effigiem 
Dans un corps émacié. | Fers plagarum Christi 


Protege, Ô François ! ton troupeau | Tu gregi tuo provide, 
Jui vit, entrant dans son repos, | Qui post feiieem transitum, 
Ce corps brisé de pénitence Diræ prius et lividæ, 
Porter deux fois la ressemblance | Glorificatæ speciem 

De Jésus, Fils du Très-Haut. | Carnis prætendisti ! 


Vous avez von) Lie Seigneur, votre V. Signasti, Domine, ser- 


serviteur François | vum tuum franciscum, 
Des signes de notre rédemption. :R. Signis redemptionis 
nostræ. 


ORAISON | ORATIO 


PRIONS : Seigneur Jésus Christ, | OREMUS. Domine Jesu 
x dans la froideur de ce monde | Christe, qui frigescente mun- 
ivez voulu enflammer nos cœurs du | do, ad infammandum corda 
eu de votre amour en renouvelant | nostra tu1 amoris igne, in 
ans la chair de N. P. S. François | carne beatissimi Patris nostri 
es Stigmates sacrés de votre Pas- | Francisci passionis tuæ sacra 
;:0n, accordez-nous par ses mérites | Stigmata renovasti : concede 
et ses prières de porter toujours | propritius ut ejus meritis et 
aotre croix en faisant de dignes | precibns erucem jugiter fera- 
iruits de pénitence Vous qui vivez | mus et dignos fructus pœni- 
et régnez aux siècles des siècles. | tentiæ faciamus, qui vivis et 

Ainsi soit-il. regnat in sæcula sæculorum. 

! Amen. 
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LITANIES DE NOTRE SÉRAPHIQUE PÈRE 
SAINT FRANÇOIS 


(pour la récitation Drivée seulement.) 


Seigneur, ayez pitié de nous. 

Jésus-Christ, ayez pitié de nous. 
Selyneur, ayez pitié de nous. 

Jésus-Christ, écoutez-nous. 

Jésus-Christ, exaucez-nous. 

Père céleste, qui êtes Dieu, ayez pitié de 
nous : 

Fils Rédempteur du monde, qui êtes Dieu, 
ayez pitié de nous. 

Esprit-Saint, qui êtes Dieu, ayez pitié de 
nous. 

Trinité sainte, qui êtes un seul Dieu, ayez 
pitié de nous. 

Sainte Marie. conçue sans péché, priez pour 
nous. 

Sainte Marie, Mère de Dieu, priez.. 

Sainte Marie, Patronne de l'Ordre Séraphi- 
que, priez pour nous. 

Saint F rançois, fondateur de l'Ordre Séra- 
phique, priez pour nous. 

Saint François, père aimabie 

Saint F rançois, père admirabie 

Saint F rançois, père bienfaisax 

Saint François, père vénérable 


"u ‘d zanid 


J 
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‘nt François, porte étendard d: Jésus- 
Christ, 


sSunt François, chevalier de la croix d2 


Jésus-Christ, | 
Saint François, imitateur du Fils d: Dieu, 
sant François, séraphin plein d'ardeur, 
Saint François, fournaise du saint amour. 
Sant François, arche de sainteté, 
sunt François, vaisseau de pureté, 
Saint François, modèle de perfection, 


Saint François, règle de justice, 


‘int François, époux de la sainte pau- 
vreté, 

vant François, miroir de chasteté, 

“unt François, vrai modèle de pénitence, 

Sunt François, exemple d'humilté. 

Saint François, maître de l'obéissance, 

vaint François, ange de douceur. 

‘“unt lrançois, exemple de toutes les 
VETEUS, 

“int François, patriarche des pauvres, 

vaint François, amateur de la paix. 

>aint François, contempteur du monde. 

vunt François, extirpateur des vices. 

vaint François, lumière éclatante de votre 
patrie, 


aint François, vainqueur des démons. 


‘snou mod zo11d 
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Saint François, plein de zèle pour le salut 
des Âmes, 

Saint François, lumière des aveugles, 

Saint François, médecin des malades, 

Saint François, qui vous êtes dévoué 
au service des lépreux, 

Saint François, héraut du Roi des rois, 

Saint François, flambeau des nations, 

Saint François, martyr par le désir, 

Saint François, amateur de la croix, 

Saint François, apôtre des infidèles, 

Saint François, propagateur de la foi, 

Saint François, colonne de l'Eglise, 

Saint François, Abraham de la nouvelle 
Loi par votre nombreuse postérité, 

Saint François, qui avez porté les stigma- 
tes de Jésus-Christ. 

Saint François, secours de tous ceux qui 
vous invoquent, 

Agneau de Dieu, qui ceffacez les péchés 
du monde, pardonnez nous, Seizneur. 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés 
du monde, exaucez-nous, Seigneur. 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés 
du monde, ayez pitié de nous, Seigneur. 

Jésus-Christ, écoutez-nous. 

Jésus-Christ, Cxaucez-nous. 


j 
| 
| 


‘Snou nod za11d 
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Bienheureux Père saint François, priez 
our nous. R. Afin que nous soyons dignes 
promesses de Jésus-Christ. 


PRIONS. 


ÜU Dieu, qui donnez un nouvel éclat à 
votre Eglise en multipliant les enfants de 
nt François, faites-nous la grâce que, à 
on exemple, nous puissions mépriser les 
‘andeurs et les biens de la terre, et ob- 
cnir ceux de la bienheureuse éternité. Par 

us-Christ Notre-Seigneur, Ainsi soit-il. 


LES CINQ DIMANCHES EN L'HONNEUR DES 
lIGMATES DE NOTRE PÈRE S. FRANÇOIS. 


L'Eglise, pour engager les fidèles à ho- 
norer les stigmates de saint François, a ac- 
ordé une indulgence plénière à chacun des 
‘nq dimanches qui précèdent la fête de 
ce mystère (17 septembre) ou À toute autre 
‘poque de l'année, cinq dimanches consé- 
cutufs au choix, À la condition de faire 
‘es jours-là de pieuses méditations ou des 
prières vocales ou d’autres œuvres de piété 
en l'honneur des sacrés stigmates. La con- 
lession, la communion, la visite d'une église 
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et ane prière aux intentions du Souverain 
Pontife sont aussi requises. (Léon XIII 
S. C. des Ind., 21 novembre 1885) (‘}. 


NEUVAINE ET FÊTE DE SAINT FRANÇOIS. 


Tous les fidèles peuvent gagner une in: 
dulgence plénière le jour de la fête de saint 
François ou un jour quelconque de l'o:- 
tave, aux conditions ordinaires: confession, 
communion, visite d'une église et prières 
aux intentions du Souverain Pontife. 

Ils peuvent encore gagner une indulgence 
de 300 jours, chaque fois qu ils assistent 
» la neuvaine ou aux pieux exercices cé- 
lébrés en l'honneur de saint François pen- 
dant le mois d'octobre. Ces indulgences sont 
applicables aux âmes du purgatoire. (Léon 
XIII, 11 juin 1883). 


1. Voir: Exercice des cing Dimanches, par le T.R. PrxAngEe: 
Marie. O. F. M. Maison Ste Elisabeth, Montréal, Prix : 0.5 ct: 
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RE —"  — 


NEUVAINE 


L'HONNEUR DE NOTRE SÉRAPHIQUE 
PÈRE SAINT FRANÇOIS. 


Lrtraite de la neuvaine solennelle qui se 


‘rit dans l’église du couvent des Frères-Mi- 


: à l'Ara-Caeli). 


PREMIER JOUR. 
Humilité de saint François. 


\utant les mérites de saint François l’éle- 
dent aux yeux des hommes, autant il 
“uit petit à ses propres yeux ; il se regardait 
mme le plus grand pécheur du monde. 
[| avait une si haute idée du sacerdoce, 
qu'il s'en jugea toujours indigne et ne con- 
<entit jamais à en être revêtu. Pour dé- 
tromper ceux qui avaient bonne opinion 
de Jui, ii publiait ses défauts, ou obligeait 
crelqu'un de ses compagnons à l'accabler 
reproches et d'injures; il écoutait d'un 

ir joyeux, et remerciait l'interlocuteur de 
qu'il avait dit la vérité. IL mettait son 
onheur à obéir. Bien que fondateur et 
chef de son Ordre, il en abandonna le 
“ouvernement, et disait qu'i' obéirait aussi 
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volontiers au plus jeune Novice qu'au plus 
ancien Religieux. L'Eglise, qui est le meil- 
leur juge des vertus des Saints, lui donne 
par excellence le titre d'humble. C'est en ré: 
compense de son humilité qu'il a obtenu, 
selon une pieuse croyance, dans le Ciel 
la place la plus éminente parmi celles que 
les anges rebelles ont perdues en punition 
de leur orgueil: le trône de Lucifer. 


PRIÈRE. 


O mon Sauveur, c'est À votre école que 
saint François se forma à la plus profonde 
humilité; et moi, couvert de péchés, je ne 
sais pas dompter l'orgueil de mon cœur ; 
que votre grâce m'aide à me confondre 
comme je le dois, et que je ne me laisse 
plus tromper par l'esprit d'orgueil. O glo- 
rieux saint François, que votre humilité 
me serve de modèle! que, comme vous. 
j'aime à me voir sous les pieds de tout le 
monde, et que je n'oublie jamais que mon 
bien consiste non à être honoré du monde, 
mais à souffrir les humiliations, et à m'en 
réjouir pour l'amour de Dieu. 


Trois Pater, Ave, Gloria Patri. (On les 
récile chaque jour après la prière). 


SAINT FRANÇOIS 


DEUXIÈME JOUR. 
Pauvreté de saint François. 


On peut dire que la pauvreté évangé- 
lique fut la vertu de prédilection de saint 
françois. Son père le pressa de renoncer à 
son patrimoine; il lui abandonna tout, jus- 
qu'à son dernier vêtement, et dès ce mo- 
ment il n'eut que la pauvreté en partage. 
Il l'appelait sa sœur, sa mère, son épouse, 
sa reine; il n'en parlait qu'avec un profond 
attendrissement; il se plaignait de ce que 
les hommes l'avaient abandonnée: il fit tout 
au monde pour lui concilier l'estime et 
lui gagner les cœurs. Si quelqu'un lui pa- 
raissait plus dénué que lui, il se le re- 
prochait et donnait quelque chose de ses 
vêtements pour ne pas se laisser surpas- 
ser en amour envers sa chère pauvreté, 
En un mot, jamais personne ne désira au- 
tant les richesses qu'il désira être pauvre 
pour l'amour de Dieu. 


PRIÈRE. 


Ah! Seigneur, faites que je me dépouille 
de toute affection désordonnée pour les 
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choses de la terre, afin de pouvoir dire en 
toute vérité, comme mon Séraphique Père: 
Mon Dieu et mon Tout. 

O mon saint protecteur, obtenez-moi de 
chercher, comme vous, le bonheur et la 
joie dans la pauvreté et le détachement 
des biens de ce monde. 


TROISIÈME JOUR. 
Pénitence de saint François. 


L'un des bienheureux compagnons de saint 
François disnit que si le saint fondateur 
avait eu une complexion robuste et forte 
comme il l'aurait désirée, personne au mon:- 
de ne l'aurait égalé dans les rigueurs d’une 
vie mortifiée et pénitente. Dès le commen:- 
cement de sa conversion, il observait tant 
de carêmes dans l'année que l'un suivait 
bientôt l'autre, en sorte que son jeûne 
était presque continuel. Il surmonta la ten- 
tation en se jetant dans la neige, dans 
les épines, dans le feu; il inventait sans 
cesse de nouvelles manières de macérer 
sa chair, et il avait tellement habitué son 
corps à souffrir qu'il ie soumit entièrement 
à l'esprit, au point que, si l'esprit entre- 
prenait quelque nouvel exercice de vertu, 
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la chair, loin d'y répugner, semblait s'y 
associer d'elle-même. 


PRIÈRE. 


O mon doux Rédempteur, quelle diffé- 
rence entre la conduite de saint François 
et la mienne! Il menait une vie pure et 
il se traitait si durement: et moi, après 
tant de péchés, je ne cherche qu'à me flat- 
ter, et le seul mot de pénitence me rem- 
plit de crainte. Mon Dieu, que cet exemple 
me réveille de ce sommeil dangereux, et 
m'encourage à souffrir plutôt mille morts 
que de satisfaire ma sensualité en vous 
offensant; telle est ma résolution. 

0 illustre pénitent! à votre dernière heure 
vous demandâtes pardon * votre corps de 
l'avoir tant maltraité; ne permettez pas que, 
par un excès de délicatesse, ne m'occu- 
pant point de mortifier le mien, Je me 
repente inutilement, à la mort, d'en avoir 
eu trop de soin. 


QUATRIÈME JOUR. 


Patience de saint François. 


Les austérités l'ayant rendu pâle et défait, 
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on s’imagina qu'il avait perdu la raison et 
on ne lui épargnait ni les moqueries ni les 
injures; on alla jusqu’à lui jeter des pierres 
et de la boue; mais il avait l'air de ne pas 
s'en «percevoir; il supporta avec le mê : 
courage les mauvais traitements de son 7 :, 
des voleurs, des Sarrasins et même des dé- 
mons; il fut affligé de maladies et de dou- 
leurs aiguës et nombreuses. Dans ses der- 
nières années surtout, il eut tant à souffrir 
qu'il devint méconnaissable; on ne lui 
voyait que la peau et les os; il était presque 
aveugle. Cependant, il chérissait ses peines 
comme autant de présents du ciel. 


PRIÈRE. 


O mon Sauveur, faites que je supporte 
avec patience les peines et les épreuves 
qui m'arrivent; donnez-moi d'adorer et d'ai- 
mer en toutes choses votre sainte volonté, 
de regarder comme un bonheur de souf- 
frir avec vous et de pouvoir me glorifier 
dans votre croix. 

Que votre patience me soutienne, Ô glo- 
rieux Père saint François, et qu'elle me 
persuade bien de cette haute vérité que 
vous aimiez tant à enseigner, c'est-à-dire 
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que la joie parfaite et la véritable gloire 
de ceux qui servent Dieu consistent préci- 
sément à souffrir volontiers pour son amour. 


CINQUIÈME JOUR. 


Charité de saint François, son amour 
pour Dieu. 


S'irt François était si enflammé du di- 
vin amour qu'il semblait un séraphin; on 
lui donne, en effet, le nom de Séraphique, 
À la fleur de l'âge, il forma cette sublime 


résolution de ne jamais refuser ce qu'on 
lui demanderait peur l'amour de Dieu. Ce 
fut cet amour qui, devant l'Evêque d'As- 
sise, le dépouilla ’ +-1t ce qu'il avait, et 
qui lui fit mener .e toute céleste: ce 
fut cet amour qu = conduisit trois fois 
chez les infidèles, où il espérait verser son 
sang pour la gloire de Dieu. Au seul nom 
d'amour de Dieu, il brûlait d'un feu cé- 
leste; de là venaient souvent ses langueurs 
Et ses extases prodigieuses. Enfin, suivant 
la remarque de saint François de Sales, l'ar- 
deur de ce feu divin fut la cause glorieuse 
de la mort de ce saint Patriarche. 
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PRIÈRE. 


Seigneur, accordezmoi une étincelle de 
ce saint incendie qui consumait votre pieux 
serviteur, afin qu'à son exemple, je n'aie 
plus à cœur que de vous plaire et de me 
consacrer entièrement à la gloire de votre 
saint nom, dans l'état où vous m'avez placé. 

O séraphin d'amour, obtenez-moi de ne 
plus m'attacher qu'à Dieu, et de n’aïner 
que lui dans ses créatures. 


SIXIÈME JOUR. 


Amour de saint François pour le prochain. 


Si on avait pu pénétrer dans le cœur 
de saint François, on y aurait trouvé une 
composition merveilleuse de douceur et d'a- 
mour pour le prochain. Dans sa jeunesse, 
il se dépouilla de ses habits pour en re- 
vêtir un pauvre; en d’autres occasions, il 
les coupa pour en donner des morceaux aux 
nécessiteux. Le service des lépreux faisait 
une de ses plus chères occupations; il voyait 
dans ies misères d'autrui celles que Jésus- 
Christ souffrit pour nous; à peine aperce- 
vait-il un pauvre qu'il était ému de com- 
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passion. Mais le salut des Âmes étant l'ob- 
jet principal de sa charité, il aurait voulu 
convertir et sanctifier le monde entier: pour 
cela, il ne cessait d'agir et de pleurer: il ne 
se contentait pas d'y employer ses disciples, 
il travaillait en personne au salut des âmes. 


PRIÈRE. 


O mon Jésus, combien je suis éloigné 
le ces magnifiques exemples de charité 
chrétienne! Combien de fois l'amour de 
moi-même me fait-il oublier mes devoirs 
envers les autres! Ah! Seigneur, je me 
repens vivement de ma dureté. Désormais, 
je verrai dans chacun de mes frères un 
autre moi-même. 

Et vous, mon saint et compatissant pro- 
tecteur, obtenez-moi un cœur semblable au 
vôtre, afin que j'aime mon prochain pour 
Dieu avec un entier désintéressement. 


SEPTIÈME JOUR. 


Pévotion de S. François pourJésus et zour Marie, 


Saint François honorait les principales fé- 
tes par de longs carêmes qui ne consis- 
taient pas seulement dans le jeûne, mais 
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encore dans de ferventes méditations et au- 
tres exercices d’une solide piété. Il était 
très dévot à la naissance du Sauveur; il 
la célébra une fois d'une manière si tendre 
et si expressive que, pour récompenser son 
servitcur, le Sauveur lui apparut sous la 
forme d'un enfant dans la crèche qu'il lui 
avait préparée. Il versait des larmes amères 
sur la Passion de Jésus-Christ; c'était à 
la fois son miroir, son livre, et le sujet 
ordinaire de ses discours. On était pénétré 
de dévotion en le voyant communier, et 
les douceurs inexprimables qu'il y éprouvait 


\ 


le ravissaient peu à peu en extase. Il s'oc- 
cupait beaucoup des grandeurs et des ver- 
tus de la sainte Vierge; il avait une grande 
dévotion à l'Immaculée Conception et aimait 
à vénérer dans Marie la Reine des Anges. 


PRIÈRE. 


O mon Jésus! je crois faire beaucoup 
en vous honorant par quelques pratiques 
extérieures dont je m'acquitte avec un es- 
prit troublé et distrait. Ah! Seigneur, don:- 
nez-moi l'esprit intérieur et la vraie piété. 

Et vous, saint François, modèle accom- 
pli de dévotion, aidez-moi à louer Dieu, 
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non seulement en paroles, mais de cœur. 
mais par les œuvres et par tout moi-même. 
Apprenez-moi à aimer Jésus et Marie. 


HUITIÈME JOUR. 
Les saints stigmates de saint François. 


La vie de saint François eut slusieurs 
traits de ressemblance avec celle du Sau- 
veur; mais l'impression des plaies de Jésus 
dans son corps fut comme le complément 
et le sceau de cette divine conformité. Le 
Seigneur lui apparut sous la forme d'un 
brillant séraphin en croix; et, après avoir 
blessé son cœur d'amour par son éclatante 
beauté et des paroles d’une douceur inef- 
fable, il blessa son corps en lui imprimant 
dans les mains, les pieds et le côté, une 
vive image de ses plaies qu'il avait reçu:: 
pour le salut du monde sur la croix. Cette 
impression fut accompagnée d'une douleur 
excessive et, par la volonté du Tout-Puis- 
sant, le saint Patriarche survécut deux ans, 
portant en lui ces signes précieux de notre 
Rédemption. 

PRIÈRE. 


O mon Sauveur, par les mérites de saint 
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François, daignez seconder le désir que 
m'inspirent ses cicatrices, de mourir au 
monde et à moi-même, afin de vivre uni- 
quement pour vous. 

Et vous, mon bienheureux Père, augmen- 
tez la joie que me causent vos saintes bles- 
sures, afin qu'en les baisant avec un profond 
respect, je comprenne clairement le langage 
mystérieux par lequel, comme autant de 
bouches célestes, elles me -disent: « Aimez 
votre Dieu, qui, par un excès de bonté, a 
daigné souffrir et mourir pour vous. » 


NEUVIÈME JOUR. 
Heureuse mort de saint François. 


À sa dernière heure, il se rappela le dé- 
pouillement du Sauveur sur la croix; il s’é- 
tendit lui-même sur la terre nue pour l'imi- 
ter. Le supérieur lui présenta un habit, 
en lui disant qu'il le lui prêtait par charité 
comme à un pauvre; et François, content 
d'avoir été jusqu’au bout fidèle à sa chère 
pauvreté, en rendit grâces à Dieu. Il se 
fit lire la Passion de Jésus selon saint Jean; 
il récita ensuite le psaume 141°, et en pro- 
nonçant ces paroles du dernier verset: « Sei- 


SAINT FRANÇOIS : 667 


gneur, tirez mon âme de sa prison, afin 
que je célèbre votre nom; les justes m'at- 
tendent, afin que vous me donniez la ré- 
compense que vous m'avez préparée », il 
rendit doucement son âme à Dieu. Son 
corps resta intact, devint blanc et parut 
plus beau que lorsqu'il était en vie. La 
noirceur des cinq clous relevait les plaies 
des pieds et des mains; celle du côté, 
ronde et vermeille, semblait une rose fraî- 
che et éclatante: les assistants en furent 
touchés et attendris jusqu'aux larmes. 


PRIÈRE. 


O mon Jésus! que la mort de vos Saints 
est précieuse! Quand saint François vit 
approcher la sienne, il vous en rendit de vi- 
ves actions de grâces, et dans l'excès de 
sa joie, il voulait que ses religieux chan- 
tassent avec lui vos louanges. Je vous sup- 
plie de me faire mener une vie toute nou- 
velle, afin de mourir un jour de la mort 
des Saints. 
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Commémoraison de la mort de N.Ss. P. 
Saint François ou Transitus. 


Le quatre octobre, au soir, il est d'usage, 
dans les églises des Trois Ordres, de com- 
mémorer solennellement la mort de N.S. 
Père. Au coucher du soleil, les Religieux 
chantent le Psaume 141, que lui-même ré- 
cita au moment de son bienheureux tré- 


pas. 


ANTIENNE. 


O sanctissima ani- | 


ma, in cujus transitu 


cœli cives occürrunt, 


Angelorum chorus ex- 
sultat, et gloriosa Tri- 
nitas invitat, dicens : 
Mane nobiscum in 
ætérnum ! 


| 


O âme très sainte, au 
devant de laquelle les 
habitants du ciel accou- 
rent, le chœur des Anges 
tressaille, et que la glo- 
rieuse Trinité accueille 
en disant: Demeurez 
lavec nous pour toujours! 


PSAUME 141. 


Voce mea ad Démi- 


num clamavi: * voce| 
Dôéminum. 


mea ad 
deprecatus sum. 


Effündo in conspé-| 


ctu ejus oratiénem me- 
am, * et tribulatiénem 


| J'ai élevé ma voix 
pour crier vers le Sei- 
gneur: j'ai élevé ma voix 
| pour le prier. 

Je répands ma prière 
en sa présence, et j'ex 
|pose devant lui mon 


ET" 
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affliction. meam ante ipsum 
pronüntio. 


Lorsque je suis près 
d’exhaler mon dernier 
souffle, vous connaissez, 
Ô mon Dieu, les sentiers 
que j'ai suivis, 

Dans le chemin où je 
marchais, ils m'ont ten- 
du des pièges. 

Je regardais à ma 
droite, et je voyais qu’il 
n'y avait personne qui 
me connût. 

Tout espoir de fuite 


In deficiéndo ex me 
spiritum meum: * et 
tu cognovisti sémitas 
meas. 


In via hac qua am- 
buläbam, * abscondé- 
runt lâäqueum mihi, 

Censideräbam ad 
déxteram et vidébam : 
* et non erat qui co- 
gnosCceret me. 

Périit fuga a me, * 


m'est Ôôté, et il n'y a |et non est qui requirat 


personne qui s'intéresse 
à ma vie. 
J'ai crié vers vous, 


animam mean. 


Clamavi ad te, D6- 


Seigneur ; j'ai dit : Vous | mine, * dixi: Tu es 
êtes mon espérance,mon | spes mea, pôrtio mea 
partage dans la terre des | in terra vivéntium. 


vivants. 
Prêtez l'oreille à ma 


Inténde ad depreca- 


prière, car je suis humi-|tiônem meam : * quia 


lié à l'excès. 
Délivrez-moi de ceux 


humiliätus sum nimis. 
Libera me a perse- 


qui me persécutent, car |quéntibus me : * quia 
leur puissance a prévalu |confortäti sunt super 


contre moi. 


me. 
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Tirez mon âme de sa 


ad | prison, afin que je bé- 
nômini|nisse votre nom; les 


tuo: * me exspéctant |justes sont en attente 
justi, donec retrfbuas|du moment où vous 


mihi. 
Gloria Patri, etc. 


exaucerez 


ma prière. 
: Gloire. 


On récite ensuite à genoux cing Pater, Ave ef 
Gloria Patri ; Puis on chante : 


Salve, sancte Pater, 


pâtriæ lux, forma Mi-| Père, 


nôrum, virtétis spécu- 
lum, recti via, régula 


morum ; Carnis ab ex-| voie de doiture, 


Salut,  bienheureux 
gloire de votre 
patrie, modèle des Mi- 
neurs, mir ir de vertu, 


règle 


silio duc nos ad regna | des mœurs : de cet exil 


polorum. 


Ÿ. Franciscus, pau- 
per et hümilis, cœlum 
dives ingréditur. ER. 
Hymnis  cœléstibus 
honorätur. 


ORÉMUS. 


Deus, qui hodiérna 
die änimæ beûti Patris 
nostri Francisci ætérnæ 
beatitédinis  præmia 
contulisti: concéde| 


charnel conduisez-nous 
au royaume des cieux. 
Ÿ. Le pauvre et hum- 
ble François entre riche 
dans le ciel. R7. Il entend 
chanter à sa louange les 
célestes cantiques. 


PRIONS. 


O Dieu, qui en ce 
jour avez donné à l’âme 
de notre bienheureux 
Père François la récom- 
pense de la béatitude 


FN OV  (V 
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éternelle, accordez à|propitius, ut qui ejus 
nos prières qu’en célé- | migratiénis memôriam 
brant par nos pieux |piis afféctibus celebrà- 
sentiments la mémoire |mus, ad  ejüsdem 
de son trépas, nous mé- | beatitüdinis  præmia 
ritions d'arriver heureu- |feliciter pervenire me- 
sement aussi aux récom- |reamur. Per Christum 
penses de la même! Déminum  nosrum. 
béatitude. Par Jésus-| Amen. 
Christ Notre-Seigneur. 
Ainsi soit-il. 

L'antienne Salre, sancte Pater est sortie du cœur du 
Cardinal Thomas de Capoue, 


Ensuite le célébrant donne la bénédiction avec 12 
relique de saint François ; et en même temps on sonne 
la cloche. 


IX. DÉVOTION AUX SAINTS DE L'ORDRE. 
LITANIES DES SAINTS, 


Approuvées par Indult apustolique pour les Vrères 
Mineurs et pour tous ceux qui suicent leur Bréviaire. 


Seigneur, ayez pitié de nous. 

Jésus-Christ, ayez pitié de nous. 

Seigneur, ayez pitié de nous. 

Jésus-Christ, écoutez-nous. 

Jésus-Christ, exaucez-nous. 

Père céleste, qui êtes Dieu, ayez pitié de 
nous. 
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Fils. Rand du monde, qui êtes Dieu, 
ayez pitié de nous. 


Esprit-Saint, 


nous. 


qui êtes Dieu, ayez pitié de 


Trinité sainte, qui êtes un seul Dieu, ayez 


pitié de 


nous. 


Sainte Mère de Dieu, 
Sainte Vierge des vierges, 
Saint Michel, 

Saint Gabriel, 

Saint Raphaël, 

Saints Anges et Archanges, 


Saintes hiérarchies des Esprits bienheu- 


reux, 


Saint Jean-Baptiste, 
Saint Joseph, 


Saints Patriarches et Prophètes, 


Saint Pierre, 
Saint Paul, 
Saint André, 
Saint Jacques, 


Saint Jean, 


Sain': Thomas, 
Saint Philippe, 
Saint Barthélemy, 
Saint Matthieu, 


Saint Simon, 


‘snou inod zoï1d 
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LITANIE DES SAINTS 


Saint Thaddée, 
Saint Mathias, 
Saint Barnabé, 
Saint Luc, 
Saint Marc, 
Saints Apôtres et Evangélistes, 
Saints Disciples du Seigneur, 
Saints Innocents, 

Saint Etienne, 

Saint Laurent, 

Saint Vincent, 

Saint Fabien et saint Sébastien. 
Saint Jean et saint Paul, 

Saint Côme et saint Damien. 
Saint Gervais et saint Protais, 
Saint Bérard, 

Saint Pierre, 

Saint Accurse, 

Saint Adjut, 

Saint Othon, 

Saint Daniel, 

Saint Ange, 

Saint Samuel, 

Saint Domne, 

Saint Léon, 

Saint Hugolin, 

Saint Nicolas, 
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Saint Pierre-Baptiste et ses compagnons, 


martyrs au Japon, 


Saint Nicolas et ses compagnons, mar- 


tyrs à Gorcum, 
Saint Fidèle, 
Saints Martyrs, 
Saint Sylvestre, 
Saint Grégoire, 
Saint Ambroise, 
Saint Augustin, 
Saint jJerôme, 
Saint Bonaventure, 
Saint Martin, 
Saint Nicolas, 
Saint Louis (évêque), 
Saint Bienvenu, 
Saints Pontifes et Confesseurs. 
Saints Docteurs, 
Saint Antoine, 
Saint Benoît, 
Saint Bernard. 
Saint Dominique, 
Saint François, notre Père, 
Saint Antoine de Padoue. 
Saint Bernardin, 
Saint Jean de Capistran, 
Saint Jacques de la Marche, 
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Saint Pierre d’Alcantara, 
Saint François Solano, 
Saint Pierre Régalat, 
Saint Didace, 

Saint Pascal, 

Saint Benoît, 

Saint Pacifique. 

Saint Jean-Joseph, 

Saint Léonard, 

Saint Félix, 

Saint Joseph de Léonisse, 
Saint Séraphin, 

Saint Laurent de Brindes, 
Saint Joseph de Cupertino, 
Saint Ferdinand, 

Saint Louis, 

Saint Ives, 

Saint Elzéar, 

Saint Roch, 

Saint Conrad, 

Saints Prêtres et Lévites, 
Saints Moines et Ermites, 
Sainte Marie-Madeleine, 
Sainte Agathe, 

Sainte Lucie, 

Sainte Agnès, 

Sainte Cécile, 
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Sainte Catherine, 

Sainte Claire, 

Sainte Agnès d'Assise, 

Sainte Catherine de Bologne, 

Sainte Colette, 

Sainte Véronique, 

Sainte Rose de Viterbe, 

Sainte Hyacinthe, 

Sainte Marie-Françoise, 

Sainte Angèle, 

Sainte Anastasie, 

Sainte Elisabeth de Hongrie, 

Sainte Elisabeth de Portugal, 

Sainte Marguerite de Cortone, 

Saintes Vierges et Veuves, 

Saints et Saintes des trois Ordres de Saint: 
François, intercédez pour nous. 

Saints et Saintes de Dieu, intercédez pour 
nous. 

Soyez-nous propice, pardonnez-nous, Sei- 
gneur.: 

Soyez-tious propice, exaucez-nous, Seigneur, 

De tout mal, délivreznous, Seigneur. « 

De tout péché, 

LÉ votre colère, 

De la mort subite et imprévue, 

Des embüûches du démon, 
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De la colère, de la haine et de toute 
volonté ennemie, 

De l'esprit de fornication. 

De la foudre et de la tempête, 

Des tremblements de terre, 

De la peste, de la faim et de la guerre, 

De la mort éternelle, 

Par le mystère de votre sainte Incarna- 
tion, 

Par votre avènement, 

Par votre naissance, 

Par votre baptême et votre saint jeûne, 

Par votre Croix et votre Passion, 

Par votre mort et votre sépulture, 

Par votre Résurrection, 

Par votre admirable Ascension, 

Par l'avènement de votre Saint-Esprit 
consolateur, 

Au jour du jugement, 

Pécheurs, nous vous en supplions, écoutez- 
nous. 

Daignez nous pardonner, 

Daignez nous faire miséricorde, 

Daigner nous amener À une véritable pé- 
nitence, 

Daignez gouverner et conserver votre 
sainte Eglise, 
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Daignez conserver à votre sainte religion 
l'autorité apostolique et tous les Or- 
dres de la hiérarchie ecclésiastique, 

Daignez abaisser les ennemis de la sain- 
te Eglise, 

Daignez établir une paix et une concorde 
véritable entre les rois et les princes 
chrétiens, 

Daignez accorder à tout le peuple he. 
tien la paix et l'unité de la foi, 

Daignez nous conserver et nous fortifier 
dans votre service, 

Elevez nos Âmes vers les désirs célestes, 

Rendez à tous nos bienfaiteurs les biens 
de l'éternité, 

Délivrez nos âmes, celles de :ios frères. 
de nos proches et de nos bivifaiteurs, 
de la damnation éternelle, 

Daignez nous donner et nous conserver 
les fruits de la terre, 

Daignez accorder le repos éternel à tous 
les fidèles défunts, 

Daignez nous exaucer, 

Fils unique de Dieu, 
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du monde, pardonnez-nous, Seigneur. 
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Agneau de Dieu, qui effacez les péchés 
du monde, exaucez-nous, Seigneur. 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés 
du monde, ayez pitié de nous, Seigneur. 

Jésus-Christ, écoutez-nous. 

Jésus-Christ, exaucez-nous. 

Seigneur, ayez pitié de nous. 

Jésus, ayez pitic de nous. 

Seigneur, ayez pitié de nous. 


ORAISON. 


Répandez, Seigneur, sur notre dévotion 
toute l'abondance de votre grâce, afin que 
la commémoraison pieuse que nous faisons 
de tous les enfants de notre Séraphique 
Père saint François, placés dans le cata- 
logue des Saints, des bienheureux Martyrs, 
Docteurs, Pontifes, Missionnaires, Confes- 
seurs, Pénitents, Vierges et Veuves, ré- 
jJouisse nos Âmes et nous obtienne, par leur 
intercession, la vie éternelle. Ainsi soit-il. 


PRIÈRE A SAINTE CLAIRE 
tirée de la Liturgie Franciscaine. 
ANTIENNE: Salut, Epouse de Dieu, 
Vierge sacrée, plante des Mineurs. — OC 
vase de pureté, forme exemplaire de tes 
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Sœurs, — Claire par tes prières, conduis- 
nous au royaume des Cieux. 
Priez pour nous, Sainte Mère Claire. 
Pour que nous soyons rendus dignes des 
promesses de Jésus-Christ. 


PRIONS. 


Accordez, Seigneur, à vos serviteurs, qui 
fêtent l'éternelle naissance de votre bien- 
heureuse Vierge Claire, d’être par son inter- 
cession participants des joies célestes et co- 
héritiers de votre Fils unique, qui vit et 
règne avec vous aux siècles des siècles. 
Amen. 


DÉVOTION 
à saint Antoine de Padoue. 


PIEUSE UNION EN L'HONNEUR DE 
SAINT ANTOINE DE PADOUE. 


Canoniquement érigée dans l’église du Saint, a Îèome 
ria Merulana, près Saint-Jean de Latran. 
(Couvent des Frères- Mineurs.) 


Statuts. 
l, — BUT DE CERIE PIEUSE UNION. 


Ce but est double: 
jo Remercier Dieu des privilèges singu- 
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liers dont il a enrichi saint Antoine de 
Padoue et de la gloire qu'il lui accorde 
au ciel et même sur la terre. 

oo Demander à saint Antoine que ceux 
qui recourent à lui pour obtenir les néces- 
sités de l'âme et du corps ou qui recher- 
chent avant tout le règne de Dieu et sa 
justice, soient exaucés par son intercession, 
c'est-à-dire : 

a) Que les païens, les incrédules, les juifs, 
les hérétiques et les schismatiques trouvent 
la lumière de la foi qu'ils n'ont jamais eue 
ou qu'ils ont misérablement perdue. 

b) Que les pécheurs si chers à saint An 
toine recouvrent la divine grâce perdue par 
te péché et retournent à Dieu par la vraie 
pénitence. 

c) Que les Frères et les Sœurs des trois 
Ordres de Saint-François ne cessent de cher- 
cher avec la même ardeur que saint Antoine, 
et selon leurs Règle et Constitutions particu- 
lières, le précieux trésor de l'esprit séraphi- 
que; qu'ils aient le bonheur de le trouver ou 
que, l'avant, ils le gardent avec soin. 

d) Que les pauvres trouvent le pain de 
chaque jour nécessaire à leur subsistance. 

e) Que ceux qui ont eu le malheur de 
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perdre les biens de la fortune ou de la 
réputation puissent les recouvrer. 


II. — OBLIGATIONS. 


Pour atteindre le but indiqué, tes les 
associés doivent: 

39 Réciter, chaque jour, trois fois le Glo- 
ria Patri, pour remercier la très sainte Tri. 
nité de l'admirable pouvoir d'intercessior 
qu'elle a concédé à saint Antoine. 

4o Réciter chaque jour, en l'honneur de 
saint Antoine, le répons Si quæris mira- 
cula, ou, s'ils ne le savent pas, un Pater, 
Ave et Gloria. 

5° Faire une aumône aux pauvres cha- 
que fois qu'ils ont obtenu une grâce par 
l'intercession de saint Antoine. 

60 Envoyer au Père Directeur de la Pieuse 
Union le récit des faveurs ou des grâces 
obtenues par l'intercession du Saint; ces 
récits qui doivent être contre-signés, autant 
que possible, par leur confesseur ou quel- 
que personne digne de foi, seront conservés 
dans les archives du couvent Saint-Antoine. 

7° Se confesser et communier le 13 juin. 
jour de la fête du Saint, ou un jour pen- 
dant l'octave. 


SAINT ANTOINE DE PADOUE 


III. — CONDITIONS D'ADMISSION. 


go Tous les fidèles qui désirent faire par- 
tie de la Pieuse Union doivent envoyer 
leurs noms, prénoms, celui de leur patrie 
et le lieu de leur domicile, soit au Père 
Directeur nommé par le Ministre Général 
de l'Ordre, à Rome, collège Saint-Antoine, 
Via Merulana, 124, soit aux Supérieurs lo- 
caux des Franciscains. 

go Tous doivent observer fidèlement les 
conditions indiquées plus haut. 


IV. — AVANTAGES. 


100 Tous les associés, à partir du jour 
de leur agrégation, ont part à une messe 
qui se dit chaque mardi pour eux et pour 
les autres bienfaiteurs de l'église Saint-An- 
toine, où se célèbrent quotidiennement plus 
de cinquante messes. 

jio En vertu de la communication ac- 
cordée par le Rme Père Général de l'Ordre, 
les associés ont part aux prières et aux 
saintes œuvres qui se font tous les jours 
dans l'Ordre des Frères Mineurs placé sous 
sa juridiction. 
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Indulgences. 


Décret de la Sacrée Congrégation des Indulgences 
du 4 Mai 1894. 


I. — INDULGENCES PLÉNIÈRES. 


1o Le jour de l'inscription ou le diman- 
che qui suit immédiatement. 

2° Pour ia fête de saint Antoine de Pa- 
doue, patron de la Pieuse Union (13 juin). 

30 Pour la fête de sa Trans'ation (15 fé- 
vrier). 

4° Pour chacun des treize mardis conti- 
nus (consacrés à honorer spécialement saint 
Antoine), en quelque temps de l'année qu'on 
les choisisse, aux membres de la Pieuse 
Union qui font cet exercice de dévotion en 
l'honneur du saint Thaumaturge, pourvu qu'à 
chacun de ces mardis, après s'être confes- 
sés et avoir communié, ils visitent une église 
ou un oratoire public et y prient aux inten- 
tions du Souverain Pontife. 

50 À l’article de la mort, moyennant la 
confession, la communion, et si on ne le 
pouvait, en invoquant dévotement le saint 
Nom de Jésus, de bouche ou du moins de 
cœur. 


es 
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II. — INDULGENCES PARTIELLES. 


jo 7 ans et 7 quarantaines pour chaque 
jour de la neuvaine préparatoire à la fête 
de saint Antoine (13 juin). 

20 100 jours, une fois par jour, en réci- 
tant trois Gloria Patri en action de grâ- 
ces à la très sainte Trinité pour les dons 
merveilleux accordés au saint Thaumaturge. 

30 100 jours, une fois par jour, en réci- 
tant une prière aux intentions proposées 
dans la Pieuse Union. 

Toutes ces indulgences sont applicables 
aux âmes du purgatoire et accordées à 
perpétuité. 

De plus, une indulgence plénière a été 
accordée tous les mardis de l’année aux 
fidèles qui visitent une église franciscaine 
pendant l'exposition du Saint-Sacrement, en 
remplissant les conditions ordinaires. 


LES 13 MARDIS OÙ DIMANCHES 
EN L'HONNEUR DE SAINT ANTOINE. 


Tous les fidèles, qui 13 mardis ou di- 
manches consécutifs, à n'importe quelle épo- 
que de l’année, une fois dans l'année, com- 
munient et font une fière en l'honneur 
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de saint Antoine, gagnent une indulgence 
plénière chacun des mardis ou dimanches. 
Comme pour toutes les autres indulgences, 
la confession de la 8ne ou 15ne suffit. 
— Chaque mardi de l'année, les Tertiaires 
peuvent gagner l'indulgence plénière dans 
leur paroisse à défaut d'une église francis- 
caine. (Concessions de SS. Léon XIII.) Voir 
plus haut, p. 249. 


LES TREIZE PATER DE SAINT ANTOINE 
RÉCITÉS EN MÉDITANT 
SUR LES TREIZE DEMANDES DU SI QUÆRIS. 


En récitant treize Pater, Ave et Gloria 
en l'honneur de saint Antoine, on gagne une 
indulgence de 100 jours. — S. Cong. 9 juin 
1896. Pour les réciter avec plus de piété, on 
peut se servir des invocations suivantes ti- 
rées de Si quæris miracula. 


I. — Saint Antoine qui ressuscitez les 
morts, priez pour les chrétiens qui sont à 
l’agonie et pour nos chers défunts. — APRÈS 


CHAQUE DEMANDE, on dit: Notre Père... 
Je vous salue, Marie... Gloire au Père, au 
Fils, au Saint-Esprit, ete... ou Pater, Ave 
et Gloria. 
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II. — Saint Antoine, apôtre zélé de l'E- 
vangile, prémunissez-nous contre les erreurs 
des ennemis de Dieu et priez pour le Pape, 
pour l'Eglise et pour notre Patrie. 

III. — Saint Antoine, puissant sur le 
Cœur de Jésus, préservez-nous des calamités 
qui nous menacent à cause de nos péchés. 

IV. — Saint Antoine, qui chassez les dé: 
mons, faites-nous triompher de leurs em- 
bûches. 

V. — Saint Antoine, lis de céleste pu- 
reté, purifiez-nous des souillures de l’âme et 
préservez notre corps de tout danger. 

VI. — Saint Antoine, guérisseur des ma- 
lades, guérissez nos malades et conservez- 
nous la santé. 

VII. — Saint Antoine, guide des voya- 
ceurs, conduisez au port ceux qui sont ex- 
posés à se perdre et calmez les flots agités 
des passions qui bouleversent nos âmes. 

VIII. — Saint Antoine, libérateur des cap- 
tifs, délivrez-nous de la captivité du mal. 

IX. — Saint Antoine, qui rendez aux jeu- 
nes gens et aux vieillards l'usage de leurs 
membres, conservez-nous l'usage parfait des 
sens du corps et des facultés de l’âme. 

X. — Saint Antoine, qui faites retrou- 
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ver les choses perdues, faites nous retrou- 
ver tout ce que nous avons perdu dans 
l'ordre spirituel et dans l'ordre temporel. 

XI. — Saint Antoine, protégé par Marie, 
éloignez les périls qui menacent rotre Corps 
et notre âme. 

XII. — Saint Antoine, qui secourez tout 
indigent, secourez-nous dans nos besoins et 
donnez du pain et du travail à ceux qui en 
demandent. 

XIII. — Saint Antoine, nous proclamons 
avec reconnaissance votre puissance mira- 
culeuse, et en vous remerciant, nous vous 
supplions de nous protéger tous les jours 
de notre vie et à l'heure de notre mort. 


PETITE NEUVAINE 


DE NEUF JOURS OU DE NEUF MARDIS 
EN L'HONNEUR DES. ANTOINE DE PADOUE. 


Pour demander tous les secours spirituels 
et temporels. 


N. B. — On récite la prière et on la 
lermine en disant: « Bon saint Antoine, ob- 
tenez-moi la grâce spéciale (Ja nommer) que 
je vous demande aujourd'hui »; puis on dit 
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un Pater et un Ave ou le Si quæris, p. 695, 
ou quelques autres prières ou invocations a 
saint Antoine. 


Ir JOUR ou Ier MARDI. — Grand saint 
Antoine, vous avez été prévenu des plus 
abondantes bénédictions du ciel et vous 
avez si bien correspondu à la grâce que 
vous êtes devenu le. grand ami de Jésus 
et un puissant défenseur de la Sainte Eglise. 
Je remercie Dieu de tout ce qu'il a fait 
d'admirable et de merveilleux en vous et 
par vous. Puisque vous êtes toujours un se- 
meur de miracles, je vous supplie hum- 
blement d'écouter mes pauvres prières et 
de demander pour moi, à Marie et à Jésus, 
la force et la grâce de supporter les maux 
de cette misérable vie avec courage et pa- 
tience, et de ne pas me laisser abattre par les 
angoisses qui me pressent : je vous en supplie 
bar la miséricorde que Dieu vous a faite 
dès votre .tendre jeunesse, vous prévenant 
de la douceür de ses bénédictions, et en 
vous attirant à Lui pour l'aimer au-dessus 
de tout cé qui est créé. 

II. — Très doux et très aimable pro: 
tecteur, saint Antoine, pensez à moi, obte- 
nez-moi le vrai repos de l'âme, au milieu 
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des troubles de ce siècle, et la délivrance 
de mes peines et des ennuis qui m'acca- 
blent, afin que je jouisse de la vraie li- 
berté et que je puisse penser, parler et 
agir toujours pour la plus grande gloire 
de Dieu et le salut de mon âme. Je vous 
en supplie par ces délicieuses douceurs qui 
faisaient jouir votre Âme des délices du pa- 
radis en vous rapprochant du divin Maître. 


IIT. — O saint Antoine, très aimable 
et très aimant serviteur de Dieu, obtenez 
que mon cœur soit embrasé de l'amour. 
divin qui m'encouragera à supporter les 
afflictions qui m'oppressent, et à mourir 
au monde, à la chair et au péché, pour ne 
vivre que de Dieu seul en faisant en tout, 
partout et toujours sa sainte volonté. Je 
vous en supplie par la très ardente charité 
qui embrasa votre cœur à la vue des reli- 
ques des premiers martyrs de l'Ordre de 
Saint-François, et qui vous fit embrasser 
un état plus parfait, afin de combattre sous 
le même étendard les bons combats du 
Seigneur, et de chercher, comme eux, à 
mourir prur le nom de Jésus. 


IV. — Saint Antoine, ami de Jésus, en- 
voyé de Dieu pour détruire les vices et 
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faire fleurir les vertus, je vous recommande 
la conduite de ma vie, je vous supplie de 
ja régler selon la vôtre, et de me conduire 
par la main, pour que je ne tombe pas 
dans le péché mortel. Et si jamais j'avais 
le malheur d'y tomber, faites que j'en sorte 
tout de suite par un vrai repentir et une 
bonne confession. Faites aussi que je m'ac- 
quitte dignement de tous mes devoirs, que 
je n'’abandonne jamais les voies de Dieu, 
quelque pressante tribulation que j'éprouve, 
quelque violente tentation que je ressente. 
Préservez-moi du malheur de donner scan:- 
dale ou sujet de chagrin à personne. Ob- 
tenez qie je m'efforce de coopérer au sa- 
lut de tous par mes paroles et mes bons 
exemples. Je vous en supplie par le zèle 
ardent du salut des âmes qui vous fit en- 
treprendre de si grands travaux pour con- 
vertir les pécheurs à la pénitence et con- 
duire les hommes dans la voie du salut. 


V. — Puissant et charitable médecin, vous 
qui guérissez toutes les maladies, tant des 
âmes que des corps, prenez pitié de moi: 
car je suis malade, dépourvu de forces et 
languissant. L'orgueil, la luxure, la con- 
voitise, la colère, ‘impatience et tous les 
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vices sont mes fièvres. Votre puissance s'é- 
tend sur tout cela: intercédez pour moi, 
afin que, jouissant d'une parfaite santé de 
corps et d'âme, j'emploie l'un et l'autre à 
servir Dieu et à faire, de toutes mes for 
ces, les œuvres qui lui sont agréables: je 
vous en supplie par cette vertu qui sortait 
de vous et qui vous faisait opérer tant de 
guérisons miraculeuses. 


VI. — Protecteur de ceux qui se con- 
fient en vous, saint Antoine, je ne vous 
demande ni l'abondance ni la pauvre é: 
car je crains que l'une me porte à la vanité, 
l'autre à l'impatience, au chagrin ou au 
désespoir; mais les choses nécessaires À ma 
vie et à celle de tous les miens. Nous 
sommes composés d’un corps et d’une Âme: 
le corps a besoin de nourriture et de vête- 
ments; la grâce est nécessaire à l'âme pour 
vivre chrétiennemeï:: et pour servir Dieu. 
Le corps et l'âme sont exposés à beaucoup 
de périls et d'afflictions. Père des pau- 
vres, assistez-nous et délivrez-nous de tout 
ce qui peut nuire à l’un et à l’autre: deman- 
dez à Dieu l'accomplissement de nos dé: 
sirs et l’heureux succès de nos entreprises. 
Je vous en supplie par le soin charitable 
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que vous avez de ceux qui vous honorent 
et vous invoquent. 

VII. — Flambeau lumineux du monde 
chrétien, saint Antoine, vous avez décou- 
vert à vos religieux les siratagèmes de 
l'enfer, qui voulait les détourner du saint 
exercice de l'oraison:; éclairez-nous, afin que 
nous connaissions bien les vérités nécessai 
res à notre salut, et que tous, nous décou- 
vrions les ruses de Satan et les pièges qu'il 
nous tend. Ne permettez pas que rien nous 
séduise et nous soit une occasion de chute, 
mais obtenez que, marchant toujours dans 
la voie de la vérité, nous puissions plaire 
x Dieu et sauver notre âme. Pour cela, 
obtenez-nous de comprendre que nous de- 
vons nous détacher des créatures pour nous 
attacher à Jésus et ne rechercher iles choses 
créées qu'autant qu'elles sont utiles pour 
mieux faire notre salut. Je vous en supplie 
par le don de votre éclatante science que 
le Père des lumière: a si largement répandu 
en vous. 


VIII. — Charitable consolateur des af- 
fligés, saint Antoine, voyez les angoisses qui 
m'oppressent; tirezmoi de ma peine, ou 


* 


demandez à Dieu qu'il me donne une cons- 
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tante résignation, afin que je souffre pour 
l'amour de Celui, qui, étant innocent, a 
daigné souffrir pour des coupables. Je vous 
prie de ne jamais m'abandonner dans mes 
peines, et de m'obtenir, à moi et à tous 
ceux qui sont malheureux comme moi, les 
consolations nécessaires. Prenez pitié des 
pauvres qui souffrent de la faim; prenez 
pitié des orphelins qui gémissent, des veu- 
ves que l'on opprime cruellement, essuyez 
leurs larmes, suscitez des protecteurs qui 
défendent leurs causes, des personnes cha- 
ritables qui pourvoient à leurs besoins, des 
consolateurs qui les encouragent à Ja pa- 
tience et au pardon. Faites que nous soyons 
fidèles à Dieu dans la peine afin que nous 
méritions d'être introduits avec vous dans 
le ciel où il n'y aura plus de souffrance. 
Je vous en supplie par la grande charité 
que vous avez toujours eue pour les mal- 
heureux. 


IX. — O saint Antoine, grand et fidèle 
serviteur de la Mère de Jésus, soyez mon 
avocat auprès de Marie, notre bonne Mère, 
afin qu'Elle me soit favorable auprès de 
son divin Fils, qu'Elle m'obtienne la rémis- 
sion de mes péchés, les grâces nécessaires 
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pour plaire à Jésus, un secou : efficacr 
dans les afflictions et dans le: ‘angers, 
surtout au moment de la mort. Î« vous 
demande la même faveur pour tous ceux 
qui vous aiment, vous honorent et vous 
prient, afin que nous puissions finir heu- 
reusement nos Jours dans la grâce de Dieu 
et mourir dans l'amour de Jésus. Je vous 
en supplie par la joie inexprimable qui rem- 
plit votre âme quand l'Enfant Jésus repo- 
sait entre vos bras, quand sa douce Mère 
Marie vous visita au lit de la mort pour 
recevoir votre âme bénie et la conduire 
dans la paix du Seigneur. 


Jésus! Marie! (Zndulg. de 300 Jours chaque fois. 
Pie IX.) 


SI QUÆRIS MIRACULA. 


Si vous voulez des! Si quæris miracula, 
miracles, écoutez: la! Mors, error, calamitas, 
mort, l'erreur, les cala- Dæmon, lepra figiunt, 
mités, le démon, la lèpre, | Ægri surgunt sani. 
sont mis en fuite. Les 
malades se lèvent guéris. 

La mer Ss'apaise, les|\ Cedunt mare, vin: 
chaînes tombent des mains cula ; 
des captifs ; le jeune hom:-\ Membra resque pérdi- 
me et le vieillard déman- /as 
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Petunt et accipiunt 
Jüvenes et cant. 


Péreunt pericula, 
Cessat et necéssitas, 
Narrent hi qui sén- 

tiunt, 

Dicant Paduani. 


Cedunt mare.…., etc. 


Gloria Patri,et Filio, | 


et Spiritui Sancto. 


Cedunt mare... etc. 


Ÿ Ora pro nobis, | 


beate Antôni. R. Ut 
digni efficiamur pro- 
missiônibus Christi. 


OREMUS. 


Ecclésiam tuam 
Deus, beati Antôni 
Confessoris tui com- 
memoratio votiva læti- 
ficet, ut spiritualibus 
semper muniatur auxi- 
lis et gaudiis pérfrui 
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| dent l'usage de leurs mem- 
\bres et le recouvrement 
| des choses perdues, et l'ob- 
| ennent. 
Les dangers disparais- 
sent, la misère n'existe 
| plus: qu’ils le racontent, 
ceux qui ont éprouvé ses 
bienfaits, que les habi- 
|tants de Padoue le re- 
| disent. 
La mer s'apaise, etc. 
Gloire soit au Père, 
au Fils et au Saint-Es- 
| prit, etc. 
| Za mer s'apaïse, ele. 
Ÿ.Saint Antoine, priez 
pour nous. K. Afin que 
nous devenions dignes 
des promesses de Jésus- 
| Christ. 


ORAISON. 


O mon Dieu, que la 
| puissante  intercession 
du bienheureux Antoi- 
|ne, votre confesseur, ré- 
jouisse votre Eglise en 
lui obtenant toujours de 
nouvelles faveurs spiri- 
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tuelles et la jouissance  mereatur ætérnis. Per 


des joies éternelles. Par | Christum 


L minum 


Jésus-Christ Notre-Sei- nostrum. Amen. 


gneur. Ainsi soit-il. 


100 jours d’indulgence chaaue fois ; indulgence plé- 
nivre une fois le mois, aux conditions ordinaires. (Pie [X, 


25 janvier 1866). 


PRIÈRE POUR OBTENIR UNE BONNE MORT. 


Tirée de la liturgie franciscaine. 


Toi qui par la pénible voie 

Où je marche, passas jadis, 

Et qui maintenant dans la joie 
Te reposes au paradis, 


Saint Antoine, rends-moi propice 


Celui qui t'admit au bonheur ; 
Qu'il exauce, sous ton auspice, 
Le pieux désir de mon cœur: 


Par toi guidé dans ma carrière, 


Gaude ! quondam sæculi 
Tränsiens viâtor, 
Summi Tabernäculi 
Nunc inhabitâtor ; 


Nobis fac propitium 
A quo receristi 

Cordis desidérium : 
Vitam quam petisti. 


Due in montem Dômini, 


Je veux monter vers le Saint Lieu : | Ora nos, Antôni, 


Et soutenu par ta prière, 
M'unir au ciel à l'Homme Dieu 


Ainsi soit-il. 


Junctos Deo hômini 
Loco sancto poni. 


Amen. 


LITANIES DE SAINT ANTOINE DE PADOUË 
pour la récitation privée. 


Seigneur, ayez pitié de nous. 
jésus-Christ, ayez pitié de nous. 
Seigneur, ayez pitié de nous. 
Jésus-Christ, écoutez-nous. 
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Jésus-Christ, exaucez-nous. 
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Dieu le Père, du haut des cieux. ayez pitié 


de nous. 


Dieu le Fils, Rédem 
pitié de nous. 


Dieu le Saint-Esprit, ayez pitié de nous. 


Trinité sainte, qui êtes un 
Pitié de nous. 
Sainte Marie, con 
nelle, priez pour 
Saint Antoine de 
Saint Antoine, gloi 


que, 


Padoue, priez…. 
re de l'Ordre Séraphi- 


Saint Antoine, arche du Testament, 
Saint Antoine, Sanctuaire de la céleste 


Sagesse, 


Saint Antoine, foulant aux pieds les vani. 


tés du monde, 


Saint Antoine, vainqueur de 1 


cence, 


a Concupis- 


Saint Antoine, ami de la pénitence, 
Saint Antoine, miroir d'obéissance, 
Saint Antoine, perle de Pauvreté, 
Saint Antoine, lis de céleste pureté, 
Saint Antoine, type d'humilité, 


Saint Antoine, amat 


Croix, 


EUT passionné d2 la 


Pteur du monde. avez 


seul Dieu, ayez 


çue Sans la tache origi- 
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Saint Antoine, martyr de désir, 

Saint Antoine, fournaise de charité, 

Saint Antoine, zélateur de la justice, 

Saint Antoine, apôtre zélé de l'Evangile, 

Saint Antoine, lumière éclairant les pé- 
cheurs, 

Saint Antoine, effroi des infidèles, 

Saint Antoine, modèle des parfaits. 

Saint Antoin®, consolateur des affligés, 

Saint Antoine, vengeur du crime, 

Saint Antoine, défenseur de l'innocence. 

Saint Antoine, libérateur des captifs, 

Saint Antoine, guide du voyageur, 

Saint Antoine, guérisseur des malades, 

Saint Antoine, semeur de miracles, 

Saint Antoine, qui rendez la parole aux 
muets, 

Saint Antoine, qui donnez l'ouie aux 
sourds, 
Saint Antoine, qui rendez la vue aux 

aveugles, 
Saint Antoine, qui redressez les boiteux, 
Saint Antoine, qui chassez les démons. 
Saint Antione, qui ressuscitez les morts, 
Saint Antoine, qui faites retrouver les 
choses perdues, 
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Saint Antoine, qui domptez la fureur des ty- 
rans, priez pour nous. 

Des embüûches du démon, saint Antoine. 
délivrez-nous. 

De la foudre et de l'orage, saint Antoine, 
délivrez-nous. 

Par votre intercession, saint Antoine, pro- 

_ tégez-nous. 

Dans tout le cours de notre vie, saint An- 
toine, protégez-nous. 

Agneau de Dieu. qui effacez les péchés du 
monde, pardonnez-nous, Seigneur. 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 
monde, exaucez-nous, Seigneur. 

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 
monde, ayez pitié de nous, Seigneur. 

Jésus-Christ, écoutez-nous. 

Jésus-Christ, exaucez-nous. 


ANTIENNE. 


Seigneur, vous avez glorifié votre servi. 


teur; à cause de lui, vous faites de gran- 


des choses; que votre nom, Seigneur, en 
soit béni. 
Ÿ. Saint Antoine, priez pour nous. R. Afin 


que nous devenions dignes des promesses 
de Jésus-Christ. 


du 


du 
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ORAISON. 


Mon Dieu, que la puissante inte-cession 
du bienheureux Antoine, votre con: sseur, 
réjouisse votre Eglise en lui obtenant tou- 
jours de nouvelles faveurs spirituelles et la 
jouissance des joies éternelles. Par Jésus- 
Christ Notre-Seigneur. Ainsi soit-il. 


PRIÈRE POUR OBTENIR DE RETROUVER 
LES CHOSES PERDUES. 


Grand saint Antoine, apôtre plein de bon- 
té, qui avez reçu de Dieu le pouvoir spé- 
cial de faire retrouver les choses perdues, 
secourez-moi en ce moment, afin que, par 
votre assistance, je retrouve l'objet que je 
cherche. Obtenez-mni aussi une foi agis- 
sante, une parfaite docilité aux inspirations 
de la grâce, le dégoût des vains plaisirs” 
du monde et un désir ardent des joies 
incffables de la bienheureuse éternité. Ainsi 
soit-il. : 
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BREF OÙ LETTRE DE SAINT ANTOINE DE PADOUE. 


ECCE CRU *k CEM DOMINI; 
FUGITE, PARTES ADVERSE. 
VICIT LEO DE TRIBU JUDA, 
Rapix DAVID: 
ALLELUIA ! 


Bref en français : 


VOICI LA CROIX »k DU SEICNEUR ; 
FUYEZ, ENNEMIS DE NOTRE SALUT. 
LE LION DE LA TRIBU DE JUDA, 
LE REJETON DE DAVID, A VAINCU : 
ALLELUIA ! 


JZndulgence de 100 jours, une fois le jour, applicable 
aux âmes du purgatoire. ( Léon XIII, 21 mai 1892.) 


ANTIENNE DE SAINT BONAVENTURE 
A SAINT ANTOINE. 


O langue bienheureuse, qui n'avez cessé 
de bénir le Seigneur et de porter les autres 
à le bénir, cette merveille, (par laquelle il 
vous préserve des atteintes de la corruption) 
nous est une preuve évidente de vos grands 
mérites devant Dieu. 


SAINT ANTOINE DE PADOUE 


Saint Louis, roi de France, 
Patron des Frères du Tüiers-Ordre. 


LITANIES DE SAINr LOUIS 
pour la récitation privée. 


Seigneur, ayez pitié de nous. 

Jésus-Christ, ayez pitié de nous. 

Seigneur, ayez pitié de nous. 

Jésus-Christ, écoutez-nous. 

Jésus-Christ, exaucez-nous. 

Père céleste, qui êtes Dieu, ayez pitié de 


nous. 

Fils, Rédempteur du monde, qui êtes Dieu. 
ayez pitié de nous. 

Esprit-Saint, qui êtes Dieu, ayez pitié de 
nous. 

Trinité sainte, qui êtes un seul Dieu, ayez 
pitié de nous. 

Sainte Marie, Mère de Dieu, priez pour 
nous. 

Saint Louis, prince admirable, priez... 

Saint Louis, lis de pureté, 

Saint Louis, exemple d'humilité, 

Saint Louis, image de vertu, 

Saint Louis, prodige de pénitence, 

Saint Louis, flamme d'amour et d'oraison, 
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Saint Louis, lampe ardente et brillante, 

Saint Louis, vase d'élection, 

Saint Louis, vase insigne de dévotion. 

Saint Louis, vase admirable de sainteté, 

Saint Louis, miroir de la perfection chré- 
tienne, 

Saint Louis, très dévot À notre Père saint 
François, 

Saint Louis, contempteur du monde et de 
ses honneurs, 

Saint Louis, plein de zèle pour la maison 
de Dieu, 

Saint . tendre père des pauvres, 

Saint Louis, baume salutaire des malades, 

Saint Louis, appui de la veuve et de l'or- 
phelin, 

Saint Louis, juge béni du peuple, 

Saint HET rédempteur des captifs, 

Saint Louis, prédicateur des infidèles, 

Saint Louis, deux fois victime. pour les 
Lieux saints, 

Saint Louis, terrible dans les combats, 

Saint Louis, puissant dans les fers, 

Saint Louis, gardien de la F rance, 

Saint Louis, modèle des rois, 

Saint Louis, digne de Ja couronne des rcis 
sur la terre, 
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SAINT LOUIS 


Saint Louis, plus digne de la couror € 
des Saints dans le ciel, 

Saint Louis, protecteur du Tiers-Ordre de 
la Pénitence, È 
Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 

monde, pardonnez-nous, Seigneur. 
Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 

monde, exaucez-nous, Seigneur. 
Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 

monde, ayez pitié de nous, Seigneur. 

Ÿ. Bienheureux saint Louis, priez pour 
nous. R. Afin que nous soyons rendus di- 
gnes des promesses de Jésus-Christ. 


PRIONS. 


O Dieu, qui avez transféré votre con- 
fesseur saint Louis, d'un royaume terres- 
tre à la gloire du royaume céleste, rendez- 
nous, par ses mérites et par son interces- 
sion, participants du bonheur du Roi des 
rois, Jésus-Christ. Ainsi soit-il. 


Manuel du Tiers-Orére. 
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Sainte Élisabeth, 
Patronne des Sœurs du Tiers-Ordre. 


LITANIES DE SAINTE ÉLISABETH, 
Dour la récitation Privée. 

Seigneur, ayez Pitié de nous. 

Jésus-Christ, ayez pitié de nous. 

Seigneur, ayez Pitié de nous. 

Jésus-Christ, écoutez-nous. 

Jésus-Christ, exaucCez-nous. 

Père céleste, qui êtet Dieu, ayez pitié de n. 

Fils, Rédempteur du monde, qui êtes Dieu. 
ayez pitié de nous. 

Esprit-Saint, qui êtes Dieu, ayez pitié de n. 

Sainte Trinité, qui êtes un seul Dieu, ayez 
Pitié de nous. 

Sainte Marie, Mère de Dieu, priez pour nous. 

Sainte Elisabeth, notre Mère. 

Sainte Elisabeth. qui avez servi Dieu dès 
votre enfance, 

Sainte Elisabeth, très dévote à la sainte 
Vierge, 

Sainte Elisabeth, imitatrice et digne fille 
de saint François, 

Sainte Elisabeth, ornée de dons célestes, 

Sainte Elisabeth, animée de l'esprit de 
force et de constance, 
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Sainte Elisabeth, nourricière des pauvres 
et des orphelins, 


$ Sainte Elisabeth, consolatrice des afiligés, 
E, ® sainte Elisabeth, servante des pauvres et 

È des malades, T 

Sainte Elisabeth, cruellement persécutée & 

par vos parents et vos sujets, © 

Sainte Elisabeth, toujours constante dans £ 

les adversités, Fe 

Sainte Elisabeth, illustre par +os vertus 3 

de n. et par vos miracles, g 
Dieu Sainte Elisabeth, favorable à ceux qui 

implorent votre secours, 

a Sainte Elisabeth, notre douce patronne, 
ayez Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 
‘ monde, pardonnez-nous, Seigneur. 
ie 0 Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 

Ë monde, exaucez-nous, Seigneur. 
: Ë Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du 
eu monde, ayez pitié de nous, Seigneur. 
4 Ÿ. Sainte Elisabeth, priez pour nous. R. 
à Afin que nous soyons rendus dignes des 
8 promesses de Jésus-Christ. 
ke PRIONS. 
© Dieu de miséricorde, nous vous prions 
uw très humblement de nous faire la grâce 


qu’à l'exemple de sainte Elisabeth, et fa- 
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vorisés de son intercession, nous puissions, 
comme elle, mépriser les biens périssables 
de la terre et obtenir ceux de la bienheu- 
ruse éternité. Ainsi soit-il. 


PRIÈRE A SAINTE ÉLISABETH DE HONGRIE. 


O sainte Elisabeth, vase d'élection et or- 
née des plus sublimes vertus, vous mon- 
trâtes au monde, par votre exemple si ad- 
mirable, ce que peuvent sur une âme chré- 
tienne, la charité, la foi et l'humilité. 

Vous avez employé toutes les puissan- 
ces de votre âme à aimer uniquement votre 
Dieu; vous l'aimiez d’un amour si pur et 
si ardent, qu'il vous rendit digne de goûter, 
par anticipation, sur cette terre, ces dou- 
ceurs, ces délices du paradis, qui se com- 
muniquent aux Âmes invitées aux noces de 
l’adorable et divin Agneau. 

Eclairée par une lumière surnaturelle et 
par une foi inébranlable, vous montrant 
véritable disciple de l'Evangile, vous n'avez 
considéré dans la personne de votre pro- 
chain que celle de Notre-Seigneur Jésus- 
Christ, objet unique de vos affections, pla- 
çant pour cette raison toutes vos délices 
à converser avec les pauvres, à les servir, 
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à essuyer leurs larmes, à les encourager, 
» les assister charitablement par tous les 
moyens au milieu de leurs maladies et de 
tant de misères auxquelles est assujettie 
notre pauvre humanité. 

Vous vous rendites pauvre pour secourir 
la pauvreté de votre prochain, pauvre des 
biens de la terre, pour vous enrichir des 
biens du ciel! 

Vous fûtes si humble que, non contente 
d'avoir échangé le trône contre une misé- 
rable chaumière, et le manteau royal con- 
tre la modeste tunique du séraphique saint 
François, vous voulûtes encore, quoique in- 
nocente, vous assujettir à une vie de priva- 
tions et de pénitence, et embrasser avec une 
sainte allégresse la croix du divin Rédemp- 
teur, acceptant volontiers, comme lui, les 
insultes et les persécutions les plus injustes. 
Vous oubliâtes le monde, vous vous oubliâ- 
tes vous-même pour ne vous souvenir que 
de Dieu. 

O très aimable Sainte, ah! daignez, vous 
qui êtes si aimée de Dieu, daignez être la 
céleste amie de notre âme, et aïdez-la à 
devenir l'amie de votre Amant, de Jésus. 
Du haut des cieux, abaissez sur nous un 
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de ces tendres regards qui, sur la terre. 
guérissaient les plus cruelles infirmités des 
hommes. 

Nous qui vivons dans un siècle si plein 
de désordres moraux, si froid et en même 
temps si indifférent pour ce qui concerne 
le service de Dieu, nous recourons à vous 
en tout? confiance, afin que vous nous éclai- 
riez de vos lumières, que vous nous réchauf- 
fiez du feu de votre sublime amour, et que 
vous nous obteniez la paix du cœur. 

Pendant que nous bénissons le Seigneur 
d'avoir glorifié son saint Nom dans ce 
monde par la splendeur de vos héroïques 
vertus ct par la récompense éternelle qu'il 
leur a accordée, bénissez-nous vous-même, 
Ô bien-aimée sainte Elisabeth, du trône res. 
plendissant que vous occupez près du Saint 
des saints, protégez-nous dans notre pèle- 
rinage dangereux, obtenez-nous le pardon 
dé nos fautes et Ouvrez-nous la voie qui 
conduit où vous êtes, et que nous puissions 
avec vous jouir dans le royaume de Dieu. 
Ainsi soit:il. 

Sa Sainteté Pie IX. par un Bref du 7 août 1861, 
aCcorda à tous les fidèles qui, contrits de cœur, réciteront 


dévotement cette prière, une indulgence de 300 jours 


une fois le jour. 
Si 
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NEUVAINE DE S' ÉLISABETH 


(Fête le 19 novembre.) 


PREMIER JOUR. 
Sainte Elisabeth dans sa jeunesse. 


Sainte Elisabeth avait à peine cinq ans 
qu'on la voyait déjà se rendre avec empres- 
sement à l'église pour y piièr avec une fer- 
veur angélique. Elle était ingénieuse à méê- 
ler dans ses jeux quelques pieuses prati- 
ques, à attirer ses compagnes du côté de 
l'église, et lorsqu'elle ne pouvait y entrer, 
elle en baïsait religieusement la porte. 


PRATIQUE. — Voilà ce que faisait sainte 
Elisabeth encore enfant. Avons-nous soi 


de sanctifier nr: actions les plus ordinai- 


res, nos réc' is, par une élévation de 


cœur vers L.  ? 


PRIÈRE POUR TOUS LES JOURS. 


O sainte Elisabeth, auguste patronne des 
enfants de saint François, ranimez-nous donc 
dans notre vocation du Tiers-Ordre et dans 
l'esprit de notre séraphique Père; obtenez- 
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nous de céder enfin aux sollicitations inté- 
rieures que Dieu nous fait de nous donner 
tout à lui; Ôôtez de nos cœurs l'amour-pro- 
pre et tout sentiment terrestre, afin que 
toutes nos pensées, tous nos désirs se tour- 
nent vers le ciel. 


Trois Pater, trois Ave, trois Gloria, et 
les Litanies de sainte Elisabeth (p. 706]. 


DEUXIÈME JOUR. 
Sainte Elisabeth dans le mariage. 


Sainte Elisabeth, mariée au duc de Thu- 
ringe, ne diminua rien de ses pieuses habi- 
tudes; son époux était même parfois obli- 
gé de ralentir son ardeur pour la prière 
et la mortification. Un jour qu'elle avait 
la couronne ducale sur la tête, l'image du 
Sauveur couronné d'épines frappa ses re- 
gards; aussitôt, humiliée de se voir ainsi 
parée, elle dépose sa couronne et tombe 
évanouie. | 


PRATIQUE. — Voilà notre modèle. Mais, 
au lieu d'aimer la vie cachée, combien ne 
faisons-nous pas d'efforts pour paraître! — 
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Que de recherches dans nos habillements! 
quel soin immodéré de notre personne! 


TROISIÈME JOUR. 
Sainte Elisabeth avec les pauvres. 


Elle visitait les indigents, veillait les ma- 
lades, ensevelissait les morts de ses pro- 
pres mains; pendani une famine elle nour- 
rit journellement neuf cents pauvres; elle 
fonda plusieurs hospices, dans l’un des- 
quels elle soignait, avec une tendresse ma- 
ternelle, tes enfants abandonnés. Elle lavait 
les pieds, baisait les ulcères des lépreux, 
qui, plusieurs fois, se trouvèrent subitement 
guéris. 

PRATIQUE. — À l'exemple de sainte Eli- 
sabeth, mettons notre bonheur à consoler 
les affligés, à secourir les pauvres, à visiter 
les malades. Partageons-nous avec les pau- 
vres? prions-nOUS au moins pour eux ? 


QUATRIÈME JOUR. 


Sainte Elisabeth dans le malheur. 


Sainte Elisabeth, après avoir joui & 
grands biens, fut un jour injustement chas- 
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sée de son palais et dépouillée par ses 
beaux-frères. C'était l'hiver: elle descendit 
le sentier rude et escarpé qui conduisait à 
la ville, tenant par la main ses quatre pe- 
tits enfants qui pleuraient. Arrivée au mi- 
lieu de ses sujets qu'elle avait comblés de 
biens, elle ne rencontra partout que mau- 
Vais traitements et ingratitude. Elle n’a 
qu'une étable pour elle et ses enfants. Sa 
douleur était extréine, lorsque tout à coup, 
vers minuit, entendant sonner l'office au 
couvent des Franciscains, elle s’y rend et 
fait chanter un Te Deum pour remercier 


Dieu des tribulations qu'il daigne lui en- 
voyer. 


PRATIQUE. — Telle fut la résignation, 
la patience de sainte Elisabeth dans ses 
épreuves; comme saint François, elle fai- 
sait consister le bonheur parfait dans le 
mépris et l'abandon. Et nous, sommes-nous 
résignés dans la tribulation ? savons-nous 
nous supporter patiemment les contradic- 


tions, les petits froissements de l'amour- 
propre ? 
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CINQUIÈME JOUR. 
Sainte Elisabeth entre dans le Tiers-Ordre. 


Dès qu'Elisabeth connut le Troisième Or- 
dre fondé par saint François, elle voulut 
en faire partie. Dès lors, elle s'efforça de 
réaliser, au milieu de la vie du monde, 
toutes les vertus de l'état religieux et re- 
vêtit l'habit extérieur du Tiers-Ordre. 


PRATIQUE. — Quelle vertu avons-nous 
acquise depuis notre entrée dans le Tiers- 
Ordre? Sommes-nous plus humbles, plus 
sénéreux dans les sacrifices? Au lieu d’esti- 
mer et de pratiquer avec amour notre Règle, 
n'avons-nous pas mille prétextes pour nous 
exempter de ses obligations ? 


SIXIÈME JOUR. 


Sainte Elisabeth dans les richesses. 


Elisabeth ne se laissa pas éblouir par 
le faux éclat des richesses et préféra une 
vie pauvre et humiliée, le saint habit du 
Ticrs-Ordre, à toutes les toilettes; la re- 
traite, la prière aux amusements. 


PRATIQUE. — Notre conduite est bien 
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différente! Nous voudrions avoir des fa- 
veurs spirituelles, mais ne rien quitter. Ne 
nous faisons pas illusion; donnons à Dieu. 
et Dieu nous donnera. 


SEPTIÈME JOUR. 
Détachement de sainte Elisabeth. 


Un jour, après avoir prié svec une fer- 
veur extraordinaire, Elisabeth vint toute 
resplendissante d'une joie céleste vers ses 
compagnes: Le Sauveur, dit-elle, a enfin 
exaucé mes demandes; voici que les richesses 
et les biens du monde ne sont plus que de 
la boue à mes yeux. Quant aux calomnies 
et aux persécutions des hommes, je m'en 
félicite et j'y trouve mes délices; mes en- 
fants eux-mêmes sont devenus comme étran- 
gers pour moi; je n'aime plus aucune créa- 
ture, je n'aime que mon Créateur. 

PRATIQUE. — Sans nous en douter, trop 
souvent notre cœur est rempli d'affections 
terrestres, aussi Dieu n'y trouve point de 
place. 
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Es 


HUITIÈME JOUR. 
Grâces que reçoit sainte Elisabeth. 


Sainte Elisabeth avait donné beaucoup 
, Dieu, avait beaucoup souffert; elle reçut 
en retour des faveurs signalées: Jésus daigna 
la visiter souvent. Marie lui apparut aussi 
et lui promit de lui servir de guide dans les 
voies de la perfection. Elle opéra un grand 
nombre de miracies. 

PRATIQUE. — Nous ne savons pas souf- 
frir. Demandons à sainte Elisabeth la scien- 
ce des saints. 


NEUVIÈME JOUR. 
Mort de sainte Elisabeth. 


Une mort sainte et édifiante couronne 
toujours une vie remplie de vertus. Quel- 
ques heures avant sa mort, on entendit 
de mélodieux concerts de voix célestes, et 
Elisabeth, toute transportée, chantait: Mon 
Dieu! mon Dieu! mon Dieul.…. 

PRATIQUE. — Voilà comment nous vou 
drions mourir. Mais, sérieusement, que fai- 
sons-nous pour obtenir une telle faveur ? 
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— À ce dernier moment, que ne voudrions- 
nous pas avoir fait? 


Saint Louis d'Anjou, 


Evêque de Toulouse, de l'Ordre des 
Frères-Mineurs. 


ANTIENNE. 


Rose printanière de charité, lis de vir- 
ginité, astre resplendissant de lumière, Ô 
saint Louis, abîme de sainteté, priez pour 
nous le Seigneur. (Of. lit.) 

Ÿ. Priez pour nous, 6 saint Louis. R. Afin 
que nous soyons rendus dignes des pro- 


messes de Jésus-Christ. 


ORAISON. 


O Dieu, c’est vous qui avez appris au 
bienheureux Louis à préférer le royaume 
du ciel à un royaume terrestre; c’est vous 
qui avez fait briller en lui une pureté sans 
tache et une charité héroïque envers les 
pauvres. Nous sommes vos serviteurs; ac- 
cordez-nous d'’imiter ce Saint que nous ho- 
norons, et qu'après avoir pratiqué sur cette 
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terre les vertus qu'il a pratiquées, nous 
méritions de partager sa couronne dans le 
ciel. Ainsi soit-il. 


PRIÈRE. 


O bienheureux Louis, nous recourons à 
vous, rose printanière, lis virginal, étoile 
brillante, vase de sainteté. Par votre inter- 
cession, répandez, nous vous en supplions, 
les grâces célestes sur les nations catholi- 
ques auxquelles vous unissent les liens mé- 
mes de votre royale famille et desquelles 
Dieu vous a établi le protecteur. Conjurez 
le Seigneur et la Vierge Immaculée de 
faire revivre la foi antique dans ie peuple 
chrétien, de raviver la charité, de réformer 
les mœurs. Obtenez, aux princes et aux 
peuples, la vraie concorde, à la sainte Eglise, 
le triomphe de ses ennemis; au Vicaire de 
Jésus-Christ sur la terre, pleine liberté de 
souverner les âmes; et à nous t-us qui 
implorons votre secours, l’éternelie récom- 
pense au paradis. Ainsi soit-il. 


Indulgence de 100 jours, une fois par 
jour (S. C. des Indulg., 12 juin 189<). 
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Sainte Rose de Viterbe, 
Vierge, du Ti-rs-Urdre. 


Que votre âme acce te | enseignement: 
Voyez de vos yeux que ; ai un peu travaillé 
et que j'ai trouvé par à ‘in grand repos. 


Ÿ. Des fleurs ont apparu sur notre terre 
R. Et les vignes fleuries ont donné leur 
parfum. 


ORAISON. 


O Dieu, qui avez daigné agréger au « 
lège de vos saintes Vierges la bienheureuse 
Rose, accordez-nous par ses mérites et se 
prières, d'être purifiés de tous nos péché: 
et de jouir de l'éternel partage de votre 
majesté. Par Jésus-Christ notre Seigneur. 


Saint Pascal Baylon, 


de l'Ordre des Frères-Mineurs, patron 
des congrès et associations eucharistiques. 


ORAISON 


O Dieu, qui avez favorisé le bienaet 
reux Pascal, votre confesseur, d'un amour 
extraordinaire envers les mystères s1r6s 


SAINT PASCäiL BAYLON 


de votre Corps et de votre S faites, 

par votre miséricorde, que no néritions 

de recevoir la même abondance ‘le grâces 
il a puisée dans ce divin banquet Vous 

qui, étant Dieu, vivez et rés ENT 
cles des siècles. Aïn oit 


Ste Marguerite de Cortone, 
la Madeleine «2 Se; iQ 


IÈËI 


O très giorikuse Margueri:, vraie perle 
que Dieu a daizné arracher -vec tant d'a- 
mour des mains d vole: infernal qui 
ous possédait, afin de {À ? tous les 
pécheurs, nar l'exemple tre .dmirable 


le votre sainte ‘ie et de votre 


rt, ne impulsion efficace 

Éé. 1€, pratiquer le bien, 

évier les occasions pro- 

ler à vos dévots ser 

vi s, du le ce “ré de gloire sur 
Icque vos larines et ve e pénitence vous 
ont él: vée, la grâce d’une sincère conversion 
de cœur, d'une vraie douleur de nos péchés, 
tt. après vie sainte passée comme la 


-rs-Ordre. 46 
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vôtre dans l'amour de Jésus crucifié pour 
nous, une bonne mort et la couronne de 
gloire dans le sein de la béatitude éternelle. 
Ainsi soit-il. 

Ajouter un Pater, Ave et Gloria. 


100 jours d’indulgence, une fois le jour, applicable 
aux Âmes du purgatoire. (S. C. des Indulg., 12 janvier 
1897). 


ORAISON DE SAINTE MARGUERITE (2). 


O Dieu, qui ne voulez pas la mort du 
pécheur, mais sa conversion et sa vie, vous 
qui avez ramené la bienheureuse Margue- 
rite des sentiers du vice à ceux de la vertu, 
brisez la chaîne de nos péchés et accor- 
dez-nous, par son intercession et son exem- 
ple, la grâce de vous servir dans la pureté 
de notre cœur. Par Jésus-Christ Notre-Sei- 
gneur. Ainsi soit-il. 


Saint Roch, 
Tertiaire de Saint-François. 


Salut, bienheureux Roch! né d'une fa- 


1. LE LIS REFLEURI, Abrégé de ia vie et des révélations 
de sainte Marguerite de Cortone, pénitente du Tiers-Ordre de 
saint François, 1247-1297, Par le R. P. ANGe-MARIE H1RAL, 1907, 
in-16 de 178 pages avec gravures. — Prix: $o. 15 l'unité; $ 1.25 
la douzaine. À la Maison Ste-Élisabeth . 
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mille illustre, marqué au côté gauche du 
signe de la croix. 

Saint Roch, dans vos lointains voyages, 
vous avez merveilleusement guér. par votre 
toucher salutaire les malades atteints d'une 
peste mortelle. 

Salut, angélique saint Roch, qui, par l’en- 
tremise d’un céleste messager, avez obtenu 
de Dieu le privilège de préserver de la 
peste tous ceux qui vous invoquent. 

Ÿ. Priez pour nous, saint Roch. R. Afin 


que nous devenions dignes ües promesses 
de Jésus-Christ. 


PRIONS. 


Seigneur, qui, par le ministère d'un Ange, 
avez fait remettre au glorieux saint Roch 
la promesse, gravée sur une tablette. que 
quiconque invoquerait son nom ne souffrirait 
point des atteintes de la peste; de grâce, 
faites que nous, qui révérons sa mémoire, 
nous soyons, par ses mérites et son inter- 
cession, délivrés de toute contagion mor- 
telle dans notre corps et dans notre âme. 
Jar Notre-Seigneur Jésus-Christ. R. Ainsi 
soit-il. 

(Brériaire Franciscain ). 
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ANTIENNE ET PRIÈRE CONTRE 
LES ÉPIDÉMIES. 
(Tirées des Chroniques des Frères- Mineurs, écrites par 


le Vénérable P. Gonzague, Ministre Général de l'Ordre, 
part. 3; de Prur. Portugal. Monast. VIII.) 


ANTIENNE (1). 


L'Etoile du ciel, qui a allaité le Seigneur, 
a extirpé le fléau de la mort implantée 
par notre premier père. Que cette Etoile 
daigne elle-même aujourd'hui calmer l'at- 
mosphère dont le trouble cause aux peuples 
des plaies mortelles. 9 très miséricordieuse 
Etoile de la mer! sauvez-nou: de la peste. 
Reine, écoutez-nous; car votre Fils, qui ne 
vous refuse rien, vous honore. Sauvez-nous, 
Ô Jésus! la Vierge, votre Mère, vous im- 
plore pour nous. 

Ÿ#. Priez pour nous, sainte Mère de Dieu. 
R Afin que nous devenions dignes des pro- 
messes de Jésus-Christ. 


1, Voici l’origine de ces prières : « La peste ravageait le Portugal : 
l'Abbesse des Clarisses de Coïmbre étaitun jour vivement préoccupée 
de la santé de sa communauté, lorsqu'un mendiant se présenta à la 
vorte du monastère, Ayant fait appeler la Mère Abbssse, il lui 
remit un parchemin en lui disant : € Si chaque jour vous faites réciter 
avec soin l'antienne et l'oraison écrites sur cette feuille, jamais la 

te n'entrera dans ce monastère, » — Ces prières sont fort en usage 

Rome, en Espagne et en Portugal. (Gonzag., p. 5. de Prov. Por- 
tugal. Mon. VIII ) 
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PRIONS 


Dieu de miséricorde, Dieu de pardon, 
Dicu d'indulgence, qui êtes touché de com- 
passion sur l’affliction de votre peuple, et 
qui avez dit à l'Ange qui le frappait: « Ar- 
rête tes coups », pour l'amour de cette glo- 
ricuse Etoile, dont le sein, qui vous a ten- 
drement allaité, est pour nous une précieuse 
ressource contre le poison de nos fautes, 
donnez-nous le secours de votre grâce, afin 
que nous soyons délivrés de tout fléau et 
à l'abri de la mort et que nous soyons mi- 
séricordieusement préservés du danger de 
toute perdition. Par vous, Jésus-Christ, Roi 
de gloire, qui vivez et régnez dans les 
siècles des siècles .Ainsi soit:l. 


ABRÉGÉ DE LA VIE 


DES 


SAINTS ET BIENHEUREUX 
des trois Ordres de Saint-François 


: HONORÉS D'UN CULTE PUBLIC 


Janvier 


10. Bienheureux Egide de Laurenza- 
na, confesseur, de l'Ordre des Frères 
Mineurs. Simple. 1508. . 


Après avoir mené la vie érémitique et avoir 
souffert de rudes assauts de la part du dé- 
mon, ce bienheureux ramena à Dieu bien 


des âmes par ses exhortations et ses exem- 
ples. 
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14. Fête du Triomphe du très saint 
Nom de Jésus. Double de deuxième 
classe. 

Cette fête est appelée Triomphe du saint 
Nom de Jésus, parce qu'en ce jour, saint 
Bernardin et saint Jean de Capistran rem- 
portèrent une victoire éclatante sur les ad- 
versaires de cette dévotion. Une lutte mé: 
morable eut lieu à l'église du Vatican, en 
présence du Pape Martin V, entouré de 
tous les Cardinaux. Plus de soixante doc- 
teurs s'étaient chargés de démontrer que la 
dévotion au saint Nom de Jésus était en- 
tachée d'idolâtrie. Saint Bernardin de Sienne 
et saint Jean de Capistran confondirent leurs 
accusateurs, et le Pape ordonna une pro- 
cession solennelle dans Rome en l'honneur 
du saint Nom de Jésus. La fête en fut éta- 
blie dans l'Ordre, en 1530, et étendue à 
toute l'Eglise en 1721. Une indulgence de 
cent jours a été accordée à ceux qui réci- 
tent l'oraison jaculatoire: « Mon Jésus, mi. 
séricorde! » 

16. 88. Bérard, Pierre, Otho2, Adjut 
et Accurse, premiers martyrs de l'Ordre 
des Frères Mineurs, en 1220. Double de 
deuxième classe. 


es 
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En 1219, Saint François les envoya pré: 
cher l'Evangile aux musulmans du Maroc. Ils 
partirent comme les Apôtres, sans argent, 
sans provisions de route, traversèrent l'Es- 
pagne, furent arrêtés à Séville par le roi 
maure et condamnés à mort, puis relâchés et 
conduits au Maroc, où ils prêchèrent libre- 
ment la vraie Foi aux sectateurs de Maho- 
met: deux fois chassés de ce royaume et em- 
menés de force, ils y retournèrent deux fois, 
soupirant après la grâce du martyre. Ils 
eurent la tête tranchée le 16 janvier 1220. 
« Croix-tu que ces plaisirs que tu nous offres 
sont capables de nous séduire? disaient-ils 
à l'empereur. Garde pour toi et pour les 
tiens ces délices qui te conduiront dans 
l'enfer, où brûle depuis longtemps ton faux 
prophète. » 


28. B. Matthieu, évêque de Girgenti, 
en Sicile, de l'Ordre des Frères Mi- 
neurs. 1451. Double. 


Il propagea le culte du très saint Nom de 
Jésus. Elevé à l’épiscopat malgré son ex- 
trême répugnance, il fut en butte aux ac- 
cusations les plus calomnieuses. Il rentra 
bientôt dans le cloître. Aprè, la mort du 


>X- 
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Lienheureux, un prodige éclatant manifesta 
son grand amour pour l'Eucharistie. Lors- 
qu'on transporta son corps à l'église pour 
l'ensevelir, on le vit se relever, joindre les 
mains et incliner la tête. 


30. St: Hyacinthe de Mariscotti, 
vierge, du Tiers-Ordre régulier, 1530. 
Double de deuxième classe. 


Cette sainte embrassa la vie religieuse 
dans un couvent du Tiers-Ordre régulier, à 
Viterbe. Le monde et ses vanités occu- 
pèrent cependant son esprit pendant quel- 
ques années; mais Dieu, dans sa miséri- 
corde, ayant visité par une grave maladie 
la religieuse mondaine, un changement mer- 
veilleux s'opéra en elle. Dès lors, la péni- 
tence la plus austère fit ses délices. Pour 
vaincre les répugnances de la nature, elle ne 
craignit pas de baiser une plaie horrible 
dont était affligée une des sœurs. 


31. Bs° Louise Albertoni, veuve, du 
Tiers-Ordre, 1533. Double. 


La charité de Louise pour les pauvres et 
les malheureux était si grande que, pendant 
une famine qui désola l'Italie, elle vendit 
tous ses biens et se réduisit à l'indigence 
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pour soulager les infortunés. Elle ne né: 
gligea rien pour inspirer à ses filles l'amour 
de Dieu et pour les former à la plus solide 
piété, leur faisant ellemême la lecture spi- 
rituelle et tous les soirs la prière. «Je pré:- 
férerais vous voir mourir, leur disait-elle 
souvent, que de vous savoir coupables d'un 
seul péché mortel.» Elle avait reçu l'habit 
de l'Ordre des mains des Frères Mineurs 
de l’Observance. Son corps repose dans 
l'église du couvent que ces religieux pos- 
sèdent à Rome, sur les bords du Tibre, à 
San Francesco à Ripa. 


Février 


Les Tertiaires ne manqueront pas de passer dans la 
retraite et la prière les trois jours qui précèdent le Mer- 
credi des Cendres: ils seront les premiers à répondre à 
la voix de l'Église qui appelle ses enfants aux pieds des 
saints autels ; ils s’efforceront par leurs prières et leurs 
larmes de réparer les outrages dont le Cœur de Jésus 
est abreuvé. Ce divin Sauveur fit connaître à sainte 
Gertrude qu'il réserve une récompense plus précieuse 
à ceux qui lui témoignent leur fidélité et leur amour au 
temps où tout le monde l’offense. 


Vendredi avant la Septuagésime : Offi- 
ce des Mystères de la voie doulou- 
reuse de N.S. JC. Double de deu- 


xième classe. 
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Le zèle des Franciscains à répandre la 
dévotion au Chemin de la Croix, qu'ils 
avaient rapportée de Terre-Sainte, a poussé 
le Pape Pie X à leur accorder cet office, 
où sont rappelés dans une seule solennité 
tous les mystères de souffrances et d'amour 
des XIV Stations de la Voie douloureuse, 
que chaque jour, à Jérusalem, la commur- 
nauté franciscaine parcourt avec recueille- 
ment. 


1. B. André, des comtes de Segni, de 
l'Ordre des Frères Mineurs, 1302. Dou- 
ble. 


Issu d'une ancienne famille qui a donné à 
l'Eglise quelques-uns de ses Pontifes les 
plus célèbres (Innocent III, Grégoire IX, 
Alexandre IV, Boniface VIII, etc.) il n'eut 
d'autre ambition que de vivre ignoré du 
monde. Après avoir revêtu l'habit des Frè- 
res Mineurs, il se retira dans une grotte 
pratiquée dans les flancs de l'Apennin, où 
: passa une partie de sa vie, uniquement 
“cupé aux exercices de la pénitence et à 
la contemplation des choses célestes. — 


Benoît XIII le béatifia en 1726. 


3. B. Odoric de Frioul, de l'Ordre 


732 VIE DES SAINTS 


des Frères Mineurs, missionnaire en 
Orient, 1331. Double. 


Aussi intrépide voyageur qu'infatigable 
missionnaire, ce bienheureux parcourut la 
Grande Arménie, la Perse, la Tartarie, se- 
mant partout la parole évangélique et la con- 
firmant par des prodiges. Il prit ensuite le 
chemin des Indes, visita successivement la 
côte de Malabar, le cap Comorin, les îles 
de Java et de Ceylan, puis passa en Chine, 
séjourna trois ans à Pékin, dont le célèbre 
Franciscain frère Jean de Montcorvin était 
alors Archevêque; il pénétra aussi dans le 
Thibet. En dix-sept années de mission, il 
convertit plus de vingt mille infidèles. Son 
culte a été approuvé en 1755. 


4. S. Joseph de Léonisse, de l'Ordre 
des F. M. Capucins, confesseur. Double 
majeur, 1612. 


Ce missionnaire exerça surtout son zèle 
en faveur des chrétiens captifs à Constanti- 
nople. Miraculeusement arraché au martyre, 
il revint évangéliser l'Italie, où sa prédica- 
tion fit de grands fruits. Il fut canonisé par 
Benoît XIV. 


5. SS. Pierre-Baptiste, François 


FÉVRIER 


Blanco, Martin de l'Ascension, prè- 
tres; Philippe de Jésus, clerc minoré, 
Gonzalve Garcia et François de 
Saint-Michel, frères lais de l'Ordre des 
Frères Mineurs. Dix-sept frères du 
Tiers-Ordre, martyrs au Japon, 1597. 
Double de deuxième classe. 


Parmi les dix-sept Tertiaires qui furent 
associés au martyre des six religieux du Pre- 
mier Ordre, se trouvaient: un jeune homme 
de dix-neuf ans, appelé Gabriel, admirable 
par la pureté de sa vie; un enfant du nom de 


Thomas, qui servait la messe aux Francis- 
cains avec une angélique piété; un autre en- 
fant de ‘douze ans, du nom d'Antoine, en 
qui on admirait une grande humilité, une 
parfaite obéissance et une tendre piété 
lorsqu'il servait à l'autel; enfin, le jeune 
Louis, âgé de onze ans: ce dernier, n'ayant 
pas été porté sur la liste des martyrs à cause 
de son jeune âge, obtint, par ses larmes et 
ses prières, d'y être inscrit. Lorsqu'on con- 
duisait les saints martyrs au lieu du sup- 
plice, ies trois plus jeunes enfants, en tête 
du cortège, le visage tout radieux, chan- 
taient des cantiques et couraient au martyre 
avec une allégresse extrême, ce qui arrachait 
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des larmes à tous ies spectaicuss. Ces saints 
confesseurs de la foi furent conduits sur 
une montagne voisine de Nangasaki, atta- 
chés à des croix et transpercés de lances. Ils 
ont été solennellement canonisés à Rome. 
le saïnt jour de la Pentecôte, juin 1862. 
L'Ordre des Frères Mineurs fu représenté 
à cette imposante cérémonie par les Provin- 
cilaux venus à Rome de toutes les parties 
du monde pour assister au Chapitre général. 


7. B. Antoine de Stroncone, frère 
lai de l'Ordre des Frères Mineurs, 1471. 
Double. 


À douze ans, il prit l'habit de Saint-Fran- 
çois. Il fit la quête l'espace de quarante 
ans, marchant toujours nu-pieds, à travers 
les neiges et les glaces. Servir chaque jour 
plusieurs messes, c'était, disaitil, sa plus 
délicieuse récréation. Le Saint-Siège a ap- 
prouvé son culte en 1687. 

9. B. Egide Marie de Saint-Joseph, 
frère lai de l'Ordre des Frères Mi- 
neurs, 1812. Double, 

Il se fit remarquer dans son enfance et sa 
jeunesse par sa fidélité à Dieu, sa dévotion 
envers la très sainte Vierge et sa piété 
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iliale. Suivant l'inspiration d'en haut, il fit 
profession comme frère lai chez les Alcanta- 
rins et s'y fit remarquer par la pratique 
exacte de toutes les vertus religieuses et 
l'accomplissement de miracle: extraordinai 
res même pour un fils de S. François. À une 
époque de trouble, Dieu employ? son hum- 
ble serviteur à confirmer les bo et à con- 
fondre les méchants. Il mourut à Naples le 
7 février 1812. 


11. Bs° Jeanne de Valois, reine de 
France, du Tiers-Ordre, 1505; mère et 
fondatrice des religieuse de l’Orûre 
royal de l’Annonciade. Double (Dou- 
ble de première classe avec oct 1: :hez 
les Annonciades.) 


La bienheureuse jeanne, qui avait :5nçu 
dès son enfance un amour singulier pour la 
sainte Vierge, mérita d'être choisie pour 
fonder un Ordre consacré à honorer cette il: 
vine Reine. Le Vénérable P. Gabriel Marta, 
religieux de l'Observance, son directeur, 
composa la Règle de l’Annonciade, qui est 
basée sur les dix vertus évangéliques de la 
bienheureuse Vierge Marie. L'Ordre royal 
de l'Annonciade fut placé sous la juridiction 
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des Frères Mineurs de l'Observance, et rat- 
taché ainsi à la grande famille séraphique. 
Son culte a été approuvé par Benoît XIII. 


12. S. Grégoire le Grand, pape et doc- 
teur de l'Eghse (1). Double. 


13. B. Roger de la Marche, prêtre, 
disciple de saïnt François, 1236. Sim- 
ple. 


Il reçut l'habit des mains du saint Pa- 
triarche et s'appliqua à imiter ses vertus, 
particulièrement son esprit de pauvreté. 


14. B. Pierre de Treja, prêtre de 
l'Ordre des Frères Mineurs, 1304. Dou- 
ble. 


Un jour de la Purification, il fut favorisé 
d'une apparition de la très sainte Vierge, 
qui déposa le divin Enfant Jésus dans ses 
bras. Sa particulière dévotion à l'archange 
saint Michel lui mérita des grâces signa- 


lées. Pie VI a approuvé son culte. 


Translation de S. Bonaventure, Doc- 
teur séraphique, cardinal et évêque d'Al- 
bano. (14 juillet). 


1. Au chapitre général de Narbonne, tenu en 1265, saint Bona- 
venture établit dans l'Ordre la fête des grands Docteurs, saint 
Augustin, saint Jérôme, saint Ambroise saint Grégoire et saint 
Bernard. 
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16. B. Pierre de Sienne, du Tiers- 
Ordre, 1289. Simple. 


Il vécut dans l’humble profession de mar- 
chand de peignes; la vie cachée et la prière 
firent ses délices. Grand amateur du si- 
lence, Pierre ne parlait jamais si la charité 
ne l'y obligeait; quatorze années lui furent 
nécessaires pour se rendre maître de sa 
langue. Ne pouvant se livrer à de grandes 
austérités à cause de sa profession, il ac- 
ceptait en esprit de mortification tous les 
chagrins et les peines de la journée. Après 
la mort de son épouse, il entra comme frère 
convers chez les Frères Mineurs de Sienne. 
— Pie VII approuva son culte. 


18. B. Salvator d'Orta, frère lai, de 
l'Ordre des Frères Mineurs, 1567. Dou- 
ble. 


Il acquit en peu de temps toutes les vertus 
d'un parfait religieux à un degré héroïque: 
il jeûnait constamraent, portait un rude ci- 
lice, et prenait la discipline si cruellement 
chaque nuit, que son corps, qui se conserve 
encore aujourd'hui, en porte de profondes 
cicatrices: on le voyait toujours nu-pieds, 
sans sandales, en quelque temps que ce fût. 


Manuel du Tiers-Ordre. 47 
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Le nombre de miracles qu'il a opérés pen- 
dant sa vie est prodigieux. Les auteurs qui 
ont fait des recherches à ce sujet, entre 
autres Daza, dans sa Chronique, assurent 
qu'ils dépassent un million. Une fois, le 
Lienheureux guérit, avec le signe de la croix, 
deux mille malades rassemblés autour du 
couvent. On l'invoque contre les fièvres. — 
Clément XI à approuvé son culte. 


19. Solennelle commémoraison du 
très glc:ieux Patriarche saint Jo- 
seph, époux de la bienheureuse Vierge 
Marie, Patron de l'Eglise universelle, 
Protecteur spécial () de l'Ordre Séraphi- 
que. Double de première classe. 

La fête de saint Joseph, rendue obligatoire 
dans l'Eglise uinverselle en 1621, avait été 
établie dans notre Ordre dès l'an 1399. Les 
Frères Mineurs de l'Observance, et particu- 
lièrement saint Bernardin de Sienne et le 
bienheureux Bernardin de Feltre, contri- 
buëérent beaucoup à propager en Occident 
la dévotion envers ce saint et glorieux Pa- 
triarche. La pieuse pratique de réciter sept 
Fater et sept Ave en _ l'honneur des sept 
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douleurs et des sept allégresses de saint 
Joseph fut révélée par le saint lui-même à 
deux religieux Franciscains qu'il avait sau- 
vés d'un naufrage. Sainte Thérèse assure 
qu'il n'est rien qu'on ne puisse obtenir par 
son intercession. Cette dévotion, dont elle 
avait connu par expérience tous les avan- 
tages, elle aurait voulu l'inspirer à tout le 
monde, surtout aux âmes qui désirent avan- 
cer dans la vie intérieure et à celles qui 
manquent de directeur spirituel. Les Fran- 
ciscains préposés à la garde de Lieux Saints 
desservent et entretiennent la chapelle de 
l'atelier de saint Joseph. 


20. B. Jean de Parme, septième Mi- 
nistre Général de l'Ordre de Saint-Fran- 
Cois, 1289. Double majeur. 


Sa doctrine et ses vertus le firent appeler 
au gouvernement de l'Ordre. On crut voir 
revivre en lui le Séraphique Patriarche. Il 
parcourut à pied toutes les Provinces pour 
visiter les couvents et y affermir la discipline 
régulière, gouverna l'Ordre pendant trois 
ans et se démit ensuite de sa charge en 
faveur de saint Bonaventure. Le Bienheu- 
reux se retira dans la solitude pour y vivre 
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dans la contemplation des choses célestes. 
Une sincère humilité, une prudence con- 
sommée, une bonté et une douceur conti- 
nuelle, lui gagnaient tous les cœurs. Jamais 
une parole oiseuse ne sortit de sa bouche. 
Sa pureté pour monter au saint autel était 
telle qu'un jour le clerc ayant oublié de s'y 
rendre, un ange lui servit la messe. — Il a 
été béatifié par Pie VI. 


21. S' Angèle de Mérici, vierge, du 
Tiers-Ordre, fondatrice des Ursulines, 
1540. Double majeur. 

Dès ses plus jeunes années. elle mortifiait 
Son Corps et priait avec une ferveur angé- 
lique. Après avoir fait le pèlerinage des 
Saints Lieux, elle fonda l'Ordre des Ursu- 
lines, et ne leur donna pas son nom par hu- 
milité. Ces religieuses suivent une Règle 
imitée de la Règle du Tiers-Ordre, et leurs 
Constitutions ont été composées par Fran- 
çois de Gonzague, Général de l'Observance, 
et plus tard Archevêque de Mantoue. La 
sainte a été canonisée en 1807 par Pie Vil. 


22. Se Marguerite de Cortone, péni- 


tente, du Tiers-Ordre, 1297. Double de 
deuxième classe. 
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Cette :llustre pénitente sera à jamais un 
exemple bien consolant des miséricordes 1n- 
finies du Seigneur. Depuis neuf ans, sa vie 
était scandaleuse, quand, tout à coup, la 
mort tragique du complice de ses désordres 
vint réveiller dans son âme la pensée des 
jugements de Dieu. Elle conçoit dès lors une 
vive horreur de ses égarements et ne songe 
plus qu'à les réparer en consacrant le reste 
de sa vie aux rigueurs de la pénitence. Ses 
larmes ne cessaient de couler jour et nuit 
au souvenir de ses excès; ses austérités sont 
effrayantes: tous ses péchés lui sont remis 
par J'intercession de saint François, dont 
clle avait revêtu les livrées. Le Sauveur, 
pour récompenser l'admirable générosité de 
son amour, lui montra la place qu'il lui des- 
üinait dans le ciel parmi les Séraphins, à 
côté de sa chère patronne sainte Marie-Ma- 
deleine. « Le ciel, lui dit un jour le 5sau- 
veur, t'a établie pour être précisément la 
ressource des désespérés. — En vérité, par 
amour pour toi, j'accorderai un don spécial 
de grâce à qui t'aimera. » Dans une au- 
tre circonstance, Notre-Seigneur dit à la 


1, Légende de la vie et des miracles de sainte Marguerite, 
chap. IX. 
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sainte pénitente: « Tu es la troisième lu: 
mière accordée à l'Ordre de mon bien-aimé 
François. Il fut lui-même la première parmi 
les Frères Mineurs, et dans l'Ordre des Re- 
ligieuses, la bienheureuse Claire la seconde : 
Sois la troisième dans l'Ordre des Péni- 
tents. » Le corps de cette sainte se conser- 
vé Sans Corruption dans l'église des Frères 
Mineurs à Cortone, E'le a été canonisée par 
Benoît XIII. 


25. B. Sébastien d’ « Apparitio ;, 
frère lai, de l'Ordre des Frères Mi 
neurs, 1600. Double. 

Il entra dans l'Ordre de Saint-François \ 
l'âge de 70 ans, et y exerça pendant près de 
trente ans la fonction de quêéteur. Sa pro- 
fonde humilité et son obéissance lui méri- 
térent la visite des anges, qui le guidaient 
dans ses Courses, le nourrissaient miracu- 
leusement, le préservaient de la pluie et de 
l'intempérie des saisons. Il a été béatifié par 
Pie VI. 

27. B. Jean de Triora, martyr, du 
1 Ordre. 1816. Double. 


C'est en Chine, dont il évangélisa pen- 
dant 16 ans les provinces du Hounan 
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et du Chansi, seul prêtre pour un immense 
troupeau, que ce vaillant imitateur des Odo- 
rc et des François Solano, cueillit la palme 
du martyre. Il mourut sur une croix, la 
“orge percée d'un coup de lance. Sa der- 
nière pensée fut pour sauvegarder son corps 
des regards impurs. Il acheta au prix de 
‘out ce qui lui restait, qu'il serait supplicié 
vêtu. Dès avant son glorieux trépas, il 
brillait de l'éclat des miracles. Léon XHII 
l'a béatifié en 1900. 


Le même jour B‘° Eustochie de 
Messine, vierge, abbesse de l'Ordre de 
Sainte-Claire, 1484. Simple. 

Issue d’une noble et ancienne famille, elle 
renonça aux alliances les plus avantageuses 
pour revêtir l'habit de Sainte-Claire; elle se 
fit remarquer par une grande dévotion en- 
vers la très sainte Vierge. Son culte a été 
approuvé par Pie VI. 


28. B. Thomas de Cori, de l'Ordre 
des Frères Mineurs, 1729. Double. 


On remarqua en lui dès ses plus tendres 
années une innocence telle qu'on ne l'appe- 
lait que le petit saint. Devenu religieux, il 
parcourait les villes et les bourgades, con- 
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solant les pauvres et les affligés, ne se lais- 
Sant jamais arrêter ni par les pluies ni par 
le: neiges. Thomas employait à entendre 
les confessions les jours et quelquefois les 
nuits entières. Les pécheurs les plus endur- 
cis ne pouvaient venir à ses pieds sans sen- 
tir leur cœur se briser de douleur et de com- 
ponction. Béatifié par Pie VI. 


Mars 


Les enfants de saint François ont la pieuse habitude 
de consacrer ce mois à saint Joseph, leur puissant pro- 
tecteur, Ils lui rendront tous les jours un tribut de 
Prières, ne serait-ce que la récitation de sept Pater et 
sept Are en l'honneur de ses sept douleurs et de ses sept 
allégresses, Ils lui demanderont l'esprit d'oraison, la 
grâce d'une bonne mort, et tontes les autres grâces qui 
leur sont nécessaires, assurés qu'il ne saurait leur rien 
refuser, 

1. Bs° Mathie de Nazzarei, vierge, 
abbesse de l'Ordre de Sainte-Claire, 
1300. Double. 

Elle renonça aux grandes espérances que 
le monde lui offrait pour -mbrasser une vie 
Pauvre et pénitente dans “dre de Sainte- 
Claire. La méditation habituelle de ja pas- 
sion de Jésus-Christ lui fit répandre d'abon- 
dantes jarmes. Clément XI!: a approuvé son 
culte. 
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2. Bs° Agnès de Prague, vierge, de 
l'Ordre de Sainte-Claire. Double, 1280. 


L'Epoux des âmes avait captivé son cœur; 
aussi renonça-t-elle à un mariage avec des 
rois, et même avec l’empereur, pour se livrer 
plus facilement aux bonnes œuvres et en- 
trer chez les Clarisses. 


5. S. Jean-Joseph de la Croix, prêtre 
de l'Ordre des Frères Mineurs, 1724. 
Double de deuxième classe. 


Il mena dès son bas Âge une vie pure et 
innocente. Saint François et saint Pierre 
d'Alcantara étant ses modèles, il se livra 
à de prodigieuses austérités, portant de ru- 
des cilices et une croix garnie de pointes de 
fer sur la poitrine. L'amour de la souffrance 
était devenu sa passion. Il parlait souvent 
de la nécessité de se conformer à la volonté 
de Dieu et ne cessait de recommander la 
dévotion à Marie: il expira en contemplant 
son image. Grégoire XVI l'a canonisé en 
1839. 


6. Se Colette de Corbie, vierge, ab- 
besse et réformatrice de l'Ordre de 
Sainte-Claire. Double de deuxième clas- 
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se; chez les Clarisses Colettines, dou- 
ble de première classe. 


C'est à Corbie, dans le diocèse d'Amiens, 
que naquit cette grande servante de Dieu. 
Elle fut suscitée par la Providence afin de 
réformer l'Ordre de Sainte-Claire et lui ren- 
dre tout son éclat. On ne saurait dire les 
immenses travaux qu'elle entreprit et toutes 
les fatigues qu'elle essuya pour accomplir 
son œuvre. Elle marchait toujours nu-pieds, 
sans sandales, portant un habit tout rar 
piécé, ne parlant que de pauvreté et de 
croix: « Ce que je crains le plus, disait- 
elle, c'est de passer un jour sans souffrir. » 
En relation directe avec les papes, les car- 
dinaux, les prélats, les têtes couronnées et 
les saints de son époque, elle inspirait la con: 
fiance et provoquait l'admiration de tous. 
Sainte Colette fut une supérieure habile, un 
apôtre infatigable, un génie vaste et clair- 
voyant; celle fut martyre par sa patience, 
thaumaturge par ses prodiges. On rapporte 
que plus de cent enfants morts sans baptême 
furent rendus à la vie par ses prières, et 
qu'elle ressuscita, en présence d'une foule 
immense, une religieuse du couvent de Po- 
ligny. Ce qu'il y a de plus remarquable 
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ins cette illustre réformatrice, c'est que, 
nonobstant sa vie agitée, elle ne quittait 
jamais sa retraite intérieure et la pratique 
des vertus cachées. Elle réforma les monas- 
tères du Puy, d'Amiens, d'Orbe, de Poli- 
gny, de Béziers, de Castres, de Lézignan 
près Narbonne, etc. Sainte Colette fut cano- 
nisée en 1807 par Pie VIT. 


7. S. Thomas d'Aquin, confesseur, de 
l'Ordre des Frères Prêcheurs, et doc- 
‘eur de l'Eglise. Double. 

Il fut l'ami particulier de notre séraphi- 
que Docteur saint Bonaventure. Léon XIII 
l'a choisi comme patron des écoles catho- 
liques. 


9. Ste Catherine de Bologne, vierge, 
abbesse de l'Ordre de Sainte-Claire, 
1463. Double de deuxième classe. 


Issue d'une illustre famille, elle méprisa 
tous les avantages de la fortune pour s'en- 
rôler sous l’étendard de la sainte pauvreté. 
Son humilité était si profonde qu'elle re- 
cherchait les plus bas emplois du monas- 
tère; son zèle ardent pour le salut des âmes 
lui faisait demander à Dieu d'être préci- 
pitée en enfer pour en éteindre les flammes. 
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La pureié de sa belle âme lui mérita l’in- 
signe faveur de contempler les stigmates 
de saint François et d'entendre le chœur 
harmonieux des anges chanter le érisagion, 
tandis que le prêtre récitait la préface de 
la messe. Son corps se conserve à Bologne 
sans corruption. Cette sainte eut pendant sa 
vie une particulière dévotion envers saint 
Joseph, qui la favorisa de diverses appari- 
tions. Elle a été canonisée par Clément XI. 


11. Ste Françoise Romaine, veuve, 
du Tiers-Ordre, 1440. Double. 


Engagée dans le Tiers-Ordre du vivant de 
son mari, elle en remplit fidèlement toutes 
les obligations; ses œuvres de piété et de 
miséricorde ne nuisaient jamais à ses de- 
voirs d’épouse et de mère. Elle avait cou- 
tume de dire qu’une femme devait interrom- 
pre ses exercices de dévotion pour remplir 
les devoirs de son état. Notre sainte vivait 
dans une intime familiarité avec son ange 
gardien, qu'elle voyait ordinairement sous 
la forme d’un jeune enfant. Elle fonda à 
Rome la communauté des Oblates, dont le 
monastère est situé au pied du Capitole. 
Paul V l’a canonisée. | 
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13. Bs° Viridiane de Florence, vierge, 
du Tiers-Ordre, 1242. 


Elle reçut le saint habit des mains de saint 
François, et mena la vie solitaire, où elle 
s'exerça aux plus rigoureuses austérités,; elle 
lutta sans cesse contre les assauts du démon, 
qui lui apparut sous mille formes pour la 
tenter. Son office a été accordé à l'Ordre 
par Clément VII. 


Translation de S. Antoine de Pa- 
doue, de l'Ordre des Frères Mineurs, 
1263. 


Saint Bonaventure, Ministre Général de 
l'Ordre, ouvrit son tombeau pour transfé- 
rer avec solennité les saintes reliques dans la 
magnifique basilique où elles reposent en: 
core. Le corps était réduit en poussière, 
mais la langue était vive et vermeille. Le 
saint Docteur la prit entre ses mains, et l'ar- 
rosant de ses larmes, il la baisa avec une 
grande affection en s'écriant: « O langue 
bénie, qui toujours as loué Dieu et l'as fait 
bénir nar les hommes, nous voyons mainte- 
nant combien tu es précieuse devant Dieu. » 
Il composa en l'honneur du saint le célèbre 
répons : Si queris miracula. 
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16. BS° Philippa de Mareria, vierge, 
abbesse de l'Ordre de Sainte-Claire, 
1236. Double. 


Saint François, qui logeait souvent dans la 
Maison du père de la bienheureuse, lui ins- 
pira un profond mépris du monde. Dans Je 
cloître, elle ne cessait de prier pour la con- 
version des pécheurs. Son corps s’est con- 
servé sans corruption. 


19. S. Conrad de Plaisance, ermite 
et pénitent, du Tiers-Ordre, 1351. Dou- 
le majeur. 


Revenu à Dieu après quelques années pas- 
sées dans la dissipation et les plaisirs du 
monde, il se retira dans la solitude, où son 
temps fut partagé entre la prière et la péni. 
tence. Etant pressé par les tentations de 
l'esprit impur, il alla se rouler dans les orties 
et les épines. En récompense de sa fidélité, 
ces sortes de tentations disparurent à jamais. 
La fête de ce saint a été accordée par 
Paul FT. 


21. S. Benoît, abbé. Double majeur. 


N: EPS, François avait une particulière 
affection pour l'Ordre si illustre de Saint- 
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Benoît, à qui il était redevable du béni 
sanctuaire de Sainte-Marie-des-Anges. Cette 
grande dévotion pour saint Benoît l’enga- 
gea à visiter la grotte de Subiaco, con- 
sacrée par la pénitence de ce célèbre Pa- 
triarche. 


22. S. Bienvenu d'Osimo, évêque, du 
je Ordre. 1282. Double de deuxième 
classse. 


Le pape Urbain IV avait confié à Bien- 
venu, déjà célèbre dans cette ville par sa 
science et ses vertus, le soin de l'église 


d'Osimo, veuve de son pasteur et déchirée 
par les factions. Dans le dessein de fuir 
les honneurs qui le menasaient, il fit alors 
profession dans l'Ordre des Frères-Mineurs. 
Mais le Pape l'éleva quand même à la 
dignité épiscopale. Il avait trouvé, disait-il, 
un homme selon son cœur. Synodes, pré- 
dication, exemples, il employa tout pour 
promouvoir le salut de son peuple. La pré- 
caution avec laquelle il imposait les mains 
aux aspirants au sacerdoce contribua beau- 
coup aussi à la réforme de son clergé. 
li eut l'honneur de faire prêtre S. Nicolas 
de Tolentino. 
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24. S. Gabriel, archange. Double ma- 
. Jeur. 


Cette fête, établie d'abord dans notre Or- 
dre, fut plus tard étendue à l'Eglise uni- 
verselle. 


25. Annonciation de la, bienheureuse 
Vierge Marie et Incarnation du 
Verbe divin. Double de première classe. 


C'est en l'honneur de ce mystère que saint 
Bonaventure établit dans notre Ordre la pra- 
tique de l'Angelus, qui s’est depuis répandue 
dans l'Eglise universelle. Les Franciscains 
préposés à la garde des Saints Lieux de 
la Palestine desservent et entretiennent le 
Sanctuaire de l’'Annonciation, où se trouvait 
autrefois la maison de la sainte Vierge, dans 
laquelle Ze Verbe s’est fait chair. 


26. B. Rizzier de Mucia, prêtre, disci- 
ple de saint François, 1236. Simple. 


Etudiant à l'Université de Bologne, lors- 
que saint François vint évangéliser cette 
ville, il fut touché de ses prédications, de- 
manda l'habit de l'Ordre, et travailla depuis 
avec le plus grand succès au salut des âmes. 
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il est invoqué contre les fièvres. — Son 
culte a été approuvé par Grégoire XVI. 


27. B. Pérégrin de Faleroni, frère 
lai, disciple de saint François, 1240. 
Simple. 


Etudiant avec distinction dans l'Université 
de Bologne, il fut admis dans l'Ordre en 
inème temps que le bienheureux Rizzier. 
Averti par saint François de marcher dans 
1 voie de l'humilité, il s'y appliqua avec 
ardeur, consentant, malgré sa science, à 
rasser sa vie dans l'humble état de frère 
‘3. La passion de Notre-Seigneur Jésus- 
Christ fut son attrait spécial. On l'invoque 
contre le mal de dents. Pie VII 4 approuvé 
son culte. 


28. B. Marc de Monte Gallo, de 
Ordre des Frères Mineurs. disciple 
de saint Jacques de la Marche, 1497. 
Double. 


Après avoir fait de brillantes études à 
Pérouse et à Bologne, il fut recu docteur 
en médecine et exerça pendant quelque 
temps la profession de médecin. Après la 
mort de ses parents, du consentement de sa 


Manuel du Tiers-Ordre. 
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Marc distribua tous ses biens aux pauvres 
et entra dans l'Ordre des Franciscains. La 
sainte Vierge lui ordonna par trois fois 
d'exercer le ministère apostolir : 2, ce qu'il 
fit pendant quarante ans, p ourant les 
villes de l'Italie, embrasant du feu sacré de 
la charité le cœur de ses auditeurs. — La 
fête du bienheureux Marc a été accordée 
par Giégoire XVI. 


29. Bs° Paule Gambara-Costa, veuve, 
du Tiers-Ordre, 1505. Double. 


Entrée dans le Tiers-Ordre, elle se plaça 
sous la direction d'un saint religieux de 
l'Observance, le B. Ange de Chivasso, et 
consacra sa vic aux œuvres de charité et 
de miséricorde. Son culte à été ratifié par 
Grégoire XVI. 


30. BS° Angèle de Foligno, veuve et 
pénitente, du Tiers-Ordre régulier, 1309. 
Double. 


Cette bienheureuse est un nouvel exem- 
ple des miséricordes du Seigneur envers les 
âmes pénitentes. Sa vie d’épouse ne fut 
qu'un tissu des plus criminels désordres, 
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et le sacrilège s’ajouta à ses fautes. Une 
fausse honte l'empêchant de découvrir ses 
péchés, Angèle osa s'approcher de la table 
sainte avec une conscience souillée. C'est 
par l'intercession de N. P. S. François que 
la grâce d’un sincère aveu de ses fautes et 
d'une entière conversion lui fut accordée. 
Avant perdu peu de temps après sa mère, 
son époux et ses enfants, elle entra dans 
le Tiers-Ordre, et, après avoir distribué ses 
biens aux pauvres, elle fonda à Foligno 
un monastère de Sœurs du Tiers-Ordre ré- 
gulier. Dès lors, la nouvelle Marguerite 
se livra aux rigueurs de la pénitence avec 
cette ardeur qu'elle avait mise autrefois à 
s’abando: :: . vice. La passion de Jésus- 
Christ, de. souvenir faisait sur son cœur 
la plus vire impression, était sa méditation 
habituelle. Le Seigneur récompensa la gran- 
deur et la générosité de son amour par 
des révélations et d’autres faveurs singuliè- 
res que nous lisons dans sa Vie, écrite par 
son confesseur, Frère Arnaldo, de l'Ordre 
des Mineurs. Son corps repose dans l’é- 
olis des Franciscains de Foligno. 


31. B. Marc de Bologne, prêtre de 
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l'Ordre des Frères Mineurs, 1409. Sim 
ple. 

Disciple de saint Bernardin de Sienne, i 
se consacra, à l'exemple de son maitre, 
au ministère apostolique et maintint avec 
fermeté la discipline religieuse dans la fa- 
mille franciscaine de l’Observance. qu'il gou- 
verna comme Vicaire général. 


SEMAINE SAINTE 


Jeudi Saint. Double de première 
classe. 


Nous conseillons aux pieux enfants de 
saint François la pratique qui consiste à 
faire une heure d'oraison sur l'agonie de 
Notre-Seigneur pendant la nuit du Jeudi 
au Vendredi Saint. On compatira aux dou- 
leurs du divin Sauveur, et on demandera 
grâce pour les pauvres pécheurs. 


Vendredi Saint. Double de première 
classe. 


En mémoire de la dévotion de saint Fran- 
çois pour la Passion de Notre-Seigneur, 
l'Eglise a préposé les Franciscains + la 
garde de tous les sanctuaires de la Pales- 
tine; ces religieux sont chargés de des- 
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servir et d'entretenir dans l'église du Saint- 
Sépulcre: le Saint Sépulcre, la chapelle du 
Crucifiement, la chapelle de Notre-Dame 
des Douleurs érigée au ieu où Marie se 
tint debout près de la Croix; la chapelle de 
l'Apparition, là où Notre-Seigneur apparut 
1 sa sainte Mère, après sa résurrection; 
l'autel de la colonne de la Flagellation (on y 
conserve un tronçon de cette colonne); l’au- 
tel de l'Invention de la sainte Croix; la 
pierre de l’Onction sur laquelle le corps 
de Notre-Seigneur fut déposé et embaumé 
avant d'être mis dans le sépulcre. — Sur 
le mont Calvaire, mais en dehors de l'é- 
glise, la chapelle élevée à l'endroit où se 
tenait la sainte Vierge pendant le cruci- 
fiement de son divin Fils. — Sur la Voie 
douloureuse: l’église de la Flagellation, res- 
taurée et embellie en 1858. — Au mont 
des Oliviers, le jardin de Gethsémani; la 
grotte de l’Agonie, à un jet de pierre du 
jardin des Oliviers, où ooula la sueur du 
sang. Tous nos Tertiaires doivent, pendant 
ces jours, se transporter en esprit dans 
ces augustes sanctuaires et s’unir aux priè- 
res et aux veilles des Religieux de leur 
Ordre. Ils ne manqueront pas de suivre en 
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esprit le divin Sauveur dans le chemin dou- 
loureux du Calvaire. 

Le Stabat est généralement attribué à un 
religieux Franciscain qui vivait en Italie 
vers La fin du XIIIe siècle, le B. Jaco- 
pone, de la noble famille des Benedetti. 
La liturgie catholique n'a rien de plus 
beau, rien de plus touchant que cette com- 
plainte à la Mère des douleurs. 


Avril 


3. S. Benoît de S. Philadelphe, dit 
le Maure, frère lai, de l'Ordre des 
Frères Mineurs, 1589. Double de deu- 
xième classe. 


Toujours revêtu de l'habit le plus pauvre, 
cet humble religieux marchait, même au 
plus fort de l'hiver, sans sandales. Pendant 
vingt-sept ans, il exerça l'emploi de cui- 
sinier; ayant prolongé une fois son orai- 
son plus que de coutume, les anges pré- 
parèrent à sa place le repas de la commu- 
nauté. Canonisé par Pie VII, en 1807. 


5. S. Vincent Ferrier, célèbre mission- 
naire de l'Ordre des Frères Prêcheurs. 
Double. 
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Ce saint, le thaumaturge de son siècle, 
préchant à Alexandrie, s'arrête au milieu 
de son discours et annonce que dans l'au- 
ditoire se trouve un jeune religieux de saint 
François qui doit r«nplir l'Italie de son 
nom, et dont la parole et les exemples pro- 
duiront de grands fruits dans le peuple chré- 
tien. Il est jeune, ajouta-i ii, et moi je suis 
avancé en Âge; cependant il recevra avant 
moi les honneurs de l'Eglise Romaine. 
Ces paroles prophétiques s'’adressaient à 
saint Bernardin de Sienne: dix ans plus 
tard, le nom de Bernardin était dans toutes 


les bouches; les peuples se levaient à sa 
voix comme on les avait vus se lever à la 
voix de l'illustre Dominicain. Saint Vincent 
Ferrier eut deux entrevues avec sainte Co- 
lette, réformatrice de l'Ordre A2 Sair'c- 
Claire, l'une à Besançon en 1412 l’autre 
à Poligny en 1417. 


B. Thomas de Tolentino, Frère Mi- 
neur, Martyr. Double. 


Il se fit remarquer surtout par son amour 
de la pauvreté et le zèle des Âmes. Avton, 
roi des Arméniens, demanda au Ministre 
Général des Frères Mineurs de lui envoyer 
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quelques prêtres pour propager et défen- 
dre la religion catholique dans son royaume, 
Thomas y fut envoyé avec quatre de ses 
frères. Il ramena un grand nombre de schis- 
matiques à l'unité de l'Eglise et convertit 
beaucoup d'infidèles. Ayton était alors en 
guerre avec les Tartares. Thomas fut en- 
voyé comme ambassadeur auprès du Pon- 
tife romain Nicolas IV et des rois de France 
et d'Angleterre, pour implorer leur pro- 
tection. Retenu en Arménie avec douze au- 
tres religieux du même Ordre. il passa 
en Perse, d’où ses frères l'envovèrent à 
Rome pour instruire le Pontife romain des 
progrès que faisait la religion chrétienne 
dans l'empire des Tartares. Clément V fut 
si heureux des nouvelles que lui apportait 
Thomas qu'il créa pour la première fois 
Jean de Montcorvin son légat dans les na- 
tions orientales, et archevêque de Kambalek. 
aujourd'hui Pékin. et lui donna en outre, 
comme suffragants, sept autres évêques 
Franciscains. Après un si heureux résul- 
tat, Thomas revint en Orient pour la troi- 
sième fois. Il méditait de passer chez les 
TFartares et dans les Indes, lorsque, se ren- 
dant à Cola, une tempête le jeta auprès 
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de la ville de Tana, où les mahométans 
lui firent subir le martyre avec trois autres 
l'rères Mineurs. Léon XIII a approuvé le 
culte immémorial qui lui était rendu. 


6. B. Bentivole de Bonis, confesseur 
de l’Ordre des Frères Mineurs, 1232. 
Simple. 


Il reçut l'habit des mains de N. P. S. 
François et exerça le ministère apostolique, 
produisant partout des fruits merveilleux. 
La splendeur des vertus fut rehaussée en 
lui par l'éclat des prodiges. Un jour, pen:- 
dant qu'il prêchait, une étoile vint se repo- 
ser sur sa tête et l’environna d’une clarté 
céleste. Pie IX a ratifié le culte immémo- 
ral qui lui était rendu. 


7. Bs° Crescence Heæss, vierge, du 
Tiers-Ordre régulier. 1750. Double. 


Né d'un pauvre ménage de tisserands, 
elle donna dès son enfance des signes 
de sa prédestination. Cependant sa pau- 
vreté lui aurait fait fermer les portes du 
monastère de Kaufbüren, sans les instances 
d'un luthérien, bienfaiteur du couvent. Les 
fraudes du démon faillirent plus d'une fois 
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la faire expulser, mais Dieu la retint dans 
sa maison comme malgré tout le monde. 
Longtemps tenue en suspicion pour des 
raisons semblables, elle finit par voir sa 
vertu pleinement reconnue. Après avoir 
rempli avec éclat plusieurs charges impor- 
tantes, entre autres celle de maîtresse de 
novices, elle fut élevée par la confiance de 
ses sœurs à l'office de prieure qu'elle rem- 
plit pendant 17 ans. Elle ne fut pas moirs 
admirable à la première place qu'elle ne 
l'avait été accablée des soupçons de tous. 
Elle mourut, pleine de mérites et ornée de 
miracles, au jour qu’elle avait prédit. Léon 
XIII la béatifia en 1900. 


Le même jour, BS Antoinette de 
Florence, vierge, abbesse, de l'Ordre 
de Sainte-Claire, 1432. Simple. 


Entrée dans l'Ordre de Sainte-Claire, sur 
les conseils de saint Jean de Capistran, 
elle se fit remarquer par son amour pour 
la pauvreté ‘et son application continuelle 
à la prière. Son culte a été approuvé par 
Pie IX. 


8. B. Julien de $. Augustin, frère 
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lai, de l'Ordre des Frères Mineurs, 
1606. Double. 

Fils d’un chevalier français de Toulouse, 
qui habitait alors l'Espagne, ce frère fut 
reçu, à l’âge de dix-sept ans, au noviciat 
des Frères Mineurs; mais Dieu permit, pour 
l'éprouver sans doute, qu'il en fût expulsé. 
Plus tard, il fut de nouveau admis en qua- 
lité de frère lai. Ses jeûnes et ses austé- 
rités avaient quelque chose d’effrayant. Pen- 
dant vingt-six ans, il porta sur son corps 
une chaîne de fer pesant vingt livres: il 


marchait sans sandales, quelque temps au'il 
fit; du pain et de l'eau, mélangés d'’her- 
bes amères, faisaient toute sa nourriture. 
Une partie de ses nuits se passait soit à 
prendre la discipline, soit à faire oraison, 
à genoux sur des épines ou des ronces. 
— Béatifié par Léon XII, en 1825. 


9. B. Archange de Calataphimi, pré- 
tre de l’Ordre des Frères Mineurs, 1460. 
Double. 


Il s’appliqua d'abord à la vie cachée, 
et se livra ensuite au ministère apostoii- 


que avec les plus grands fruits. — Sa fête 
fut accordée à l'Ordre par Grégoire XVI. 
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10. B. Charles de Sezze, de l'Ordre 
des Freres Mineurs, 1670. Double. 


Les travaux des champs élevèrent son 
âme vers Dieu. La Ve des Saints fit le 
reste. Devenu un excellent religieux, cet 
humble frère lai était consulté par les Car- 
dinaux et même par le Pape Clément IX. 
Son amour pour l’'Eucharistie fut récom- 
pensé dès cette terre. — Léon XIII le 
béatifia en 1882. 


12. B. Ange de Chivasso, de l'Ordre 
des Frères Mineurs, 1495. Double. 


Issu d'une des plus nobles familles du 
Piémont, Ange parut prévenu de Ja grâce 
du ciel dès ses plus tendres années. A 
une grande science il joignait un zèle beau- 
Coup plus grand encore Pour le salut des 
âmes. — Benoît XIII à approuvé son culte. 


16. Saint Raphaël, archange. Double 
de deuxième classe. 


La fête de saint Raphaël, établie d'abord 
chez les Francistains de l'Observance, par 
suite d'un décret du Chapitre général de 
Mantoue, tenu en 1541, a été depuis accor- 
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dée à quelques diocèses, où elle est célé- 
iébrée le 24 octobre. 

C'est en ce jour que nutre Séraphique 
Fère saint François fit profession, avec ses 
douze compagnons, entre les mains du Pape 
Innocent III. (1209). 


Le même jour, S. Benoît-Joseph La- 
bre, 6 à Amettes, diocèse d'Arras, mort 
a Rome le 10 avril 1783. 


Les humiliations faisaient les délices de 
ce fervent disciple de saint François. C’est 
afin de pouvoir pratiquer plus facilement 
la vertu d'humilité qu'il vécut toujours en 
nendiant, et qu'il choisit en partage la 
pauvreté volontaire avec son abjection. L’ar- 
chiconfrérie du Cordon de Saint-François ie 
compte parmi ses membres. Il a été ca- 
nonisé par Léon XIII, en 1882. 


18. B. André Hybernon, frère lai, 
de l'Ordre des Frères Mineurs, 1602. 
Double. 


La croix fut son seul livre pour apprendre 
la science sublime des saints. Il était très 
zélé pour gagner des indulgences en fa- 
veur des Âmes du purgatoire. Sans lui laisser 
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a 
perdre de vue la présence de Dieu, sa 
prière et son travail étaient continuels. S. 


Pascal Baylon loua ses vertus. — Béatifié 
par Pie VI. 


19. B. Conrad d’Ascoli, prêtre de 
l'Ordre des Frères Mineurs, 1289. Sim- 
ple. 

Ce serviteur de Dieu brilla par sa science 
théologique et son zèle pour le salut des 
âmes. Envoyé en Afrique, il parcourut la 
Libye et convertit des milliers d'infidèles : 
à son retour, il enseigna la théologie à 
Paris. Il avait une singulière dévotion pour 
les Âmes du Purgatoire. Pie VI à permis 
de faire son office. 


20. B. Léopold de Gaiches, confes- 
seur, franciscain. 1815. Double. 


Dans les temps troublés par la Révolu- 
tion où il vécut, ce zélé missionnaire et 
fervent religieux fut comme un secours de 
Dieu à son Eglise désolée. Prédicateur 
écouté et obéi, fondateur de maisons de 
récoilection pour ses F rères, admirable dans 
la contemplation et dans l'action, Léon XIII 
le béatifia en 1893. 
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23. B. Egide ou Gil'2s d'Assise, troi- 
sième compagnon de saint François, 
1262. Double. 

1: frère Ægidio mena une vie tout an- 
gélique: Saint Bonaventure avait pour lui 
une si haute estime qu'il remerciait Dieu 
de l'avoir connu, assurant que ce frère avait 
recu des grâces spéciales en faveur de ceux 
qui lui recommandent les intérêts de leur 
âme. Son culte a été approuvé par Pie VI. 


24. S. Fiäèle de Sigmaringen, mar- 
tyr, de l’Ordre des F. M. Capucins. Dou- 
ble majeur. 

Envoyé par ses supérieurs chez les Gri- 
sons, il ramena au sein de l'Eglise un grand 
nombre de protestants et reçut la palme du 
martyre. 


27. B. Jacques de Bitetto, frère lai, 
de l'Ordre des Frères Mineurs, 1485. 
Double. | 

Pénétré de l'esprit de foi, tout lui servait 
pour s'élever vers Dieu; le feu matériel de 
la cuisine lui rappelait le feu de l'enfer. Il 
ne cessait de pleurer ses péchés, et son cœur 
se brisait de douleur à la seule pensée des 
souffrances de Notre-Seigneur Jésus-Clrist. 
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Le même jour, BS° Jeanne Marie de 
Maillé, veuve, du Tiers-Ordre, 1414. 


Issue d'une des plus anciennes familles de 
Touraine, la bienheureuse Jeanne-Marie de 
Maillé fut tour à tour le modèle des vierges, 
des épouses et des veuves. Dès sa plus ten- 
dre enfance, elle montra une compatissante 
charité pour les pauvres. Après la mort de 
son époux, le baron de Silly, avec lequel 
elle vécut en parfaite continence, elle re- 
nonça à son riche patrimoine et embrassa 
la pauvreté volontaire, La bienheureuse pas- 
sa les vingt-cinq dernières années de sa 
longue vie dans une pauvre cellule attenante 
au couvent des Frères Mineurs de Tours. 
Dans cet humble asile, et sous la sage direc- 
tion des enfar*5s de saint François, elle 
s’appliqua à la pratique de toutes les vertus 
et mourut pleine de mérites, À l’âge de 
quatre-vingt-deux ans: son corps fut ense- 
veli dans l'église du couvent, revêtu de 
l'habit de Sainte-Claire: un grand nombre 
de miracles S'opérèrent durant sa vie et 
continuèrent de l'illustrer après sa mort. — 


Pie IX à approuvé son culte en 1871. 


28. B. Lucius ou Luchesio, premier 
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membre du ‘Tiers-Ordre, 1232. Doubie 
majeur. 

Après avoir reçu le saint habit de la pé- 
nitence des mains de saint François, ce bien- 
heureux crasacra le reste de sa vie aux 
«œuvres de pénitence et de miséricorde. Il 
mendiait pour les pauvres et les malades 
lorsque ses propres ressources ne suffisaient 
pas pour les soulager. Son culte a été ap- 
prouvé par Pie VI. 


30. Ste Catherine de Sienne, vierge, 
du Tiers-Ordre de Saint-Dominique. 
Double. 

Au Chapitre général des Frères Mineurs 
tenu à Tolède en 1658, il fut décrété qu'en 
mémoire de l'union des deux Ordres, on 
demanderait au Saint-Siège la permission de 
célébrer la fête de sainte Catherine de 
Sienne sous le même rit que les religieux 
de Saint-Dominique célèbrent la fête de 
notre Mère sainte Claire (!). 


Ve Dimanche après Pâques:: Dédi- 
cace de la Basilique Patriarcale de 


1. « Sed B. Catharinam Senensem 7//ius et nostrae religionis 
renesabile decus, eo saltem ritu celebrare, quo clarissimi et religio- 
sissimi Patres #os/ramm et suam dignati sunt suis fastis adscribere. » 
(Chron. hist., leg. t. 11E, p. 1.) 
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N. S. P.Ss. François, à Assise D 
ble de deuxième classe. 


Mai 


Chacun des jours du mois de mai, les enfants de & 
François, qui sont aussi les enfants de Marie, ner 
queront pas de rendre leur tribut d'hommages à 
auguste et aimable Souveraine. 

3. Invention de la sainte Croix. 
ble de deuxième classe. 


Les Franciscains sont chargés, en Te 
Sainte, d'entretenir et de desservir l'autel 
l'Invention de la sainte Croix, dans la dl 
pelle souterraine où fut retrouvée la p 
cieuse relique, Ces religieux ont été 
Promoteurs et les pre agateurs de la p 
tique du Chemin de la Croix, dévotion 
jusiement chère aux enfants de saint Fra 
Çois, et qui est pour tous ceux qui la pi 
tiquent une source inépuisable de grâces. 


4. B. Christophe de Milan, prêt: 
de l’Ordre des Frères Mineurs, 1485. 


Issu d'une illustre famille, ce fervent re 
gieux s'appliqua dès son enfance à la pr 
tique des vertus chrétiennes; un plus gran 
désir de perfection lui inspira de s’enrôl 
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dans l'Ordre Séraphique. Devenu prêtre, 
il travailla avec ardeur au salut des âmes; 
le peuple accourait en foule auprès de lui 
pour solliciter le secours de ses prières. 
Léon XIII a approuvé son culte en 1890. 


B. Ange de Pise, prêtre de l'Ordre 
des Frères Mineurs, 1236. 


Admis tout jeune encore dans l'Ordre par 
saint François lui-même, sa sainteté le fit 
juger capable de gouverner une custodie 
de la Province de France. Il s'acquitta si 
bien de cette charge qu'il fut envoyé, n'étant 
encore que diacre, en Angleterre pour y 
établir les Frères Mineurs, qu'il propagea 
merveilleusement dans ce royaume. Son hu- 
milité était si profonde qu'il fallut un ordre 
formel du supérieur pour lui faire accepter 
la prêtrise. Sa vie fut une oraison conti- 
nuelle. Léon XIII a approuvé le culte im- 


A 


mémorial rendu à ce bienheureux. 


13. $. Pierre Régalat, prêtre de l’Or- 
dre des Frères Mineurs, 1458. Double 
de deuxième classe. 

À dix ans, il demanda j'habit de Saint- 
François, qui ne lui fut accordé que trois 
ans après. Il parut parmi ses frères comme 
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une lampe ardente et brillante : il versait de 
torrents de larmes chaque fois qu'il cél 
brait le saint sacrifice. Benoît XIV l'a in 
crit au catalogue des saints. 


14. B. François de Fabriano, prêtr 
de l'Ordre des Frères Mineurs, 1325 
Doubie. 

À l'âge de dix ans, il recouvra la sant 
auprès du tombeau de saint François. Frèr 
Ange, douzième Compagnon du saint Pa 
triarche, prédit que cet enfant serait uw 
jour Frère Mineur. Il devint célèbre pré 
dicateur et annonça la parole de Dieu ave 
le plus grand succès. Un jour que, célébran: 
la messe pour les défunts, il disait, en finis 
sant. fPequiescant in pace, on entendit plu 
sieurs voix répondre avec allégresse: Aynen. 


15. B. Bienvenu de Recanati, frère 
lai, de l'Ordre des Frères Mineurs, 1289. 
Simple. 

N'ambitionnant que les plus humbles em- 
plois du couvent. il s'estimait heureux qu'on 
lui eût confié le soin de la cuisine. Un Jour, 
absorbé dans l'oraison, il ne pPrépara pas 
le repas de la communauté. Les religieux 
se rendaient au réfectoire lorsque, s'aper- 
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cevant de son oubli, il court à la cuisine, 

mais un ange avait tout préparé. Plusieurs 

tois l'Enfant Jésus vint se reposer dans ses 

bras: c'est surtout avec les humbles et les 

simples que le Seigneur se plaît à converser. 
- Pie VIT a approuvé son culte. 


17. 5. Pascal Baylon, frère lai, de 
‘Ordre des Frères Mineurs, 1592. Dou- 
ie de deuxième classe. 


Employé aux fonctions les plus basses, ce 
frère, une des plus pures gloires de l'Eglise 
d'Espagne, goûtait d'ineffables douceurs 
dens la pratique de l'obéissance. La pau- 
vreté de ses parents l'avait privé des res- 
curces de l'instruction: mais il fut ample- 
ment dédommagé par le Dieu de l'Eucha- 
ristie, qui lui donnait de parler avec effusion 
du Sacrement de son amour. On était saisi 
d'adimiration en l'entendant raisonner sur 

: profondeurs de cet auguste mystère. Le 
1 qui rayonnait de ses yeux portait la con- 
viction et la chaleur dans les cœurs les plus 
sensibles ; il aurait voulu passer les jours 
et les nuits auprès du ‘saint Tabernacle. 
L'obéissance le tenant à son emploi, Dieu 
dédommageait son serviteur par des appari- 


; 
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tions qui inondaient son âme des plus pures 
délices. Après sa mort, il témoignait encore 
de sa dévotion pour la divine Eucharistie, 
en ouvrant les yeux aux deux élévations. 
— Alexandre VIII l'a canonisé. Léon XIII 
l'a constitué le patron particulier des con- 
grès eucharis'iques et de toutes les associa- 
tions qui ont pour objet la divine Euchaà- 
ristie. 

18. S. Félix de Cantalice, frère lai, 
de l'Ordre des F. M. Capucins, 1597. 
Double majeur. 


Ce saint, admirable par son humilité et sa 
simplicité, posséda à un très haut degré la 
sublime sagesse de l'Evangile, que le monde 
qualifie de folie. — (Canonisé par Clé- 
ment XI. 


19. S. Yves, curé en Bretagne, du 
Tiers-Ordre, 1303. Double majeur. 


On admira en lui une grande austérité de 
vie: 1l mérita d'être surnommé l'Avocat des 
Pauvres, à cause de son zèle pour les dé- 
fendre contre l'injustice. — Clément VI 
l'a inscrit au catalogue des saints. 


20. S. Bernardin de Sienne, apôtre de 
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l'Italie, de l'Ordre des Frères Mineurs, 


1444. Double de deuxième classe. 

Ce saint, une des plus grandes lumières de 
l'Ordre Séraphique, fut, dès son jeune âge, 
un prodige de piété et d'innocence, fruit de 
sa tendre dévotion envers la Reine des Vier- 
“es. Ses dispositions étaient si connues, sa 
vertu si respectée, qu'aussitôt qu'il appro- 
chait, toute conversation un peu trop libre 
cessait. «Silence! disait-on, voici Bernar- 
din.» Entré dans l'Ordre à vingt-deux ans, 
l se dévoua aux fonctions du ministère 
apostolique. Pendant l'espace de quarante 
ans, toutes les villes de l'Italie l’entendirent 
et, à sa voix, les dissensions s’apaisaient, 
les biens mal acquis étaient restitués, les 
pécheurs rentraient par milliers dans le che- 
min de la vertu. Les églises ne pouvant 
contenir la foule immense de ses auditeurs, 
il ne prêchait d'ordinaire que dans les 
champs et sur les places publiques. On a vu 
se presser autour de sa chaire jusqu'à vingt- 
cinq et trente mille auditeurs. Il avait une 
dévotion si vive envers Marie qu'il ne se 
lassait jamais d'en publier les grandeurs ; il 
attribuait au crédit de cette tendre Mère les 
principales grâces qu'il avait reçues. Un 
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jour qu'il prêchait à Aquila sur le privilège 
de l'Immaculée Conception, une étoile bril. 
lante parut sur sa tête comme pour rendre 
témoignage de la vérité de ses paroles. 

Frèchant à Padoue, ie autre fois, sur les 
grandeurs de saint Joseph, une croix lumi- 
neuse parut sur sa tête au moment où il dit 
que ce glorieux Patriarche était monté au 
ciel en corps et en âme. Cette pieuse croyan- 
ce est aussi enseignée par Gerson. Suarez, 
et d’autres docteurs. Il a été canonisé par 
Nicolas V, six ans après Sa mort. 


22. B. Jean Forest, prêtre, martyr, de 
l'Ordre des Frères Mineurs. 


Homme de grande science et d'une émi- 
nente vertu, il avait été choisi comme con- 
fesseur par Catherine, femme légitime de 
Henri VIII roi d'Angleterre. Avec une 
invincible fermeté, il s'opposa dans ses 
écrits et ses prédications au schisme de ce 
prince. Saisi, jeté en prison; condamné à 
périr dans les flammes, il demeure inébran- 
lable. En face du bûcher. on l'entend s'’é- 
crier: « Quand même un ange descendu du 
ciel viendrait prêcher une doctrine nouvelle, 
quand même mes membres seraient mis en 
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pièces, je ne déserterais pas la foi.» Le feu 
fut alors mis au bûcher, et le vaillant mar- 
yr mourut en répétant: « Seigneur, je re- 
nets mon âme entre vos mains.» 

Le même jour, Bs° Humiliane Cerchi, 
veuve, du Tiers-Ordre, 1246. 

Cette bienheureuse s'appliqua dès son en- 
‘ince au service de Dieu. Se soumettant à 
1 volonté de ses parents, elle fut mariée à 
scize ans et eut à supporter pendant cinq 
ns de durs traitements de la part de son 
“poux. Devenue veuve, elle se retira dans 
une tour abandonnée, où elle passa le reste 
de ses jours dans les exercices de la péni- 
tence et embrassa la Règle du Tiers-Ordre, 
donnant l'exemple de toutes les vertus; eilc 
avait une tendre charité pour les pauvres 
et Dieu la favorisa du don des miracles et 
ce prophétie. Elle mourut à l'âge de vingt- 
sept ans; son culte a été approuvé par Inno- 
cent XEF. 

05. Translation du corps de N. S. 

P. S. François, 1230. Double Majeur. 

Le 25 mai 1230, ie corps de ce saint Pa- 
triarche fut transféré de l'église Saint-Geor- 
ves, où il reposait depuis sa mort, dans la 
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nouvelle église que le frère Elie venait de 
faire construire. 


Le même jour, B. Gérard ou Géry 
de Lunel, du Tiers-Ordre, 1299. 


Né à Lunel, au diocèse de Montpellier, 
et issu d'une famille qui joignait à l’illustra- 
tion de la noblesse l'illustration plus pure de 
la vertu, Gérard parut un modèle d'inno- 
cence et de piété; à l'âge de neuf ans, il 
demanda l'habit du Tiers-Ordre et pratiqua 
dès lors les austérités de la pénitence et les 
œuvres de miséricorde: à dix-huit ans, il 
quitta avec son frère la maison paternelle 
afin de pouvoir, loin du tumuite et dans le 
secret de la solitude, servir uniquement le 
Seigneur. Deux ans après, ils résolurent 
d'aller au tombeau des saints Apôtres et, 
après avoir passé trois ans à Rome, ils allè- 
rent à Ancône, où ils devaient s'embarquer 
pour la Terre Sainte; mais le bon Dieu 
appela à lui le B. Gérard. C'était le 24 mai: 
il n'avait pas vingt-quatre ans accomplis. 
Pie IX a permis d’en célébrer la fête dans 
le diocèse de Montpellier. 


29. B. Jean de Prado, martyr au 
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\[aroc, de l’Ordre des Frères Mineurs, 
1631. Double majeur. 

Le pape Urbain VIII, qui connaissait la 
science et le zèle de ce religieux, l'envoya 


au Maroc. Il visita d'abord les chrétiens 


qui y étaient captifs et devint pour eux un 
ange consolateur. Le roi le fit jeter en pri- 
son et le condamna plus tard à être brûlé 
vif: mais les flammes l'ayant miraculeuse- 
ment épargné, il fut lapidé. — Il a été béa- 
üfié par Benoît XIII. 


B. Herculan, prêtre de l'Ordre des 
Frères Mineurs, 1451. 

Contemporain de saint Bernard de Sienne, 
il se distingua par son zèle pour le salut des 
âmes et par sa grande dévotion à la Pas- 
sion de Jésus-Christ. 

30. S. Ferdinand, roi de Castille, du 
Tiers-Ordre, 1252. Double majeur. 

Ce religieux monarque portait habituel- 
lement le cilice, passait souvent la nuit en 
prières, évangélisait ses soldats et s'effor- 
çait de leur inspirer la crainte de Dieu «t 
l'horreur du péché. Il faisait toujours por- 
ter en tête de ses armées une image de la 
sainte Vie 
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31. B. Gérard de Vill 
tiaire, 1242. Double. 


amagna, ter 


Né de parents pauvres, 1} s'engagea d'a 
bord parmi les Frères servants des Che 
valiers de Jérusalem. Après plusieurs voya 
ges en Terre-Sainte, où il se signala pai 
Sa piété et sa charité, il revint en sa patrice 
et reçut l'habit du Tiers-Ordre des main: 
de S. François lui-même. I] vécut dès lors 
dans les exercices de la vie érémitique. Son 
assiduité à la prière était si grande que ses 
genoux s'étaient comme ossifiés. Il brilla 
du don des miracles et annonça sa fin 
prochaine au moine Bénédictin qui entendait 
ses confessions. Il a été béatifié par Gré- 
goire XVI en 1833. 


Juin 


Nos Frères et Sœurs du Tiers-Ordre n'oublieront pas 
que ce mois est consacré au Sacré-Cœur. Ils se renou- 
velleront dans la dévotion à là sainte Eucharistie et 
S'appliqueront à faire réparation pour les outrages dont 
le TS. Sacrement est l'objet. 


1. B. Jacques de Strépa, archevêque 
de Léopol, de l'Ordre des Frères Mi: 
neurs, 1411. Double. 
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Issu d'une noble et ancienne famille de 
Pologne, ce bienheureux foula aux pieds 
tous les avantages de la fortune pour em- 
brasser la pauvreté de Jésus-Christ. Il fut 
parfait religieux, zélé missionnaire, pasteur 
charitable et vigilant. — Son culte a été 
approuvé par Pie VI, en 1790. 


2. Bs Baptiste Varani, vierge, de 
l'Ordre de Sainte-Claire, 1527. Double. 


Pendant sa jeunesse, elle résista à la voix 
de Dieu, qui l'appelait à la vie religieuse, 
pour s'attacher aux créatures et aux frivo- 
tés du monde. La grâce devint cependant 
victorieuse dans son âme: elle entra dans 
l'Ordre de Sainte-Claire, et Jésus-Christ, 
pour la récompenser de sa fidélité, lui ac- 
corda trois faveurs: une grande aversion 
pour le monde, une humilité profonde et 
le désir ardent des souffrances. Elle as- 
sista le B. Mathieu Baschi dans l'institution 
des F. M. Capucins. Le Seigneur la soumit 
à de terribles épreuves, des remords cuisants 
la dévoraient nuit et jour; elle était assaillie 
de tentations et enveloppée de ténèbres; 
cet état dura plusieurs années. Son unique 
prière était: « Seigneur, venez à mon aide! 
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Seigneur, hâtez-vous de me secourir! » Heu- 
reusement délivrée de la tentation, elle passa 
en esprit deux moi; sur le Calvaire, et, pen- 
dant trois mois, elle éprouva toutes les ar- 
deurs de l'amour séraphique. Par obéis- 
sance, elle écrivit un traité remarquable sur 
les douleurs intérieures du Cœur de Jésus. 
— Grégoire XVI a approuvé son culte. 


3. B. André de Spello, prêtre, disciple 
de saint François. Double. 


Il reçut l'habit des mains de saint Fran- 
çois et fut l’un des soixante-douze disci- 
ples que ce grand saint s'était choisis. Il 
prêcha en Espagne, opérant de nombreux 
miracles. Revenu à Assise, il se livra à la 
contemplation et se fit remarquer par son 
exacte régularité. On rapporte que, visité 
par l'Enfant Jésus, il n’hésita pas un ins- 
tant à le quitter pour se rendre au chœur 
au premier signal des vêpres; rentré dans 
sa cellule, il retrouva le divin Enfant, qui 
loua beaucoup son obéissance. Le même 
fait est rapporté de plusieurs autres saints 
de notre Ordre. — Benoît XIV a approuvé 
son culte. 
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5. B. Pacifique de Cerano, prêtre, de 
l'Ordre des Frères Mineurs, 1402. Dou- 


ble. 


Il se rendit célèbre par sa science dans 
la direction des âmes et par son zèle à 
ramener les pécheurs. — Son culte a été 
confirmé par Benoît XIV. 


7. BB. Etienne de Narbonne et Ray- 
mond de Carbone, prêtres, de l'Ordre 
des Frères Mineurs, martyrs, 1242. Dou- 
ble majeur. 


Le B. Etienne était abbé de l'Ordre de 
Saint-Benoît lorsqu'il renonça à son abbaye 
pour revêtir le pauvre habit de Saint-Fran- 
çois. Grégoire IX, qui connaissait son mé- 
rite, le nomma inquisiteur dans le midi de 
la France; il fut surpris par les Albigeois 
à Avignonnet, petite ville du diocèse de 
Toulouse, mis à mort en haine de la Foi 
avec le B. Raymond et trois religieux de 
Saint-Dominique. Pie IX a approuvé le culte 
qui, de temps immémorial, leur avait été 
rendu à Avignonnet et dans le couvent des 
Franciscains de Toulouse. 
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8. B. Barthélemy Pucci, confesseur, 
du Premier Ordre, 1330. Simple. 


Avec la permission de son épouse, ce 
nobie gentilhomme quitta ses enfants et 
le monde pour s'adonner à la pratique des 
vertus dans le Premier Ordre. Le succès 
répondit à ses efforts. Ordonné prêtre, il 
fut par sa charité et ses miracles la provi- 
dence des pauvres et eut le bonheur de 
trouver un jour parmi eux la sainte Vierge 
portant l'Enfant Jésus. — Léon XIII à 
approuvé son culte immémorial. 


10. BS* Yolande, veuve, de l'Ordre 
de Sainte-Claire, 1298. Double. 


Elle était nièce de sainte Elisabeth de 
Hongrie et épouse de Boleslas V, duc de 
Pologne, surnommé le Pieux. Contente de 
peu, ennemie du faste, consacrant sa vie 
à l'éducation de’ses enfants et au soin des 
pauvres, elle devint veuve et s’enferma avec 
sa sœur, la bienheureuse Cunégonde, dan: 
le couvent de Sainte Claire. à Sandeck. 


12. B. Guy de Cortone, prêtre, disci. 
ple de saint François, 1250. Double. 
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Selon les instructions de saint F rançois, 
Guy s'appliqua à la pratique de la pau- 
vreté et de la mortification, faisant sept 
carêmes chaque année. Etabli prédicateur 
et _confesseur par le saint Patriarche, il 
“acquitta de cet emploi avec un grand 
profit pour les âmes. C'était l'un des 
soixante-douze disciples que le saint Pa- 
triarche s'était choisis. 


13. $. Antoine de Padoue, Apôtre 
et Thaumaturge de l'Ordre des Frè- 
res Mineurs, 1231. Double de deuxième 
classe avec octave. 


La mort glorieuse des premiers martyrs 
de l'Ordre Séraphique fut l'occasion dont 
Dieu se servit pour y attirer le jeune Fer- 
dinand de Bouillon, qui prit le nom de Frère 
\ntoine. Il quitta les chanoines réguliers de 
ainte-Croix pour revêtir l’habit des Frères 
\Tineurs, espérant trouver dans cet Ordre la 
palme du martyre. Dieu en ayant disposé 
‘utrement, Antoine ne songea plus qu’à me- 
ner une vie obscure et cachée. Désireux de 
dérober arx yeux des hommes ses rares 
taients, il demanda comme une faveur d'être 
placé dans un couvent pour aider à la cui- 
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sine et au jardin. Il faisait ses délices de 
cette vie ignorée, de la solitude et de la 
prière, lorsque Dieu tira cette lumière de 
dessous le boisseau pour la produire au 
grand jour. Saint François le désigna pour 
enseigner à ses frères la sainte théologie à 
Bologne, à Toulouse, à Montpellier, à Pa- 
doue. Plus tard, Antoine se livre au ministère 
de la prédication et évangélise un grand 
nombre de villes, en France et en Italie; 
les églises ne peuvent contenir les audi- 
teurs qui se pressent par milliers autour de 
Sa chaire: c’est sur les places publiques, 
dans les plaines, sur le penchant des colli- 
nes, au bord des fleuves, que les populations 
accourent pour voir l'apôtre franciscain et 
Pour entendre une parole à laquelle Dieu 
donne une puissance inouïe. Sa mission cé- 
leste est confirmée par les plus éclatants 
prodiges. Non content de réveiller la foi 
dans le cœur des fidèles, saint Antoine com- 
bat sans relâche l'hérésie, et avec un tel 
succès, qu'il est surnommé le marteau des 
hérétiques. I1 fut gardien des couvents de 
Limoges, du Puy et de Brioude. Ii mourut 
à trente-six ans: en peu de temps, il avait 
fourni une longue carrière. Saint Bonaven- 
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ture assure qu'il n'y a pas de grâce qu'on 
ne puisse obtenir par son intercession. On 
l'invoque pour retrouver les choses perdues. 
Sa langue, qui procura tant de gloire à 
Dieu, se conserve sans corruption. Ce grand 
thaumaturge a été canonisé par Gré- 
goire IX. 


19. Be Micheline de Pesaro, veuve, 
du Tiers-Ordre, 1256. Double. 

Ses parents lui firent épouser un puissant 
seigneur de l: noble famille de Malatesta. 
Veuve à vingt ans, elle entra dans le Tiers- 
Ordre et consacra sa vie aux œuvres de 
miséricorde, malgré les raillerics et les mau- 
vais traitements qu'elle eut à essuyer de la 
part de ses parents, qui poussèrent la 
cruauté jusqu'à la traîner dans la boue par 
les cheveux. Le Seigneur lui apparut un 
jour pour la consoler et lui dit: « Micheline, 
je suis tor débiteur pour les œuvres de mi- 
séricorde que tu exerces envers les affligés 
qui tiennent ma place: tu seras récompensée 
au ciel.» Micheline répondit: « Seigneur, je 
suis une servante inutile: à vous seul tout 
honneur et toute gloire: pourvu que je ne 
sois jamais séparée de vous, je serai con- 
tente.» Son culte a été approuvé en 1737. 
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24. Nativité de S. Jean-Baptiste, Pré: 


curseur de N.-S. Jésus-Christ. Double 
de première classe avec octave. 


Les Franciscains de Terre Sainte sont 
chargés de desservir et d'entretenir le sanc- 
tuaire de la naissance du saint Précurseur. 


27. B. Bienvenu de Gubbio, frère 


lai, disciple de saint François, 1231. 
Double. 


[1 quitta la milice séculière pour s’enrôler 
parmi les disciples de la Sainte pauvreté: 
il se fit surtout remarquer par son obéis- 
sance et son amour pour la pauvreté, et 
Jésus se reposa Souvent, sous la forme d'un 
petit enfant, dans ses bras. 


29. S. Pierre et S. Paul, Apôtres. 
Double de première classe avec octave. 


Vers l'an 1216, notre Séraphique Père, 
étant allé à Rome pour visiter le tombeau 
des Apôtres, se retira dans une chapelle de 
l'église Saint-Pierre et pria avec larmes les 
saints Apôtres de l'instruire sur la vertu de 
pauvreté et sur Ja vie apostolique. Saint 
Pierre et saint Paul lui apparurent envi- 


ronnés de lumière et, l'embrassant tendre: 
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ment, ils lui dirent: «“:ère François, Notre- 
Seigneur Jésus-Christ nous envoie pour vous 
dire qu'il a exaucé vos prieres au sujet de 
la très sainte pauvreté qu'il a lui-même em- 
brassée avec sa sainte Mère, et que nous, 
qui sommes ses Apôtres, avons aussi pra- 
tiquée à son exemple. Ce trésor vous est 
accordé pour vous et pour vos enfants: ceux 
qui le conserveront fidèlement auront en ré- 
compense le royaume des cieux.» Depuis le 
moment où notre saint Patriarche eut reçu 
cette insigne faveur par l'intercession des 
saints Apôtres, sa dévotion pour eux ne 
fit que s’accroître: il les choisit par inspi- 
ration divine comme protecteurs particuliers 
de son Ordre. Après la Pentecôte, il com- 
mençait un carême pour se disposer à cé- 
lébrer leur fête. Nos Pères desservent à 
Tibériade l’église élevée à l'endroit où No- 
tre-Seigneur institua saint Pierre chef de 
son Eglise. Ils possèdent aussi, à Rome, 
dans leur couvent de Saint-Pierre in Mon- 
torio, le lieu où ce saint Apôtre fut crucifié. 
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Juillet 


Consacré à honorer le Précieux Nang de Jésus, 


2. Visitation de la très sainte 
Vierge. Double de deuxième classe. 


Cette fête, établie d'abord ‘dans notre Or 
dre par saint Bonaventure, au Chapitre gé- 
néral de Pise, fut plus tard étendue à l'E- 
glise entière. Les Franciscains sont char- 
gés, en Palestine, d'entretenir et de desservir 
le sanctuaire de la Visitation, où retentit 
pour la première fois l'admirable cantique 
Magnificat. 


7. $. Laurent de Brindes, prêtre de 
l'Ordre des F. M. Capucins, 1619. Dou- 
ble majeur. 


Sa vie fut consacrée à la prédication. Il 
ramena au giron de l'Eglise un grand nom- 
bre d'’hérétiques et convertit des milliers 


de pécheurs. — Canonisé par Léon XIII 
en 1882. 


8. Se Elisabeth, reine du Portugal, 


veuve, du Tiers-Ordre, 1336. Double 
majeur. 


Douée d’une héroïque patience durant la 
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époux, qui se convertit enfin, elle ne fut 
pas moins admirable par son inépuisable 
charité envers les malheureux. Cette mère 
des pauvres visitait les malades dans les 
hôpitaux, se plaisait à les servir de ses 
mains royales et pansait leurs plaies les plus 
dégoûtantes. — Urbain VIII l'a canonisée. 


9. SS. Nicolas Pik, huit autres pré- 
tres missionnaires, et deux frères lais 
de l'Ordre des Frères Mineurs, mar- 
tyrs à Gorcum, en Hollande, 1572. Dou- 
ble de deuxième classe. 


Ces intrépides défenseurs de la foi catho- 
lique furent pris par les calvinistes et inter- 
rogés sur les dogmes de la présence réelle 
et de la primauté du Siège Apostolique. Ils 
se montrèrent toujours inébranlables dans 
la foi, et la palme d'un long et cruel martyre 
fut la récompense de leur fermeté. — 
Pie IX, en 1867, les a canonisés. 


14. S. Bonaventure, docteur de l'Egli- 
se, Cardinal-Evéque d'Albano, en Italie, 
el huitième Général de l'Ordre de Saint- 
François, 1274. Double de deuxième 
classe avec octave. 
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Le Séraphique Docteur saint Bonaven- 
ture, une des plus grandes lumières de 
l'Eglise et un des saints les plus illustres 
de notre Ordre, était encore enfant lorsque 
saint François le guérit d'une maladie dan- 
gereuse. Sa pieuse mère. touchée d'une fa. 
veur si inespérée, fit vœu de le donner à 
l'Ordre Séraphique. L'enfant, ayant grandi 
en Sagesse devant Dieu et devant les hom- 
mes, embrassa la Règle des Mineurs et vint 
étudier à Paris sous le célèbre Alexandre de 
Halès. Admirant la beauté de son génie et la 
candeur de son âme, son maître avait cou- 
tume de dire que frère Bonaventure n'avait 
point péché en Adam. Son oraison était 
Presque continuelle: le souvenir de la Pas- 
sion du Sauveur lui faisait verser des lar- 
mes et l’enflammait de célestes ardeurs. 
Ses écrits, qu'on croirait sortis du cœur 
d’un séraphin, révèlent ce feu sacré, cette 
divine onction qui remplissait son âme. Saint 
Bonaventure priait plus encore qu'il n’étu- 
diait. Jésus crucifié fut le grand livre où il 
puisa toute sa science, ainsi que lui-même 
l'avoua un jour à l'Angélique Docteur saint 
Thomas d'Aquin, son illustre ami. Il était 
insensible aux applaudissements. Lorsqu'il 
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fut nommé évêque et cardinal, les deux 
nonces qui devaient lui remettre les insignes 
de sa dignité le trouvèrent occupé à laver 
la vaisselle. Il gouverna l'Ordre pendant 
dix-sept ans et travailla avec tant de succès 
à y faire refleurir l'esprit du saint Patriar- 
che, qu'on peut le considérer comme son 
second fondateur. -— Sixte V l'a mis au 
rang des Docteurs de l'Eglise. 


15. BS° Angéline de Marciano, veu- 
ve, promotrice du Tiers-Ordre régulier 
en Italie, 1455. Double. 


Dans un pèlerinage à Notre-Dame-des- 
Anges, Dieu lui ordonna de fonder à Fo- 
ligno un monastère pour les personnes du 
Tiers-Ordre qui voudraient joindre à la Rè:- 
gle les trois vœux de religion. Elle établit 
ensuite plusieurs autres monastères sous la 
juridiction des Frères Mineurs de l'Obser- 
vance. — Léon XIII a approuvé son office. 


16. Anniversaire de la canonisation 
de N. S. P. saint François. 

Fête de Notre-Dame du Mont- 
Carmel. Double majeur. 


Le jour où les deux patriarches saint 
Dominique et saint François se rencontrè- 
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rent à Rome, dans l'église Saint-Jean-de. 
Latran, saint Ange, de l'Ordre des Carmes, 
qui fut plus tard Martyr, prêchait dans la 
basilique; il déclara du haut de la chaire 
que parmi ses auditeurs se trouvaient deux 
colonnes de l'Eglise (saint Dominique et 
saint François) A la suite du sermon il 
vint les saiuer et les félicita du grand fruit 
qu'ils devaient produire dans les âmes. Saint 
Ange prédit à N. P. saint François la mi- 
raculeuse impression des stigmates, et ce. 
lui-ci, à son tour, lui prédit le martyre. En 
raison de cette liaison des deux saints, 
le Prieur général des Carmes demanda au 
Chapitre général de l'Observance, réuni à 
Victoria en 1694, que des relations plus in: 
times fussent établies entre les deux Ordres. 
C'est à cette occasion que l'office de Notre- 
Dame du Mont-Carmel commença à être 
célébré dans notre Ordre. D'après Wad- 
ding, saint Bonaventure défendit chaleureu- 
sement les religieux Carmes en présence 
du concile de Lyon, contre la malveillance 
de quelques adversaires. On sait aussi la 
Part que prit saint Pierre d’Alcantara à 
la réforme de l'Ordre du Carmel; il assista 
si bien sainte Thérèse de ses conseils et 
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de sa protection que, selon le témoignage 
d'un annaliste de cet Ordre, il mérita d'en 
être appelé le Père: Nos‘ra Reformatio…. 
illum pleno ore nominat Æ ‘rem. (P. Fran- 
cois de Sainte-Marie, t. I, L I, ch. 43, 
n. 4.) C'est pour ce motif que la fête de 
ce grand saint se célèbre chez les Carmes 
sous le rit double de deuxième classe. Tels 
sont les liens particuliers qui unissent les 
enfants du Carmei et les disciples de saint 
François. 


18. B. Simon de Lypnica, en Po- 


iogne, prêtre, de l'Ordre des Frères 
Mineurs, disciple de saint Jean de Ca:- 
pistran, 1482. Double. 


Après une vie mortifiée, toute consacrée 
au salut des âmes, il mourut à Cracovie 
en soignant les pestiférés. A la demande 
du peuple polonais, Clémént XII confirma 
le choix du bienheureux Simon comme l'un 
des principaux patrons de la Pologne et 
du grand-duché de Lithuanie. 


19. B. Jean de Dukla, en Pologne, 
prêtre, de l'Ordre des Frères Mineurs, 
disciple de saint Jean de Capistran, 
1484. Double. 
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Il travailla avec succès à la conversion 
des Russes et des Arméniens. La sainte 
Vierge fut son modèle, et toute sa vie fut 
employée à imiter les vertus, principale- 
ment l'humilité, l'obéissance et la pureté 
de sa Mère du ciel. 


22. Ste Marie-Madeleine, pénitente. 
Les Franciscains en Terre Sainte desser- 


vent la chapelle de Sainte-Madeleine, où 


Notre-Seigneur lui apparut après sa résur- 
rection. 


24. S. François Solano, Thaumaturge, 
Apôtre des Indes Occidentales et Patron 
du Pérou, de l'Ordre des Frères Mi- 
neurs, 1610. Double de deuxième classe. 


Ce saint est l’un des plus grands inission- 
naires qu'ait produits l'Observance. D'a- 
bord son zèle s'exerce en Espagne: en- 
suite en Amérique où s'ouvre un vaste 
champ: il évangélise les immenses régions 
du Tucuman et du Paraguay, traverse de 
vastes déserts, pénètre dans des forêts, gra- 
vit des Montagnes escarpées, des rochers 
inaccessibles: rien n'arrête son zèle, rien 
ne lui coûte pour gagner des âmes à Dieu. 
Sa vie est une suite non interrompue de 
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prodiges et de merveilles: malades guéris, 
morts ressuscités, quelquefois fleuves tra- 
versés sur son manteau. Favorisé du don 
des langues et de prophétie, il ramène des 
milliers de pécheurs et convertit à la foi 
chrétienne un nombre incalculable d'infi- 
dèles. On peut dire en toute vérité qu'il fut, 
dans ces vastes contrées, comme un autre 
François-Xavier. On l'invoque contre les 
tremblements de terre. — Canonisé par Be- 
noît XIII. 


25. S. Jacques le Majeur, apôtre. Dou- 


ble de deuxième classe. 


Les Franciscains sont chargés en Pales- 
une de desservir et d'entretenir la cha- 
pelle de la maison de saint Jacques, près 
de Nazareth. 


26. Ste Anne, mère de la bienheureuse 
Vierge Marie. Double de deuxième clas- 
se. 

Cette fête, qui doit son institution aux 
Frères Mineurs, fut établie dans tout l'Or- 
dre au Chapitre général de Pise, présidé 
par saint Bonaventure. Parmi les sanctuai- 
res que les Franciscains de Terre Sainte 


798 VIE DES SAINTS 


sont chargés de desservir. se trouve l'église 
de la maison de Sainte Anne et de saint 
Joachim, à Séphoris. 


27. BS° Cunégonde, reine de Po- 
logne, vierge, de l'Ordre de Sainte. 
Claire, 1292. Double. 


Cette pieuse reine était fille de Béla IV. 
roi de Hongrie, et nièce, par son père, de 
Sainte Elisabeth. Elle épousa Boleslas le 
Chaste, roi ‘’- Pologne, et vécut quarante 
ans avec lui .n parfaite continence. Après 
la mort de son époux, elle se retira dans 
le monastère de Sainte-Claire à Sandeck, 
où la bienheureuse Yolande, sa sœur. vint 
bientôt la rejoindre. _— Alexandre VIII a 
Approuvé son culte et Clément XI a con:- 
firmé le choix de cette bienheureuse com- 
me patronne de la Lithuanie. 


B. Névolon, du Tiers-Ordre, 1280. 


Ayant vécu pendant un certain temps 
d'une vie mondaine, il entra dans le Tiers- 
Ordre après la mort de son épouse, et s’ef- 
força, par une rigoureuse pénitence, d'ef- 
facer les péchés de sa vie passée. Pie IX 
a approuvé son culte. 
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31. S. Ignace de Loyola, fondateur 
de la Compagnie de Jésus. Double. 
Après la fondation de son Institut, ce 
saint eut pour directeur de sa conscience 
le P. Théodore, religieux de l'Observance. 
qui habitait le couvent de Saint-Pierre in 
Montorio; c'est par son ordre exprès que 
le saint accepta la charge de Général, qu'il 
refusait malgré les instances de ses com- 
pagnons. Ce saint faisait partie du Tiers- 
Ordre. 


Août 


o. Dédicace solennelle de l'insigne 
Basilique Patriarcale et Chapelle Pa- 
pale de Sainte-Marie-des-Anges ou de 
la Portioncule, déclarée Mère et Chef 
de tout l'Ordre et dont les Frères Mi- 
neurs ont la possession. — Indulgence 
de la Portioncule que N. S. Père saint 
François obtint de Notre-Seigneur Jésus- 
Christ par l'entremise de la très sainte 
Vierge. En ce jour, tous les fidèles qui 
se sont confessés et ont communié ga- 
gnent autant d’indulgences plénières 
qu'ils font de visites dans une église 
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me 


qui a le privilège de la Portioncule, 
depuis les Premières vêpres jusqu’au 
Coucher du soleil du jour de la fête. 


4. Notre Père S. Dominique, Patriar. 
che de l'Ordre des Frères  Précheurs. 
Double de première classe avec octave. 


Au temps du quatrième concile de La. 
tran, saint Dominique et saint François se 
trouvèrent à Rome; mais il ne paraît pas 
que le nom de l'un eût jamais frappé l'o- 
reille de l'autre. Une nuit, Dominique, étant 
en prière dans l'église Saint-Pierre, vit la 
sainte Vierge présenter à son F ils, irrité 
contre le monde, deux hommes qui devaient 
l'apaiser. Il se reconnut pour l’un d'eux et. 
le lendemain, en Entrant dans une église, 
il aperçut, sous un froc de mendiant, la 
figure du Second; et courant à ce pauvre, 
qui n'était autre que saint François d'As- 
sise, il l'embrassa avec effusion en lui 
disant: « Vous êtes mon compagnon, vous 
Marcherez avec moOI, tenons-nous ensemble, 
et nul ne pour. prévaloir contre nous. » 
Saint Antonin, de l'Ordre des Frères Pré: 
cheurs, Tapporte que saint Dominique ob- 
tint, après de longues instances, la corde 
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:rossière que portait N. P. saint François: 
l s'en ceignit et ne la quitta plus jusqu'à 
la mort. L'union des deux saints Patriar- 
ches s'est perpétuée parmi leurs enfants. 
Dans le Chapitre général des Frères Mi- 
neurs de l'Observance tenu à Tolède en 
1658, 11 fut décrété qu'on demanderait au 
Saint-Siège la perirission de célébrer la 
fête de saint Dominique avec la mr. so- 
lennité que celle de saint François. ans 
un autre Chapitre général (1) réuni à l'Ara- 
('æli en 1688, on rappela la fidélité aux 
anciennes traditions d'union et de charité, 
et il fut ordonné que chaque fois qu'il se- 
rait question de saint Dominique, on 
dirait toujours: Notre Père... D'après un 
pieux et antique usage, les Généraux des 
deux Ordres se réunissent pour célébrer 
la fête des deux saints Patriarches. Le 
4 août, le Général des Frères Mineurs se 
rend au couvent de la Minerve pour célé- 
brer la fête de saint Dominique, et le 4 oc- 
tobre le Général des Dominicains va au 
couvent de S. Antonin pour solenniser avec 
le successeur de saint François la fête du 


1. Chrono, hist, leg., t. LUI, Er: 


Manuel du Tiers-O rüre. 
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Patriarche d'Assise. Les deux familles doi- 
vent donc s'unir en ce jour pour glorifier 
leur commur Père et implorer son puis- 
sant crédit dans le ciel. 


5. B. Cico de Pesaro, du Tiers-Ordre, 
1350. 


Encore dans la fleur de l'âge, après avoir 
distribué tout son patrimoine aux pauvres, 
il entra dans le Tiers-Ordre et se retira 
dans la solitude, près d'une chapelle de la 
très sainte Vierge. Une fois par mois, il 
allait à la quête; se réservant une faible 
partie des aumônes qu'on lui faisait, il dis- 
tribuait tout aux indigents. Dieu fit écla- 
ter par le don des miracles cette vie de 
charité et de pénitence. Son culte immé- 
morial a été approuvé par Pie 10 


6. Fête de la Transfiguration de 
NS. Jésus-Christ. Double majeur. 


Les Franciscains en Terre Sainte des- 
servent sur le mont Thabor le sanctuaire 
de la T ransfiguration, et à Cana le sanc- 
tuaire où S’accomplit le premier miracle 
de Notre-Seigneur. 


[l 
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9. B. Jean de l’Alverne, prêtre, con- 
fesseur, du Premier Ordre, 1322. Dou- 
ble. 


Vie toute remplie par la méditation, les 
pratiques de la pénitence et les fruits d’une 
éloquente prédication. — Léon XIII a con- 
firmé son culte. 


12. Notre Mère sainte Claire d’As- 
sise, vierge et première abbesse du 
Second Ordre de Saint-François, 1252. 
Double de première classe avec octave. 


Touchée par l'exemple de saint François, 
l'illustre vierge d'Assise, qu'un grand pape 
a appelée la princesse des pauvres, la du- 
chesse des humbles, foula aux pieds toutes les 
espérances du monde pour revêtir la bure 
grossière de la pénitence et de la pauvreté. 
L'Eucharistie fut pour elle le foyer divin 
où s’alimentait tout ce que sa vie présente 
de grand, de noble, de généreux. Malade 
dans son lit, elle oubliait ses infirmités 
pour travailler à l'ornementation des saints 
tabernacles et confectionner tout ce qui de- 
vait servir à la célébration des saints mys- 
tères. On possède encore dans le monastère 
de Saint-Damien, à Assise, occupé aujour- 
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d’hui par les Frères Mineurs, le ciboire sa- 
cré d'où sortit la voix qui disait à Claire: 
« Je vous conserverai toujours » tandis 
qu'une effroyable panique terrorisait les 
troupes barbares des Sarrasins, lorsqu'ils 
Saccageaient la ville et envahissaient déjà 
le monastère, — Elle fut canonisée par 
Alexandre IV. 


13. B. Pierre de Molliano, prêtre de 
l'Ordre des Frères Mineurs, disciple et 
Compagnon de saint Jacques de la Mar- 
che, 1490. Double. 


Ce saint missionnaire se rendit célèbre 
Par sa science et ses grandes vertus. Ses 
prédications avaient une telle onction et une 
si grande force, qu’elles touchaïent les cœurs 
les plus endurcis; ses jours et ses nuits 
se passaient à entendre les confessions. Il 
vivait dans une rigoureuse pénitence et ne 
prêchait que sur la miséricorde divine, — 
Son culte a été approuvé par Clément XIII. 


14. B. Santès d'Urbino, frère lai, de 


l'Ordre des Frères Mineurs, 1290. Dou- 
ble. 


Il avait une dévotion toute particulière 
pour le saint sacrifice de la messe, Etant 
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un jour empêché d'y assister, malgré son 
désir, quatre murailles qui le séparaient 
de l’église, s’entr'ouvrirent, et il put con- 
templer le prêtre à l’autel sans changer de 
place. Son culte a été confirmé par Clé- 
ment XIV. 


15. Assomption de la très sainte 
Vierge. Double de première classe avec 
octave. 


Notre Séraphique Père, qui avait une si 
tendre piété pour la très sainte ‘ Vierge, 


célébrait cette fête avec une sincère dévo- 
tion et s'y préparait par un long carême. 


Dimanche dans l’octave de l’Assomp- 
tion, saint Joachim, père de la bien- 
heure Vierge Marie, double de deu- 
xIèr :  1sse. 


Ce. _ête a été établie d'abord dans no- 
tre Ordre, au Chapitre général tenu à La- 
val en 1505: puis elle a été étendue à 
l'Eglise universelle, Nous avons dit que les 
Franciscains de Terre Sainte étaient char- 
gés de desservir l'église de la maison de 
saint Joachim et de sainte Anne, à Sépho- 
ris. 
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Le dimanche après l'Octave de l’As- 
somption: Office des sept allégres- 
ses de la très sainte Vierge Marie. 
Double de deuxième classe. 


Cet office a été concédé aux Francis- 
cains par le Pape Pie X. autorisant une 
fois de plus l'antique dévotion de l'©rdre 
aux Joies de Marie, dévotion née d’un mi- 
racle de Ja Divine Mère, en faveur d'un 
jeune novice. Ce fut Elle qui lui révéla 
cette manière de l'honorer. 


16. S. Roch de Montpellier, du 


Tiers-Ordre, 1327. Double majeur. 


Remarquable par les éclatantes vertus 
qui brillèrent en lui dès son bas âge, saint 
Roch, seigneur de la ville de Montpellier 
dans le Languedoc, se üuépouilla de tous 
ses titres honorifiques, vendit tous ses biens 
pour en donner le prix aux Pauvres et se 
faire lui-même pauvre volontaire de Jésus- 
Christ dans le Troisième Ordre de Saint- 
François. Pendant qu'il accomplissait, en 
demandant l'aumône, un pèlerinage au tom- 
beau des saints Apôtres, ayant appris que la 
peste sévissait avec fureur dans plusieurs 
villes d'Italie, il s'y rendit pour soigner les 
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malades dans les hôpitaux, et les guérit 
tous par la vertu du signe de la croix. 
Après avoir opéré un grand nombre de 
miracles à Rome, à Césène, à Plaisance 
et dans d'autres villes, averti par un ordre 
du ciel, il reprit le chemin de sa patrie. 
De retour à Montpellier, il demeura :in- 
connu à ses propres parents; son oncle, 
qui était gouverneur de la ville, le fit arrêter 
comme espion et le condamna à une pri- 
son perpétuelle. Après sa mort, qui arriva 
la cinquième année de son incarcération, 
à l’âge de trente-deux ans, on trouva sur 
son corps un écriteau qui portait ces mots: 
Ceux qui seront frappés de la peste et implo- 
reront la faveur de saint Roch seront guéris. 


Ce soir commence la neuvaine prépa- 
ratoire à la fête de saint Louis, patron 
des Frères du Tiers-Ordre. 


18. Ste Hélène, mère de l’empereur 
Constantin. Double. 


C'est par ses soins que fut r-‘rouvé le 
bois sacré de la Croix. Son corps se 
vénère à Rome, dans l'église des Frères 
Mineurs à l'Ara-Cali. 
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19. S. Louis d'Anjou et de Sicile, 
évêque de Toulouse et de Pamiers, de 
l'Ordre des Frères Mineurs, Patron de 
la Province d'Aquitaine, 1297. Double 
de deuxième classe. 

Ce saint, Français d'origine et issu du 
Sang royal de saint Louis, était fils de 
Charles II, duc d'Anjou et roi de Naples 
et de Sicile, petit-neveu, par son père, du 
roi saint Louis, et neveu, par sa mère, de 
sainte Elisabeth de Hongrie, Louis naquit 
au château de Brignoles en Provence: il 
était héritier présomptif de la couronne de 
Naples: mais le Seigneur ne l'avait fait 
naître sur les degrés du trône que pour of- 
frir au monde le spectacle d'un plus beau 
sacrifice, La bure de saint F rançois lui 
parut plus précieuse que le sceptre et la 
couronne; renonçant donc au diadème royal 
pour embrasser la vie pauvre et austère des 
Frères Mineurs, il prit l'habit et fit pro- 
fession dans l'église de l'Ara-Celi. Il n'a- 
vait pas encore vingt-deux ans lorsque le 
pape le nomma évêque de Toulouse et 
l'obligea à accepter cette dignité. Le jeune 
saint ne se départit jamais de cette haute 
pauvreté quil avait vouée en revêtant l'ha- 
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bit de Saint-François. Pendant le court es- 
pace de temps que üura son épiscopat, 
on le vit se consacrer tout entier au bien 
de son troupeau; prêcher, catéchiser, se- 
courir. les pauvres, assister les malades, 
faire la visite de son vaste diocèse, dont 
faisait partie celui de Pamiers, telle était 
sa plus chère occupation. Comme il entrait 
un jour dans le couvent des Franciscains 
de Toulouse, on l’entendit s’écrier: Quand 
me verrai-je délivré de l’épiscopat pour oc- 
cuper une simple cellule de religieux? D'a- 
près plusieurs historiens, ii mourut à l’âge 
de vingt-trois ans et quelques mois. On ad- 
mira dans ce jeune prince une singulière 
prédilection pour la belle vertu de pureté 
et une si admirable modestie, qu’on eût 
dit un ange revêtu d’un corps mortel; en- 
fin, un tel amour pour Notre-Seigneur, qu’en 
lui seul il trouvait son repos, son bonheur 
suprême. Il répétait souvent ces belles pa- 
roles: Jésus-Christ est toute ma richesse, 
toute abondance qui n’est pas mon Dieu n'est 
pour moi que disette. Après sa mort, un 
saint religieux vit sa belle âme s'élever 
dans le ciel, accompagnée de plusieurs bien- 
heureux qui chantaient: C’est ainsi que se- 
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ront traités ceux qui auront servi Dieu avec 
innocence et pureté, — Saint Louis a été ca- 
nonisé par Jean XXII. 


24. S. Barthélemy, apôtre. Double de 
deuxième classe. | 


Le corps de ce saint apôtre se vénère à 
Rome dans l'église du couvent de Saint- 
Barthélemy, qui appartient aux Francis- 
cains. On y a établi un collège pour les 
jeunes religieux qui se destinent aux mis 
sions étrangères. 


25. S. Louis, roi de F rance, du 
Tiers-Ordre, Patron spécial des Frères 
de cet Ordre, 1270. Double de deuxième 
classe (pour les Frères du Tiers-Ordre, 
double de première classe avec octave). 


Comme son illustre cousin saint Ferdi- 
nand, roi de Castille. il voulut joindre à 
la gloire du Souverain, du guerrier, du hé- 
ros de la croix, l'immortelle illustration 
que donnent les livrées du Patriarche des 
Pauvres. Il prit l’habit du Troisième Or- 
dre le même jour que la reine Blanche, sa 
mère. Une pieuse et touchante tradition 
veut que saint Louis soit allé à Assise, en 
habit de pèlerin, pour y vénérer le tom- 
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beau de son glorieux Père saint François. 
On croit qu'il eut pour précepteur Frère 
Pacifique, cet ancien troubadour, lauréat 
de Frédéric II, qui, devenu disciple de 
saint François, fut choisi pour être le pre- 
mier Provincial de France, — Canonisé par 
Boniface VIII. 


27. Mémoire du B. Timothée de 
Montecchio, prêtre de l'Ordre des Frè- 
res Mineurs. 1504. Double. 


Le culte de ce bienheureux a été ac- 
cordé par Pie IX en 1871. 


Le même jour, B. Gabriel Maria, de 
l'Ordre des Frères Mineurs, fondateur 
de l'Ordre de l’Annonciade, 1530. 


Ce grand serviteur de Marie, l’une des 
plus pures gloires de notre Ordre en France, 
remplit successivement les charges de Pro- 
vincial, de Vicaire général et de Commis- 
saire général de l'Ordre. Il fonda, avec 
la Bse Jeanne, l'Ordre de la Vierge Marie, 
dont il écrivit la règle et les constitutions, 
qui furent approuvées à Rome. Rendu illus- 
tre par ses vertus et surtout par un amour 
tendre et filial envers la très sainte Vierge, 
il mourut à l’Annonciade de Rodez, en 
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en 


se rendant au Chapitre provincial, et des 
miracles attestèrent sa sainteté Bien que 
son culte n'ait point été approuvé par l'E- 
glise, les Annonciades ont de tout temps 
honoré en ce jour sa mémoire. 


Septembre 


1. BSe Isabelle de France, sœur du 
roi saint Louis, vierge, de l'Ordre de 
Sainte-Claire. 1269. Double. 


Cette pieuse princesse fonda, en 1260, 
sous le titre de l'Humilité de Notre-Dame, 
à Longchamps, près de Paris, un monastère 
de Clarisses: et, renonçant généreusement 
aux royales alliances que le monde lui of- 
frait, elle vint s’ensevelir dans cette sainte 
solitude. Ayant remarqué dans la Règle 
qui fut donnée par saint F rançois à sainte 
Claire et à ses filles quelques articles dont 
l'observation rigoureuse lui paraissait au- 
dessus des forces de la communauté de 
Longchamps, elle pria saint Bonaventure 
et quelques autres docteurs de l'Ordre d'y 
introduire quelques modifications, et, en 
1264, Urbain IV publia la Règle mitigée 
qui fut suivie dans un grand nombre de 
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monastères du Second Ordre; les religieu- 
ses qui l’adoptèrent furent désignées sous 
le nom de Clarisses Urbanistes. 


Pour les Frères du Tiers-Ordre : Octa- 
ve de saint Louis, roi de France. 
Double. 


3. BB. Jean de Pérouse, prêtre, et 
Pierre de Sasso Ferrato, frère lai, 
martyrs, de l'Ordre des Frères Mi- 
neurs, 1231. Double. 


Ces disciples de saint François furent 
martyrisés à Valence, en Espagne, par les 
musulmans. Avant de souffrir le martyre, 
s'étant mis à genoux, ils demandèrent à 
Dieu la conversion du roi Azot, qui avait 
prononcé contre eux la sentence de mort. 
Cette prière fut exaucée: le roi se cenver- 
tit bientôt après, appela près de lui les Frè- 
res Mineurs, leur fit l'’humble aveu de son 
crime, et leur offrit so: :ropre palais pour 
en faire un couvent. — Clément XI con- 
firma le culte rendu à ces bienheureux 
martyrs. 


4. St Rose de Viterbe, vierge, du 
l'iers-Ordre, 1258. Double de deuxiè- 
me classe. 


*'érrottihasgnns 100 age sets 
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Sainte Rose fut semblable À cette reine 
des fleurs qui s'épanouit dès l'aurore, Se: 
Premières parol.s furent les Noms s:crés 
de Jésus et de Mari :; à l'âge de trois ans, 
ayant ressusc't{ s1 tante. elle supplia on 
père de lui perm…tire di vivre dans une 
petite cellule pour Sy livrer au travai et 
à la prière, Elle était dans sa neuvième 
année lorsque, par je c. mmandement de la 
très sainte Vierge, elle revêtit l'habit du 
Tiers-Ordre, le 24 juin 1249, et parcourut les 
rues de Viterbe pour prêcher Ja pénitence ; 
elle disputa publiquement contre ::4 héré- 
tiques manichéens, les co: fondit, et pour 
confirmer la vérité de ses paroles, elle resta 
trois heures au milieu d’un grand brasier 
sans en être atteinte, Son zèle à défendre 
la cause de l'Eglise lui mérita d'être exilée 
Par rédéric II, qui persécutait alors le 
Vicaire de Jésus-Christ. Elle n'avait pas 
dix-huit ans, lorsque sa belle Âme s’envola 
au ciel. Après six siècles, son COrps se con 
serve encore à Viterbe Sans ‘Corruption. 
Sainte Rose fut un prodige de pénitence. 

5. B. Gentil de Mathelicz Martyr, 
de l'Ordre des Frères Mine rs, 1340. 
Double. 
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Après avoir convet us de quinze mille 
infidèles en évangéhsant l'Egypte et la 
Perse, il fui massacré par les Sarrazins. 
n haine de la foi — \ Cu été ap- 
prouvé par Fe V 

6. B. Vincent d’Aqgu: = fi: re lai, de 
l'Ordre des F ères M 94 >im- 
ple. 

Ami © la retraite du ailence, se: dé:- 
lices se rouv « ls les emplois les plus 
himbles du imona: Il supportait avec 
joie l+- injures et ls railleries que sa sim- 
plicité lui ‘ttirait. Pie VI a con!irmé le 
culte rendu à ce heureux. 

8. Nativité :< la rès sainte Vier- 


-e. 


}:nanc da :8s l’Octave de la Nati- 
te du très saint et doux Nom 
Marie. Pouble majeur. 


Saint : notre Ordre, en propageant 
la d‘votion 4 très saint Nom de Jésus, 
n’en séparaient jamais le doux Nom de 
Mae. « Le Nom de Marie, répétait saint 
\noine de Padoue, est comme un miel sur 
ns lèvres, comme une douce harmonie 


represent ons à 43e étre 
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mp 


pour mon oreille, comme une vive allégresse 
pour mon cœur. » 


Troisième Dimanche de septembre, No- 
tre-Dame des Sept-Douleurs. Double ma- 
jeur (chez les Annonciades, double de 
deuxième classe). 

Parmi les sanctuaires qu'entretiennent et 
desservent en Palestine les Frères Mineurs, 
se trouve la chapelle de Notre-Dame des 
Sept-Douleurs, élevée à l'endroit où Ma- 
rie se tenait debout au pied de la Croix. 


9. BS° Séraphine Sforza, veuve, ab- 


besse de l'Ordre de Sainte-Claire, 1478. 
Double. 


Elle supporta avec une héroïque résigna- 
tion les persécutions et les mauvais traite- 
ments dont le comte Sforza, son époux, 
l'abreuva. Devenue veuve, elle revêtit l’ha- 
bit de sainte Claire par l'ordre de la sainte 
Vierge, et vécut dix-huit ans en religion 
dans la pratique de toutes les vertus. Son 
COIPS est demeuré jusqu'à ce jour sans 
Corruption. — Benoît XIV a approuvé son 
culte. 


11. B. Bonaventure, ds Barcelone, 
Frère lai franciscain. 1478. Double. 


SEPTEMBRE 


Marié sur l'ordre de son père, ce Bien- 
heureux donna ce ra exemple de conser- 
ver avec son épouse la virginité dans le 
mariage. Après moins de deux ans, devenu 
veuf, il suivit son premier attrait et entra 
comme frère convers dans l'Ordre fran- 
ciscain. Au cours d'un pèlerinage, une voix 
d'En-Haut l'appela à Rome, où en effet 
il devait donner un autre exemple: celui 
d'une vie toute c-leste. Bien que simple 
frère lai, le choix de ses frères et la vo: 
lonté du Pape l'élevèrent pendant plusieurs 
années à la tête du couvent qu'il avait fondé 
et même de sa Custodie. Il brilla surtout 
par le mépris de soi. Enterré au milieu d’un 
grand concours de peuple, signalé par de 
nombreux miracles, Pie X l'a mis au rang 
des Bienheureux. 


12. BB. Apollinaire et ses quarante- 
quatre compagnons, martyrs au Japon, 
du Premier et du Troisième Ordre, 
1630. Double. 


Dix-huit de ces martyrs appartenaient à 
l'Ordre des Frères Mineurs de l'Observan- 
ce; les plus célèbres d’entre eux sont Apol- 
linaire Franco, Commissaire général de 
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l'Ordre au Japon, Pierre de l'Assomption, 
Richard de Sainte-Anne, Pierre d'A vila, 
Louis Sotelo, évêque nommé du Japon, etc. 
Vingt-sept appartenaient au Tiers-Ordre, et 
parmi eux se trouvaient trois sœurs et des 
enfants dans l'âge le plus tendre. — Ces 
Quarante-cinq martyrs ont été béatifiés par 
Pie IX, en 1867. 


13. St Véronique de Giuliani, vierge, 
de l'Ordre de Sainte-Claire, 1727. Dou- 
ble majeur. 


Elle mérita l'insigne faveur de recevoir 
Sur Son CCrps la marque des plaies de Notre- 
Seigneur Jésus-Christ. - Grégoire XVI l'a 
canonisée. 


14. Exaltation de la sainte Croix. Dou- 
ble majeur. 

D'après une pieuse trauition, N. S. P. 
saint François reçut en ce jour l'impression 
des sacrés stigmates; on en célèbre la mé 
moire trois jours plus tard. Cette singulière 
faveur fut la récompense de sa grande dévo- 
tion envers la sainte Passion de Jésus-Christ. 
Cette dévotion est devenue pour ses enfants 
comme un héritage de famille qui s'est con- 
servé parmi eux. 
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17. Commémoraison solennelle de 
la miraculeuse impression des sacrés 
Stigmates de notre Séraphique Père 
S. François, 1224. Double de deuxième 
classe. 


Si nous n'avons pas le glorieux privilège 
des stigmates de N. S. Père, nous avons du 
moins comme lui la sublime vocation de 
retracer plus spécialement la vie de Jésus 
pauvre et crucifié; d'être en tous lieux Ja 
bonne odeur de Jésus-Christ: de servir ce 
divin Maître dans les veilles, dans le froid, 
dans la nudité, dans la privation de toutes 
les douceurs de la vie et de porter tou- 
jours dans nos corps, comme l'Apôtre nous 
y exhorte, la mort et la croix de Jésus- 
Christ: Semper mortificationem Jesu in cor- 
pore nostro circumferentes (Cor., VI). 


18. S. Joseph de Copertino, prêtre, 
de l’Ordre des F. M. Conventuels, 1666. 
Double m°isur. : 


Ce saint ;::: d'abord l'habit de l'Ordre 
chez les Capucins et entra chez les Con- 
ventuels. Sa vie se passa en quelque sorte 
dans une cctinuelle extase. Il a été Ca- 
nonisé par Clément XIII. 
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23. Invention du Corps de notre 
Mère St Clairs d'Assise, 1850. Dou- 
ble. 


Le corps de sainte Claire, déposé dans 
l'église de Saint-Georges, qui avait possédé 
quelque temps celui de saint François, fut 
solennellement transporté dans la nouvelle 
église construite e1 son honneur. Enfermé 
avec soin, à cause des guerres dont l'Ita- 
lie fut le théâtre au treizième siècle, ce 
dépôt sacré, resté caché pendant plus de 
cinq siècles, a été retrouvé le 30 août 1850. 
Le 23 septembre 1872, le corps de la sainte 
a été solennellement transféré dans la crypte 
construite en son honneur. 


24. S. Pacifique de S. Severino,. 
prêtre, de l'Ordre des Frères Mineurs, 
1721. Double de deuxième classe. 


Modèle accompli de toutes les vertus. il 
chérissait surtout celles d'humilité et d'o- 
béissance et parvint à un très haut degré 
de perfection, en se contentant de rem- 
plir avec fidélité les devoirs de la vie com- 
mune. Une de ses dévotions spéciales était 
le Chemin de la Croix. — Canonisé par 
Grégoire XVI. 
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On peut commencer ce soir la neuvaine 
préparatoire à la fête de N. S. P. saint 
François. 


26. Bs° Lucie de Salerne, vierge, du 
Tiers-Ordre régulier, 1400. Double. 


Elle entra dans un monastère du Tiers- 
Ordre régulier, à Salerne. L'obéissance, l'hu- 
milité, la mortification, le silence et l'orai- 
son, portés à un degré héroïque, rempli- 
rent sa vie entière. Elle ne voyait que 
Dieu dans ses supérieurs: et, pour se tenir 
toujours au-dessous de ses compagnes, Lu- 
cic s’appliquait à admirer et à imiter dans 
chacune d'elles les bonnes qualités qui leur 
étaient propres. —— Son culte a été ap- 
prouvé par Léon X. 


27. S. Elzéar de Sabran, comie d’A- 
riane, du Tiers-Ordre, 1323. Double ma- 


jJeur. 


Ce noble rejeton de l'illustre maison de 
Sabran naquit en Provence (suivant quel- 
ques historiens, à Narbonne). Dès qu'il fut 
né, sa pieuse mère le prit dans ses bras 
et l'offrit à Dieu, le conjurant de le retirer 
de ce monde après son baptême, plutôt 
que de permettre qu'il souillât jamais la 
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pureté de son âme par un péché mortel. 
Ces vœux, si dignes d'une mère chrétienne, 
furent exaucés. L'enfant grandit en sagesse 
et en âge, il se fit remarquer surtout par 
une tendre compassion pour les malheu- 
reux. Le noble comte épousa la bienheu- 
reuse Delphine de Glandève, avec laquelle 
il vécut en parfaite continence et dans la 
Pratique de toutes les vertus. — Urbain V 
l'a canonisé. 


28. B. Bernardin de Feltre, de l'Or- 
dre des Frères Mineurs, disciple de saint 
Jacques de la Marche, 1494. Double. 

Issu d'une noble et ancienne famille, il 
suivait les cours de droit à Padoue, lorsque, 
pendant les prédications de saint Jacques 
de la Marche, la vanité et le néant des 
choses du monde le portèrent à embrasser 
l'Ordre des Franciscains de l'Observance. 
Plus tard, dans les chaires chrétiennes, il 
renouvela les œuvres et les prodiges de 
saint Bernardin de Sienne. Les peuples affir- 
maient n'avoir jamais entendu un pareil 
Orateur. La sainteté de sa vie et l'éclat de 
ses miracles ne contrib--èrent pas peu au 
succès vraiment inoui de ses prédications. 
— Son office a été accordé par Pie VII. 
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29. Commémoraison solennelle de suint 
Michel, Archange, et de tous les saints 
Anges. Double de deuxième classe. 


Notre Père saint François avait une gran- 
de dévotion pour les saints Anges, qui l'ho- 
norèrent de fréquentes apparitions, parti- 
Culièrement dans le sanctuaire de Sainte- 
Marie-des-Anges, où il eut le bonheur d'en- 
tendre leurs mélodieux concerts. Son zèle 
ardent pour le salut des Âmes lui inspira 
une dévotion plus particulière encore à l'ar- 
change saint Michel, parce que son emploi 
est de les présenter au trône de Dieu. Sa 
piété le porta À visiter au mont Gargan 
la grotte consacrée par l'apparition de cet 
archange. Il se préparait à cette fête par 
un carême entier. 


30. S. Jérôme, prêtre et docteur de 
l'Eglise. Double. 


Les Franciscains sont chargés d'entrete- 


nir et de desservir, à Bethléem, l'oratoire 
de Saint-jérôme. 


|, 
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Octobre 


Le dennier dimanche d'octobre : Com- 
mémoraison des Saints dont les corps 
ou les reliques reposent dans les égli- 
ses des trois Ordres de Saint-François. 
Double majeur. 


1. BS° Louise de Savoie, veuve, de 
l'Ordre de Sainte-Claire, 1503. Double. 


Elle était fille du bienheureux Amédée, 
duc de Savoie. Après avoir été dans le 
monde la mère des pauvres, elle devint dans 
le cloître, au monastère d’'Orbe, le modèle 
de toutes les vertus. — Grégoire XVI a 
approuvé son culte. 


Vigile de N. S. P. saint François. 
Jeûne de la Règle, — Translation de 
notre Mère sainte Claire d'Assise, 1260. 


Les filles de sainte Claire quittèrent le 
monastère de Saint-Damien pour se fixer 
auprès de l'égiise Saint-Georges, où elles 
transportèrent le corps de leur Mère. La 
modeste chapelle étant trop étroite pour 
contenir la foule des pèlerins qui affluaient 
auprès du saint tombeau, on projeta la 
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construction d'un monument digne d’un si ri- 
che trésor. Un Franciscain, frère Philippe de 
Campello, l’un des architectes les plus dis- 
tingués de l’époque, fut chargé de diriger 
les. constructions. L'édifice ayant été ache- 
vé en 1260, la translation solennelle du corps 
de sainte Claire se fit le 3 octobre; l'église 
fut consacrée en 1265. 


4. N. S. P. S. François, diacre, Pa- 
triarche et glorieux Fondateur des trois 
Ordres, 1226. Double de première classe 
avec octave. 

Notre-Seigneur dit à sainte Marguerite 
de Cortone, ravie en extase: « Le trône res- 
plendissant que tu as vu dans l'Ordre des 
Séraphins fut celui de Lucifer; ton bienheu- 
reux Père, mon élu François, y est assis 
aujourd’hui tout éclatant de gloire. Le vaste 
espace qui l’environne sera rempli par les 
religieux de son Ordre imitateurs de ses 
exemples. » La bienheureuse Hélène Ensel- 
mini, Clarisse, eut le bonheur de contempler 
un jour notre Père saint François dans la 
gloire: elle entendit en même temps ces pa- 
roles: « François fut puissant sur la terre, 
mais il est beauroup plus puissant dans le 
ciel. » 
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5. B. Jean de Penna, prêtre, de l’Or- 
dre des Frères Mineurs, 1271. Double. 


Après être entré dans l'Ordre en Italie, il 
fut envoyé au couvent de Narbonne, où il 
vécut pendant vingt-cinq ans, ne cessant 
d'exercer son zèle apostolique et se faisant 
admirer par sa douceur et sa Charité. Avant 
Sa mort, ses frères d'Italie obtinrent du 
Général son retour parmi eux. — Pie VII 
a permis de célébrer sa fête. 


6. Se Marie-Françoise es Cinq 
Plaies de NS. Jésus- Christ, vierge, du 
Tiers-Ordre, 1791. Double de deuxième 
classe. 


Elle fut admise dans le Tiers-Ordre, à Na- 
ples, par les Frères Mineurs déchaussés 
de l'Observance: et ayant fait le vœu de 
chasteté À seize ans, elle porta extérieure- 
ment l'habit de l'Ordre. Les veilles, les 
jeûnes, les cilices faisaient ses délices. No- 
tre-Seigneur, la très sainte Vierge, l'ange 
Raphaël et son ange gardien la favorisèrent 
de communications intimes. Marie.F rançÇoise 
eut même je bonheur de recevoir la com- 
munion du calice de la main de l'ange Ra- 
phaël. — Canonisée par Pie IX en 1867. 
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8. Ste Brigitte, princesse de Né éricie, 
veuve, du Tiers-Ordre, 1373. Double. 


Sa dévotion envers la Passion du Sau- 
veur fut récompensée par de touchantes ré. 
vélations qui ont été approuvées par l’E- 
glise. Dans un pèlerinage qu'elle fit à Ja 
Portioncule, il plut au Seigneur de dissiper 
surnaturellement ses doutes sur cette indul- 
gence. Elle mourut à Rome, au monastère 
des Clarisses de Saint Laurent in Paneper- 
na. — Elle fut canonisée par Boniface VIII. 


10. S. François de Borgia, de la Com- 
pagnie de Jésus. Semi-double. 


Sa mère ayant couru un grave danger au 
moment de la naissance du saint. fut déli- 
vrée heureusement après avoir ceint le Cor- 
don de notre Père saint François: ce qui 
fut cause qu'au baptême on donna à l'en- 
fant le nom de François. En crandissant, 
il nourrit dans son cœur une dévotion par- 
ticulière envers le saint Patriarche d'As- 
sise. Lorsqu'il était encore dans le monde, 
le Général des Frères Mineurs. Jean de 
Calvi, lui expédia des lettres d'affiliation à 
l'Ordre. Il avait songé à entrer dans l'Or- 
dre Séraphique: plus tard. le P. Jean Tes- 
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seda, Franciscain espagnol, qu'une étroite 
amitié avait déjà lié à saint Ignace de 
Loyola, lui conseilla d'entrer dans la Con- 
pagnie de Jésus. (Wadd., t XVIIL.) 


11. Octave N. P S$. François, Dou- 
ble. 


12. S. Séraphin, de Montegranano, 
frère lai, de l'Ordre des F. M. Capu- 
cins, 1604. Double majeur. 


Sa vie fut pauvre, humble et austère ; 
son obéissance admirable. 


13. SS. Daniel, Léon, Ange, Sa- 
muel, Donule, Hugolin, Nicolas, mar- 
tyrs, de l’Ordre des Frères Mineurs, 
1221. Double de deuxième classe. 


Envoyés à Ceuta, en Mauritanie, et faits 
prisonniers pour la cause de Jésus-Christ, 
ils furent inébranlables au milieu des plus 
affreuses tortures, disant qu'il était bien 
doux de mourir pour Jésus-Christ, Avant 
que d'aller au supplice, ils se jetèrent aux 
pieds du P. Daniel, leur supérieur, et lui 
dirent en versant des larmes de Jol2: « Nous 
rendons grâces à Dieu et à vous, mon Père, 
de nous avoir procuré la faveur du martyre. 
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Nos âmes suivront la vôtre: bénissez-nous 
et mourons pour Jésus-Christ. » On leur 
trancha la tête; c'était 1 seconde phalange 
de martyrs que l'Ordre Séraphique envoyait 
au ciel. 


15. Sainte Thérèse, vierge, Réfor- 
matrice du Carmel, 1582. Double. 

Sa dévotion à sainte Claire, dont elle vou- 
lut imiter la pauvreté, et l'amitié qui l'unit 
à S. Pierre d'Alcantara, rendent chère aux 
enfants du séraphique i'rancois la séraphi- 
que Thérèse, 


19. S. Pierre d'Alcant:., :ître, de 
l'Ordre des Frères Mineu:: :552. Dou- 
ble de deuxiè,ne classe. 

Né à Alcantara, en Espagne, ce glorieux 
disciple de la pauvreté et de la rénitence 
prit l'habit des Frères Mineurs «!: chaussés 
de l'Observance à seize ans, et se livra dès 
lors aux plus ceffrayantes austérités. Dans 
les plus grands froids, il laissait la : rte 
et la fenêtre de sa cellule ouvertes et .e 
protégeait jamais sa tête contre les rigueurs 
de l'hiver et les ardeurs du soleil. Il s’acon- 
na pendant seize ans au ministère de la pré- 
dication, recueillant partout des fruits abon- 
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dants de salut. Un jour, en célébrant la 
messe, saint François et saint Antoine de 
Padoue l'assistèrent. Sainte Thérèse, qui 
Tapporte ce fait comme témoin oculaire, 
assure qu'une autre fois Jésus-Christ -int 
le servir à table. Directeur de cette illustre 
réformatrice du Carmel, il la seconda très 
efficacement dans son œuvre. Après sa 
mort, notre saint apparut tout rayonnant de 
gloire à la sainte et s'écria: Heureuse péni- 
lence, qui m'a obtenu une si grande gloire! 
D'après le témoignage de son illustre dis- 
ciple, la vierge séraphique du Carmel, Jé- 
sus-Christ a formellement promis de ne rien 
refuser de ce qu'on lui demandera au nom 
de saint Pierre d'Alcantara. — Clément IX 
l'inscrivit au Catalogue des Saints. 


22. B. Ladislas de Gielnow, en Po:- 
logne, prêtre de l'Ordre des Frères 
Mineurs, disciple de saint Jean de Ca- 
Pistran, 1505. Double. 


Il imita le zèle de saint Jean de Capis- 
tran et partagea ses travaux apostoliaues 
en Pologne, sa patrie. Sa dévotion envers 
Marie Immaculée l'a rendu puissant. — 
Son culte a été approuvé par Benoît X[V. 
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23. S. Jean de Capistran, de l'Ordre 
des Frères Mineurs, disciple de saint 
Bernardin de Sienne, 1456. Double de 
deuxième classe. 


Saint Jean de Capistran, cet intrépide 
défenseur des droits de l'Eglise, ce héros 
infatigable des combats du Seigneur, sem- 
bla avoir été choisi de Dieu comme un 
vase d'élection pour porter le nom de Jésus 
parmi les nations. On l'a vu parcourir à 
pied l'Italie, le Tyrol, la Bavière, 1 Autri- 
che, toutes les principautés de l'Allemagne, 
la Bohême, la Hongrie, la Moravie, la Si- 
lésie, la Bosnie, la Pologne, plusieurs pro- 
vinces de France et de Russie, réprimant 
partout le vice, détruisant partout le schis- 
me, confondant les hérésies. Quatre Sou- 
verains Pontifes l'ont employé pour des af- 
faires de la p'us haute importance, tour à 
tour nonce, légat, commissaire apostolique 
et inquisiteur général. Le nombre d'infi- 
dèles, de schismatiques, d'hérétiques et de 
pécheurs qui lui durent leur conversion ne 
saurait se compter. Prêchant un jour en 
Bohême sur le jugement dernier, il ramena 
à Dieu une multitude de jeunes gens dont 
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soixante S'enrôlèrent aussitôt dans son Or 
dre. Plus tard, il en convertit cent trente, 
et cent d'entre eux prirent l'habit de saint 
François. Jean fonda à Vienne, capitale de 
l'Autriche, un Couvent de son Ordre, et plus 
de deux cents Jeunes gens que ses prédica- 
tions avaient dégoûtés du monde y reçu- 
rent l'habit de ses mains. Ses paroles étaient 
autorisées par les miracles les plus éclatants, 
qu'il opérait le plus souvent en prononçant 
le saint Nom de Jésus. Ce n'était pas seu- 
lement les peuples qui venaient le consul- 
ter, maïs les princes, les évêques, les car- 
dinaux, les empereurs et les papes. Grâce 
à ses prières et à ses vives exhortations, 
dans le fameux siège de Be'grade, l'armée 
des croisés triompha des ennemis du nom 
chrétien. Le thaumaturge justifia, devant 
la cour de Rome, la dévotion au saint 
Nom de Jésus, et vengea son Ordre et ce- 
lui des Tertiaires des injustes attaques di- 
rigées contre eux. Mais hâtons-nous de dire 
que s'il parvint À une si haute perfection. 
s'il opéra de si grands prodiges. c'est qu'il 
était profondément humble, Avant de pren- 
dre l'iabit des Franciscains, il voulut ac- 
Complir un acte héroïque d'humilité dans la 
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ville de Pérouse, là même où il avait rem- 
pli les plus hautes fonctions de la magis- 
trature. Il parcourut les rues de cette ville, 
monté sur un âne, portant sur sa tête une 
mitre de papier où il avait écrit les plus 
graves péchés de sa vie, passant ainsi pour 
un insensé, mais embrassant avec courage 
les ignominies de la croix. — Il a été cano. 
nisé par Alexandre VIII. Son culte a été 
étendu par Léon XIII à l'Eglise universelle. 


25. B. François de Calderola, pré 
tre de l'Ordre des Frères Mineurs, 
1507. Double. 


Ce fervent serviteur de Dieu se fit sur- 
tout remarquer par sa profonde humilité 
et son zèle infatigable pour le salut des 
âmes. Il professait pour Marie un culte 
fillal. Grégoire XVI a approuvé son culte. 


29. B. Jean-Baptiste Vianney, curé 
d'Ars, 1859. 


Comme S. Yves, ce modèle des pasteurs 
appartenait au Tiers-Ordre. 


Le même jour, BS° Paule de Man- 
toue, vierge, abbesse de l'Ordre de 
Sainte-Claire, 1514. Simple. 


Manuel du Tiers-Ordre. 
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Cette bienheureuse fut ornée des plus 
éclatantes "ertus, et elle se considéra tou- 
Jours comme la dernière parmi ses sœurs. 


Son culte a été confirmé par Pie IX, 
en 1866. 


30. B. Théophile de Corte, prêtre de 


l'Ordre des Frères Mineurs, 1740. Dou- 
ble. 


Quoique entré très jeune dans l'Ordre 
Séraphique, il se montra dès son novi- 
clat un modèle de perfection; l'obéissance 
et la pauvreté brillèrent en lui d'un éclat 
Particulier; grand ami de la solitude, il sol- 
licita de ses supérieurs la faveur de vivre 
dans les couvents de récollection, où son 
application à la prière l'enflamma du zèle 
des âmes: il se dévoua pour les malades et 
les moribonds. — Léon XIII l'a béatifié. 


Le même jour, B. Libérat de Laure, 


prêtre, de l'Ordre des Frères Mineurs, 
1260. 


Sa vie se passa dans la solitude, la péni- 
tence et la Contemplation des choses cé- 


lestes. — Son culte a été approuvé par 
Pie IX, 
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31. B. Thomas de Florence, frère lai, 
de l'Ordre des Frères Mineurs, disci- 
ple de saint Jean de Capistran, 1447. 
Simple. 


La jeunesse de Thomas s'était écoulée 
dans de coupables excès, lorsque, touché 
de la grâce, il entra dans l'Ordre des Fran- 
cisCains pour y faire pénitence. Son obéis- 
sance fut admirable. Saint Jean de Capis- 
tran, son supérieur, lui ayant ordonné de 
prendre dans ses mains des charbons ar- 
dents, Thomas le fit sans hésiter et n'en 
fut nullement brûlé. —— Son culte a été ap- 
prouvé par Clément XIV. 


Novembre 


Consacré à la mémoire et au soulagement des âmes 
du Purgatoire. 


2. Commémoraison de tous les fidèles 
défunts. 


La prose Dies 1ræ a été composée, À ce 
que l'on croit, par un Franciscain, frère 
Thomas de Célano, qui avait été l'ami et 
le disciple de saint François, et qui fut plus 
tard le premier historiographe du saint Pa- 
triarche. 
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4. S. Charles Borromée, cardinal, ar- 
chevêque de Milan. Double, 


Ce prince de l'Eglise fut pendant long- 
temps Cardinal Protecteur de l'Ordre Séra- 
phique. 


5. B. Raynier, frère lai, de l'Ordre 
des Frères Mir eurs, 1304. Double. 


Il s’appliqua à la vie cachée et s'exerça à 
la plus parfaite obéissance. Son corps s'est 
maintenu dans un état de parfaite conser- 
vation. 


Bs° Hélène Enselmini, vierge du 
Deuxième Ordre. 


Fidèle aux leçons de saint Antoine de 
Padoue, son directeur dans la vie spirituelle, 
elle puisa dans la méditation de la Pas- 
sion de Jésus-Christ une patience extraor- 
dinaire dans la maladie. 

6. Bs° Félicie Méda, vierge du Deu- 
xIème Ordre, 1444. Simple. 


Mortifiée, charitable. prudente dans sa 


charge d'Abbesse. — Pie VII à accordé son 
office. 


7. B. Bernardin de Fossa, prêtre, de 
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l'Ordre des Frères Mineurs, disciple de 
saint Jacques de la Marche, 1503. Dou- 


ble. 


Un an après la mort de saint Bernardin 
de Sienne, toute l'Italie retentissait du bruit 
des miracles opérés au tombeau de ce grand 
serviteur de Dieu. Parmi les admirateurs, 
on remarquait un jeune étudiant de Pé- 
rouse, doué d'un cœur pur et d’un esprit 
cultivé. Les prodiges du saint le condui- 
sirent à mettre en parallèle la gloire du 
ciel et celle de !a terre; il comprit le néant 
des choses humaines et, sans hésiter, :1l 
quitta le monde et se présenta à saint 
Jacques de la Marche pour entrer dans 
l'Ordre Séraphique. Le P. Bernardin de 
Fossa évangélisa toutes les villes de F'Ita 
lie, produisant partout des fruits merveil- 
leux dans les âmes. Il passait une grande 
partie des nuits à méditer sur les souf 
frances de Jésus-Christ; dans sa cellule, ses 
yeux, toujours fixés sur le crucifix, ver- 
saient d'abondantes larmes. — Son culte a 
été approuvé par Léon XII 


On peut commencer ce soir la neu- 
vaine préparatoire à la fête de sainte 
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Elisabeth de Hongrie, patronne des Sœurs 
du Tiers-Ordre. 


12. S. Diüace, frère lai, de l'Ordre 
des Frères Mineurs, 1463. Double de 
deuxième classe. 

La méditation de l'amour de Jésus pour 
les hommes lui CoMmmMuniqua une science 
toute céleste. Il obtint d'aller évangéliser 
les idolâtres des iles Canaries. Ses trois 
grandes dévotions furent la Passion de Jé- 
Sus-Christ, la sainte Eucharistie et 1a très 
Sainte Vierge. Sa Charité fut remarquable. 
Sixte V l'a Canonisé. 


Le même jour, B. Jean de la Paix, 
du Tiers-Ordre, 1433. 


Modèle de reécueillement et de pénitence 
après sa Conversion, il se flagellait avec 
une chaîne de fer, et ne Tougissait pas de 
demander l'aumône sur les pauvres: :il 
institua Ja Société di; des  Flagellants. 
Pie IX aPprouva son cuite 


14. B. Gabriel Ferreti, de l'Ordre 
des Frères Mineurs, prétr. disciple de 
saint Jacques de la Marche, 1456. Dou- 
ble, 
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Ce fervent religieux se fit remarquer par 
une tendre dévotion envers la très sainte 
Vierge, dont il proclamait souvent les louan- 
ges dans ses sermons; aussi mérita-t-il d'é- 
tre quelquefois favorisé des visites de cette 
auguste protectrice des enfants d2 saint 
François. Il recommandait beaucoup ia ré- 
citation de la couronne des sept allégresses. 
— Benoît XIV a approuvé son culte. 


16. Se Agnès d'Assise, vierge, sœur 
de sainte Claire et seconde religieuse de 
son Ordre, 1253. Double majeur. 


Cette jeune vierge eut à essuyer toutes 
sortes de mauvais traitements lorsqu'elle 
voulut quitter les vanités du monde et sui- 
vre sa sœur dans la solitude. Elle parut 
dans le cloître comme un ange d'innocence, 
et mérita de jouir de la présence sensible 
de l'Enfant Jésus. 


17. BS° Salomé, reine de Gallicie, 
vierge, abbesse de l'Ordre de Sainte- 
Claire, 1268. Double. 


Issue du sang des rois de Pologne, ma- 
riée à Coloman, prince de Hongrie, qui, 
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plus tard devint roi de Galhicie, elle con- 
serva la virginité dans le mariage et, après 
la mort de son époux, prit l'habit de sainte 
Claire. — Son culte à été approuvé par 
Clément X. 


19. S'e Elisabeth de Hongrie, duchesse 
de Thuringe, du Tiers-Ordre, Patronne 
des Sœurs de cet Ordre, 1232. Double de 
deuxième classe (pour les Sœurs de 
l'Ordre, double de première classe). 


La vigilance sur les sens. la garde sé- 
vère de son cœur, furent les moyens qu'E- 
lisabeth employa pour conserver la pureté 
de son innocence et la ferveur dans la 
prière. Sa plus douce jouissance était de 
visiter le lieu saint, et si elle le trouvait 
fermé, elle en baisait la porte et la serrure 
Par amour pour Jésus-Christ qui y résidait. 
« Mon Père, dit-elle un jour À son con- 
fesseur, si Dieu m'aimait, il ne permettrait 
pas que je fusse séparée de lui, il me vi- 
siterait souvent par des peines et des ma- 
ladies. » Le Seigneur entendit la plaintr 
de sa chère servante. A l'âge de vingt ans, 
elle perdit son époux. fut dépouillée de ses 
biens et chassée de son palais; elle fut 
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enfin privée de ses chers enfants et réduite 
à mendier et à travailler pour vivre. Au 
milieu de ses cruelles épreuves, Elisabeth 
conserva toujours au fond de son âme le 
calme et la résignation. Grégoire IX l'a 
canonisée. 


Bse Elisabeth Bonne, vierge du Tiers- 
Ordre. 1420. 


Elle doit ce surnom de Bonne à l'excel- 
lence de ses vertus; sa simplicité, sa can- 
deur, sa patience et son humilité étaient 
le fruit de ses continuelles méditations sur 
la Passion de Jésus-Christ, dont elle mérita 
de ressentir les douleurs. 


26. S. Léonard de Port-Maurice, de 
l'Ordre des Frères Mineurs, 1751. Dou- 
ble de deuxième classe. 


Cet infatigable missionnaire consacra qua- 
rante années de sa vie aux exercices d’un 
laborieux apostolat, avec un succès inoui, 
en Corse et dans presque toutes les villes 
d'Italie. Il déploya le plus grand zèle pour 
propager la dévotion au Chemin de la Croix. 
Il avait souvent sur les lèvres cette orai- 
son jaculatoire : Mon Jésus, miséricorde ! 
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à laquelle Pie IX a attaché une indul- 
gence de cent jours. — Canonisé par Pie 
IX, en 1867. 


27. BS° Delphine de Glandève, épouse 
de saint Elzéar de Sabran, vierge, du 
Tiers-Ordre, 1360. Double majeur. 


Cette bienheureuse se rendit célèbre par 
ses vertus, ses miracles et par la gloire 
de la virginité qu'elle conserva dans son 
mariage avec saint Elzéar. Après la mort 
de son époux, elle distribua tous ses biens 
aux pauvres, prit un vêtement grossier, et, 
après avoir fait vœu de pauvreté, vécut 
dans la retraite et la prière, se nourris- 
sant du fruit de son travail et des au- 
mônes que cette noble comtesse allait de- 
miander humblement de porte en porte, mal- 
gré les raïilleries, les insultes et les avanies. 


B. Raymond Lulle, martyr, du Tiers- 
Ordre, 1315. Simple. 


 rougit dans le sang de l'Agneau l'ha- 
bit de saint François, qu'il avait déjà il- 
lustré par la fécondité de son génie, par 
ses travaux apostoliques et plus encore par 
ses éminentes vertus. Défenseur de l'Im- 
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maculée Conception dans plusieurs ouvra- 
ges remplis d'une science toute divine. — 
Son office a été accordé par Pis IX. 


28. S. Jacques de la Marche, de l’Or- 
dre des Frères Mineurs, disciple de saint 
Bernardin de Sienne, 1476. Double de 
deuxième classe. 


Saint Jacques de la Marche brilla d'un 
grand éclat dans l'Eglise. Sept Souverains 
Pontifes le :1ommèrent Commissaire apos- 
tolique pour travailler à la conversion des 
infidèles et pour ramener dans le giron de 
l'Eglise les schismatiques et les hérétiques 
qui, à cette époque, infestaient l'Allemagne. 
C'est en cette qualité qu'il parcourut à 
pied l'Autriche, la Hongrie, la Pologne, ia 
Saxe, le Danemark, la Norwège, la Prusse, 
la Russie, opérant partout des prodiges sans 
nombre, parmi lesquels on compte sept ré- 
surrections de morts. Les historiens qui 
ont écrit sa vie assurent qu'il convertit cin- 
quante mille hérétiques, rt que le nom- 
bre d'infidèles qu'il baptisa dépasse deux 
cent mille. Ce saint passa des nuits entières 
à répandre des larmes, criant miséricorde 
pour tous les pécheurs, joignant ainsi à 
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l'apostolat de la parole l’apostolat plus 
puissant et plus efficace de la prière. A 
ses derniers moments, il disait à ses frè- 
res : « Lorsque je ne pourrai plus parler, 
approchez-vous souvent de mon oreille, et 
prononcez-moi les très beaux Noms de Jé- 
sus et de Marie. » — Benoît XIII l’a ca- 
nonisé en 1727. 


29. Fête de tous les Saints des 
III Ordres de saint François. Double 
de. seconde classe. 


Cette solennité a été accordée à tout 
l'Ordre Séraphique, afin que les innom- 
brables cohortes de martyrs, d'apôtres, de 
confesseurs, de vierges, de veuves, de jus- 
tes, recrutés dans toutes les positions so- 
ciales, au sein de la famille franciscaine, 
aient leur jour de triomphe sur la terre. 
L'exemple de nos devanciers ne peut d’ail- 
leurs que nous soutenir, nous encourager, 
nous éclairer et nous diriger dans les sain- 
tes voies où nous sommes entrés: leur in- 
tercession ne peut être que très puissante 
en faveur de ceux de leurs frères qui mi- 
litent encore ici-bas. C'est en ce même 
jour que N. P. S. François obtint d’'Ho- 
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norius III la confirmation de la Règie des 
Frères Mineurs. 


Décembre 


1. Commémoraison des frères et 
des Sœurs défunts des Trois Ordres 
de Saint-François. (Chez les F. M. Ca- 
pucins cette commémoraison est célé- 
brée le 5 octobre.) 


3. S. François-Xavier, de la Compa- 
gnie de Jésus. Double. 


Au rapport de Wadding, ce grand apô- 
tre fut assisté à sa mort par deux religieux 
de Saint-François, et son corps, revêtu de 
l'habit franciscain, fut rapporté à Goa et 
exposé dans l'église des Franciscains, où 
il fut enseveli. (Annales Min., t. XVIII.) 


5. B. Humble de Bisignano, confes- 
seur, de l'Ordre des Frères Mineurs, 
1637. Double. 


Il fut pieusement élevé dans les travaux 
des champs. Devenu frère convers, c'était 
un miroir de toutes les vertus. De grandes 
souffrances le préparèrent à une grande 
gloire. Léon XIII l'a béatifié en 1882. 
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8. Solennité de l’Immaculée Concep- 
tion de la très sainte Vierge, Patronne 
Principale de tout l'Ordre Séraphique. 
Double de première classe avec oc- 
tave. 


RTS 
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9. B. Jeanne de Signa, vierge, du 
Tiers-Ordre, 1348. Simple. 


Jeanne, occupée dès sa plus tendre en- 
fance à la garde des troup aux, recherchait 
déjà les lieux retirés pour vaquer à la 
contemplation, réunissait les bergers de son 
âge pour leur parler de Dieu. Souvent elle 
préserva leurs troupeaux de la foudre, tant 
était grand son crédit auprès de Dieu. Plus 
tard, elle pri l'habit du Tiers-Ordre, et 
vécut en recluse auprès d'un couvent des 
Frères Mineurs. 


12. Invention du Corps de N.S. P. S. 
François. 1820. Double majeur. 


Après un travail de 52 nuit: entrepris 
par permission du Pape Pie VII, ce pré- 
cieux trésor fut enfin retrouvé. Six siècles 
et demi d’une mystérieuse disparition s’é- 
taient écoulés depuis sa Translation. 
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On peut commencer ce soir la neu- 
vaine préparatoire à la jête de Noël. 


La solennité de Noël se célèbre avr” une 
particulière dévotion dans tous les couvents 
de Saint-François. Le saint Patriarche a 
voulu inspirer à ses disciplL ‘ne tendre 
piété envers le touchant mystère de Jé- 
sus Enfant : c'est surtout auprès de la crè- 
che qu'ils doivent anprendre l'esprit de pau- 
vret” et d’humilité. Les Franciscauins sont 
établis à Bethléem et chargés de desser- 
vir et d'entretenir le saint lieu de la Crè. 
che où fut placé l'Enfant Jésus; l'autel 
des Mages, à l'endroit de la grotte où les 
rois Mages se prosternèrent devant le di- 
vin Enfant pour offrir leurs présents; les 
cryptes dans lesquelles se trouvent l'au- 
tel de saint Joseph, le tombeau des saints 
Innocents; la grotte où la sainte Vierge 
allaita l'enfant Jésus. À Nazareth, nos Pè- 
res desservent le sanctuaire de l’Annon- 
ciation, où se trouvait autrefois la maison 
de la sainte Vierge, dans laquelle le Verbe 
a été fait chair, la chapelle de l'atelier de 
saint Joseph. Quel grand sujet de consola- 
tion pour nos Tertiaires de penser que les 
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Frères Mineurs, auxquels ils sont intime- 
ment unis, prient plus particulièrement pour 
eux dans ces augustes sanctuaires! 


17. BS° Marguerite Colonna, vierge, | 
de l’Ordre de Sainte-Claire, 1284. Dou- : 
ble. | 


Cette vierge, issue de la noble famille | 
des Colonna, partageait sa vie entre la 
prière et les œuvres de miséricorde. Elle 
fonda la communauté des Clarisses, qui 
occupent à Rome le monastère de Saint- 
Sylvestre in Capite; là repose le corps de 
la bienheureuse. — Pie IX a approuvé 
son CU’ 


19. «. «‘onrad d’Offida, prêtre, de 
l'Ordre des Frères Mineurs, 1306. Sim- 
ple. 


\ 


Il entra dans l'Ordre à quinze ans. Ce 
saint jeune homme fit ses études avec dis- 
tinction et fut ensuite élevé à la prêtrise. 
Son amour pour la pauvreté était si grand 
qu’il porta cinquante ans le même habit. 
Les compagnons de saint François, qui vi- 
vaient encore, assuraient qu'il était une ima- 
ge parfaite du saint Patriarche. Il eut le 
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bonheur d’avoir pour ange gardien celui 
qu'avait eu saint François pendant sa vie 
mortelle. Un jour de Ja Purification, la 
sainte Vierge lui apparut et déposa l'En- 
fant Jésus dans ses bras. — Son culte a 
été approuvé par Pie VII. 


22. B. Hugolin, ermite, confesseur. 
du Tiers-Ordre, 1373. Simple. 


Issu d’une famille illustre, ce bienherreux 
distribua après la mort de son père tous 
ses biens aux pauvres et se retira dans Ja 
solitude, où il mena la vie érémitique dans 
la pratique de toutes les vertus, malgré les 
attaques incessantes du démon qui l'en vou- 
lait détourner. Pie IX a approuvé son culte 
et Léon XIII à permis d'en faire l'office. 


23. B. Nicolas Factor, de Valence, 
prêtre, de l'Ordre des Frères Mineurs, 
1583. Double. 


Ses larmes covla'ent sans cesse au souve- 
nir de la Passion de Notre-Scigneur. Il re- 
commandait beaucoup le culte de la Mère 
de Dieu, car, disait-il, celui qui est dévot 
envers Marie ne peut faire une mauvaise 
fin. — Béatifié par Pie VII. 
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25. Nativité de Notre-Seigneur Jé- 
sus-Christ. Double de 1re classe avec 
octave privilégiée. 


Les Enfants de saint François n'ouhlie- 
ront pas que la première des crèches qui dé- 
corent aujourd'hui les églises catholiques 
fut une invention de la piété de leur séra- 
phique Père à l'égard du Verbe fait chair 
et humilié pour nous. C'est à Greccio qu'a 
pris naissance cette forme du culte de la 
Sainte Enfance. Les Tertiaires s'efforce- 
ront d’avoir pour Jésus-Enfant les senti. 
ments d’une dévotion tendre. compatissante 
et confiante, 
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